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L'AUTEUR. 


La  sollicitude  que  voua  feu  le  D^  Ed.  ASCHMAN  à  la  pu- 
blication de  la  Flore  cryptogamique  du  Grand-Duché,  nous  inspira 
la  pensée  de  placer  le  présent  volume  sous  son  égide  et  de  le 
dédier  au  souvenir  de  celui  dont  la  carrière  ne  fut  qu'un  long 
dévouement  à  ses  concitoyens,  ainsi  qu'aux  intérêts  scientifiques 
et  matériels  du  pays. 


PEOLÉGOMÈNES. 


»  RGruin  nalura  nunquam  magls  quam  in 
minimis  tota!  s  Pliniiis. 

La  Cryptogamie  ne  fixa  l'attention  des  savants  que  du  jour 
où  la  botanique  ne  borna  plus  ses  investigations  à  l'étude  des 
plantes  médicinales  et  à  celle  des  végétaux  d'ornement.  Jusque 
là  les  ouvrages  généraux  ne  traitèrent  que  très-superficiellement 
cette  matière.  Tandis  qu'avant  1600  on  comptait  2  monographies 
d'acotylédones,  on  en  enregistrait  G  de  1601  à  1700,  14  de  1701  à 
1800  et  501  pendant  la  première  moitié  du  XIX^  siècle.  Cette 
progression  ne  se  borna  pas  à  ces  chiftres. 

En  efïct,  Linné  réunit  sous  le  nom  de  Cryptogames,  dans 
la  XXIV''  classe  de  son  système,  tous  les  végétaux  dont  il 
supposait  les  organes  sexuels  invisibles  ou  caches,  II  les  dis- 
tribua en  43  genres  ;  en  1841  Endlicher  en  comptait  703,  tandis 
qu'aujourd'hui  il  y  en  a  plus  de  1200.  Le  motif  en  est  comme 
le  dit  Payer  dans  sa  flore  cryptogamique,  que  „les  Cryptogames 
sont  pour  la  plupart  d'une  extrême  petitesse  et  ne  peuvent 
être  distingués  qu'à  l'aide  de  verres  grossissants  ;  aussi  le  nombre 
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des  espèces  que  nous  connaissons  va-t-il  constamment  en  aug- 
mentant, à  mesure  que  nos  microscopes  se  perfectionnent,  sans 
qu'on  puisse  jamais  assigner  une  époque  où  un  grossissement 
plus  considérable  n'amènera  plus  la  découverte  d'êtres  nouveaux, 
parce  qu'on  aura  atteint  la  limite  de  la  plus  grande  petitesse 
possible.  La  Cryptogamie,  sous  ce  rapport,  offre  donc  quelque 
analogie  avec  l'Astronomie  qui  nous  montre  dans  le  ciel  d'au- 
tant plus  d'étoiles  quo  les  lunettes  dont  on  se  sert  sont  plus 
puissantes;  dans  l'une  et  l'autre,  le  champ  des  observations  est 
comme  un  horizon  qui  fuit  à  mesure  qu'on  s'en  approche,  il 
n'a  point  d'autres  bornes  que  celles  de  nos  sens;  et  toutes  deux 
prouvent  que  dans  les  œuvres  de  la  nature  les  dimensions  des 
objets  ne  sont  que  relatives/' 

Il  s'en  suit  que  chaque  genre  Linnécn  est  devenu  un  type, 
autour  duquel  se  sont  groupées  en  familles,  toutes  les  petites 
plantes  cryptogames  découvertes  dans  les  derniers  temps.  Cette 
division  à  l'extrême  a  en  outre  été  cause  que  les  travaux  anté- 
rieurs publiés  sur  cette  nombreuse  famille  naturelle,  n'ont  le  plus 
souvent  conservés  qu'une  valeur  historique,  et  que  dans  un  avenir 
plus  ou  moins  rapproché,  il  en  sera  de  même  de  ceux  faisant 
autorité  aujourd'hui,  parce  que,  comme  nous  l'avons  vu  plus 
haut,  il  y  a  impossibilité  de  circonscrire  d'un  côté  du  moins, 
cette  grande  division  du  règne  végétal. 

Si  ce  fait  n'est  pas  rassurant  pour  ceux  qui  se  sont  livrés 
et  se  livrent  à  l'étude  de  ces  plantes,  ils  trouveront  leur  satis- 
faction dans  la  circonstance  que,  sentinelles  avancées,  perdues  du  . 
progrès,  ils  ont  posés  les  fondations  d'un  édifice,  dont  les  sub- 
structions  solides  supporteront  les  assises  successives  des  maté- 
riaux plus  ou  moins  précieux,  accumulés  par  les  générations 
passées,  présentes  et  futures.  A  ces  titres,  ils  méritent  déjà  notre 
reconnaissance;  c'est  pourquoi  nous  allons  rappeler  les  travaux 
qu'ils  ont  pubhés  sur  la  Flore  cryptogamique    du  Grand-Duché. 

Dès  1824,  la  Revue  de  la  Flore  de  Spa  de  Lejeune,  signalait  les 
végétaux  cellulo-vasculaires  récoltés  dans  le  pays  par  Marchand  et 
Tinant.  Schœfer  dans  sa  Flore  de  Trêves  puisa  aux  mêmes 
sources.  Il  faut  toutefois  venir  à  la  Flore  luxembourgeoise  de 
Tinant  (1836)  pour  en  trouver  une  énumération  complète. 

Les  végétaux  cellulaires  furent  l'objet  des  études  suivies  de 
L.  Marchand.  Dès  182G  il  publiait  dans  :  Bydragen  tôt  de  Na- 
turkundige  Wetenschappen,   verzameld    door   H.   C.    van   Hall, 
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VerhanJeling  over  cenigc  cryptogamische  Planten  van  het  Groothertog- 
(lom  Luxcmburg.  Amsterdam  1820. 

Ce  mdmolre  fut  suivi  du  catalogue  des  plantes  cryptoga- 
mîques  du  pays,  sous  le  titre  : 

Ersfe  Vcrhandeliug  over  de  cryptogamische  Planten  van  het  Groothertogdom 
Luxemburg  : 

Conspectus  Flora;  cryplogamicœ  Magni  Ducatus  Luxemburgensis.  Amster- 
dam, 1828. 

Articulus  primus  :  Algie. 
—        secundus:  Fungi. 

Zweede  Verhandeling  over  de  cryptogamische  Planten  van  het  Groothertog- 
dom Luxemburg.  Amsterdam  1829.  I"'"  suite  du  conspectus  Floraî  cryptogamicse 
Magni  Ducatus  Luxemburgensis. 

Articulus  tertius,  quartus,  quintus,  sextus,  septimus,  octavus.  Fungi. 

Derde  Verhandeling  over  de  cryptogamische  Planten  van  het  Groothertog- 
dom Luxemburg.  Amsterdam  1830.  S'' suite  du  conspectus  Florœ  cryptogamicae 
Magni  Ducatus  Luxemburgensis.  Articulus  9.  —  Lichenes. 

Il  ne  restait  donc  plus  que  les  Hépaticées,  les  Spliagninées 
et  les  Muscinccs  pour  terminer  l'énumération  méthodique  de  nos 
richesses  cryptogamiques. 

Ajoutons  que  les  Hépatiques  du  Grand-Duché  furent  rap- 
portées   dans  : 

Du  Mortier,  B.  C.  Silloge  Jungermannidearum  Europae  indigenarum,  earum  gê- 
nera et  species  systematicè  complectens.  Tornaci-Nerviorum.  1830. 

—        JungermannidasEuropœ  post  semiseculum  recensitse,  adjunctis  Hepa- 
ticis.  Gandavense  1874. 

Des  Muscinées  et  Lichenées  furent  publiées  dans: 

Schœfer,  M.    Trierische  Flora.  3.  Theil.  Trêves  1829. 
Mathieu,  E.    Flore  générale  de  la  Belgique.  2^  vol.  Bruxelles  18.o1. 
Milde,  D--  Jul.  Bryologia  Silesiaca.  Laubmoos-Flora  von  Nord-  und  Mitleldeutsch- 
land.  Leipzig  1869. 

Après  les  Funginées  ci-dessus  de  Marchand  vint  : 
D''  Layen.   Contribution  à  l'étude  des  champignons.  Luxembourg  1879. 

MM.  Tinant,  Werner,  instituteur  à  Mersch,  Krombach,  an- 
cien pharmacien  à  Ettelbruck,  et  surtout  M.  le  D'  Reinhard 
d'Echternach,  collectèrent  des  Cryptogames.  La  liste  des  mousses 
de  Tinant  a  été  publiée  dans  le  vol.  IV  de  la  société  des  sciences 
naturelles.  Les  herbiers  des  trois  derniers  ont  pu  être  mis  à 
contribution  pour  autant  qu'ils  donnaient  des  indications  suffi- 
santes sur  riiabilation  des  échantillons  qu'ils  renferment.  Il  en 
a  été  de  même  de  celui  de  Lejcune  se  trouvant  au  jardin  bota- 
nique de  l'État  à  Bruxelles.  Celui  d'un  lichenologue  de  renom, 
du    major   de    Flotow,   qui   explora  les    Ardenucs    en    1813    et 
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1814,  n'a  pu  être  jusqu'ici  étudld,  quoiqu'il  se  trouve  dans  les 
collections  de  l'Université  de  Berlin.  Il  en  a  été  de  même  de 
celui  du  D''  Jgeger,  qui  explora  en  1855  le  pays  sous  le  rapport 
bryolog'ique;  mais  ses  trouvailles  sont  consignées  dans  le  Bryologia 
Silesiaca  de  Milde,  cité  plus  haut. 

Ces  matériaux  sont  plus  que  modeste  en  présence  de  ceux 
que  nous  possédions  pour  l'élaboration  de  la  première  partie  de 
notre  Prodrome.  Tandis  que,  grâce  aux  investigations  incessantes 
de  nos  botanistes,  la  Flore  plianérogamique  du  Grand-Duché 
peut  être  considérée  comme  complète,  celle  bien  plus  difficile 
des  Cryptogames  reste  encore  pour  ainsi  dire  à  faire.  Ajoutons 
que  presque  toutes  les  régions  du  globe  sont  dans  le  même  cas. 
Nous  possédons  bien  pour  diverses  contrées  des  monographies 
de  l'une  ou  l'autre  grande  coupure  des  végétaux  sporophytes  ; 
mais  nous  n'avons  de  Flores  cryptogamiques  complètes,  que  pour 
les  Flandres,  la  Saxe  et  la  Silesie.  En  nous  proposant  de  doter 
le  Grand-Duché  d'un  travail  de  l'espèce,  nous  avons  d'abord 
compté  sur  la  faible  étendue  de  notre  champ  d'exploration,  en- 
suite sur  l'aide  d'amis  aussi  dévoués  que  savants.  En  effet,  notre 
situation  isolée,  loin  des  collections  scientifiques  que  l'on  ne 
rencontre  que  dans  les  établissements  de  grands  pays,  nous  força 
de  recourir  aux  lumières  de  ces  derniers.  La  détermination  des 
échantillons  réunis  pendant  plus  d'un  quart  de  siècle  ont  été 
révisés  par  les  spécialistes  autorisés  que  nous  signalerons  à  la 
reconnaissance  de  nos  compatriotes  à  l'occasion  des  Familles, 
auxquelles  ils  se  sont  vouées.  Si  nous  pouvons  dans  l'occurenoe 
faire  montre  d'une  exactitude  rigoureuse,  c'est  à  leur  bienveillant 
concours  que  nous  le  devons, 

La  grande  division  des  Acotylédonnées  est  la  plus  riche  en 
espèce  du  règne  végétal;  elle  en  est  en  outre  la  plus  difficile  ù 
étudier,  par  suite  de  la  diversité  des  formes  et  de  l'organisation 
des  plantes  qui  la  composent.  Il  n'en  peut  être  autrement,  si 
l'on  considère  que  les  microscopes  les  plus  puissants  doivent  sou- 
vent venir  en  aide  à  nos  investigations.  Par  contre,  il  n'en  est 
pas  qui  permit  d'approfondir  avec  autant  de  succès  les  secrets 
de  l'anatomie,  de  la  physiologie  et  de  la  biologie  des  végétaux. 
Sur  ce  rapport  déjà  les  investigations  cryptogamiques  mériteraient 
de  fixer  toute  notre  attention,  même  si  les  ;, Cryptogames,  quel- 
ques délicats,  quelques  microscopiques  qu'elles  soient,  n'étaient  pas 
la  base  de  toute  la  création.  Sans  elles  point  de  végétation  pos- 
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sibic,  point  d'animaux  herbivores,  point  de  carnivores;  sans  végé- 
taux ni  animaux,  riiommc  no  pourait  exister.   Ce  sont  elles  qui 
désagrcg'cnt  les  rochers  et  produisent  cette   terre   végétale   sans 
laquelle  aucune  plante  sujjcrieure  ne  peut   se  développer.     C'est 
par  l'accumulation  des  cadavres  de  myriades  d'cnti'e-clles  que  se 
forme  cet  humus,  dont   les    propriétés    bienfaisantes    sont  depuis 
longtemps  reconnues,   tant    il    est  vrai  que  dans   le    monde   phy- 
sique commit  dans  le  monde  moral  la  mort  sème  la  vie.    Seule- 
ment, la  nature  ne  procède    que   par    nuances,    c[ue   par    degrés: 
Natura  non  facit  saltus^   répète   à  chaque    instant   Linné,     Le   sol 
préparé  par  les  Cryptogames  les  plus  simples,  fécondé  par  leur 
détritus  ne  peut  nourrir  que  d'autres  Cryptogames   d'une   orga- 
nisation un   peu   plus  complexe.     Celles-ci,   à  leur  tour,   se   dé- 
truisent bientôt;    des  plantes  moins   inférieures    encore   les   rem- 
placent ;    et   cette    gradation   se  continue  jusqu'à    ce    qu'enfin    ce 
sol  si  ingrat  dans   l'origine  se  revote    annuellement    d'une  végé- 
tation luxuriante   et  puisse  être  habité.     Des    Lichens   crustacés, 
des  Lichens  foliacés,  des  Mousses,  des  Fougères,  enfin  des  Pha- 
nérogames; telle  est  la  série  des  végétaux  dont  se  recouvre  né- 
cessairement toute  terre  d'abord  stérile  ou  toute  île   qui  sort  du 
sein  des  eaux. 

Cette  mission  de  préparer  ainsi  l'avenir  des  plantes  supé- 
rieures et  d'assurer  leur  entier  développement  n'a  été  départie 
aux  Cryptogames  qu'à  deux  conditions,  l'une  d'accomplir  les 
phases  diverses  de  leur  existence  le  plus  promptement  possible, 
l'autre  de  se  multiplier  en  quelque  sorte  à  l'infini,  afin  de  sup- 
pléer par  le  nombre  à  leur  extrême  petitesse.  Aussi  pour  beau- 
coup d'entre-elles  les  heures  sont  des  saisons  et  les  jours  des 
années.  La  rapidité  avec  laquelle  croissent  les  Champignons  est 
devenue  proverbiale  et  les  calculs  de  Kicser  démontrent  que 
dans  une  minute  un  tissu  peut  augmenter  de  60  millions  d'utri- 
cules,  c'est-à-dire  de  3  à  4  milliards  par  heure.  D'un  autre 
côté,  les  organes  analogues  aux  graines  des  Phanérogames,  les 
spores  sont  inombrables  chez  la  plupart.  Dans  les  Muscédinées, 
par  exemple,  elles  sont  renfermées  par  milliers  dans  de  petites 
outres  ou  utricules  dont  il  faudrait  de  même  plusieurs  milliers 
pour  égaler  en  grosseur  une  tête  d'épingle.  ')  Ces  spores  sont  si 
tenues,  dit  Pries,  qu'un  seul  Bcticularia  les  présente  par  millions  ; 
si  subtiles,    qu'elles    échappent  à  nos   sens;   si  légères,  qu'elles 

')  Pasteur  1.  c.  p.  2. 
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sont  enlevées  avec  Icb  vapeurs  atmospliériques,  et  si  nombreuses, 
qu'il  est  difficile  de  concevoir  un  espace  assez  étroit  pour  en 
être  complètement  privé.  Voilà  pourquoi  ces  plantes  microsco- 
piques se  développent  partout  sans  qu'on  puisse  dire  d'où  elles 
proviennent;  voilà  pourquoi  jusqu'à  l'époque  où  les  instruments 
grossissants  ont  été  perfectionnés  et  ont  permis  de  constater 
dans  l'atmosphère  l'existence  de  ces  germes  ou  spores,  on  a  cru 
à  ce  que  l'on  appelait  leur  génération  spontanée. 

Les  végétaux  les  plus  élevés  apparaissent  donc  sur  les 
ruines  des  plus  infimes  et  profitent  de  leurs  dépouilles  ;  mais  tôt 
ou  tard  la  mort  les  surprend  et  les  Cryptogames  reprennent 
alors  leur  empire;  elles  assiègent  leurs  troncs  immense?,  s'y 
multiplient  rapidement  et  décomposent  à  l'envie  ces  géants  de 
l'organisation  végétale.  Aussi  nous  voyons  chaque  année  une 
saison  suffire  aux  Moississurcs  pour  faire  disparaître  les  feuilles  qui 
revêtent  en  automne  le  sol  de  nos  forêts  et  protègent  contre  les 
rigueurs  de  l'hiver  les  plantes  qu'ils  renferment.  Les  Crypto- 
games poursuivent  leur  action  désorganisatrice  partout,  et  les 
ouvrages  des  hommes  n'en  sont  pas  plus  à  l'abri  que  les  œuvres  de 
la  nature.  Les  édifices  les  ]ilus  solides,  lorsqu'ils  sont  abandonnés 
à  eux-mêmes,  se  couvrent  d'une  végétation  inférieure  qui  parvient 
tut  ou  tard  à  les  faire  tomber  en  ruine.  Si  donc,  comme  nous 
l'avons  démontré,  toute  végétation  commence  par  les  Crypto- 
games, il  est  vrai  de  dire  aussi  que  toute  végétation  finit  par 
elle.''  ^) 

Espérons  que  le  désir  de  connaître  ces  amis  qui  deviennent 
nos  ennemis  et  vice-versa,  qui  nous  entourent,  nous  accompagnent 
et  nous  ])oursuivent  dans  et  sous  toutes  les  formes,  engagera 
les  disciples  de  l'aimable  science  à  faire  leur  plus  ample  con- 
naissance. C'est  dans  ce  but,  que  la  société  botanique  a  décide 
la  publication  d'un  travail  résumant  toutes  nos  connaissances  sur 
la  Flore  cryptogamique  du  Grand-Duché.  Puissc-t-il  lui  amener 
beaucoup  d'adeptes  et  suggérer  à  ceux-ci  de  nombreuses  addi- 
tions et  corrections.  Le  but  du  Prodrome  sera  alors  atteint. 

')  Payer,  1.  c. 
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Collections  et  travaux  consultés  et  cités  avec  les  abréviations 

indiquées. 


Dnitr.       Du  Mortier  B.   C.   Jungermanniticaî   Europœ   po&t   sc- 

iniscculum  rccensitsc,  adjunctis  Ilcpaticis.  Gancl  1874. 
J.  D""  Jteg'cr,     Gcncra    et    specics    muscorum  systematice 

disposita    scu    Adumbratio    Fieras    muscorum   totius 

orbis  tcrrarum.    St.  Gallen  1870-1879. 
K.  Krombach  père,  ancien  pharmacien  à  Ettelbruck.  Herbier. 

L.  D''  Laycn,    Contribution    à   l'e'tudc    des    Champignons. 

Luxembourg'  1879. 
Lj.  Lcjeune,  A.-L.-S.   Revue  de  la  Flore   des  environs  de 

Spa.  Liège  1824. 
Lj.  et  C.  Lejcune,  A.-L.-S.  et  Courtois,  R.    Compcndium  Florœ 

Belgicœ,  3°  vol.  Yerviers  1836. 
M.  Marchand,  L.  Conspectus   Florœ   Cryptogamicœ   Magni 

Ducatus  Luxcmburgensis.  Amsterdam  1828-1830. 
M.  E.       Mathieu,  E.    Flore   générale   de   la    Belgique.    2°   vol, 

Bruxelles  1853. 
Mde.        Milde   D',   J.  Bryologia  Silcsiaca.  Laubmoos-Flora  von 

Nord-  und  Mittel-Deutschland.  Leipzig  1869. 
P.  Pire.  Nouvelles  recherches  bryologiques.  Gand.  1869-71. 
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Abréviations  et  signes. 


C.     Comiimn.  —  AC.     Assez  Commun. 
Pt.     Rare.  —  AR.     Assez  Rare. 

!  Signe  de  certitude.  Plante  trouvée  à  l'habitation  indiquée. 

O  Annuelle.  Q  Bisannuelle,  Qj.  Vivace. 


EMBRANCHEMENT  II. 


PLANTES 

CRTPTOGÂMES  OU  ACOTYLÉDONÉBS. 


Plantes  li  orgcancs  reproducteurs  sexuels  constitues  par  tics 
anthcridies  (organes  mâles)  et  des  arche'goncs  (organes  femelles). 
Antliéridies  et  arcliégones  tantôt  portés  sur  la  plante  adulte, 
tantôt  sur  un  prothalle.  Embryon  (spore)  simple,  homogène, 
ordinairement  composé  d'une  seule  vesciculc. 

Les  Acotylédonnées  se  divisent  en  deux  groupes,  les 
1"  ACROGÈNES  à  croissanco  terminale,  qui  se  subdivisent  en  vas- 

culaires  et  cellulaires. 
2°  AMPHIGÈNES  à  croissancc  périférique,  qui  sont  toujours  cellulaires. 

Ces  divisions  principales  se  partagent  en  classes  comme 
rindique  le  tableau  suivant: 

/    Feuilles.   /  Siiorangcs  l  Feuilles  grandes,  spo- 

Vasculaires .[Èlàii'rQs  O.l sans  con-|ranges  sous  les  feuilles.  Filicinea'. 

\  Jceplacle.  JFcuillcs  petites, sporan- 

^  Fécondation  '  \  [ges  au  bas  des  feuilles.  Lycopodiacose. 

sur  le      I  /Sporanges  dans  des  conccptacles 

Acro-    I   P'^olhalle.  (  '     creux Rhizocarpet'c. 

,■„        /  \   Pas  de  feuilles.  Élatères Equiselaceas. 

Cellulaires.  I  Sporanges  dans  une   Operculés.   Colunielle. 

V  coiffe.  \0  élatères      ....  Muscinea?. 

'Fécondation  ;  iNon operculés.  0  colu- 

sur  la  plante.  )  (melle,  ord.  élatères     .  Hepaticcfe. 

I   Rameaux  vcrticilés  sans  feuille.  Sporanges 

^     nus Characeœ. 

1  (  Pourvus  de  chlorophylle Lichenes. 

Amohi-  \^^^^-  terrest.  j  Dépourvus  de  chlorophylle.  Parasite  ou  hu- 
„;.,,ps  (      micoles Fungincœ. 

[      (iaues  Pourvus  de  chlorophylle Alguae. 


3. 
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Tableau  dichotomique  dos  classes  et  des  familles. 


riantes  à  racines,  à  figes  et  à  feuilles;  accroissement  se  faisant  or- 
ilinairement  par  l'extension  d'nn  axe  plus  ou  moins  apparent  ...      2 

riantes  où  l'on  ne  dislingue  ni  vraies  racines,  ni  tiges,  ni  feuilles, 
croissant  par  toute  leur  circonférence 8 

Tige  aphylle,  simple  ou  à  rameaux  verticillés 3 

Plantes  feuillées 4 

Sporanges  en  épi  cylindrique  ou  ovoïde  terminant  la  tige  et  les 
rameaux Equisetaceae. 

Sporanges  solitaires  à  l'aiselle  des  rameaux,  ou  insérés  sur  leur 
longueur Cliaraceac. 

Sporanges  à  fructification  pulvérulente,  nue  ou  couverte  d'une  pel- 
licule mince,  naissant  sur  la  face  inférieure  des  feuilles  ou  sur  des 
pédoncules  qui  ne  sont  que  des  feuilles  contractées  .     .     Filîcine». 

Sporanges  naissant  à  la  base  des  feuilles 5 

Sporanges  distincts  des  feuilles G 

Feuilles  petites,  imbriquées;  spores  bivalves     .     Lycopodiaccae. 

Feuilles  linéaires,    i)arlant  en  divergeant  d'une  souche   courte. 

Isoetaccaî. 

Capsule  pour\ue  d'une  columelle,  s'ouvrant  par  un  opercule,  rare- 
ment indéhiscente;  plantes  très-petites Miisciuea}. 

Capsule  s'ouvrant  par  des  valves  ;  pas  de  columelle 7 

Fructification  radicale  ;  capsules  sphéroïdes  ou  oblongues,pédicellées, 
fixées  directement  sur  le  rhizome  ou  entre  les  racines  ;  plantes  aqua- 
tiques   Marsileacae. 

Fructification  caulinaire  ;  capsules  partant  des  élatèrcs  et  s'ouvrant 
en  4  valves  {parties) Hepaticeaî. 

Plantes  aquatiques  ou  des  lieux  humides;  utricules  servant  à  la 
nutrition  et  à  la  reproduction Alg'liie. 

Plantes  terrestres,  ayant  des  utricules  destinées  à  la  nutrition  et 
d'autres  à  la  reproduction U 

Spores  renfermées  dans  des  capsules  indéhiscentes  ou  s'ouvrant 
9.       par  des  valves  et  garnies  d'élatères  {parties)  ....     Hepaticeae. 

F'ruit  non  capsulaire ]0 

Plantes  charnues,  fongeuses  ou  filamenteuses,  naissant  d'un  mycé- 
lium radiculaire,  toujours  dépourvues  de  matière  verte.    Faug'ineœ. 

Plantes  coriaces,  constituées  par  une  expension  membraneuse. 

Llclienes. 


10. 


Division  I.  —  ACROGÈNES.  (Brognian,) 


Plantes  vasculaircs  à  axe  et  à  organes  appendiculaires  dis- 
tincts, très-rarement  indistincts,  croissant  par  leur  extrémité  seule, 
constituées  par  tin  tissu  cellulaire  uni  ou  non  à  des  vaisseaux. 
Spores  renfermées  dans  des  réceptacles    particuliers.    (Sporanges.) 


Subdivision  I.  -  PLANTES  VASCULAIRES. 


Fécondation   ayant  lieu    sur   le   prothallc,    —    préfcuillaison 
circinale  ou  à  préfeuillaison  droite. 


Classe  L  —  FILICII\'E/E  (Brogniari). 


Plantes  présentant  une  tige  ou  un  rhizome  et  des  feuilles, 
plus  rarement  dépourvues  de  feuilles.  Antliéridies  et  arcliégoues 
naissant  sur  la  plante  adulte  ou  sur  un  protlialle.  Sporanges  non 
couronnés  par  une  coiffe. 


Famille  I.  —  FILICES. 

(Juss.  Gen.  sys.  14.) 

Plantes  vivaces,  à  rliizômc  court  et  traçant.  Feuilles  (frondes) 
éparses  sur  le  rhizome  ou  naissant  au  sommet  du  rhizome,  en- 
roule'es  en  crosse  dans  leur  jeunesse,  très-rarement  non  enroulées. 
Sporanges  s'ouvrant  régulièrement  ou  irrégulièrement,  présentant 
ou  non  un  anneau  articulé  (conncctule),  ne  renfermant  pas  d'éla- 
tères,  naissant  ordinairement  sur  les  nervures  à  la  face  infc'ricure  des 
feuilles  ou  près  de  leurs  bords,  rapprochés  en  groupes  (soresj  nus 
ou  recouverts  par  un  prolongement  de  Tépiderme  do  forme 
variée  (indusie),  quelquefois  disposés  en  épi  ou  en  panicule,  en  s'insérant 
sur  toute  sa  surface  de  la  partie  supérieure  des  feuilles  modifiées  et  con- 


—  11  — 

trcactccs.  Sjwrcs  très-nombreuses  dans  chaque  sporanyc.  Antlicridles  et 
arclidgoncs  naissant  sur  le  même  protliallc. 


Tableau  dichotomique  des  genres. 


Sporanges  disposés  en  panicule  ou  en  épi  terminal 2 

Sporanges  disposés  à  la  face  inférieure  des  feuilles  par  petils 
groupes  espacés  ou  par  lignes  continues 4 

Feuille  stérile  entière;  sporanges  en  épi  simple  filiforme.     .     .     . 

[Ophioglossum  n"  15 

Feuille  stérile  découpée,  sporanges  en  panicule 3 

Plante  élevée  (I  m.  et  plus),  feuilles  stériles  nombreuses,  bipin- 
naliséquées;  feuilles  fertiles  seulement  sporangifères  au  sommet  .     . 

Osiiiunda  n"  13 

Plante  petite  (b — lo  cent.);  une  feuille  stérile  pinnatiséquée  et  une 
feuille  fertile  soudée  à  la  première  et  entièrement  sporangifère     .     . 

[Botrycliinm  a»  14 

Feuilles  entières,  ord.  écliancrôes  en  cœurs  à  la  base 

[Scolopendrium. 

Feuilles  plus  ou  moins  découpées 5 

Face  inférieure  des  frondes  couvertes  d'écaillés  paléacées,  fauvc- 
roussàtre,  luisantes Ceterach  n"    1 

Face  inférieure  des  frondes  sans  écaille :      G 

Sores  nues,  arrondies,  éparses,  non  recouvertes  par  une  mem- 
brane    Polypodium  n»    2 

Sores  recouvertes  par  une  pellicule  membraneuse  (indusie)  ou  par 
les  rebords  membraneux  de  la  feuille  ou  sporanges  renfermés  dans 
une  sorte  de  capsule 7 

Sores  solitaires  sessiles,  sur  une  nervure  prolongée  au-delà  du 
limbe  ou  réceptacle  claviforme Hymeuoplijilum  n"  16 

Sores  non  renfermées  dans  une  sorte  de  capsule  dépassant  le  som- 
met des  lobes  de  la  feuille 8 

Sporanges  déposés  en  une  ligne  continue  sur  le  boid  des  divisions 
de  la  feuille  et  recouverts  par  le  bord  membraneux  de  celle-ci  ou  par 
une  indusie  continue  et  latérale 9 

Sporange  ne  formant  pas  une  ligne  continue  le  long  des  bords  des 
divisions  de  la  feuille 12 

Feuilles  fertiles  pinnatipartites  ou  pinnatiséquées,  oblougues-lan- 
céolées  dans  leur  pourtour iO 

Feuilles  petites  bi-tripinnatiséquées 11 

Feuilles  fertiles  à  rachis  épais  et  profondément  canaliculé  à  la  face 
supérieure,  feuilles  stériles  pinnées  à  segments  pinnatifides     .     .     . 

[Striitliiopterls  n"   5 

Feuilles  fertiles  à  rachis  grêle;  feuilles  stériles  pinnatipartites  .     . 

Blecliiiniii  n"   5 

Plante  très-élevée  (6  à  15  décim.)  ;  souche  forte,  rampante.  Pterls  n"  3 

Plante  délicate,  petite  (5  à  lo  centim.);  souche  cespileusc.  Allosoriisn"  4 


12. 


13. 


1  i. 
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Soies  linraiies  ou  oblongues;  indusie  soudée  par  le  bord  externe 

s'ouvrant  de  dedans  en  dehors Aspleiiium  n"    8 

Sores  ovales,  réniforme;  indusie  soudée  par  le  bord  externe,  se 

recouvrant  en  dehors  et  s'évanouissant Athyriiiiu  n''    9 

Sores  arrondies,  à  indusie  attachée  après  la  déhiscence  par  une 

base  étroite 13 

Indusie  ovale  ou  lancéolée  restant  alfachée  sur  le  côté  du  groupe 

des  sporanges Cystopteris  n»  10 

Indusie   suborbiculaire  ou  subréniforme,   peltée  restant  attachée 

dans  le  groupe  des  sporanges 14 

Indusie  subréniforme,  attachée  après  la  déhiscence  par  un  pli  dé- 
primé    Polysticliiim  n"  11 

Indusie  suborbiculaire,  attachée  au  cenire  par  un  étroit  pédicele  . 

Aspidiiim  n"  13 

La  famille  des  Fougères  comprend  au  moins  3000  espèces  décrites.  Les 
plantes  qui  la  composent  sont  répandues  dans  les  climats  les  plus  différents,  depuis 
les  régions  polaires  où  elles  sont  très-peu  nombreuses,  jusque  sous  les  tropiques 
où  elles  deviennent  très-abondantes  et  très-variées.  Partout  leur  nombre  varie 
beaucoup  suivant  les  localités.  En  général,  les  régions  sèches  n'en  produisent  que 
très-peu  d'espèces,  par  contre  les  lieux  humides,  frais  et  ombragés  leur  convien- 
nent mieux,  surtout  lorsque  ceux-ci  sont  racailleux  et  pierreux.  Chez  nous  les 
fayaux  au-dessous  du  grès  Luxembourgeois,  là  où  les  marnes  de  Martinsart  sont 
recouvertes  des  détritus  de  ce  dernier,  sont  les  plus  favorisés.  Les  vallées  de  la 
Sûre,  Echlernach,  Lauterbour,  Berdorf,  Grundhof,  Dillingen,  Beaufort,  MuUer- 
thal  sont  surtout  dans  ce  cas.  Après  elles  viennent  le  Grunewald  et  les  autres 
localités  dans  les  conditions  géologiques  précitées. 

Tribu  I.  —  PolypodicT.  (3Iett.  Fil.  hort.  lips.  iSSG  j).  13.) 

Feuilles  enroulées  en  crosse  dans  la  jeunesse.  Sporanges  naissant  à  la 
face  inférieure  des  feuilles  non  modifiées  ou  à  peine  raodifices. 
1.  CeteracBi.  (C.  Bauh.  Pin.  ool.)  Cétéracli.  —  Vollfarrn. 

Sporamjes  en  groupes  linmires  ou  ohlongs  entremêlés  d'un 
grand  nombre  d'écaillés  scarieuses  brunâtres  qui  naissent  dans 
toute  l'étendue  de  la  face  inférieure  des  feuilles.  îmlusic 
nulle. 

1.  C.  oflicinaruni.  {(J.  Bauh.  Pin.  p.  o5i.  Willd.  Sp.  pi.  V.  156.) 

T.  n^  1444. 

Syn.     Aqilciiiiiiii  Ceieracli.  (L.  Sp.  [il.  II.  p.  -1538.) 

Grninuulis  Cetcracli.  (Scliwarli!,  Syiiops.  Fil.  p.  23.) 
GyiiiLiofrraiiunc  Cetcracli.  (S(ii'L-ng.  Sysl.  \og.  IV.  38.) 
Seolopcndrium  Cetcracli.  (Eng.  bot.  12il.) 

Souche  fibreuse.  —  Feuilles  de  5  —  15  cent,  disposées  en 
touffe  ordinairement  compacte,  épaisses,  coriaces,  pinnatipartitcs, 
à  lobes  alternes,  confluents  à  la  base,  courts,  obtus,  à  bords  su- 
périeurs écailleux,  brillants. 
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9f  Fructification  :  Juin-Octobre.  —  Fronde  persistante. 

Fougère  riipestre  et  murale.  R.  Mur  du  jardin  du  château  neuf  d'Ansemburg.  T! 
Fentes  des  rochers  entre  hi  Deisermuhl  et  le  Fronayhof  (Grevenmacher).!  Rochers 
derrière  la  Felsmuhl  (Echternach),  derrière  Mœrsdorf  à  droite  du  chemin  de 
Mompach. 

Pr.  autrefois  détersive  et  pectorale. 

!2.  PolypocliiBSU.   (L.  Gen.  n°  4119  ex  parle.) —  rolypodc.  — 
Tiipfelfarrn.  (Fig".  1.) 

Sporanges    en    groupes    arrondis.    Indusie   nulle.     Feuilles 

pinnatipartites  ou  bi-tripinnatiséquées. 

Fronde  lancéolée  dans  son  pourtour 2 

Fronde  triangulaire  dans  son  pourtour 3 

Fronde  à  segments  crénelés P.  Ylilg'are  n"  2 

Fronde  à  segments  pinnatifides P.  Pheg'opteris  n"  3 

Fronde  glabre P.  Drioptei'is  n»  4 

Fronde  glanduleuse P.  Robertianum  n"  5 

2.  P.  vulgare.  (L.  Sp.  loU.)  Seeswurzel.  T.  n°  1444. 

Souche  traçante,  un  peu  charnue,  d'une  saveur  sucrée,  chargée 
de  poils  squamiforraes  brunâtres.  Feuilles  de  2 — 5  déciin.  lan- 
céolées, pinnatipartites  à  segments  alternes,  décroissant  de  la  hase  au 
sommet,  oblongs,  obtus,  ou  plus  rarement  aigus,  crénelés,  rap- 
prochés, à  nervures  fines,  bifurquées,  épaissies  en  massue  et  trans- 
parentes au  sommet,  n'atteignant  pas  le  bord  de  la  feuille;  pétiole 
nu,  presque  aussi  long  que  le  limbe. 

Qj.  Fr.  Été-hiver.   ~  Fronde  persistante. 

C.  Vieux  murs  humides,  rochers,  pieds  des  arbres,  lieux  ombragés.  On  ren- 
contre A.  U.  avec  l'espèce. 

Var.  /?.  lWn^!s.  (L.  Sp.  éd.  I.) 

Plus  petit,  plus  étroit,  à  segments  entiers  sur  les  bords. 
y.  Aiiritum.  (Willd.  Sp.  pi.  V.  173.) 

Segments  inférieurs,  munis  à  leur  base  interne   d'une 
oreillette  obtuse  obliquement  divergente. 
ô.  Serratum.  (Willd.  Sp.  pi.  V.  173.) 

Feuilles  à  lobes  dentés,  en  scie. 
8.  AcutiloLum.  (Lej.  et  Court.  Comp.) 

Segments    allongés,   accuminés   à  leur  sommet. 
Et  diverses  autres  formes  monstrueuses. 

Pr.  La  racine  sucrée  est  employée  en  pharmacie  comme  apéritive  et  béchique, 
anière  et  aromatique  ;  elle  est  légèrement  topique  et  fébrifuge  ;  (Radix  Polypodii.J 
les  enfants  la  recherchent  et  le  nomment  réglisse  sauvage. 
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3.  p.  Phegopleris.  (L.  Sp.  4550.)  T.  1445. 

Syn.     Phegopleris  polypodioïdes.  (Fée,  Geii.  Fil.  p.  243.) 
Aspidium  Tclypleris.  (Sm.  E.  B.  1018.) 
Lastrea  phegopleris.  (Bory.  Dict.  class.  d'Iiist.  nat.  IX.  252.) 

Soiiclie  traçante,  émettant  des  frondes  de  2  à  4  décim.  de 
hauteur  à  pétiole  paléacé  (écailles  scarieuses),  plus  long  que  la 
partie  feuillue.  Feuilles  de  3 — 5  décim.,  lancéolées  dans  leur  pour- 
tour, accuminécs,  pinnatiséquées,  à  segments  opposés,  décroissant 
de  la  base  au  sommet,  oixlinaircment  reliés  et  un  peu  velus  sur  les 
deu.x;  iiaces,  pinnatifides  à  lobes  ovales,  obtus,  entiers;  les  deux 
segments  inférieurs  presque  aussi  longs  que  les  suivants,  rétrécis 
obliquement  à  leur  base  et  un  peu  réflécliis;  les  médians  étalés 
horizontalement  dilatés  et  décurrents  à  la  base;  les  supérieurs 
confluents;  nervures  flexueuses,  égales,  atteignant  le  bord  de  la 
fronde. 

Qj.  Fr.  Juillet-Septembre.  —  Fronde  caduque. 
Forêts  de  hêtre  ombragées  près  des  sources  et  des  ruisseaux.   AC.  Ardennes. 
Bois  de  Beaufort  et  de  Dillingen,  Miillerthal.  A.  R.  et  R.  ailleurs. 

4.  P.  Dryopleris.  {L.  Sp.  1555.) 

Syn.    Plieçfopteris  dryopteris.  (Fée.  Gen.  Fil.  p.  243.) 

Gymiiocarpiura  Dryopteris.  (Nevom.  Pliytolog.  IV.  371.) 

Souche  grêle,  noirutre.  Feuilles  de  1 — 4  décim.  lisses,  glabres, 
triangulaires  dans  leur  pourtour,  bi-pinnatiséquées,  à  segments  lan- 
céolés, très-étalés,  décroissant  de  la  base  au  sommet  de  la  fronde, 
pinnatipartitos,  à  lobules  oblongs,  obtus,  entiers  ou  les  inférieurs 
dentés;  nervures  flexueuses  égales  et  atteignant  le  bord  de  la 
feuille,  pétiole  plus  long  que  le  limbe. 

%  Fr.  Juillet-Août.  —  Frondes  caduques. 
Forêts  ombragées,  surtout  en  pente.  AG.  Ardennes.  AR.  dans  le  grès  luxem- 
bourgeois. R.  dans  la  région  calcaire. 

5.  P.  llobertiailUlH.  {Iloff.  Deutsch.  FI.  crypt.  add.  p.  GO.)  T.  1447. 

Syn.     P.  Calcarciim.  (Boiigard,  de  veget.  ins.  Sclchap.  175.) 
Piiegoplcris  calcarea.    (Fée,  Gen.  Fil.  p.  243.) 
Latrca  calarea.  (Bory,  Dict.  class.  d'hisl.  nat.  IX.  232.) 

Se  distingue  du  précédent  par  sa  souche  plus  épaisse,  ses 
frondes  plus  élevées,  plus  roidcs,  garnies  de  glandes  pileuses  plus  ou 
moins  abondantes.  Dégage  un  parfum  ressemblant  à  l'odeur  du 
Géranium  Robertianum. 

%  Fr.  Juillet-Août.  —  Frondes  caduques. 
Rochers  calcaires,  vieux  murs.  R.  Ardennes.  AG.  Dudelange;  Fœlz  (Schengen), 
Echternach  !    AR.  ailleurs. 

P.  Roberliaiio  x  Dryopteris.  {Nob.) 

Hybride.  —  Vieux  murs  aux  environs  de  Kopstal. 
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Fis.  1. 


Fi-.  2. 


Poly  podium. 
Portion  de  fronde  fructifère. 


Pteris  aquiUna. 
Portion  de  fronde  fruclifèrc. 


Fi".  5. 


Aspknium.  —  Adianthum  nigrum. 
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d.  Pierîs.   (X.   Gen.  pL   II.  n°   W7i,   ex  parle.)  Pteride.    — 
Saumfarrn.  (Fig.  2.) 

Sporanges  naissant  vers  le  hord  de  la  face  inférieure  des 
feuilles  en  groupes  linéaires  continus  formant  une  ligne  qui 
borde  chacun  des  segments.  Indusie  continue  avec  le  bord 
des  lobes.  Feuilles  toutes  fertiles. 

6.  P.  aquilina.  [L.  Sp.  4555.)  Steefaar.  T.  1428. 
Souche   épaisse,  longuement    traçante   presque    horizontale. 

Feuilles  de  6  à  20  décim.  très-ample,  à  pétiole  noirâtre  à  la 
base,  à  pourtours  ovales  triangulaires,  bi-tripinnatiséquccs,  seg- 
ments opposés  pétiolulés,  ovales  ou  triangulairement  lancéolés; 
lobes  à  lobules  très-entiers  rapprochées,  à  bord  un  peu  réfléchi 
en  dessous.  Le  pétiole  coupé  transversalement  à  la  base,  présente 
la  forme  d'un  aigle  à  2  têtes. 

%  Fr.  Juin-Septembre.  —  Fronde  caduque. 
Bois  et  champs  montueux  et  de  la  plaine.  G.  Ardennes  et  dans  les  terrains  secs 
et  siliceux  du  bon  pays.  AR.  ailleurs. 

On  trouve  avec  l'espèce: 
Var.  /?.  lanuginosa.  (Ilook,  Brit.  f.  31.) 

Feuilles  pubesccntes  laineuses  en  dessous. 
y.  brevipcs.  (Tausch.  Regensb.  Bot.  Zeit.  2.  427.) 

Pétiole   court.    Fronde   plutôt   flabelliforme   que   trian- 
gulaire. 
Pr.  Cette  fougère  a  une  racine  amère,  astringente,  qui  a  été  employée  dans  la 
tannerie;  elle  est  considérée  comme  vermifuge.   On  confectionne  avec  les  feuilles 
des  matelas  pour  faire  coucher  les  enfants  faibles,  rachitiques.  Comme  litière  des 
chenils  elle  chasse  les  puces.  C'est  un  fourrage  dangereux  pour  les  chevaux. 

4.  Allosorws.  (Bernh.  in  Schrad.  neucn  Journal  I.  2  s.  p.  56.) 
Allosore.  —  RoUfarrn. 
Sporanges  naissant  vers  le  hord  de  la  face  inférieure  des 
feuilles  en  groupes  d'ahord  arrondis  et  distants,  puis  confluents 
en  ligne  continue.  Indusie  continue  avec  le  bord  des  lobes. 
Feuilles  les  unes  fertiles,  les  autres  stériles  sur  la  même  souche. 

7,  A,  cripus.   (Bemh.  l.  c) 

Syii.     Pteris  crispa.  (Ail.  Ped.  H.  284.) 

Onoclea  crispa.  (HolT.  Dcutsch.  FI.  2,  p.  il. 

Osmunda  crispa.  (L.  Sp.  1522.) 

Acrostichimi  crispum.  (Vill.  Delpb,  3,  838.) 

Strulliiopteris  crispa.  (Wall.  Conip,  fl.  Germ.  2c  éd.  3  p.  27.) 

Souche  cespiteuse.  Feuilles   de   1    à  3  décim.  petites,   déll- 
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cates,  longuement  pdtioldcs,  3—4  fois  pinnatiséquées  à  segments 
obovés,  crénelés,  comme  crépues.  Lobules  linéaires,  entiers;  les  sté- 
riles bilobés. 

9].  Fr.  Juin-Aoûl.  —  Frondes  caduques. 
R.  Rocailles  aux  environs  des  ruines  de  Schainschloss  (Rambrouch). 

5.  8trutliiopteris.  (Willd.  in  hort.  berol,  p.  1011).  —  Stru- 

thiopteride.  —  Straussfarrn. 

Sporanges  naissant  Ders  le  bord  de  la  face  inférieure  des 

feuilles  en  groupes   arrondis  formant   une    ligne    continue.  In- 

dusie  continue  avec  le   bord    des    segments.     Feuilles  les 

unes  fertiles,  les  autres  stériles  sur  la   même   souche,  les 

fertiles  pinnatisêquces  à  segments  contractés  étroits,  les 
stériles  tripinnatiséqués . 

8,  St.  germanlca.  [Willd.  l.  c.) 

'  Syn.    Onoclea  StruUiiopleris.  (Hoff.  Deutsch.  FI.  p.  11.) 
Onock'a  nodulosa.  (Scklir.  t.  104.) 
Osmunda  StruUiiopteris.  (L.  Sp.) 
Matheueia  Struthiopteris.  (Tod.  Enum.  FI.  sec.  s,  p.  3.) 

Souclie  ccspiteuse,  traçante.  Feuilles  stériles  de  1 — 12  cent, 
formant  une  sorte  de  nid  en  entonnoir,  à  racliis  pubescent,  à 
lobules  presque  entiers;  feuilles  fertiles  s'élevant  au  milieu  de 
l'entonnoir,  roides,  à  racliis  épais,  profondément  canaliculé  à  la 
face  supérieure,  à  segments  étalés,  dressés,  pressés  les  uns  contre 
les  autres,  les  inférieurs  petits  et  presque  apprîmes. 
Q[  Fr.  Septembre-Octobre.  —  Fronde  caduque. 
Bois  frais.  —  Grand  bois  près  la  Rdhrbach.  DifTerdange!  Horbach  (Sclieid)  ! 

6.  Aîiccliniiin.   [L.  Gen.  n"  1173  ex  parte.)  —  Blechnum.  — 

Rippenfarrn. 

Sporanges  formant  deux  groupes  linéaires  allongés  parallèles 
à  la  nervure  moyenne  des  segments  et  rapprochés.  Indusie 
libre  du  côté  de  la  nervure.  Feuilles  pinnatipartites  les  unes 
stériles,  les  autres  fertiles  à  segments  contractés  plus 
étroits. 

9.  B.  Spicant.  [Roth.  Tcnt.  fl.  Germ.  II f,  U.)  T.  1429. 

Syn.    Osmunda  Siiicant.  (L.  Sp.  1522.) 

Blechnum  borale.  (Sm.  in  Schrad.  Journ.  2,  p.  75.) 
Lomaria  Spicaut.  (Dew.  in  Mag.  Nat.  Berl.  V.  335.) 
Onoclea  Spicant.  (Hoff.  Deulsch.  FI.  H.  H.) 
Acosticum  nemorale.  (Lmk.  FI.  fr.  1.  p.  1.) 
Acroslicum  Spicant.  (Vill.  FI.  Delpli.  IV,  838.) 
Slrulhiopleris  Spicimt.  (Ail.  Ped.  n.  2390.) 
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Souche  oblique  très-forte  à  fibres  radicales  nombreuses.  Feuilles 
de  1 — 3  décim.  stériles  un  peu  fermes,  étroitement  lancéolées 
dans  leur  pourtour,  atténuées  aux  deux  extrémités,  pinnatisé- 
quées,  à  segments  falciformes  rapprochés,  très-entiers,  linéaires, 
lancéolés  brièvement  accuminés.  Feuilles  fertiles  de  3 — 8  décim. 
plus  étroites,  longuement  pétiolées,  à  segments  écartés,  étroite- 
ment linéaires  et  un  peu  décurrents  à  la  base. 

Qj.  Fr.  Juin-Juillet.  —  Fronde  persistante. 

Forêts  et  broussailles  ombragées,  humides,  siliceuses.  G.  par  place:  Ardennes 
et  R.  ailleurs.  Bois  de  Beaufort  !  Grunenwald  ! 

7.  8colopeaidriai»i.  {Sm.inAct.  Taur.  V.  410.) — Scolopendre. 
—  llirschzungc.    (Fig.  3.) 

Spormvjes  en  groupes  linéaires  allongées,  parallèles^  ohliques 
par  rapport  à  la  nervure  moyenne  de  la  feuille;  les  groupes 
qui  naissent  sur  les  bifurcations  voisines  de  deux  nervures 
voisines  se  rapprochent  en  niasse  linéaire.  Indusie  se  con- 
tinuant avec  la  nervure  secondaire,  libre  de  l'autre  côté  ; 
les  deux  indusies  des  groupes  qui  constituent  la  masse 
linéaire  simulant  par  leur  rapprochement,  une  indusie  à 
deux  rachis.  Feuilles  indivises,  cordées  à  la  base. 

10.  S.  vulgare.  {Symons,  Syn.  193.)  T.  1430. 

Syn.    Asplonium  ScoIo,iciKliiuni.  (L.  Sp.   1537.) 

Scolopeiidrium  oflkinaruiii.  (Sr.  in  Sclirail.  Journ.  (1806)  Cl.) 
Scolopentlrium  o/liciimle.  (Svv.  in  Act.  Taur.  V.  410.) 

Souche  cespiteuse,  brune,  oblique.  Feuilles  de  1 — 5  décim. 
oblongues,  lancéolées,  aiguës,  inégalement  cordées  à  la  base. 
Pétiole  paléacé  plus  court  que  le  limbe. 

Qj.  Fr.  Juin-Septembre.  —  Feuilles  persistantes. 

Disséminés.  Bois  montueux,  rochers  ombragés,  pui!s,  murs.  AC.  Bintzrolh 
(Mersch)!  Fels  (Echfernach)  !  l-'œls  (Schengen)!  Fois  (Manternach)  !  Puits  du  mont 
Soleuvre  1  Puits  à  Remerschen  !  Vieux  Ansembourg  !  etc.  ;  non  encore  trouvé  eu 
Ardennes. 

Var.  /S'.  Minor.  (T.  FI.  L.  493.) 

Feuilles  n'atteignant  pas  0.10  de  longueur,  élargies   à 
la  base. 
y.  Crispum.  (ï.  1.  c.) 

Feuilles  petites,  à  bord  irrégulièrement  dentées. 
Vieux  murs  aux  environs  d'Ansembourg.  TI. 
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Fis.  4. 


FiL'.  7. 


Asplenium. 

Porlion  de  fronde  fruc- 
tifère. 


Aspidium. 

Portion  de  fronde  fruc- 
tifère. 


Fig.  12. 


Fis.  3. 


Scolopendrium 
vulgare. 

Coupe  transver- 
sale des  racliis. 


Fis.  8. 


Aculealum. 

Coupe  transver- 
sale des  rachis. 


IhjmenopliyUum  Tiiubri(jense. 
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Var.  â.  undulatum.  (Kx.  FI.  de  Louv.  p.  12.) 

Feuilles  larges,  plus  obtuses,  ça  et  là  ondulées  ou  sinuées 
sur  les  bords. 

Fœls,  Schengen  1 
Pr.  La  Scolopendre  est  amère  et  a  été  souvent  employée  comme  résolutive  et 
antidiarrhétique,  elle  peut  servir  à  la  préparation  de  la  bière. 

8.  Aspleiiiiim.  (Z.  Gen.  n°  Hli  ex  parte.)  —  Doradille.   — 
Milzfarrn.    (Fig.  4.) 

Sporanges  en  groupes  linéaires,  èparses,  solitaires  sur  les 
nervures  secondaires;  les  groupes  devenant  quelquefois  ar- 
rondis, lorsqu'ils  ne  sont  plus  couverts  par  l'indusie,  souvent 
confluents  à  la  maturité.  Indusie  membraneuse,  ohlonguc, 
droite  plus  rarement  arquée,  se  continuant  avec  la  nervure 
secondaire,  moyenne,  libre  du  côté  de  la  nervure  moyenne 
du  lobe.  Fronde  triangulaire  dans  son  pourtour. 

Fronde  bipinnatiséquée 2 

Fronde  bipianatiséquée  ou  incisée 3 

Pétiole  d'un  noir  luisant  à  la  base.     .       A.  Adiautliuin  uigrum  n"  11 

Pétiole  vert A.  Ruta  muraria  n"  12 

Segments  ovales  ou  suborbiculaires,  sinués  ou  crénelés,  pétiolulés  .      4 
Segments  cunéiformes,  bi-trifides,  sessiles  .     .    A.  germauicum  n"  13 

Segments  linéaires,  tridentés  au  sommet,  pétiolulés 

A.  septeutriouale  n»  14 
Pétiole  d'un  brun-noir,  étroitement  ailé.  .  .  A.  Trichomanes  n"  15 
Pétiole  vert,  non  ailé A  TÎride  n»  16 

11.  A.  Adiaothum  iiigrum.  (L.  Sp.  io42.)   (Fig.  5.)        T.  1435. 

Syn.    Asplunium  nigTiun.  (Lnik.  FI.  Fr.  \.  p.  28.) 

Souche  cespiteuse.  Feuilles  de  1 — 4  décim.  ovales,  lancéolées, 
à  pétiole  allongé  d'un  brun-noirâtre,  luisantes  en  dessus,  bi-tri- 
pinnatiséfjuées,  segments  et  lobes  ovales  lancéolés,  lobules  oblongs 
dentés.  Sores  linéaires  oblongs,  à  la  fin  confluents. 

94  Fr.  Juillet-Novembre.  —  Frondes  persistantes  dans  des 
localités  abritées. 

Rochers,  bois  montueux  et  pierreux,  vieux  murs,  R.  Ardennes.  Bivels!    AR. 
ailleurs.  Sleinheim!  Beaufort!  Echternach!  Nommerleh! 

12.  A.  Ruta  muraria.  (L.  Sp.  15H.)  —  Maucraut.  —  T.  1434. 

Syn.  Asplenium  niuroruin,  (Lmk.  FI.  Fr.  1.  p.  26.) 
Asi'leiiium  murale,  (v.  a.  Scljrad.  1.  p.  3H.) 
l'iiyllitis  riuta  muraria.  (iMœncli,  Meth.  724.) 

Souche  cespiteuse,  très-courte.  Feuilles  de  5 — 15  centim. 
triangulaires  ovales  dans  leur  pourtour,   à  pétioles  verts,  ordinaire- 
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ment  bi-pinnatiscquccs;  scgmcnls  triangulaires  ovales;  lobes  obovaks 
ou  cunéiformes,  entiers  ou  crénelés.  Sores  linéaires  oblongs,  à  la 
fin  confluents. 

%  Fr.  Juillet-Octobre. 

C.  Fissures  de  rochers,  vieux  nuirs,  pui(s. 
Var.  [i  lejjlophylla.  (Wallrotli,  FI.  crypt.  I.  p.  22.) 

Feuilles  plus  grandes,   tripinnatiséquées,  segments  in- 
fe'iicurs  à  lobes  assez  nombreux. 
y.  microphglla.  (Wall.  FI.  crypt.  I.  p.  22.) 

Feuilles    tics-incisdes,    lobes    petits,    antérieurement 
entiers,  légèrement  dentés. 
Differdange  ! 

13.  A.  germaniciim.  {Weiss.  crypt.  FI.  Goll.  299.)         T.  1432. 

Syn.    Asplcniiira  alleriiil'olium.  (Wolf.  J.  Jacq.  Mise.  2.  p.  51.) 
Asplunium  Brcynii.  (Schwartz,  Syn.  Fil.  p.  85.) 
Asplcniiim  murale,  (v.  b.  Sclirad.  I.  p.  312.) 
riiyllitis  rotundifolia.  (Mœnch,  Molli,  p.  724.) 

Souclie  cespiteufe.  Feuilles  de  5 — 15  ccntim.  lancéolées  dans 
leur  pourtour,  à  pétiole  luisant,  noirâtre,  ordinairement  pinnatisé- 
quées,  segments  5 — 9  cunéiformes  allongés,  incisés  dentés  au  sommet. 
Sores  linéaires,  à  la  fin  confluents. 

2f  Fr.  Juillet-Septembre.  —  Fronde  caduque. 
Fente  des  rochers  schisteux.  R.  Ardennes.  Esch  s/S.  !  Stolzembourg! 

14.  A.  septeulrionale.  {Sw.  in  Schrad.  Journ.  1800.  30.)  T.  1431. 

Syn.     Acroiticlium  septentrionale.  (L.  Sp.  1524.) 

Acropteris  scplLiitrionalis.  (Link,  dort.  Bcrol.  II.  5G.) 

Souche  cespiteuse,  ordinairement  compacte.  Feuilles  de 
5 — 15  cenlim.  nombreuses,  en  touffe  serrée,  à  pétiole  vert, 
noirâtre  à  la  base  ;  divisée  en  2—3  segments  linéaires  allongés,  un  peu 
courbés,  l'inférieur  ordinairement  bifurqué,  les  autres  entiers  ou 
incisés.  Sores  2  —  3  très-longs,  à  la  fin  confluents  et  recouvrant 
presque  toute  la  surface  inférieure  do  la  feuille. 

Qj-  Fr.  Juin- Septembre. 
Fente  des  rochers  schisteux  des  Ardennes.  AC.  par  place.  Esch  s/S.  I  Biwelsl 
Vianden!  Erpeldange! 

15.  A.  Trichomanes.  {L.  Sp.   1541  ex  parte.)  —  Broschtfarclien. 

T.  n°  1433. 

Syn.     riiyllitis  rotunilifolia.  (Mconcli,  Mctli.  724.) 

Souche  cespiteuse.  Feuilles  de  1 — 3  décim.  nombreuses  en 
touffes,  linéaires  lancéolés  dans  leur  pourtour;  à  rachis  d\in  brun- 
noir,  luisant,  à  angles  munies  d'un  rebord  étroit,  pinnatiséquées  ; 
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segments  nombreux,  ovales,  rhomboïdaux,  crénelés,  rarement  incisés 
presqu'e'gaux.  Sores  linéaires,  obliques  sur  deux  rangs,  à  la  fin 
confluents. 

%  Fr.  Mai-Octobre-  —  Fronde  persistante. 
C.  Rochers,  murs,  R.  Ardennes. 
Var.  /9.  minor.  (T.  1,  c.) 

Feuilles    beaucoup    plus    petites,    à    pétioles    courts, 
rapprochées,  souvent  entières. 

16.  A.  viride.  {Ihds.  FI.  Ang.  éd.  II.  45o.) 

Se  distingue    du  précédent   par  sa  fronde    d'un   vert   plus 
pâle,  plus  molle,  par   ses  segments  plus  évidemment  pétiolulés, 
rhomboïdaux,  cunéiformes  à  la  base   plus  fortement   crénelés,    par 
son  rachis  vert  presque  plan  nullement  bordé. 
9[  Fr.  Juin-Septembre. 
Rochers  humides.  R.  Aalbach.  Berdorf! 

9.  Atltyriuiu.  {Roth,  Tcnt.  FI.  Germ.  III.  65.)  —  Athyrion. 
—  Streifenfarn. 
Sporanges  en  groupes  ohlongs  arrondis,  solitaires  sur  les 
nervures  secondaires,  disposés  sur  deux  rangs  réguliers,  pa- 
rallèles. Indusie  persistant  rcniforme,  s'ouvrant  latéralement 
de  dedans  en  dehors. 

17.  A.  Filix  feillina.  {Roth.  l.  c)  —  Faar.  T.  n°  1436. 

Syn.     Polypodium  Filix  fcmina.  (L.  Sp.  1551.) 

Aspiciiiiim  Filix  femina.  (Bernli.  in  Schrail.  Journ.  5  p.  2  p.  27.) 
Aspitliiim  Filix  femina.  (Schwartz,  in  Schrad.  Jouin.  1880.  H.  41.) 
Appicliiim  acroslichoifleuui.  (Bory,  in  Mérat.  FI.  P.  cJ.  4.  I.  471.) 

Souche  épaisse,  cespiteuse.  Feuilles  de  4 — 10  déc.  en  touffe, 
oblongues  lancéolées  dans  leur  pourtour,  ordinairement  minces, 
bipinnatiséquées;  segments  oblongs  lancéolés,  les  inférieurs  plus 
courts;  lobes  oblongs,  pinnatifides  dentés,  à  lobules  entiers  ou 
dentés  au  sommet. 

%  Fr.  Juin-Septembre. 

C.  Bois  humides,  bords  des  fossés  ombragés,  rochers,  etc. 

Var.  /?.  molle,  (Iloff.  L  c.) 

Feuilles  demi-transparentes,   molles,    à  segments  lan- 
céolés, pinnatifides. 

R.  Bois  de  Lauterbour.  Echlernach! 

y.  abreviatum.  (DC.  FI.  F.  II.  560.)  T.  n"  1439. 

Segments  plus  courts,   plus  obtus,   lobes   plus  larges, 
plus  courts  et  plus  nombreux. 
R.  Bois  de  Dillinscn.  Echternach  ! 
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Visx.  9. 


hX 


Osmunda  regalis. 
Portion  de  fronde. 
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Var.  ô.  muUidcntala.  (Doll,  Rhcin.  FI.  p,  12.) 

Feuilles  de  6 — 10  décim.  souvent   tripinnatifides,  seg- 
ments oblongs  allongés,  austi  ovales  lancéolé*,  lobes 
inférieurs  tous  dentés. 
Fœls,  Schengen! 
Pr.  Frondes  recherchées  comme  litière. 

lO.  Cystoptcrîs.  {Bcrnh.   in  Schrad.  Neu.  Journ.    4S0G.   26.) 
Cystoptéride.  —  Blascnfarn. 

Sjjorangcs  en  groupes  arrondis,  solitaires  sur  les  nervures 
secondaires,  les  groupes  ne  devenant  pas  confluents  à  la 
maturité.  Indusie  kmcèoUc  ou  oveile,  ordinairement  denticulée 
ou  un  peu  laciniée,  dépassant  le  groupe  des  sporanges, 
s  insérant  sur  la  nervure  secondaire  feir  une  hase  étroite  au- 
dessous  du  groupe  des  sporanges,  se  déformant  et  disparais- 
sant à  la  fin.  Feuilles  bi-tripinnatiséquées. 

iS.  C.  fragllls.  (Bernh.  l.  c.)  T.  1437. 

Syn.     Polydium  fragile.  (L.  Sp.  1553.) 

Cyathea  fragilis,  C.  antriscifolia.  C.  cynaiVifolia.  (Rolh,  Teiil.  FI.  Germ.  III  t)i  et  1)8.) 
Aspidiiim  fragile.  (Sw.  Fil.  75.) 
l'olypodiura  polymorphum.  (Vil).  FI.  Dilpli.) 

Souche  un  peu  épaisse,  plus  ou  moins  traçante,  munie  à 
la  base  des  pétioles  de  poils  squamiformcs  brunâtres.  Feuilles 
de  1 — 5  décim.  oblongues  lancéolées  dans  leur  pourtour,  minces, 
bi-tripinnatiséquées,  segments  ovales  lancéolé.s,  lobes  étroits  ob- 
longs, plus  ou  moins  aigus,  lobules  ovales  oblongs,  aigus  dentés 
ou  obtenus  crénelés 

%  Fr.  Juin-Septembre. 
C.  Rochers  humides,  lieux  ombragés,  chemins  creux  dans  les  boi>. 
Var.  /?.  obtusifolia. 

Lobes  larges,  ovales,  obtus. 
AC.  en  Ardennes. 
y.  lenuis.  (FI.  Wett.)  P.  Bhœticum.  (T.) 
Lobes  aigus. 
Avec  l'espèce  : 
Var.  Ô.  anthriscifolia.  (HofF.  D.  FI.  IL  9.  10.) 

Segments    bi-tripinnatiséqués ,    lobes    allongés   obovés, 
lobules  aigus  dentés. 
Stoizembourg  ! 
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11.  l*ol:rsticliiiiii.  [Rolh,  Tent.  FI.  Gcrm.  III.  69.)- Tolystlc. 
—  Punctfarm.    (Fi^''.  6.) 

Sporamjcs  en  groupes  arrondis,  solitaires  sur  les  nervures 
secondaires.  Imlusie  suhorhiculairc  rèniformc,  peltèe  s'insérant 
par  un  pédicelle  étroit  sur  la  nervure  secondaire  au  centre 
du  groupe  de  sporanges,  libre  dans  toute  sa  circonférence. 
Feuilles  bi-tripinnatipartites  ou  bi-tripinnatiséquées. 

I      Fronde  atténuée  à  la  base,  à  dents  non  spinuleuses 2 
Fronde  non  atténuée  à  la  base,  à  dents  spinuleuses 
P.  spinulosiim  n"  23 

Fronde  à  segments  secondaires  obtus 3 

Fronde  à  segments  secondaires  aigus.     ...     P.  Thelypteris  n"  19 

Fronde  plane 4 

Fronde  pliée  en  deux  longitudinalement     ...     P.  cristatlim  n"  21 

Fronde  glanduleuse  en  dessous P.  moiitanum  n"  20 

Fronde  non  glanduleuse  en  dessous P.  Filix  irias  n"  21 

19.  P.  Thelypterls.  (Roth,  Tent.  FI.  Gcrm.  III.  77.)       T.  1448. 

Syn.    A.Tosliclium  Tliclypleris.  (L.  Sp.  1523.) 

rolyi>odiiim  -  (L.  Maiil.  IF.  505.) 

Nephrodium  —  (Siromp.  FI.  Berol.  32.) 

Aspidium  —      _   (Sw.  in  Sclirad.  Joiirii.  (1800)  p.  40.) 

Lasirea  —       '   (PrcsI.  Tent.  pte.  70.) 

Polypodium  pterioides.  (Lnik.  FI.  Fr.  II.  18.) 

Souche  assez  mince,  horizontalement  traçante.  Feuilles  de 
3—5  dc'cim.  d'un  vert  gai,  glabre,  non  (jlanduleuscs  à  segments 
subopposcs,  assez  distants,  pinnatipartitcs,  à  lobes  entiers  lan- 
céolés, aigus,  groupes  de  sporanges  très-rapproche's,  presque  con- 
fluents vers  le  bord  révolute';  pétiole  court,  nu. 

9j.  Fr.  Juin-Septembre.  —  Fronde  caduque. 

Marais,  bois  tourbeux,  prairies  humides,  bord  des  fossés.   AC.  par  place  en 
Ardennes.  R.  ailleurs. 

20.  P.  moulaiium.  {Vogler,  Dissert.  dePolypod.  montano.  Gissœ  178  f.) 

T.  1443. 

Syn.     P.  OroopkTis.  (D.  C.  FI.  Fr.  2  p.  562.) 
Aspidium  Oreopteris.  (Sw.  Syn.  p.  59.) 
Nuphrodiiim    —         (Kuntli.  Fi.  Bcrol.  II.  420.) 
Polypodium  fragrans.  (L.  Mant.  II.  307.) 

-^  Oreopteris.  (Eriir.  Beilr.  IV.  44.) 

Aspidium  —  (Sw.  in  Sclirad.  Journ.  ISuO.  p.  35.) 

Lastrea  —  (Prcst.  Tent.  pte.  76.) 

Souche  cespiteuse,  assez  épaisse.  Feuilles  de  5 — 10  déc.  d'un 
vert  gai,  ù  la  fin  un  peu  jaunâtre,  souvent  velues  sur  les 
nervures,  toujours  munies  en  dessous  de  petites  glandes  résineuses, 
lancéolées   dans  leur  pourtour,  mais  longuement  atténuées  à  la 
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base,  pinnatlséquces.  Segments  étroitement  lancdole's,  pinnati- 
partitcs,  à  lobes  étalés,  rapprochés,  entiers,  ovales,  obtus,  yroupes 
de  sporanges  situe's  vers  le  bord. 

Q|.  Fr.  Juin-Septembre.  —  Frondes  le  plus  souvent  caduques. 

Clairières  des  forôts  tourbeuses  des  Ardennes.  AR.  par  place.  R.  ailleurs. 
Haidgen  (Ilelmsange).  T.  ! 

Est  souvent  confondu  avec  le  suivant  dont  il  se  distingue  par  la  plus  grande 
mollesse  et  la  couleur  vert  claire  ou  jaunâtre  de  ces  feuilles. 

21.  P.  Filix  mas.  {Roth,  Tent.  FI.  Germ.  5  p.  S2.)       T.  n"  1438. 

Sjn,     Polypodiura  Filix  mas.  (L.  Pp.  d55].) 

Aspirliiim  —  (Sw.  in  ScliraJ.  Journ.  1800.  38.) 

Nepliroclium        —  (Slronip.  FI.  Bcrol.  30.) 

Lastrca  —  (ricsl.  Tout.  pte.  72.) 

Souche  volumineuse,  cespiteusc  traçante,  chargée  au  niveau  de 
la  base  des  pétioles  de  larges  poils  squamiformcs,  scarieux, 
brunâtres,  devenant  arborescente  avec  l'âge.  Feuilles  de  5  — 12  déc. 
d'un  vert  gai,  muni  en  dessous  de  quelques  poils  écailleux,  non 
glanduleuses,  ovales  lancéolées  dans  leur  pourtour,  un  peu  atlénuce 
à  la  base,  bipinnatiséquécs,  à  segments  principaux  étroitement 
lancéolés,  un  peu  étalés  alternes,  à  segments  secondaires  oblonys, 
obtus,  irrégulièrement  dentés  au  sommet;  les  inférieurs  adhérents  par 
toute  la  largeur  à  la  base,  les  supérieurs  confluents.  Groupes  de 
sporanges  assez  gros,  peu  nombreux  sur  deux  lignes,  occupant  les 
deux  tiers  inférieurs  des  lobes. 

Qj.  Juin-Septembre.  —  Fronde  caduque. 

C.  Lisières  et  clairières  des  bois,  buissons,  chemins  creux,  fossés,  rochers. 

Pr.  La  racine  d'un  blanc  verdâfre  à  l'intérieur  et  d'une  odeur  spéciale  est  em- 
ployée en  poudre  contre  le  Tœnia.  Olf.  Rhizoma  vel  Radix  Filicis.  Dans  les  temps 
de  disette,  la  racine  entrait  dans  la  composition  du  pain. 

Var.  /?.  abreviatum.  (D.  C.  FI.  Fr.  II.  560.)  T.  n°  1439. 

Beaucoup   plus   petite  dans  toutes  ses  parties;  segments  plus 
courts,    plus    obtus,    presque  d'égale    longueur    dans    toute    leur 
étendue;    lobes    plus   larges,   plus    courts    et   moins    nombreux, 
n'ayant  d'ordinaire  qu'un  seul  groupe  de  sporanges. 
Avec  l'espèce. 

22.  P.  cristalum.  (Roth,  Tent.  FI.  Germ.  3.  p.  4S.) 

Syn.     Pol>|io(liiini  crislaliini.  (L.  Sp.  1551.  cxcl.  Syn.) 

NeplirotiiLim        —        (Miciix.  FI.  Amer.  Bor.  II.  2G9.) 
Polyiiodium  Caiypicris.  (Elir.  Bcilr.  III.  77.) 
Aspidium  cristalum.  (S\t.  in  Sclirad.  Journ.  1800.  37.) 
l'olysticlium  Calypteris.  (DC.  FI.  Fr.  II.  5G2.) 
Lastrea  cristata.  (Presl.  Tent.  pte.  77.) 

Souche   épaisse,  ccspiteuse.    Feuilles   de   3 — 6  décim.   d'un 
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vert  gai,  pliées  en  deux  longitudinalement,  non  glanduleuses,  lan- 
cdoldes  dans  leur  pourtour,  atténuées  aux  deux  extr(5mitds  pinna- 
tiséqudcs,  à  segments  lancdolds,  pinnatifîdes,  à  lobes  arrondis  et 
dentés  mucronés  au  sommet.  Soies  assez  gros,  peu  nombreux 
disposes  dans  les  lobes. 

2|.  Fr,  Juillet-Août.  —  Fronde  caduque. 
R.  Bois  montueux,  humides,  marécageux  ombragés.  Lau(eil)our! 

23.  P.  spiiiulosiim.  (DC.  FI.  Fr.  2  p.  561.)  T.  1441. 

Sj'ii.     rdl^ipcdiiim  spinulosiim.  (Krlz.  FI.  sciind.  pinil.  S.'jO.) 
—  arislatnni.  (Vill.  FI.  Dclp.  lU.  84i.) 

Afj)iJiuni  spinulosum.  fSw.  Sjn.  Fil.  420.) 
Laslrca  spinulos.i.  (Prosl.  Tcnl.  [ilc.  7G.) 
Neplirodium  spinulosum.  (Stoiiip.  FI.  Berol.  31.) 
Polystichum  dilalalum.  (D.  C.  sicp[d.) 

Souehe   épaisse,    cespiteuse.     Feuilles   de  3 — 8  dccini.  d'un 
vert    gai,  non  glanduleuses,  ovales,  oblongues  lancéolées  dans  leur 
pourtour,  non  atlénuées  à  la  base,  bi-tripinnatiséquécs,   à  segments 
principaux  lancéolés,  à  segments  secondaires  plus  ou  moins  pro- 
fondément pinnatilobés,  à  lobules  inclinés  vers  le  sommet,  munis 
d'une  ou  de  plusieurs  dents  infléchies  et  accuminées,  spinuleuses; 
segments   inférieurs   écartés   des   autres.    Groupes   de   sporanges 
assez  petits,  sur  deux  lignes  dans  chaque  lobe  ou  lobule. 
Q].  Fr.  Juin-Septembre.  —  Fronde  caduque. 
C.  Bois,  buissons,  fossées. 
Var.  /?.  dilatatum.  (Willd.  Sp.  5.  p.  253.) 

Feuilles  plus  larges  que  dans  le  précédent,  ordinaire- 
ment   triangulaires,   ovales;    segments  ordinairement 
tous  rapprochés,  lobes  souvent  crispés,  lobules  moins 
confluents. 
A.  R.  Bois  montueux. 

l!ï.   Aspitliuii).    {Sio.  Syn.  Fil.  i2  excl.   Sp.  pi.)   —   Aspidie. 
—  Schildfarrn.   (Fig.  7.) 

Sporanges  en  groupes  arrondis,  solitaires  sur  les  nervures 
secondaires.  Indusie  suhorhicidaire,  peltée,  s'insérant  par  un 
pédicelle  étroit  sur  la  nervure  secondaire  au  centre  du 
groupe  des  sporanges,  libre  dans  toute  la  circonférence. 
Feuilles  bipinnatiséquées,  plus  rarement  pinnatiséquées. 

24.  A.  aculealum.  {Sw.  in  Schrad.  Joum.  1800.  57  cmend.)  T.  1440. 

Syn.     Polypodium  aculc.nlum.  (L.  Sp.  1552.)  (1'  Ig.    8.) 

Polystichum        —         (Rosi.  Tout.  FI.  Gcrra.  III.  79.) 
Aspidium  lobalum.  (Sw.  in  Schrad.  Jouni.  1880  p.  37.) 
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Souche  épaisse,  cespîtcuse,  chargée  de  poils  squamiformes, 
scarieux,  larges,  roussâtrcs.  Feuilles  de  1 — 8  décim.  roides, 
poilues  en  dessous,  à  pétiole  court,  oblongues,  lancéolées  dans  leur 
pourtour,  atténuées  aux  deux  bouts,  ordinairement  bipinnatiséquées; 
segments  ohloncjs  lancéolés,  les  inférieurs  très-courts;  lobes  ordinaire- 
ment ovales,  confluents  ou  décurrents  et  un  peu  tronqués  à  la  base, 
munies  de  dents  roides  mucronées  aristées,  la  dent  terminale  cus- 
pidée  beaucoup  plus  longue;  le  lobe  inférieur  notablement  plus 
grand  que  les  autres  et  souvent  seul  prolongé  en  oreillettes  latérales. 
Groupes  de  sporanges  assez  grands,  ordinairement  sur  deux 
lignes  dans  chaque  lobe,  confluent  à  la  maturité. 

Qj.  Juin-Septembre.  —  Fronde  persistante. 

Bois  montueux,  rochers   ombragés  et  C.  par  place.   Erpeldange!  Dillingen! 
Echternach  !  Mullerthal  !  Assez  polymorphe. 

Var.  /?.  angulare.  (Willd.  Sp.  V.  257.  258.) 

Feuilles  moins  roides  ordinairement  plus  amples  et  d'un 
vert    pâle,    lobes  de   chaque  segment  presque  égaux, 
assez   petits,   ordinairement  tous  ou  la  plupart  partagés 
en  oreillettes  latérales  plus  ou  moins  saillantes. 
Bois  de  Dillingen,  Rosbach  in  litt.  ! 
ô.  subtripinatum.  (Koch,  I.  c.j 

Lobules  profondément  découpés  et  allongés. 
Bois  de  Dillingen! 
y.  Schwartzianum.  (Koch.  Synopsis,  éd.  2.  III.  976.) 
Feuilles  plus   longuement    pétiolées,    aciculées,    d'une 
largeur  égale  à  la  base,  lobules  14—18  constamment 
pédicellés. 
Bois  de  Dillingen.  Kalkofen  sous  Dillingen  !  Rosbach  in  litt.  ! 

Tribu  II.  —  Osmundaceie.  (Kaulf.  Emm.  Fil.  1824,  n"  42.) 

Feuilles  enroulées  en  crosse  dans  leur  Jeunesse.  Sporanges  pédicellés, 
ordinairement  disposés  en  panicule  à  la  partie  supérieure  des  feuilles, 
dont  les  divisions  se  sont  déformées  et  contractées,  ou  sont  ré- 
duites au  rachis,  à  anneau  articulé  indistinct,  s'ouvrant  longitu- 
dinalemcnt  en  deux  valves.  Indusie  nulle. 

13.    Osinunda.    (L.    Gen.    4ilo  ex  parte.)    —  Osmonde.   — 
Rispenfarrn.    (Fig.  9.) 

Sporanges  subglobuleux,  veinés  réticulés,  disposés  en  pa- 
nicule à  la  partie  supérieure  des  feuilles  fertiles.  Feuilles 
bipinnatiséquées. 


—    20    — 


Fia.  10. 


Ophioglossum  vulgalum . 
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25.  0.  regalls.  (Z.  Sp.  452L) 

Feuilles  de  5—12  décim. ,  ordinairement  trcs-amples  en 
touffe;  de  deux  sortes  les  unes  stériles,  les  autres  fertiles;  bi- 
pinnatiscquées,  pctiolécs.  Segments  stériles  oblongs  dans  leur 
pourtour;  lobes  oblongs  lancéolés,  ordinairement  entiers,  souvent 
munis  à  la  base  d'une  oreillette  arrondie. 

Qj.  Juin-Septembre.  —  Fronde  caduque. 

R.  Bois  marécageux.  Nicolausthal  (Beaufort).  Delta  de  l'aflluent  de  la  Prurn  dans 
la  Sûre.  T. 

Pr.  Amère,  astringente. 

Tribu  ïll.  —  Ophloglosseaî.  {R.  Browa,  Prod.  FI.  Nov.  Iloll.   46o.) 

Feuilles  ordinairement  au  nombre  de  dcu.x;,  soudées  entre  elles 
dans  la  partie  inférieure  do  leur  rachis ,  l'une  extérieure  stérile, 
foliacée,  non  enroulée  en  crosse  dans  la  jeunesse,  l'autre  fertile  réduite 
au  racliis.  Sporanges  scssiles,  disposés  en  épi  ou  en  panicule  à  la  partie 
supérieure  de  la  feuille  fertile ,  dépourvus  d'anneau  articulé, 
s'ouvrant  longitudinalement  en  deux  valves.  In  lusie  nulle. 

1-1.  'iîoivjelilum,  {Sw.  Sijn.  Fil.  17 1.)  Botricbe.  —  Mondrautc. 

Sporanges  libres  entre  eux,  disposés  en  panicule:  Feuilles 
stériles,  pinnatiséquées,  souches  cespiteuses. 

26.  B.  Luoaria.  {Sw.  Syn.  Fil.  ai.)  T.  1449. 

Syii.     Osniunda  I.uiiaria.  (L.  Sp.   1510.) 

Plante  de  5—20  décim.  écailleuso  à  la  base.  Feuille  stérile 
ovale,  oblongue,  pinnatiséquée;  segments  6 — 12,  épais,  semi- 
lunaires,  réniformes  ou  rliamboïdaux  cunéiformes,  entiers  ou 
crénelés  incisés.  Feuilles  fertiles  en  panicule  terminale. 

Qj.  Mai-Juillet.   —  Fronde  caduque. 

Pâturages.  Collines  sèches  et  humides.  Stoupich  (Weyer)!  Felsmuhl  (Echter- 
nach)  !  Hachiville! 
Courtois  le  signalait  en  182G  à  la  Bellevue  et  au  Wurlhsberg  (Luxembourg). 

15,  Opliiog;losstiiu.  {L.  Gen.  1171  ex  parte.)  —  Opliioglossc. 
—  Natterzunge. 

SpordiKjes  soudés  entiers,  disposés  en  épi  linéaire,  dis- 
tique, unilatéral.  Feuille  stérile  entière;  racine  ou  souche 
stolonifère. 

27.  0.  vulgatiim.  (/..  Gen.  1171.)   (Fig.  10.)  T.  1450. 
Souche  courte,  épaisse,   munie    d'assez   longues  fibres  radi- 
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cales,  noirutrcs  ou  roug-critrcs.  Feuille  stérile  do  6 — 8    ceniim.  ù 
la  base  engainante,  étalée  en  lame  ovale,  elliptique  ou  oblongue; 
fronde  fertile  de  2 — 4  centini.  longuement  pddicellcc,  à  épi  ar- 
ticulé noueux,  généralement  simple,  rarement  bi-trifurqué. 
%  Avril-Juillet.  —  Fronde  caduque. 

Prairies  fraîches  ou  tourbeuses,  pâturages  humides.  R.  par  place.  Fond  du 
Rodenhof  (Kopslal)  !  Mondorf  ! 

Tribu  IV.  —  Hyinenoph) i!a\   (Bory,  m  Die.  class.  VI.  End.  Gen.  6i.) 

Sporanges  réunis  en  groupe  à  Pextre'mite'  des  lobes  de  la  feuille  et 
les  dépassant,  insérés  autour  d'une  columelle  qui  est  le  prolongement 
de  la  nervure  médiane,  enveloppés  dans  une  torte  de  capsule, 
s'ouvrant  horizontalement  ou  verticallement,  à  anneau  articulé 
transversal.  Feuilles  délicates,  plus  ou  moins  pellucides,  sans 
stomates. 

10.  l9yiueBto|»EiyI3uiu.  [Siv.  F.  Britt.  il  il.)  Hyménophylle. 
—   Hautfairn,    (Fig.   11.) 

Sporanges  sessiles  autour  de  la  columelle  ou  en  groupe 

enfermés  dans  une  indusie  capsuliforme,   formée  du  même 

tissue  que  la  feuille.     Indusie   s'ouvrant   verticalement    en 

deux  valves.  Souche  rampante,  très-grèle,  filiforme. 

28,  W.  Tunbrlgease.  {Sw.  FI.  Britt.  mi.)  (Fig.  12.)  T.  n°  1427. 

Syn.    Tricliomanes  TunbriJgense.  (L.  Sp.  15'5.) 

Feuilles    de   5—8    centim.   en    gazons   redressés   ou   étalés, 
d'un  vert-brun,  bipinnatiséquées,  à  lobes  linéaires  oblongs,  obtus, 
à  dents  aiguës.  Indusie  à  valves  denticulécs. 
Qj.  Juin-Octobre. 

Rochers  ombragés,  humides,  parmi  les  mousses   Ralzbachheid,  Aalbach,  etc. 

Berdorf! 

Cette  espèce,  la  plus  rare  de  notre  Flore,  avait  été  découverte  en  1823  par  feu 
M.  Du  Mortier  dans  les  bois  de  Beaufort,  où  elle  n'a  plus  été  retrouvée  depuis. 
Nous  en  connaissons  neuf  habitations  dans  les  bois  de  Berdorf,  dont  l'une  est 
très-près  d'être  détruite  depuis  que  nous  l'avons  indiquée. 


Famille  II.  —  LYCOPODIACE^. 

(Rich.  D.  C.  FI.  F.  H.  571.) 

Plantes  vivaces,  terrestres,  à  tige  rameuse  souvent  dichotome, 
feuillée,  couchée  radicante  au  moins  dans  sa  partie  inférieure. 
Feuilles  ordinairement  insérées  en  spirale  autour  de  la  tige,  per- 
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sistantps,  petites,  indivises,  sessiles  ou  de'currentes,  suhulées  ou  lancéolées, 
uninerviées,  ordinairement  très- nombreuses,  rapprochées,  imbriquées, 
les  inférieures  émettant  à  leur  aisselle  des  fibres  radicales  fili- 
formes. Sporanges  sessiles  ou  subsessiles,  naissant  à  l'aisselle  des 
feuilles  dans  toute  la  longueur  des  tiges  ou  seulement  dans  leur 
partie  supérieure  ou  à  l'aisselle  de  feuilles  latérales  et  alors  rapprochés 
en  épis  terminaux,  membraneux-crustacés,  jaunâtres,  ne  renfermant 
pas  d'élatères,  tous  semblables,  s'ouvrant  en  deux  valves,  subglobu- 
leux ou  réniformes,  renfermant  des  spores  très-petites. 

On  connaît  aujourd'hui  environ  330  Lycopotliacées,  dont  plusieurs  jusque  vers 
les  régions  polaires. 

17.  LycopodiuiM.  {L.  Gen.  n"  i  tSi.)  —  Lycopode.  —  Biirlapp. 

Caractères  de  la  famille. 

Sporanges  tous  axillaires  et  non  disposés  en  épis  .     .     L.  SelagO  n»  1 

Sporanges  disposés  en  un  seul  épi  terminal  et  sessile 2 

Sporanges  disposés  en  plusieurs  épis  réunis  au  sommet  d'un  pédon- 
cule commun 4 

Feuilles  dentelées  en  scie L.  aunotiuum  n"    2 

2.  " 


Feuilles  entières 3 

3.         Tiges  entièrement  couvertes  par  les  feuilles     .        L.  muiidatum  n»    4 
Feuilles  non  terminées  par  un  poil.     .     .     .      L.  complauatum  n»    5 


I      Feuilles  terminées  par  un  long  poil L.  claYatum  n"    3 

1.  (29)  L.  Selago.  {L.  Sp.  pi.  toGo.)  T.  n°  1452. 
Tiges   de  5—25  centim.   rameuses   érigées   ou  ascendantes, 

à  rameaux  dicholomes  et  comme  nivelés  au  sommet  pour  former 
un  petit  buisson  raide.  Feuilles  linéaires-lancéolées,  aiguës,  raides, 
érigées  ou  étalées,  disposées  en  huit  séries.  Sporanges  naissant 
ordinairement  dans  presque  toute  la  longueur  des  rameaux,  à 
raissclle  des  feuilles  qui  les  dépassent  longuement. 
%  Fr.  Juillet- Septembre. 

Bruyère  humide  au  Nicolausgrund  de  Beaufort  ! 

Pr.  La  décoction  de  L.  Selago  est  émétique,  drastique,  vermifuge,  emména- 
gogue. 

2.  (30)  L.  aimotluum.  {L.  Sp.  1366.)  T.  1454. 

Syn.     L.  jniiiperinum.  (I.iiik.  De.  FI.  Fr.  II.  572.) 
L.  elatum.  (Dillen.  liist.  musc.  455.) 

Tiges  de  5—6  décim.  couchées,  longuement  traçantes,  très- 
rameuses;  rameaux  érigés,  bi-trichotomés.  Feuilles  disposées  sur 
cinq  rangs  obliques,  lancéolées  linéaires,  très-aigues,  raides,  étalées, 
à  bords  denticulés.  Fpi  sessile,  cylindrique,  solitaire,  à  bractées 
ovales,  aiguës,  brièvement  acuminées.    Feuilles  des  pousses  de 


LYGOrODIUM, 


]3     — 


Vannée   courante  plus  petites,  apprîmdes,    ces  pousses    paraissent 
comme  articulées  sur  cel]cs  de  l'année  précédente. 
0[  F\\  Septembre.  —  Bois  ombragés. 
Ringclsgrund  ((iruncnwald)  !  Rodenl)uscli(Kopstal).  Bois  deBollendorf(Berdorf)! 

Fig.  1.  3.  (31)  l.  clavatuiii.  (L.  Sp.  pi.   i5G6.)    T.  1451. 

(Fig.  1.) 
Tig'cs  de   2—10    décim.  couchées,  longuement 
traçantes   et  rameuses,  dichotomes,  munies  de  fibres 
radicales  adventives  assez  fortes.  Feuilles  imbriquées 
unilatérales  vers  le  sommet  des  branches   linéaires 
ondulées   ciliées,   terminée   par  une  soie  transparente. 
Épis    ordinairement   deux,    longs   de    3—5    centim. 
eyhndriques  allongés.  Pédoncules  chargés  de  feuilles 
linéaires   assez  rares,  apprimées  et  grêles.   Bractées 
largement  ovales  à  la  base,   puis  acuminées  et  ter- 
minées par  un  poil. 

Q[  Fr.  Juillet-Août. 

Forêts  humides,  bruyères  boisées,  clairières,  pâturages.  AC. 
par  place.  Ardennes.  Rare  ailleurs.  Schwarzegrund  (Baumbusch)! 
Seitert  (Linlgen)  !  Grunenwald  ! 

Pr.  Off.  herb.  et  sera.  Lycopodii.  Les  sporules  donnant  la 
poudre  de  Lycopode,  sont  employées  en  pharmacie  pour  rouler 
les  pilules.  Elles  ont  été  administrées  contre  le  scorbut,  les  co- 
liques, la  dyssenterie  et  les  calculs  néphrétiques;  aujourd'hui 
elles  ne  sont  plus  guère  employées  que  pour  prévenir  ou  guérir 
les  excoriations  de  la  peau  chez  les  jeunes  enfants.  Elles  servent 
encore  sous  le  nom  de  soufj're  végétal  à  produire  des  flammes 
subites  dans  les  feux  d'artifices  et  sur  les  théâtres.  —  En  Russie, 
on  administre  l'herbe  contre  la  rage.  —  En  Norvège  on  en  fait  de 
charmantes  nattes,  dont  la  fabrication  serait  d'autant  plus  fruc- 
tueuse chez  nous,  que  la  matière  première  ne  manquerait  pas. 

4.  (32)  L.  inaiidatimi.  {L.  Sp.  pi.  1563.)  T.  n°  1453. 
Tige  de  5—20  centim.  courte,  traçante  dans  la 

Rameau  fruc-  'i^ase.    Feuilles  de   la    souche   paraissant   unilatérales . 
iitèrG. 

Rameaux  stériles  simples,  rarement  bifurques,  cou- 
chés ou  décombants;  rameaux  fertiles  érigés,  terminés  par  un 
épi  solitaire  plus  épais  que  les  rameaux.  Feuilles  d'un  A'crt  pfde 
dressées,  linéaires  suLulées,  entières,  imbriquées,  sans  poil  ni  soie 
au  sommet;  bractées  de  l'épi  semblables  aux  feuilles,  d'abord 
érigées  puis  étalées. 

%  Fr.  Juillet- Août. 
R.  Marais  tourbeux.  Eltersmoor  (Reisdorfî)! 

5.  (33)  L.  coiiiplauatuin.  (Z.  Sp.  p.  1567.') 

Tiges  de  2  — 8  décim.  rampantes,  rameuses,  radicantes,  plu- 

3 


Lycopodium 
clavalum. 
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sieurs  fois  Lifurquées.     Feuilles   squamiformes,  apprimées,  petites, 
décurrentes,  disposées  sur  quatre  rangées,  simulant  la  branche  d'un 
Thuya  ou  d'un  Cyprès.  Pédoncules  de  l'épi  longs  de  3—8  cent, 
chargés  de  quelques  rares  feuilles  squameuses   et   terminées   or- 
dinairement par  3—6  épis;  bractées  étalées,   ovales  orbiculaires, 
accuminés  subitement  en  un  poil. 
Q|  Fr.  Juillet- Août. 
R.  Bruyères,  bois  montueux.  Follmuhl.  Beaufort! 
Var.  /?.  ckamœcypar issus.  (DoU.  FI.  B.  p.  80.) 

Rameaux  dressés  dès  la  base,  à  ramifications  dressées 
et  fastigiées. 
R.  Bois  entre  Rambrouch  et  Arsdorf. 


Famille  III.  —  EQUISETACE^. 

(Rich.  ap.  D.  C.  FI.  Fr.  II.  580.  ') 

Plantes  vivaces,  terrestres  ou  aquatiques,  à  rhizome  traçant 
souvent  rameux.  'figes  articulées,  simples,  munies  ou  non  au  niveau 
des  articulations  de  rameaux  vcrlicillés,  chaque  articulation  donnant 
naissance  à  une  gaine  membraneuse  dentée  intérieur  par  rapport 
au  verticille  de  rameaux  lorsqu'ils  existent;  chaque  rameau  ar- 
ticulé et  muni  de  gaines  comme  la  tige,  simple  plus  rarement 
rameux  au  niveau  des  articulations.  Sporanges  tous  semblables, 
membraneux,  s'ouvrant  par  une  fente  longitudinale,  disposés  en 
cercle  par  4 — 9  à  la  face  inférieure  d'écaillés  pédicellées,  peltées,  an- 
guleuses à  la  circonférence;  les  écailles  étant  verticillées  en  forme 
de  cône  ou  d'épi  au  sommet  de  la  tige  ou  des  rameaux.  Spores  très- 
nombreuses,  munies  de  deux  appendices  hygrométriques  filiformes, 
renflés  au  sommet,  disposés  en  croix,  donnant  naissance  par  leur 
germination  à  un  prothalle  sur  lequel  se  développent  en  même 
temps  un  archégone  et  des  anthéridies. 

Les  Équiselacées  sont  peu  nombreuses  ;  elles  habitent  de  préférence  les  régions 
tempérées;  elles  décroissent  vers  le  pôle  et  sont  rares  dans  les  régions  tropicales. 
Quelques-unes  d'entre  elles  étaient  jadis  employées  en  médecine  comme  astrin- 
gents et  diurétiques.  Leur  rhizome  est  féculent. 

18,  Eqiiisetiiiu.  (X.  Gen.   1149.)  — Prêle.  —  Schachtelhalm. 
—  Mêmes  caractères  que  ceux  de  la  famille. 


')  Les  Marsileace»,  Salvmiaceîe,  Isoïtaceai  n'ont  pas  de  représentant  dans 
la  Flore  du  Grand-Duché.  Le  l'ilularia  (jlubulifera  L.  ([ui  se  trouve  dans  les  marais 
d'Arlon  serait  toutefois  à  rechercher. 
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1. 


Tiges  de  deux  sortes,  les  ferlilcs  sans  rameaux,  jamais  vertes,  pé- 
rissant après  la  maturité  de  l'épi 2 

Tii^es  conformes,  loules  fertiles,  avec  ou  sans  rameaux,  toujours 
vertes  et  persistant  après  la  maturité  de  l'épi 3 

Gaines  des  tiges  à  8 — 12  dents;  tiges  stériles  vertes.    Lt  arvense  n"  1 

Gaines  des  tiges  à  8 — 12  dents;  tiges  stériles  d'un  blanc  d'ivoire    . 

E I  maximum  n"  2 

I        Tiges  lisses  ou  presque  lisses 4 
Tiges  très-rudes E.  liyemale  n"  6 

Tiges  à  rameaux  arqués  et  pendants,  gaines  à  3  ou  4  dents    .     .     . 
4.                                                                                      E.  silvaticum  n"  3 
Tiges  à  rameaux  éfalés-dressés  ;  gaines  à  3 — 20  dents 5 

I        Gaines  lâches,  élargies  au  sommet E.  palustre  n"  5 
Gaines  étroitement  appli([uées,  cylindriques.     .     .     E.  limosum  n"   4 

1.  (34)  E.  avrense.  {L.  Sp.  1346.)  —  Kâtzcschwanz.  T.  1467. 
Souche  traçante  émettant  dos  le  premier  printemps  des 
liges  fertiles  de  1 — 3  décim,  sans  rameaux,  d'un  hnin  rougeritre, 
gaines  lâches,  profondément  divisées  en  8 — 12  dents  brunes,  lancéolées 
acuminces  ;  épi  oblong,  apiculé,  se  desséchant  ainsi  que  la  tige 
après  l'émission  des  spores.  Tiges  stériles  paraissant  après  les 
fertiles,  de  3 — 6  décim.  dressées  ou  couchées,  assez  rudes,  vertes, 
profondément  sillonnées,  rameuses;  gaines  plus  petites  que  dans 
les  tiges  fertiles;  rameaux  simples  ou  ramuleux,  tétragones,  pourvus 
de  gaînes  r/uadridentées,  dents  vertes,  oblongues  ordinairement 
étalées  au  sommet. 
Q[  Fr.  Avril-Mai. 

C.  par  place,  champs  et  près  humides,  mardelles  des  chemins  et  des  cours 
d'eaux.  R.  Ardennes. 

Var,  (j.  folystachion.  (T.  1.  c.) 

Forme  anormale  dans  laquelle  les  tiges  stériles  se  ter- 
minent par  un  épi  noiiâtre,  grêle. 
R.  avec  l'espèce.  Bierelergrund  ! 
y.  nemorosum.  (A.  Braun  in  DoU.  Pu  FI,  9.  27.) 

Tige  stérile  de  6  —  12  décim.  nue  dans  son  tiers  in- 
férieur; rameaux  très-longs,  étalés  ou  pendants,  or- 
dinairement simples;  gaînes  à  12 — 15  dents,  linéaires 
subulés. 

A.  R.  Lisières  des  bois  humides.  Heisdorf  ! 
â.  decumbens.  (Meyer.  Chl.  hanov.  667.) 

Petit,  vert-grisâtre,  à  rameaux  stériles  rampants,  minces, 
munis  de  ramules  nombreuses  dépassant  les  rameaux. 
R.  Sables  stériles.  Hauteurs  de  Lintgen!  Fischbach  !  etc. 
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Pr.  Jadis  employée  en  médecine,  cette  mauvaise  herbe  est  très-difiicile  à  dé- 
truire. De  bons  labours  répétés,  l'assainissement  des  sous-sols  humides,  sont  les 
palliatifs  les  plus  énergiques. 

2.  (35)  E.  maximum.  {Lmk.  FI.  F.  /  p.  7.)  T.  1458. 

Syn.    E.  Tclmafeia.  (Ehrh.  Beilr.  II.  IGO.) 

E.  fluvialile.  (Sm.  FI.  Brill.  III.  H04,  non  L.) 
E.  cburneum.  (P.otli,  Cat.  bol.  II.  128.) 

Souche  traçante,  émettant  dès  le  premier  printemps  des 
ii(/cs  fertiles  de  1 — 4  décim.  sans  rameaux,  d'un  blanc-rougcCilrc] 
gaines  lâclics,  campanulécs  infundibuliformcs,  scarieuses,  brunâtres 
supérieurement  et  profondément  divisées  en  ^0 — 50  dents  longuement 
acuminées  subulées ;  épi  ordinairement  plus  ou  moins  longuement 
pédoncule  au-dessus  de  la  gaine  supérieure,  oblong- cylindrique, 
obtus.  Tiges  stériles  de  5 — 12  décim.  apparaissant  après  les  fer- 
tiles, ordinairement  iiors  de  la  partie  inférieure  des  fertiles, 
dressés,  d'un  blanc  d'ivoire,  presque  aussi  robustes  que  les  tiges 
fertiles,  superficiellement  sillonnées,*)  nues  seulement  à  la  base, 
portant  un  grand  nombre  de  verticilles  de  rameaux.  Gaines 
plus  petites  que  celles  des  tiges  fertiles,  plus  courtes,  presque 
tubuleuses,  rameuses,  grêles,  tétragones,  à  angles  creusés  d'un 
sillon  profond,  rude  du  liaut  en  bas,  ordinairement  très-longs, 
très-nombreux,  simples,  ou  ceux  des  verticilles  inférieurs  ra- 
meux  à  la  base,  à  premier  entre-nœud  très-court,  constitué  pres- 
que exclusivement  par  la  gaine  qui  le  termine  et  qui  n'atteint 
pas  la  base  des  dents  de  la  gaine  de  la  tige. 

%  Fr.  Avril-Mai. 

R.  Terrains  humides,  calcareux  boisés  et  vagues.  Gipsmuhl  (Rodenhof)!  Heis- 
dorf  1  Felsmuhl  (Echternach)  !  n'existe  pas  en  Ardennes. 
Pr.  Dans  quelques  pays,  les  jeunes  pousses  sont  mangées  par  l'homme. 

3.  (36)  E.  silvaticum.  (X.  Sp.  pi.  loie.)       (Fig.  1.)      T.  1462. 
Souches   parfois   renflées  aux  articulations;  tiges   fertiles  ou 

stériles  de  1 — 4  décim.,  verdâtres;  les  fertiles  ordinairement 
plus  fermes  que  les  stériles,  d'abord  presque  nues,  puis  rameuses, 
à  2 — 4  verticilles  de  rameaux,  les  stériles  à  verticilles  nombreux. 
Rameaux  se  développant  ordinairement  après  la  fructification, 
arqxiés  pendants,  presque  capillaires,  tétragones,  ramuleux  décomposés, 
ceux  des  tiges  fertiles  ordinairement  plus  allongés,  ramuscules 
triquètres.  Gaines  grandes,  lâches,  à  3 — 4  lobes  oblongs,  irré- 
guliers  membraneux  bruns;  celles  des  ramuscules  à  3  dents 
subulées,  étalées.  Epi  oblong,  non  apiculé,  se  desséchant  et  dis- 


*}  Deviennent  profondément  sillonnées  lorsqu'elles  sont  sèches  ou  en  herbier. 
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Fis.  1 


Equisetum  sUvalicum. 
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paraisscant  après  rcinisslon  des  spores,  tandis   que  la   tige   et  les 
rameaux  persistent. 
Qj.  Fr.  Avril-Mai. 
Bois,  buissons  humides.  AC.  par  place. 

Var.  /?.  caplUare.  (Hoff.  Phytogr.  Bl.  VIII.) 

Épi  rouge-brun.     Tige  fertile   15— GO  centim.,   stérile 

15—75  centim.;   rameaux   et  ramuscules  trèsgrcles, 

non  arqués. 
Pr.  Est  employé  en  Suède  à  la  nourriture  des  chevaux. 

4.  (37)  E.  liiiiosuin.  (L.  Sp.  pi.  /o/7.)  —  Sclioifstréh.  T.  n"  14G0. 

Syn.     E.  fliiviatile.  (Poil.  FI.  Pal.  951.)  (^'^o'    ^    Ct    3.) 

E.  HclcocUaris.  (Eluli.  Beitiage  III,  150.) 

Tiges  fertiles  et  stériles  semblables  de  5  — 12  dccim  ,  ordinai- 
rement robustes,  vertes  ou  rougeatres,  lisses,  à  10  — 12  sillons, 
persistant  après  l'épi;  nues  ou  rameuses  à  la  partie  supérieure. 
Hameaux  par  1 — 20,  ordinairement  courts,  dressés,  simples, 
presque  lisses,  cà  5 — 6  angles.  Gaines  cylindriques,  étroitement 
opprimées,  vertes,  à  tO — 20  dents  persistantes,  linéaircs-subulées, 
ordinairement  noirâtres,  à  bord  blanc  membraneux  très-étroit;  gaines 
des  rameaux  5 — 8  dentées,  dents  vertes,  brunâtres  à  la  pointe, 
dressées.  Epi  oblong,  non  apiculé.  La  plus  grande  de  nos  espèces 
aquatiques. 

%  Fr.  Mai-Août. 
C.  et  AG.  Étangs,  mares,  fossés,  bords  des  eaux. 
Avec  l'espèce  on  rencontre. 

Var.  £.  Linnœanum.    (Doll,  FI.  B.  65.  Limosum  L,  v,  b.  c.) 
Sans  rameaux. 
(S.  verticillatum.  (Dull,  1.  c.) 

Ramulé  et  aussi  commune  que  la  précédente.  Se  ren- 
contre sous  la  forme. 

a)  brachycladon.  (Doll,  Rli.  FI.  p.  30.) 

Iiamcaux    nombreux,    érigés,   courts   ct   assez    gros, 
gaines  7 — 8  dents. 

b)  ieptocladon.    (Dcill,  Rh.  FI.  1.  c.) 

Rameaux    très-longs,   grêles,    érigés    ou    divariqués; 
gaines  7 — 8  dents. 

c)  polijstachion.  (Lcj.  FI.  Spa.  p.  274.) 

Tiges  stériles  terminées  par  un  épi  court,  oval,  noir. 
Pr.  Employé  pour  écurer  les  meubles. 

5.  (38)  E.  palustre.  (X.  Sp.  pi.  I3I6.)  T.  1461. 

Souclic    quelquefois    tubéreuse;    tiycs  fertiles   ct  stériles  scm- 
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Fig.  2. 


Fk*  3. 


Equiselum 
limosum. 


Equhcl uni  limosum . 
Rhizùme  à  tubercules. 


Épi  fructifère. 
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hlahles,  de  3—6  ddcim,  assez  grêles,  vertes,  ordinairement  lisses, 
à  5 — 6  sillons,  persistant  après  l'cpi,  rameuses,  rarement  nues.  Rameaux 
par  6 — 12  ordinairement  allonges,  dressés,  simples,  lisses  à  5  —  6 
sillons  ;  les  ti^es  stériles  toujours  dépourvues  de  rameaux  aux 
articulations  supérieures.  Gaines  lâches,  vertes,  à  8 — 42  dents  per- 
sistantes, lancéolées,  aiguës,  brunes,  entourées  d'un  bord  blanc  mem- 
braneux, parfois  assez  large;  gaines  des  rameaux  verts,  à  5 — 8 
dents  brunâtres  dressées.  Epi  cylindrique,  non  apiculé. 

%  Fr.  Mai-Août. 
C.  Lieux  humides,  bords  des  eaux,  lieux  marécageux. 
Var.  /5.  simplicissimum.  (A.  Br.  sell.  J.  1843,  85.) 
Tiges  sans  rameaux. 

C.  Bords  de  la  Sûre  entre  Wallendorf,  Reisdorf,  Bedcndorf  ! 
y.  Pohjstachion.  (Willd.  Sp.  pi.  V.  p.  5.) 
Rameaux  allongés,  les  supérieurs  spicifôres. 
Avec  l'espèce  ainsi  que  : 
ô.  jricta.  (Kickx.  FI.  Louv.  6.) 
Gaines  blanches  scarieuses. 
6.  (39)  E.  hyemaîe.  (X.  Sp.pl.  ^5/7.)  — Polèerstrèh.    T.  1454. 
Tiges  toutes  semblables  et  fertiles   do   6 — 25   décim.    d'un   vert 
un  peu  glauque  persistant  après  la  destruction  de  l'épi.;  dressées 
roides,    simples,    plus   rarement    rameuses    à    la    base,   présentant 
43 — 20  sillons  assez  marqués,  même  sur  la  plante  fraîche,  très-rude, 
dépourvues  de  verticilles  do  rameaux  ;   gaines  cylindriques  étroite- 
ment apprimées,  blanchâtres-noires  à  15 — 20  dents  aiguës,  subulées, 
dont  le  sommet  est  blanc,  transparent  et  caduc   et   dont   la  base 
porte  une  tâche  noire  triangulaire.   Épi  court,  serré,   apiculé  par 
un  muer  on  unique  aigu. 

%  Fr.  Automne  et  quelquefois  au  printemps. 

R.  Bois  humides,  bords  des  eaux,  lieux  sablonneux  fiais,  Ardennes.  Ruisseau 
entre  Stolzembourg  et  Putscheid!  —  Entre  Wallendorf  et  BoUendorf  !  Schwanen- 
Ihal  1  Kockelscheuer  ! 

Yar.  §.  ramosum.  (Schleich,  DC.  FI.  F.  V.  245.) 

Tiges  émettant  inférieurement  aux  nœuds  des  rameaux 
minces,  allongés,  érigés  obliquement, 
Vr.  La  tige  de  cette  prèle  est  employée  de  préférence  pour  polir  le  bois  et  les 
métaux  et  pour  écurer  les  meubles. 
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Famille  IV.  —  CHARACEiE. 

(L.  C.  Rchd.  Dict,  class.  IH.  474-.) 

Planlrs  aquatiques,  submergées,  se  fixant  dans  le  sol  par  tics 
radicelles  simples,  très-fines,  l'iges  cylindriques,  dépourvues  de 
feuilles,  hérissées  ou  non  de  papilles,  présentant  ou  non  au-dessous 
des  verticilles  de  ramuscules  (rayon)  des  papilles  involucrales, 
transparentes  ou  opaques,  ordinairement  rameuses  articulées,  à 
articles  composés  chacun  d'une  cellule  cijlindrique  tuhulcusc  (tube), 
solitaire  ou  entourée  d'un  rang  de  cellules  semblables  plus  étroites  dis- 
posées en  spirale  ;  ramuscules  disposés  par  verticilles  au  niveau  des 
articulations,  simples  et  portant  le  long  de  leur  face  interne  les  organes 
sexuels  au  niveau  d'involucres  ordinairement  composés  de  4 — 8 
ramuscules  secondaires  rapprochés  en  verticillc  incomplet  (brac- 
tées), ou  une  ou  plusieurs  fois  2 — 7  furqués  et  portant  alors  les  or- 
ganes sexuels  à  leur  sommet  ou  au  niveau  de  leur  angle  de  division. 
Anthéridics  et  archégones  portés  sur  le  mcmc  individu  (plante 
monoïque)  et  alors  ordinairement  rapprochés  ou  portés  sur 
deux  individus  différents  (plante  dioïque).  Anthéridie  globuleuse 
d'un  beau  rouge,  présentant  deux  enveloppes,  Textéi^ieure  mem- 
braneuse, mince,  l'intérieure  opaque,  coriace  colorée  en  rouge 
composée  de  huit  pièces  triangulaires  dentées  qui  s'engrènent 
entre  elles  par  leurs  dents.  Anthérozoïdes  renfermés  dans  des 
cellules  formant  des  filaments  fixés  au  fond  de  l'anthéridie. 
Archégone  devenu  sporange  oblong,  ovoïde  et  ovoïde-subglobu- 
leux,  composé  d'une  enveloppe  formée  de  cinq  tubes  contournés 
en  spirale,  soudés  par  leurs  bords,  convergents  vers  le  sommet 
où  ils  se  terminent  par  une  couronne  de  5  dents  ou  tubercules 
plus  ou  moins  saillants  ou  peu  distincts,  renfermant  une  spore 
unique.  ') 

Los  Characées  sont  répandues  presque  partout;  elles  croissent 
dans  les  eaux  douces  et  saumûtres  des  rivages  maritimes.  Leur 
utilité  est  minime;  elles  servent  tout  au  plus  à  écurer  la  vaisselle. 

Tiges  opaques,  à  articles  composés  chacun  d'un  tube  central  en- 
touré d'un  rang  de  tubes  semblables  plus  étroits     .     .     .     Cliara  n"  19 

Tiges  plus  ou  moins  diaphanes,  à  articles  composés  chacun  d'un 
seul  tube Xitclla  n"  20 

19.  Cliai'a.  (Z.  Gen.  n"  12,02  pro  parte.)  — Charagne. —  Arm- 
leuchter. 


^)  Les  espèces  décrites  ont  été  revues  par  M.  F.  Crepin,  directeur  du  jardin  bo-: 
tanique  de  l'Etat  à  Bruxelles. 
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Tuics  ordinairement  opaques,  très- [i'a<i lies,  surtout  après 
dessication,  à  articles  ordinairement  formés  d'un  tube  ceutral 
entouré  d'un  rang  de  tubes  secondaires,  disposés  en  spirale 
et  rendant  la  tige  striée  et  cannelée,  rarement  formé  d'un 
seul  tube,  présentant  au-dessous  des  verlicilles  de  raniuscules 
des  'papilles  involucrales  plus  ou  moins  développées.  Ramus- 
cules  (rayons)  pourvus  de  bractées  rapprochées  en  verti- 
cille  incomplet.  Anthéridies  ordinairement  solitaires  placées 
sous  les  bractées,  plus  rarement  à  leur  aisselle.  Sporanges 
ordinairement  solitaires  au  centre  des  bractées. 

Bractées  plus  courtes  que  les  sporanges;  tiges  vertes.  C.  fragilis  n"  3 

Bractées  plus  longues  que  les  sporanges;  tiges  grisâtres  ...       n"  2 

Tiges  robustes  sillonnées-tordues,  à  papilles  très-nombreuses  sur- 
tout supérieurement C.  hispida  n»  1 

Tiges  grêles,  striées,  dépourvues  de  papilles,  ou  à  papilles  peu 
nombreuses C.  fœtida  n"  2 

1.  (40)  C.  hispida.  (Z.  Sp.  1624.)  T.  1303. 

Syn.  C.  spinosa.  (Rup.  Syn.  pi.  Ross.  83.) 

Plante  monoïque.  Tiges  de  3—8  dccim.  opaques,  robustes,  assez 
grosses,  sillonnées-tordues,  grisâtre  ou  d'un  gris-verdâtre,  présentant 
surtout  dans  leur  partie  supérieure  de  longues  papilles  plus  ou  moins 
fasciculées;  ramuscules  verticillcs  par  6 — 10,  simples,  portant  le 
long  de  leur  face  interne  des  involucres  espaces,  composes  cba- 
cun  de  4  bractées  ou  plus.  Sporanges  solitaires  au  centre  des 
involucres,  ovoïdes,  à  12  —  15  stries,  dépassées  par  les  bractées. 
Anthéridies  solitaires  au-dessous  do  chacun  des  involucres. 

9\.  Fr.  Mai-Août. 
Mares,  étangs,  fossés,  eaux  stagnantes  et  un  peu  dormantes. 

2.  (41)  C.  fœlida.  {Al.  Braun,  Bol.  Zeil.   ISoo,  83.) 

T.  n°^  1301  et  1302. 

Syn.    C.  vulgai'is.  (L.  Sp.  1G24  ex  parte.) 
C.  fiiiiicularis.   (Tluiill.  FI.  Par.  473.) 

Plante  monoïque.  Tiges  de  1-4  décim.,  opaques,  plus  ou 
moins  grêles,  striées,  grisâtres,  présentant  ou  non  des  papilles;  ramus- 
cules verticillés  par  6 — 10,  simples,  portant  le  long  de  leur 
face  interne  des  involucres  espacés  composés  chacun  ordinaire- 
ment de  4  bractées.  Sporanges  solitaires  au  centre  des  invo- 
lucres, ovoïdes,   à    12   stries,  plus  ou  moins  longuement  dépassés 
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par  les  bractées,  Antlicridics  solitaires,  au-dessous  de  chacune  dos 
involucres. 

Q|  Fr.  ]\rai-Août. 

C.  Eaux  stagnantes,  étangs,  mares,  fossés  aqualiqucs,  fontaines  du  bon  pays. 
Manque  à  l'Ardennes.  Polymorphes  suivant  le  j)lus  ou  moins  de  profondeur  de 
l'eau  et  sa  richesse  en  calcaire. 

Var.  /?.  subincrmis.  (A.  Braun.) 

Tiges  presque  sans  papille. 
y.  brac/n/phylla.  (A.  Braun.) 

Sans  papille  a  bractées  très-courtes. 

3.  (42)  C.  fragilis.   (Dcsv.  ap.  Lolsd.  not. 
FI.  Fr.  157.)     (Fig.  1.) 

?yn.    C,  vulgaris.  (L.  Sp.  1624.) 

C.  imlcliella.  (Wallr.  An.  lot.  18 S.) 

Plante  monoïque.  Tiges  de  2 — 6  dccira. 
opaques,  grêles,  striées,  vertes  ne  présentant 
pas  de  papilles;  ramuscules  vcrticillés  par 
6 — 10,  simples,  portant  le  long  de  leur 
face  interne  des  involucres  espacés,  com- 
posés chacun  ordinairement  de  4  bractées. 
Sporanges  solitaires  au  centre  des  involucres, 
ovoïdes,  à  12  stries,  j^/i/j  longs  que  les  bractées. 
Anthéridies  solitaires  au-dessous  de  chacun 
des  involucres. 

Fr.  Mai-Août.  Qj.  en  lac  profond.  Q  en 
eau  superficielle. 

R.  Mares,  eaux  stagnantes,  fossés  aquatiques.  Bar- 
delle  du  Scheid.  ! 

ÎJO.  i\itclla.  (Agarth,  Sgst.  Alg.27expl. 
Sp.)  —  Nitelle.  —  Glanzkraut. 

Tiges  plus  ou  moins  diaphanes  sou- 
vent transparentes,  flexibles  après  des- 
sication,  non  striées^  à  articles  forniès 
d'tni  seul  tiihe,  ne  présentant  pas  de  pa- 
pilles involucrales  au-dessous  des  verticilles 
de  raimiscnles.  Ramuscules  (rayons)  une 
ou  plusieurs  fois  2 — 7  furqucs,  dépourvus 
de  bractées.  Anthéridies  ordinairement 
solitaires  et  occupant  les  angles  de  ra- 

Chara  fragilis. 
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NITELLA. 


mificatioii  des  ramuscules  ou  le  centre  de  petits  invo- 
lucres  terminant  ceux-ci,  placées  au-dessus  des  sporanges 
dans  les  plantes  monoïques.  Sporanges  solitaires  en  plu- 
sieurs groupes,  placés  immédiatement  au-dessous  des  angles 
de  ramification  ou  des  involucres,  très-rarement  au  centre 
des  involucres. 

Ramuscules  verticillés  ordinairement  par  6  bi-  plus  rarement  tri- 
furqués,  à  divisions,  simples,  aiguës,  non  mucronées.      N.  flexilis  n"  1 

Ramuscules  verticillés  par  4 — 7,  3 — i  furqués,  à  divisions  elles- 
mêmes  la  plupart  une  ou  deux  fois  2 — 4-  furquées,  à  divisions  termi- 
nales mucronées N.  gracilis  n"  2 


Fig.  2 


NilcHa  flexilis. 


1.  (43)  N.  flexilis.  {Agarth, 
Syst.  Alg.   426.)    (Fig.  2.) 

Syn.    N.  Brongniarliana.  (Coss.  et 
G.  de  St.  I'.  FI.  Par.  éil.  I.  C82.) 
Chara  flexilis.  (L.  Sp.  pi.) 

Plante  monoïque.  Tiges  de 
2—5  dccim.  assez  grêles, 
d'un  vert  plus  ou  moins 
foncé,  quelquefois  presque 
brunâtre,  transparentes.  Ra- 
muscules verticillés  ordinai- 
rement par  6,  bifurques  ou 
plus  rarement  trifurqués,  à 
divisions  simples  aiguës,  non 
mucronées;  anthéridics  solitaires 
au  niveau  de  l'angle  de  division 
de  chacun  des  ramuscules;  spo- 
ranges ovoïdes,  subglobuleux 
à  5 — 6  stries,  solitaires,  ra- 
rement géminés  au  niveau 
de  l'angle  de  division  des  ra- 


muscules, ordinairement  insérés  avec  une  antliéridic  au-dessous  de 
laquelle  ils  sont  placés. 
O  Fi".  Mai-Août. 
Étangs,  fossés,  ruisseaux.  A.  C.  Ardennes.  R.  ailleurs. 

2.  (44)  N.  gracilis.  {Agarth,  Syst.  Alg.  i2o.)  T.  1303. 

Syn.    Chara  gracilis.  (Sm.  Engl.  bot.  t.  2142.) 

Plante  monoïque.    Tiges  de  1 — 3  décim.  très-grêles,   d'un  vert 
gai,  très-flexibles,  transparentes.  Ramuscules  verticillés   par  4—7, 
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S — 4  furqués,  à  divisions  elles-mêmes  la  phipart  une  ou  deux  fois 
2 — 4  furquées,  capillaires,  étalées,  divergentes,  les  divisions  terminales 
ordinairement  articulées  à  leur  partie  moyenne,  mucronées  et  plus 
courtes  que  les  inférieures;  verticilles  lâches  mêmes  les  fructifères. 
Sporanges  ovoïdes  subglobuleux,  à  4—5  stries,  solitaires  au  niveau 
des  angles  de  division  des  ramuscules  placés  ordinairement  au- 
dessous  de  l'antliéridie. 

Q  ?  Fr.  Avril-Mai  et  automne. 
R.  Klanss,  mares  à  fonds  sablonneux,  eaux  slagnanles.  Echlernach! 


—    4G    — 
Subdivision  IL  —  PLANTES  CELLULAIRES. 


Fécondation   sur  la  plante.     Végétaux   exclusivement   com- 
posés de  tissu  cellulaire. 


Classe  II.  —  IIIL'SCIÎ%E.lî.  (Brogniarl). 


riantes  pourvues  de  racines,  de  tiges,  de  feuilles  et  de 
fruits.  Antliéridies  et  archégoncs  naissant  sur  la  plante  adulte 
et  non  sur  le  prothale,  souvent  accompagnées  de  Parapliyses. 
Sporanges  dans  une  coilFc. 


Tableau  dichotomique  des  familles. 


-1 .  Plantes  annuelles  ou  vivaces,  munies  en  général  de  tiges  et  de  rameaux, 
toujours  de  feuilles  croissant  ordinairement  en  gazons,  touffes  rarement 
isolées.  Urne  sans  pseudopode;  columelle  prolongée  jusqu'au  sommet. 
Urne  déhiscente,  rarement  indéhiscente Blusci  n»  V 

2.  Plantes  pourvues  de  tiges,  de  rameaux  et  de  feuilles  croissant  eu  fa- 
mille, en  (ouffes  épaisses,  dans  les  lieux  très-humides  marécageux,  tour- 
beux, blanchâtres,  jaunâtres,  glaucescenles  ou  rougeâtres.  Urne  sur 
un  pseudopode  ;  columelle  non  prolongée  jusqu'au  sommet 

Spagnaceœ  n"  VI 

3.  Piaules  pourvues  les  unes  de  tiges  et  de  feuilles,  les  autres  consistant 
en  expensions  foliacées  plus  ou  moins  planes  et  lobées.  Fruit  plus  sou- 
vent pédoncule,  déhiscent  par  des  valves,  des  dents,  des  déchirures; 
columelle  ordinairement  nulle Hepaticeîe  n"  VU 


Famille  V.  —  MUSCI.') 

(Dillenius.  Hedwig.) 

Plantes  annuelles  ou  vivaces,  terrestres  ou  aquatiques.  Tiges 
dressées  ou  couchées,  feuillues.  Feuilles  vertes,  alternes  ou  rare- 
ment distiques,  sessiles,  simples,  Jamais  profondément  lobées,  ni  la- 
ciniécs,  énerves  ou  soutenues  par  une  nervure  médiane,  d'un 
tissu  très-varié.  xXnlhéridies  et  archéyones  naissant  à  Faisselle  des 
bractéoles   ou    au   centre    d'un    involucrc   commun    (perigonium, 


')  Les  espèces  décrites  ont  été  revues  ou  déterminées  partie  par  M.  Ciravet 
de  Lorette-St. -Pierre,  le  savant  auteur  du  Bryolheca  belgica,  partie  par  M.  De- 
logne,  du  jardin  botanique  de  l'État  à  Bruxelles. 
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perigynium).  Inflorescence  polygame,  synoïque,  monoïque  ou 
dioïque.  Antlicriclics  en  forme  de  bourgeons  {gemmi formes)  ou 
étalées  ouvertes  [discoïdes)^  d'après  la  disposition  des  folioles  de 
rinvolucre,  constituées  par  des  sacs  cclluleux  plus  ou  moins 
brièvement  pédiccllés,  s'ouvrant  à  leur  sommet  et  émettant  un 
parencliyme  demi-fluide  composé  de  cellules  contenant  chacune 
un  anthérozoïde.  Archégones  terminales  et  latérales,  en  nombre 
variables  (1 — 30),  lagéniformes,  souvent  colorés  en  rouge,  conte- 
nant en  suspension  dans  un  mucus  le  nucleus  embryonnaire  et 
formés  d'un  sac  cclluleux,  lequel,  plus  tard,  rompu  transversa- 
lement et  soulevé  par  l'allongement  rapide  de  l'embryon,  for- 
mera à  sa  base  un  bourrelet  membraneux  (vagimile)  et  surmon- 
tera le  fruit  de  la  membrane  développée  et  diversement  modifiée 
qui  constituait  l'archégone  primitif  d'une  sorte  de  coifi'e  (calyptre). 
Involucre  ordinairement  gemmiformc  souvent  accrescent.  Fruit  [capsule, 
urne  ou  t/ièque)  capsulaire  porté  par  un  pe'dicelle  ou  soie.  Pédicelle 
engaîné  à  sa  base  par  la  vaginule  et  quelquefois  terminée  à 
son  sommet  par  un  renflement  [apop/ijjse).  Urne  sphérique,  ovoïde, 
cylindrique  ou  prismatique  parfois  indéhiscente,  le  plus  souvent 
munie  d'un  couvercle  (opercule)  qui  s'en  détache  circulairement 
à  la  maturité,  et  dans  ce  cas  oftrant  un  orifice  (péristome),  tantôt 
nu,  tantôt  lordé  d'un  ourlet  annulaire  [anneau)  et  d'ordinaire 
couronne  par  des  dents  ou  cils  au  nombre  de  4,  ou  des  mul- 
tiples de  4.  Axe  de  l'urne  occupé  jjar  un  faisceau  cclluleux 
{columelle)  s'élevant  jusque  dans  l'opercule.  Sporange  renfermé 
dans  l'urne  et  formé  d'un  double  sac  tapissant  les  parois  de  l'urne 
et  la  columelle.  Spores  naissant  4  par  4  dans  des  cellules-mères 
contenues  entre  les  deux  sacs  de  sporange. 

Les  mouj.ses  [Musci  frondosi)  se  divisent  en  trois  tribus  : 

'1°  Capsule  à  opercule  s'ouvrant  par  une  fente  circulaire.     .     M.  Steg'ocarpî. 

2"  Capsule  à  déhiscence  irrégulière M.  Cleistoearpi. 

3o  Capsule  se  fendant  en  4 — 5  valves  conniventes  et  soudées  à  la  partie 
supérieure M.  Scliizocarpi. 


Tableau  dichotomique  des  familles. 


Capsule  à  opercule  s'ouvrant  par  une  fenle  circulaire 2 

Capsule  à  déhiscence  irrégulière 96 

Capsule  se  fendant  en  4— o  valves  conniventes  et  soudées  à  la  partie 

supérieure , 401 

Fructification  latérale 3 

Fructilieation  terminale 40 


6. 


10. 


42. 

43. 

14. 
15. 

IG. 
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Péristomo  simple 4 

Péristome  double 5 

Feuilles  ovales-arrondies,  obtuses,  cellules  arrondies.  Dents  du  pé- 
ristome pâles,  souvent  un  peu  fendues  ;  coiffe  à  longs  poils.  Leptodou  nolé 
Feuilles  entières,  ovales-lancéolées,  plissées;  cellules  étroites.  Dents 

du  péiistome  bi-trifide.  Coiffe  lisse 32 

Plante  aquatique.  Rameaux  filiformes  et  dénudés.  Feuilles  carénées, 
énerves.  Capsule  presque  sessile.  Péristome  externe  de  IG  dents  très- 
longues,  rouges  et  conniventes,  l'interne  de  16  cils  anastomosés  .     . 

Fontinalis  n"  8 
Plante  ordinairement  terrestre.    Feuilles  plus  ou  moins  concaves, 
mais  non  carénées.   Capsule  en  général  pédicellée.   Péristome  avec 

dents  et  souvent  des  lanières  avec  ou  sans  cils 6 

Feuilles  plus  ou  moins  distiques.  Pédicelle  court  ou  médiocre,  par- 
fois charnu.  Capsule  dressée 7 

Feuilles  concaves  et  si  elles  sont  distiques,  pédicelle  long  et  flexueux. 

Capsule  incurvée 8 

Tige  charnue;  coiffe  conique  en  mitre,  lobée  à  la  base.    Pédicelle 

épais.  Capsule  noire Pterygophyllniu  n"  12 

Tige  mince.  Coiffe  en  capuchon.  Pédicelle  mince.  Capsule  brune     .     39 

Coiffe  en  mitre.  Pédicelle  très-court Çryplisea  n"  13 

Coiffe  en  capuchon 9 

Péristome  interne  composé  de  cils  filiformes  sans  membrane  ba- 

silaire 10 

Péristome  interne  composé  d'appendices  carénés  avec  ou  sans  cils. 

Une  membrane  basilaire 11 

Dents  lancéolées,  cils  écartés  plus  courts  que  les  dents,  tissu  cellu- 
laire lâche Anacamptodou  n»  18 

Dents  subulées-carénées,  cils  presque  égaux.  Tissu  cellulaire  serré. 

Leucodoii  n"  19 

Feuilles  papilleuses,  vert  foncé  à  noir 12 

Feuilles  non  papilleuses   en   général   vertes    ou   jaunes,  souvent 

soyeuses 13 

Membranes  basilaires  étroites 29 

Membrane  basilaire  atteignant  en  longueur  environ  la  moitié  des 

dents 27 

Coiffe  grande,  assez  persistante.  Cajjsule  presque  dressée.  Mem- 
brane basilaire  assez  étroite 31 

Coiffe  petite,  fugace.  Capsule  en  général  cernée.  Membrane  basi- 
laire atteignant  la  moitié  des  dents 14 

Feuilles  aplanies  distiques Plagiotlieciiim  n"  32 

Feuilles  étalées  ou  homotropes 15 

Opercule  en  bec  subulé 16 

Opercule  conique  obtu,  papilleux,  apiculé  ou  à  bec  court   ....     18 
Tige  primaire  rampante  émettant  des  tiges  secondaires,  dressées, 
dendro'ides,  dénudées  à  la  base  ou  recouvertes  de  feuilles  squami- 

formes Tliamiuiu  n»  25 

Tiges  rampantes.  Rameaux  plus  ou  moins  nombreux,  arqués  ou 
dressés,  avec  des  feuilles  vertes  et  molles 17 
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Fruit  exclusivement  sur  la  lige  primaire.  Rameaux  assez  courts, 
dressés  ou  décombants.  Tissu  cellulaire,  rhomboïdal-allongé     .     .     . 

Rhyucliostegium  n"  26 

Fruit  à  la  fois  sur  la  lige  et  sur  les  rameaux  primaires  ou  sur  les 
rameaux  primaires  seulement.  Rameaux  souvent  allongés.  Feuilles 
en  général  ovales-triangulaires,  assez  longuement  acuminées,  dentées 
et  souvent  plissées.  Tissu  cellulaire  liexagone-rhomboïdal    .... 

Eurynchium  n°  27 

Pédicelle  plus  ou  moins  papilleux 49 

Pédicelle  lisse 21 

Tissu  cellulaire,  hexagone-rhamboïdal.  Capsule  ovale  gibbeuse.     . 

Bracliytliecium  n"  31 
Tissu  cellulaire,  linéaire  étroit.  Capsule  ovale.  .  Hyocomium  n»  29 
Tissu  cellulaire  étroit  à  cellule  linéaire  ou  vermiforme.  Capsule 

oblongue 20 

Feuilles  ovales-oblongues,  coniques,  non  striées.    Scleropodinm  n"  28 
Feuilles  longuement  accuminées,  raides,  striées.  Touffe  jaune  vif. 

Camptotliecium  n"  30 

Fruit  exclusivement  sur  les  rameaux  primaires 22 

Fruit  exclusivement  sur  les  tiges  primaires  ou  à  la  fois  sur  les  tiges 

et  les  rameaux 23 

Rameaux  vagues,  rarement  fascicules.  Capsule  en  général  horizontale. 

Plag-iotliecium  n»  32 
Tiges  secondaires  dendroïdes  à  rameaux  nombreux,  julacés,  très- 
arqués  et  à  capsule  dressée  ou  à  rameaux  fascicules,  filiformes  et  fla- 
gellés  Isotheciuiu  n"  15 

Capsule  presque  dressée.  Feuilles  écartées,  étalées. Âmblystegium  n°  33 
Capsule  plus  ou  moins  cernuée,  oblique  ou  horizontale     ....     24 

Tige  rampante.  Capsule  ovale  gibbeuse.  Tisse  cellulaire  hexagone- 
rhomboidal Brachytlieciuni  n»  31 

Tige  en  général  dressée  ou  procombante  au  sommet.  Capsule  ovale 
gibbeuse.  Tissu  cellulaire  étroit  à  cellule  linéaire    .    Hylocoiliium  n"  35 

Capsule  ovale-cylindrique 25 

Tissu  cellulaire  large.  Capsule  très-cernuée  à  la  maturité.  Oper- 
cule large Âml)lystegium  n^  33 

Tissu  cellulaire  étroit,  à  cellules  linéaires  ou  vermiforraes.     ...     26 
Capsule  un  peu  cernuée.  Opercule  conique.  Appendices  en  général 
très-fendus.  Feuilles  en  général  ovales-lancéolées.     .     .   Hypnnm  n"  34 

Cils  nuls  ou  très-courts Pseudoleskea  n»  3 

2 — 3  cils  filiformes  entre  les  lanières 28 

I     Rameaux  à  peine  pennés.  Opercule  obtus  ou  à  bec  court  .... 
Heterocladium  n"  5 
Rameaux  4 — 2 — 3  pennés.  Opercule  souvent  subulé  .    Thuidium  n"  4 

Feuilles  semblables  sur  la  tige  et  sur  les  rameaux.  Fruits  sur  la 
tige  primaire Leskea  n"  1 

Tige  primaire  filiforme,  à  feuilles  petites.  Fruits  sur  les  rameaux 
primaires Àuomodou  n»  2 

4 
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ITige  primaire  couchée,  dénudée,  slolonifère.   Tige  secondaire  al- 
longée, dressée  ou  procombante Antitrichia  n"  20 
Tige  slolonifère,  fragile,  dénudée Lencodou  n"  19 

Tige  soulerraine  émettant  des  tiges  secondaires  dendroïdes,  à  feuilles 

31 .     squamiformes  et  à  rameaux  fascicules Climaciniii  n"  22 

Tige  rampante,  non  souterraine,  plus  ou  moins  rameuse    ....     32 

Rameaux  julacés  plus  ou  moins  allongés 34 

Feuilles  des  rameaux  assez  étalées 3i 

Tiges  primaires  dénudées.  Tiges  secondaires  dénudées  à  la  hase, 
rameaux  fascicules  et  arqués  de  longueur  médiocre  .     Pterogonium  n"  7 
Tige  primaire    filiforme,    très-rameuse.    Tige   secondaire   Irès-al- 

longée Pterigyuandrnm  n°  6 

Touffe  vert  dorée,  très-soyeuse.  Feuilles  très-striées,  très-longue- 
ment accuminées.  Pédicelle  assez  papillcux  .     .      Homalolliecium  n"  24 

Touffe  vert-jaune,  peu  soyeuse 35 

Capsule  cylindrique.  Feuilles  ovales  obtuses  ou  accuminées,  en  gé- 
néral entières Cylindrothecium  n»  16 

Capsule  oblongue.  Feuilles  ovales-lancéolées  ou  lancéolées-linéaires.     3G 

Appendices  égaux  aux  dents  ou  plus  long 37 

Appendices  plus  courts  que  les  dents.  Feuilles  fortement  plissées     .     38 
Touffe  vert-jaunàtre   brillant  ou   vert-rougeâtre    terne.   Rameaux 

nombreux  sans  ordre Ortiiotliecinm  n"  23 

Touffe  vert  terne.  Tiges  secondaires  assez  pennées.  Fruit  nombreux. 

Pylaisea  n"  17 
Feuilles  accessoires  linéaires.  Nervure  évanouissant  ou  sommet  .     . 

Lescuraea  n"  21 
Feuilles  accessoires  nulles  ou  rudimentaires.  Nervures  nulles  ou  bi- 
fides peu  visibles PlatygTyuiu  n"  0 

Feuilles  entières  ou  denticulées  au  sommet,  souvent  ondulées.  La- 
nières souvent  rudimentaires.  Cils  nuls.  Membrane  basilaire  très- 
étroite    Neckera  n"  9 

Feuilles  dentées,  lisses.  Lanières  carénés,  fendus  avec  cils.  Mem- 
brane basilaire  assez  large Homalia  n"  10 

Feuilles  distiipies,  lancéolées,  engainantes,  avec  lame  dorsale.  Péris- 
tome  simple  à  IG  dents  bifides  geniculées   Fissidens  n"  75 

Feuilles  sans  lame  dorsale,  distiques  ou  trisliques.  Péristome  à  46 

dents  bifides  irrégulières 82 

Feuilles  étalées  en  tous  sens,  homotropes  et  falciformes     ....     41 

Feuilles  distiques,  oblongues-lancéolées  sans  péristome 

Schistosegra  n"  64 

Péiislome  nul  ou  formé  d'une  simple  membrane 42 

Péristome  simple 47 

Péristome  double 57 

Péristome  formé  d'une  simple  membrane 93 

Péristome  nul 43 

Coiffe  en  éleignoir  descendant  au-dessous  de  la  capsule.  Encalypta  n»  65 

Coiffe  en  milre 03 

Coiffe  cuculliforme  ou  milriforme  et  alors  fétragone  et  enveloppant 
la  capsule  dans  la  jeunesse 44 
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Feuilles  lanc6olécs-lin6aircs,  en  général  canaliculées,  souvent  pili- 

fères,  à  tissu  cellulaire  uni 45 

Feuilles  ovales-lancéolées,  parfois  laciniées  vers  le  sommet;  tissu 

cellulaire  lâche.  Capsule  globuliforme  ou  pyriforme 40 

Capsule  forlement  striée,  canellée 81 

Capsule  faiblement  striée  ;  feuille  pilifùre 78 

Capsule  non  striée;  feuille  non  pilifùre 93 

Feuilles  énerves  à  bords  laciniés Hedwigia  n"  55 

Feuilles  nerviées.  Coiffe  en  capuchon.  Capsule  sans  cols     ....  85 
Feuilles  nerviées.   Coiffe  tétragone  dans  la  jeunesse  enveloppant  la 

capsule.  Capsule  à  col  apparent 77 

Coiffe  grande,  en  éleignoir,  lisse Eucalypta  n"  C5 

Coiffe  en  mitre  ou  en  éteignoir,  souvent  poilue 48 

Coiffe  en  capuchon  ou  conique .     .  49 

Coiffe  à  poils    rares,    dressés.    Capsule  striée  souvent  immergée. 

Péristome  de  10  dents  en  général  géminées 80 

Coiffe  très-pileuse  à  poils  couchés.  Péristome  de  32 — 04  dents  soudées 

à  la  columelle  par  le  sommet 04 

Coiffe  resserrée  à  la  base.  Capsule  surmontant  une  apophyse  volu- 
mineuse. 32  dents  soudées  2  cà  2  ou  4  à  4 Splacliiiuiu  n"  53 

(Coiffe  à  long  bec,  papilleuse  au  sommet,  10  dents  2 — 3  fides,  fili- 
formes ou  lancéolées,  irrégulièrement  soudées 78 

Coiffe  striée.  4  dents  triangulaires,  munies  de  nervures.  Tetraphisn"66 
Capsule  surmontant  une  apophyse  volumineuse,  cylindrique,  pyri- 
forme ou  en  parasol,  en  général  colorée Splaclinum  n"  53 

Capsule  sans  apophyse 50 

I      Plantes  aquatiques,  llottantes.  Membrane  basilaire  à  large  ouver- 
ture      Ciuclidotns  n"  54 
Plantes  terrestres.  Membrane  basilaire  nulle  ou  sans  ouverture  .     .  51 

Capsule  subglobuleuse  ou  globuleuse 52 

Capsule  ovale  ou  cylindrique S4 

I      Dents  du  péristome  criblées  de  trous 78 

Dents  entières,  parfois  corrodées  sur  les  bords,  mais  non  trouées     .  53 

Capsule  à  large  ouverture,  turbinée Seligeria  n"  74 

Capsule  à  ouverture  étroite,  globuleuse 75 

32  dents  fdiformes  tordues  ou  dressées,  rapprochées  2—2   avec  ou 

sans  membrane  basilaire °2 

32  ou  04  dents  lancéolées,  soudées  à  la  columelle.  Coiffe  en  général 

papilleuse  ou  subplumeuse  au  sommet 64 

40  dents  rouges,  bifides,  à  bases  souvent  inégales.   Membrane  ba- 
silaire nulle ^^ 

Dents  tronquées,  lacérées,  irrégulières SG 

Feuilles  vertes  ou  jaunâtres 86 

Feuilles  glauques Leucobryuiii  n»  77 

I      Dents  criblées  de  trous  ou  irrégulièrement  2—3  iides.  Capsule  im- 
mergée ou  à  pédicelle  court  et  souvent  courbe.  Feuilles  souvent  pili- 

fùres,  à  cellules  petites,  serrées '^^ 
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Dents  irrégulières  lancéolées  ou  bifides,  souvent  tronquées.  Feuilles 
non  pilifères  à  cellules  grandes,  lâches.  Capsule  à  large  ouverture.     .     85 

Denfs  souvent  avortées,  déchirées.  Feuilles  non  pilifères,  canaliculées 
à  cellules  petites,  serrées.  Capsule  à  large  ouverture.    .     Seligeria  n"  74 
Dents  irrégulières.    Feuilles  lancéolées-linéaires,    non  pilifères,    à 

cellules  petites,  serrées.  Capsule  à  ouverture  médiocre 93 

Membrane  basilaire  nulle.  Périslome  intérieur  formé  de  cils  ...     58 
Péristome  extérieur  formé  d'une  membrane  carénée  avec  ou  sans 

cils.  Souvent  des  appendices 59 

CoifTe  en  mitre,  souvent  avec  poils  dressés 80 

CoifTe  en  capuchon  non  pileuse 81 

Coiffe  tétragone  dans  la  jeunesse,  enveloppant  une  capsule  globu- 
leuse ou  pyriforme  à  col  épais 77 

Coiffe  en  éteignoir  dépassant  la  capsule Encalypta  n"  65 

Coiffe  en  capuchon  ou  conique 60 

Plante  sans  tige  ou  à  lige  à  peine  apparente.  Feuilles  rares  ou  nulles. 

Capsule  oblongue,  ventrue,  à  pédicelle  raide  et  court 63 

Tige  distincte 61 

Capsule  globuleuse  ou  pyriforme,  en  général  inclinée.  Cils  beaucoup 

plus  courts  ou  deux  fois  plus  longs  que  les  dents 62 

Capsule  oblongue  ou  pyriforme,  pendante  ou  horizontale,  plus  rare- 
ment inclinée.  Membrane  basilaire  avec  16  lanières  carénées  et  16 

cils  égaux,  opposés  aux  dents 67 

Feuilles  lancéolées,  peu  serrées.   Cils  deux  fois  plus  longs  que  les 

dents 76 

Feuilles  lancéolées,  serrées,  subulées.  Cils  nuls  ou  très-courts     .     ,     75 

I     Plante  à  feuille  à  peine  visible,  énerve Buxlbaumia  n"  36 
Dents  du  péristome  soudées  à  une  membrane  conique 
Diphyscium  n»  37 
64.  i      Sommet  des  dents  soudé  à  une  membrane  qui  ferme  la  capsule   .     .     65 

Coine  glabre,  feuille  ondulée Atrichnm  n"  38 

Coiffe  trés-velue 66 

Capsule  anguleuse  4 — 5 — 6  gones  avec  apophyse  très-prononcée.     . 

Polytriclium  n»  40 

Capsule  arrondie,  à  col  goitreux  ou  sans  col  apparent 

Pog-onatiim  n"  39 

Capsule  striée,  cellule  arrondie Aulacomuium  n"  47 

Capsule  non  striée 68 

Plante  en  général  formant  des  coussins  épais.  Innovation  au-dessous 
des  bourgeons  florifères.  Feuilles  ovales-acuminées  ou  lancéolées-acu- 

minées  à  cellule  hexagone-rhomboïdale 69 

Plante  en  général  de  grande  taille,  formant  des  touffes  lâches.  Inno- 
vations souterraines  ou  naissant  à  la  base.  Feuilles  ovales  ou  spatulées 

acuminées,  à  cellule  hexagone-arrondie Muiuin  n"  46 

Cils  rudementaires  ou  nuls 70 

Cils  très-apparents,  lisses  ou  noueux 73 

Cils  apparents  ou  appendiculés 74 
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Pûdicelle  courbé  en  col  de  cygne.  Capsule  souvent  gibbeuso  a  long 

col Zicria  n"  45 

Pédicelle  droit,  plus  ou  moins  (lexueux 71 

Lanières  soudées  au  sommet  en  forme  de  coupole     .     t'iliclîdinm» 

Lanières  non  soudées  au  sommet  en  coupole 72 

Péristonies  non  soudés.  Capsule  en  général  à  long  col     .     Pohlia  n»  44 
Tige   simple  à  feuilles  inférieures  squamiformes,  les  supérieures 
linéaires.  Capsule  peti;e,  très-pyriforme  ....     Leptobrynm  no  42 
Tige  assez  divisée,  l'euilles  ovales-acuminées  ou  ovales-lancéolées. 

Capsule  oblongue  à  col  plus  court  ou  égal Webera  n"  43 

Tige  variable  non  filiforme,  ramifiée.    Feuilles  souvent  imbricjuées. 

Bryiim  n»  41 
Rameaux  semblables.  Cellules  supérieures  carrées.      Bartramia  n»  48 
Rameaux  fertiles  ascendants,   stériles,  courts,  étalés  et  pendants; 
cellules  du  sommet  oblongues-allongées,  rarement  subangulaires  .     . 

Pliilouotis  n"  49 

76.  I      Péristome  double;  appendices  vesiculeux Meesîa  n»  50 

Péristome  nul  ou  simple.  Capsule  ovoïde  globuleuse,  dressée.  Coiffe 

conique,  mitriforme Physcomitrium  no  52 

Péristome  quelquefois  rudimentaire.  Capsule  pyriforme.  CoitTe  en 

capuchon Eutliostodon  n»  59 

Péristome  double.  Capsule  très-pyriforme,  incurvée  et  gibbeuse.     . 

Fuuaria  n»  51 
Péristome  nul,  très-imparfait  ou  à  16  dents  soit  criblées  de  trous  ou 
irrégulièrement  2 — 3  fide.  Capsule  ovale  ou  globuleuse,  parfois  im- 
mergée. Opercule  conique  ou  à  bec  médiocre 79 

Dents  du  péristome  entières,  filiformes.    Coiffe  souvent  papilleuse. 

Opercule  toujours  subulée Bacomitrium  n»  56 

Coitïe  très-petite,  capsule  immergée.  Nervure  des  feuilles  ronde.  Cel- 
lules petites,  arrondies Schistidinin  n"  58 

Coiffe  recouvrant  en  partie  la  capsule.  Capsule  en  général  émergée. 
Pédicelle  droit  ou  incurvé.    Nervure  des  feuilles  concave.    Cellules 

sinueuses Grimmia  n"  57 

Feuilles  faiblement  crispées  en  séchant.  Coiffe  fort  plissée.     .     .     . 
80.  Orthotricliuiii  n"  60 

Feuilles  fort  crispées  en  séchant.  Coiffe  peu  plissée.     .     .    Ulota  n"  61 

I      Péristome  simple  ou  double Zyg-odon  n"  62 

■  I      Péristome  nul Amplioridiuiu  n"  63 

32  dents  tordues  sur  elles-mêmes,  filiformes.  Membrane  basilaire 

toujours  apparente Barbula  n"  71 

Dents  non  tordues 83 

Feuilles  distiques  ou  tristiques Dîsticliinm  n"  68 

FeuHles  étalées  en  tous  sens 84 

Feuilles  lancéolées   ou  lancéolées-linéaires.  Opercule  à  bec  obtus. 

Sans  membrane  basilaire Didymodou  n»  67 

84.  Feuilles  linéaires.  Cellules  arrondies  et  serrées.  Opercule  acuminé. 
32  dents  filiformes,  souvent  soudées  par  des  traverses.  Membrane  ba- 
silaire très-étroite Tricliostomum  n»  69 
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I  Feuilles  lancéolées  ou  subulifoimcs.  Cellules  qundrangulaiies.  Oper- 
cule conique,  aigu Lcptotriclium  n»  70 

réristonie  nul Pottia  n"  72 

Pôrislome  simple Aiiacalypta  n"  73 

rédicelle  courbé  en  cou  de  cygne 87 

Pédicelle  droit  ou  simple,  flexible 88 

Coiffe  non  frangée.  Capsule  lisse Dicraiiodontium  n»  82 

Coiffe  frangée  à  la  base.  Capsule  striée.  Feuilles  souvent  sans  oreil- 
lettes. Tissu  cellulaire  rhomboïdal  ou  carré.   .     .     .     Campylopus  n"  86 
Capsule  allongée  accuminée  à  long  col.  Dents  souvent  simples  fendues. 

Trematodou  n"  78 

Col  court,  en  général  renflé  et  goitreux.  Dents  bifides 89 

Feuilles  non  papilleuses.  Capsule  fortement  cannelée;  opercule 
coni(|ue.  Dents  régulièrement  bilides  jusqu'à  la  base.  Tige  régulière- 
ment dicbotome Ceratodon  n"  79 

Feuilles  souvent  papilleuses.  Capsule  lisse  ou  striée.  Opercule  en 
général  subuleux.  Dents  partiellement  et  souvent  irrégulièrement  bi- 
fides ;  ramifications  souvent  confuses 90 

Feuilles  auriculées  à  la  base.  Cellule  des  oreillettes  oranges,  bru- 
nâtres ou  hyalines Dicraiiuiii  n"  SI 

Feuilles  non  auriculées 91 

Feudles  lancéolées,  obtuses  ou  acuminées.  Pédicelle  épais.     .     .     . 

Dichotontium  n"  84 
Feuilles  lancéolées-subuleés  ou  lancéolées-linéaires.  Pédicelle  mince, 

souvent  tordu  et  flexible 92 

Plante  souvent  radiculeuse  jusqu'au  sommet.  Feuilles  en  général  pa- 
pilleuses, ternes.   Capsule  ovale-oblongue,  souvent  dressée,  à  col  en 

général  goitreux Cyuodoiitiiim  n"  85 

Plante  radiculeuse  à  la  base  seulement.  Feuilles  non  papilleuses,  à 
cellules  basilaires  planes,  larges.  Capsule  en  général  cernuée,  à  col 
rarement  goitreux Dicranella  n"  83 

Fructification  acrocarpe 9i' 

Fructification  pleurocarpe Auœctaug'imu  n»  87 

Péristome  nul  ou  formé  d'une  membrane     .     .     Cryiuuostomum  n"  88 

Péristome  simple,  souvent  imparfait 95 

Plante  à  ramification  variable.  Feuilles  crispées  en  séchant.  Tige 
radiculaire  à  la  base  seulement.  ]Monoï{[ue  ou  synoique.     .    Wcisia  n"  90 

Plante  régulièrement  dichofome,  en  général  assez  allongée.  Feuilles 
étalées,  dentées,  à  nervure  forte,  excurrenle.  Tige  et  rameaux  radicu- 

leux.  Dioïque Eucladium  n"  89 

Plantes  à  spores  peu  nombreuses,  12 — 25  très-grosses  .    ".     .     .     .  102 

Plantes  à  spores  nombreuses,  de  grosseur  médiocre 97 

Tige  nulle  ou  simple  et  très-courle 100 

Tige  filiforme,  peu  ramifiée,  dressée Plciiridilim  n"  92 

Tige  ramifiée,  non  filiforme,  ou  allongée  et  couchée 98 

Tige  dressée,  assez  courte 101 

Tige  couchée,  allongée ,     ,     .     .     ,     99 


100. 


101. 


I      Capsule  inopcrculée 101 

I      Capsule  à  ojjercule  persistant Systeg'ium  n"  'J1 

rianle  pres(|uc  scssile,  naissante  sur  un  prolhalliuni  confrrvoide  por- 
sislant.  Monoïque  ou  dioiquc.  Columelle  nulle     .     .     Eplicincrum  n"  90 
Tige  (lislique.  Monoïque.  Anlhôridies  et  paraphyse.  Columelle  épais. 

Pliyscomitrella  n"  95 
Tige  presque  nulle.  Feuille  Iristique.  Monoïque  ou  dioïque.  Antlié- 
ridies  avec  ou  sans  parnphyse.  Columelle  épaisse.     Spliscrang-ium  n"  97 

Capsule  se  déchirant  irrégulièrement 1 02 

Capsule  s'ouvrant  en  l  valves  longitudinales  conniventes  au  sommet. 

Andrsea  n»  99 

I      Spores  grosses,  polyédriques Arcliidium  n"  93 

■  I      Spores  petites,  arrondies Pliascum  n"  94 

La  famille  des  mousses  compte  aujourd'hui  7,423  espèces  décrites  répandues  sous 
tous  les  climats  et  dans  les  localités  les  plus  diverses,  depuis  l'équaleur  jusqu'aux 
pôles,  et  surtout  dans  les  zones  tempérées,  sur  les  plus  hautes  montagnes  comme 
dans  les  vallées  les  plus  profondes.  Elles  tapissent  de  leur  verdure,  pour  ainsi 
dire  perpétuelle,  le  tronc  des  arbres,  les  rochers  et  souvent  aussi  les  vieux  murs 
et  les  toits  de  nos  habitations.  On  les  retrouve  partout  où  il  y  a  de  l'iiumidité  ; 
quelques-unes  mômes  sont  totalement  submergées  soit  dans  les  eaux  courantes, 
soit  dans  les  eaux  dormantes.  11  en  est  cependant,  et  en  grand  nombre,  qui, 
après  avoir  élé  totalement  desséchées  pendant  l'été  par  les  ardeurs  du  soleil,  re- 
prennent leur  verdure  avec  les  fraîcheurs  et  les  pluies  de  l'automne. 

Le  rôle  des  mousses  dans  la  nature  est  des  plus  importants.  Ces  plantes  con- 
tribuent à  produire  la  terre  végétale  qui  nourrira  des  végétaux  plus  utiles  à  la 
production  animale.  Elles  retiennent  les  eaux  de  pluies  et  leur  propriété  absor- 
bante n'est  pas  étrangère  à  la  faculté  qu'ont  les  forêts  de  retenir  les  précipités 
atmosphériques,  de  maintenir  la  fraîcheur  du  sol  et  de  régulariser  le  débit  des 
sources.  Autrefois  diverses  espèces  de  mousses  étaient  employées  en  médecine 
comme  astringente,  discrélique  et  hémostatique.  Aujourd'hui  leur  rôle  est  plus 
modeste.  Plusieurs  mousses  servent  dans  les  arts  et  dans  l'économie  domestique. 
Le  Polyslric  commun  est  employé  à  la  fabrication  de  brosses  et  de  balais  très-usités 
pour  appi  cter  diverses  étoffes.  Les  grandes  variétés  de  //j//mons  servent  à  une  indus- 
trie considérable,  à  la  fabrication  des  fleurs  artificielles  et  pour  garnitures  de  vases. 
En  général,  on  les  emploie  pour  rendre  les  chaumières  impénétrables  aux  froids 
et  à  l'humidité,  pour  calfeutrer  les  bateaux,  pour  garnir  les  couches,  recouvrir 
les  drains  et  faire  la  litière.  Elles  remplacent  souvent  le  crin  dans  les  usages  do- 
mestiques. Leur  grande  élasticité  fait  qu'elles  sont  très-usitées  à  l'emballage  des 
plantes  phanérogames,  des  fruits  et  des  objets  fragiles.  D'autres  sont  employées  à 
abriter  les  plantes  peu  rustiques  et  à  entourer  les  greffes.  Leur  propriété  de  ré- 
sister très-longtemps  à  la  décomposition,  les  rendent  très-aptes  à  ces  usages. 
Constatons  enfin  que  les  mousses  ont  aussi  leur  défaut;  c'est  ainsi  qu'elles  nuisent 
souvent  dans  les  prairies.  On  les  détruit  en  travaillant  et  en  fumant  bien  le  sol 
avec  des  cendres  de  bois  surtout ,  en  pratiquant  des  irrigations  à  propos  et  avec 
de  la  bonne  eau,  en  détruisant  les  arbres  qui  donnent  trop  d'ombrage. 
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Tribu  I.  —  Musti  stegocarpi.  (6\  31ull.  Synopsis,  i.  p.  57.) 


Capsule   s'ouvrant  à  la  maturité,  par  la  clmtc  d'un  oper- 
cule ;  très-rarement  Topercule,  d'ailleurs  bien  formé  est  persistant. 


Scctio  I  —  3IUSCI  PLEUROCARPl.  (Schimp.  Mull) 

Fleurs  mâles  et  femelles  naissant  sur  la  tige  et  les  rameaux  à  l'ais- 
selle des  feuilles;  fruit  toujours  latéral.  Plantes  innovant  par  l'allon- 
gement des  tiges  et  des  rameaux,  vivaces,  ordinairement  très- 
ramifices. 

Suhsectio  I.  —  Thuidiacei. 
Feuilles  papilleuses,  opaques,  rarement  luisantes. 
f .  (21)  Leskea.  (Hcdw.  Fund.  Musc.  IL  p.  84.) 

Tige  rampante,  non  stolonifère,  à  parapliyîles  peu  nom- 
breuses, irrégulièrement  divisée,  à  rameaux  dressés  et  étalés. 
Feuilles  caulinaires  et  raméaîes  semblables,  ovales-lancéolées, 
étalées,  plus  rarement  liomotropes  {tournées  du  même  côté), 
molles,  papilleuses  sur  les  deux  faces,  «  nervure  simple.  Fleurs 
monoïques  ou  dioïques.  Capsule  cylindrique,  symétrique  ou 
très-légèrement  courbée.  Péristome  double:  l'extérieur  à 
16  dents  longues,  papilleuses,  lancéolées,  subulées,  lamelli- 
fères;  l'intérieur  à  16  dents  réunies  par  une  membrane 
basilaire  étroite,  longues,  papilleuses,  ouvertes  sur  la  carène. 
Cils  très-courts  ou  nuls.  Coiffe  cuculée.  —  Fructification  sur 
la  tige. 

1.  (45)  Leskea  poiycarpa.  {Ehrh.  Crypt.  Escsicc.  n"  96.) 

Syn.     Hypnum  polycariium.  (Cl.  Mull.  Syn.  II.  4C1'.) 

Hyiimim  médium.    (Dicks.   Crypl.  Fasc.  2.   p.  d2.) 
Bxsicca.  Gravet,  Diyolb.  lelgica.  No  ISO. 

Touffes  fourrées,  gazonnées,  vert-olive  h  la  surface,  dé- 
colorées à  l'intérieur.  Tige  primaire  rampante,  grêle.  Tiges  se- 
condaires, espacées,  faiblement  pennées.  Rameaux  en  général 
simples,  flexueux,  atténués,  décombants.  Feuilles  papilleuses, 
ovales-lancéolécs-aiguës,  nerviécs  jusque  près  du  sommet.  Cel- 
lule  assez   régulièrement  ronde,  inférieurement  presque  carrée. 


LESKEA.  —      57      — 

Capsule  de  0.05  de  hauteur  cylindrique,  allongée,  symétrique 
ou  légèrement  courbée,  jaunâtre,  à  col  très-apparent.  Opercule 
petit,  conique,  accuniiné.  Anneau  étroit.  Monoïque.  Fleurs  mâles 
sur  la  même  plante,  très-petites,  abondantes;  5—6  folioles  ovales, 
subobtuses,  lâchement  imbriquées;  les  extérieures  faiblement  ner- 
viées;  4—8  anthéridics. 
Qf  Fr.  Mai-Juin. 
Ilab.  Palfe  des  (roncs  d'arbres,  vieux  saules,  peupliers,  pierres  humides.  AG. Ter- 
rain calcaire  et  dans  les  lieux  ombragés  du  bon  pays.  R.  Ardennes. 

Var.  /?.  paludosa.  (Schpr.  Syn.) 

Syn.    Hjpnum  paluHosiini.  (Arn.  Disp.  p.  60.) 

Leskea  paluiiosa.  (Brid.  Bryol.  Univcr.  II.  p.  315,) 
Exs.     Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  285. 

Touffes  plus  robustes,  d'un  vert-obscure.  Tige  et  rameaux 
longs.  Feuilles  plus  grandes,  moins  rapprochées.  Capsule  plus 
grande,  presque  cylindrique. 

Au  pied  des  arbres  le  long  des  eaux.  R.  Verger  du  château  de  Dudelange.  A 
rechercher  en  Ardennes, 

îî.  (22)  AnoiuocEon.  (Ilook.  et  Tayl.  Muscol.  Brilt.  p.  79.) 

Tige  primaire,  stoloni forme,  garnie  de  feuilles  plus  es- 
pacées et  plus  petites  que  celles  des  rameaux;  feuilles  des 
tiges  secondaires  et  des  rameaux  étalées  ou  homotropes, 
munies  d'une  nervure  simple,  à  cellules  petites,  rondes 
par  le  haut,  rugueuses,  riche  en  chlorophylle,  au  milieu  de 
la  feuille  allongée,  toutes  très-rudes,  finement  papilleuscs 
sur  les  deux  faees.  Fleurs  dioïques.  Capsule  symétrique, 
cylindrique,  dressée.  Péristome  double:  l'extérieur  à  16 
dents  lancéolées,  subulées,  marquées  d'une  ligne  divisurale, 
membrane  de  rint(rne  nulle  ou  très-courte.  —  Fructification 
sur  les  tiges  secondaires. 

IUn  anneau  capsulaire,  rameaux  robustes,  obtus.      A.  TÎticTilosns  n"  4 
Pas  d'anneau,  rameaux  grêles 2 

I      Feuilles  longuement  acuminées A.  long'ifolius  n"  2 
Feuilles  brièvement  acuminées A.  attenuatus  n"  3 

2.  (48)  Anomodon  longilolius.  {Hartm.  Sliaml.  FI.  éd.  5,  jk  oôS.) 

Syn.     Hypnum  longifolium.  (G.  Mull.  Synop.  H.  474.) 

Pttvigiiaiidi'um  longifo'iiiin.  (Sclilt-icli,  Coiil.  prml.  Ilclvel.  IV,  n.  1.) 
Leskea  longifolia.  (Rob.  Spnuc.  j\Iu.-c.  Pryn.  n.  37.) 

Exs.    Gravcl,  Bryolh.  bulgic.  n.  233. 

Touffes  étendues,  lâches,  vert  d'ordinaire  jaunâtre  à  la  sur* 
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face,  jaune  à  l'intérieur.  Tige  primaire  stolonifcre,  radicante; 
tige  secondaire  allongé,  procomhante .  Rameaux  en  partie  filiformes, 
très -minces  et  longs,  en  partie  en  massu  vers  le  sommet.  Feuilles 
lancéole'es-Iincaires,  longuement  acuminées,  faiblement  roulées  sur 
les  bords,  entières.  Cellules  moins  opaques  au  milieu.  Capsule 
de  0.05  à  0.10  oblongue  ou  subcylindrique,  dressée,  lisse.  Oper- 
cule étroitement  conique.  Anneau  nul.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
très-nombreuses  sur  les  branches  principales,  à  folioles  ovales- 
acuminées,  imbriquées,  sans  nervure.  5—6  antliéridies  à  pédi- 
celle  court.  Parapliyses  plus  longues. 
%  Fr.  Hiver-Printemps. 

Hàb.  Racine  des  arbres,  rochers  des  bois  ombragés.  Rôhrbach  (Differdange). 
Driesch  (Kopstal)  1 

3.  (47)  Anomodon  attenuatus.  (Schreb.  Spîcil.  Fhr.  Lips.  p.  iOO.) 

Syii.     Hypiium  allcnuadim.  (C.  Mull.  Sjnops.  II,  p.  473.) 

Leskea  allenuata.  (Hedw.  Musc,  froiid.  I.  p.  33,  t.  2.) 
Exs.    Gravet,  Biyolh.  belgic.  n.  84. 

Touffe  d'un  vert- clair-brun  ou  souillé,  étendue,  déprimée, 
entrelacée.  Tige  primaire  filiforme,  couchée ,  radicante  ;  tige 
secondaire,  dressée  et  simple,  ensuite  procombantc  et  pennée,  sto- 
lonifère.  Feuilles  raméalcs  plus  ou  moins  homotropes,  rappro- 
chées,  largement  ovales,  puis  re'trécies ,  lancéolées,  apiculées , 
entières  ou  munies  de  quelques  dents  au  sommet,  non  révolutées 
aux  bords  légèrement  ondulées  à  la  base,  munies  d'une  nervure 
qui  disparaît  au-dessous  du  sommet.  Cellules  du  milieu  de  la 
base  oblongues-allongées,  hyalines,  les  autres  petites,  arrondies, 
très-opaques.  Capsule  de  0.015  cylindrique,  rouille-claire.  Pédi- 
celle  long,  flexueux,  tordu  de  droite  à  gauche.  Opercule  conique, 
acuminé.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-acuminées,  im- 
briquées, sans  nervure.  10 — 12  antliéridies. 

%  Fr.  Septembre-Octobre. 

Hab.  Lieux  ombragés,  pied  des  arbres,  rochers.  AC.  par  place,  noiammeni  en  Ar- 
dennes.  R.  ailleurs.  Ringelsgrund  !  (Grunenwald)  Mullerihal  !  Dudelange!. 

4.  (48)  AllOIllodon  viliculosus.  {Hook.ctTaylJIus.  brit.p.  79,  t.22.) 

Syn.     Ilypiuini  viliculosum.  (L.  Pp.  plant,  p.  1592.) 

Neckcra  viliculosa.  (Hedw.  Fund    Muse.  p.  209.  t.  48.) 
Exs.  Gravet,  Bryotli.  belgic.  n.  234. 

Toufte  très-robuste,  roide,  étalée,  d'un  vert-noirâtre  jusqu'à 
vert-jaunâtre,  en  gazon  ondulé.  Tige  primaire  rampante,  dénudée, 
très-radicante,  allongée,  stolonifère;  tiges  secondaires  nombreuses, 
simples  ou  peu  rameuses.  Rameaux  dressées,  généralement  simples 
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OU  dicliotomcs.  Feuilles  des  tiges  sccondnircs  rapprochées,  lio~ 
molropcs,  dccurrcntcs,  crispées  à  l'état  sec,  cordées,  ovales,  puis 
brusquement  rétrécies,  ligulées,  obtuses,  entières  ou  rarement 
dcnticulées  au  sommet,  ondulées  aux  bords  et  rcvolutées  à  la 
base,  munies  d'une  nervure  qui  disparaît  un  peu  au-dessous  du 
sommet.  Cellules  du  milieu  de  la  base,  allongées,  hyalines,  les 
autres  arrondies,  très-opaques.  Capsule  jusqu'cà  0.02  cylindrique, 
symétrique  ou  légèrement  courbée,  couleur  rouille  brillant;  pé- 
dicelle  allongé.  Opercule  étroit,  conique  à  bec  assez  long.  Dioïque. 
Fleurs  mâles  à  folioles  ovales  acuminées,  nerviées.  Anthéridics 
avec  paraphyses  plus  longues. 

Qj.  Fr.  îliver-Printemps. 

Hab.  Murs  ombragés,  arbres  des  forêts  notamment  chênes  et  sur  la  terre  dans 
toutes  les  vallées  du  pays.  R.  sur  les  arbres  isolés. 

3.  (23)  Fseiicloleskea.  {Bruch  cl  Schimper,  Bryol.  eur.  V.) 

Tiges,  ramiâcation,  position  des  fruits,  forme  des  feuilles, 
tissu  cellulaire  et  des  papilles  ressemblant  au  Leskea. 
Feuilles  médiocrement  papilleuses  ;  tige  ramifiée  sans  ordre, 
chargée  de  feuilles  accessoires  plus  réduites  et  moins 
abondantes.  Cils  manquants  ou  extrêmement  réduits.  Cap- 
sule courte,  à  parois  épaisses,  horizontale  un  peu  incliné^ 
presque  ovoïde.  Péristome  convexe  à  16  dents,  largement 
lancéolé,  long,  rouge-brunâtre,  très-finement  papilleux; 
membrane  interne  peu  élevée  sur  une  paroi  basilaire, 
lanières  lancéolées-linéaires  et  appendices  presque  aussi 
longs  que  les  dents  du  péristome  externe.  —  Fructification 
sur  la  tige. 
5.  (49)  Pseudoleskea  atrovh'ens.  {Brch.  et  Schpr.  Brijol.  cur.  V, 

Svn.     Hypnum  airovircns.  (Dicks.  Sni.  Engl.  but.  p.  2422.)  t.  -t/l .) 

—  iilanientosum.  (Bertol.  Amœn.  p.  348.) 

—  iiicurvalum.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  65.) 
Leskea  alrovirens.  (Hartm.  Skand.  Flor.  éd.  5,  p.  373.) 

—  incurvata.  {Uedw.  Spec.  Musc.  p.  206,  t.  83.) 

Touffe  serrée,  roide,  fragile  à  Tétat  sec,  brunâtre  à  vert- 
olive.  Tige  primaire  raide,  allongée,  dénudée;  tiges  secondaires 
assez  nombreuses.  Rameaux  asymétriques,  grêles,  souvent  courbés 
et  crochus  au  sommet.  Feuilles  càulinaires,  étroitement  imbri- 
quées à  l'état  sec,  lâches,  étalées,  légèrement  homotrope;  à  l'état 
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humide,  largement  ovales,  brièvement  ddcurrentes;  à  demie 
nervure  sillonnée,  étroitement  révolutées  dans  la  moitié  infé- 
rieure. Feuilles  raméales,  étroites,  ovalcs-oblongues,  moins  brus- 
quement acuminées.  Cellules  assez  grandes,  presque  uniformes, 
arrondies.  Capsule  de  0.015  à  0.018  horizontale,  oblongue-bombée. 
Opercule  court,  apiculé.  Anneau  large.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à 
folioles  ovales  brièvement  acuminées,  imbriquées,  énerves.  An- 
théridies  oblongues,  épaisses  avec  paraphyscs  grêles. 

Q[  Fr.  Juin-Août. 

Hab.  Rochers  calcareux  ombragés  aux  environs  de  Septfontaines  (Luxembourg). 
(Mde  p.  265),  n'a  pas  élé  retrouvée  à  l'habitation  indiquée. 

4.  (24j  Thuicliiiiii.   {Schpr.  Bryol.  eur.  V.) 

Tige  rampante  ou  ascendante,  couverte  de  paraphylles 
très-nombreuses,  divisée,  simplement  pennée  ou  bi-tripennée. 
Feuilles  des  tiges  différentes  de  celles  des  rameaux;  les  cau- 
linaires  longuement  décurrentes,  cordées-lancéolées,  acu- 
minées, plissées;  les  raméales  beaucoup  pins  jxtites,  ovales- 
lancéolées,  les  unes  et  les  autres  très-papilleuses  et  munies 
d'une  nervure  simple.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  Cap- 
sule ovale  ou  oblongue,  cylindrique,  plus  ou  moins  arquée, 
penchée  ou  liorizontale.  Opercule  à  bec  plus  OU  moins  long. 
Péristome  double:  l'extérieur  à  16  dents  confluentes  à  la 
base,  largement  lancéolées,  longues,  lamellifères  sur  la  face 
interne;  l'intérieur  à  16  dents  largement  lancéolées,  réunies 
par  une  membrane  basilaire  très-large,  plus  ou  moins 
ouvertes  sur  la  carène.  2  ou  3  cils  noduleux  ou  appen- 
diculés.  Dents  du  péristome  extérieur  de  même  largeur  que 
les  dents  et  les  cils  du  péristome  intérieur .  —  Fructification  sur 
la  tige. 

Tige  rampante,  divisée,  bi-lripennée 2 

Tige  ascendante,  divisée,  simplement  pennée 3 

Tige  Iripennée,  feuilles  périchétiales  ciliées.     Th.  tainarisciiinm  n"  6 
Tige  bipennée,        —  —        non  ciliées.  Th.  delicatulum  n»  7 

Dioïque.  Tige  simple  pennée.  Capsule  presque  dressée 

Th.  ahietiuiim  n»  8 
Monoïque.  Tige  simple  pennée.  Capsule  inclinée  ou  presque  hori- 
zontale   Th.  Blandowii  n"  9 
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6.  (50)  Tliiiidium  lamariscinuin.  {Br.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  V,  t.  482.) 

Syii.     Ilyprnim  taiiiariscinuin.  (lIcJw.  Musc,  frond.  IV,  p.  87,  t.  33.) 

—  taniariscifolium.  (Neck.  Mcth.  Musc.  p.  158.) 

—  dclicatulum.  (C.  MuU.  Synop.  II,  p.  484.) 

—  prolifuruin.  (L.  Spec.  plant,  p.  1590,  ex  p.) 
Exs.    Gravot,  Bryoth.  bclgic.  n.  337) 

Touffe  étalée,  très-robuste,  vert-jaunutro  en  dessous,  ocré 
ou  brunâtre  en  dessous.  Tige  rampante,  arquée,  procombante, 
tripennée.  Rameaux  ascendants  dans  le  mcme  plan.  Feuilles 
caulinaires  espacées,  dressées,  étalées,  appliquées  à  l'état  sec, 
concaves,  triangulaires,  plissées,  nerviées,  dentées,  papilleuses  sur 
les  faces.  Feuilles  raraéalcs,  plus  étroites  et  moins  dentées. 
Cellules  basilaires  des  feuilles  caulinaires,  rectangulaires  ou  ob- 
longues.  Capsule  cylindrique  allongée,  arquée,  penchée  ou  peu 
retrécie  sous  l'orifice  à  l'état  sec.  Opercule  élevé  conique  ou  à 
bec  long  et  oblique.  Anneau  large.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à 
folioles  longues,  acuminées,  denticulées,  nervure  longue,  papilleuse. 
20—30  anthéridies  pédicellées;  paraphyses  très-nombreuses. 

Oj.  Fr.  Juillet-Septembre. 
Hab.  C.  Forôts  montueuses,  sur  les  rochers  ombragés,  les  souches  mortes,  au 
pied  des  arbres  principalement  des  terrains  calcaires.   AR.  Ardennes,  où  il  est 
rarement  fertile. 

7.  (51)  Tliuidiuni  delicatulum.  {Lmlbg.  Manip.  Musc.  1874.) 

Syii.     Hypnum  dclicatulum.  (Hedvv.  Musc,  fiond.  IV,  p.  87.) 

—  proliferum.  (L.  en  Drumm.  Musc.  Amer.  n.  IS?.) 

—  tamaiiscinum.  (Sulliv.  Musc.  AUegh.  n.  3.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belgic.  n.  186. 

Se  distingue  du  précédent  par  ses  touffes  moins  robustes, 
plus  roides.  Tige  bipennée.  Feuilles  caulinaires  plus  rapprochées, 
plus  distinctement  triangulaires,  plus  papilleuses  sur  la  face 
dorsale.  Feuilles  raméales,  beaucoup  plus  petites,  ovales  lan- 
céolées. Capsule  plus  petite.  Opercule  plus  courtement  apiculé. 
Anneau  étroit.  Dioïque. 

9[  Fr.  Juin-Juillet. 

Hab.  AC.  Terrain  boisé,  pierres,  racine  des  arbres,  clairières  herbeuses.  Mondorf 
(Winter,  Boulay  308).  Nommerley!  etc.  RR.  Ardennes.  Erpeldange  1 

8.  (52)  Thuidiuiii  abietlnuni.  {Br.  et  Schp.  Bryol.  eur.  V,  t.  485.) 

Syn.     Hypnum  abietinum.  (Lin.  Sp.  plant,  p.  1591.) 
Exs.     Gravet,  Bryotli.  belgica  u.  187. 

Touffe  étendue,  lâche,  roide  d'un  vert-jaunâtre  ou  brunâtre. 
Tige  ascendante  divisée,  plus  rarement  simple,  simplement  pennée. 
Rameaux  -presque  tous  d'une   longueur.     Feuilles  ovales-acuminées, 
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subenticrcs,  profondément  sillonnées.  Cellules  basilaircs  linéaires 
ou  oblongucs,  les  autres  petites,  ovales,  oblongues  ou  arrondies. 
Capsule  cylindrique,  légèrement  arquée.  Opercule  conique,  acu- 
minc  presque  dressé,  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  acu- 
minées,  énerves.  Antbéridies  avec  paraplijses  plus  longues. 
2|  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.C.  Lieux  stériles;  mardelles  des  bois,  collines  sèches  des  terrains  calcaires. 
R.  Ardennes. 

9.  (53)  Tli.  Blandowii.  (Br.  et  Schp.  Bnjol.  eur.  t.  4S6.) 

Syn.     Hypnum  Blandowii.  (Wobr.  et  Mlir.  Bot.  Tasclib.  p.  332.) 

—  aWetiniim  var.  paludosuni.  (Wallbg.  FI.  suce.) 

—  lariciiium.  (Wils.  Eiig.  but.  et  Eng.  FI.) 

Port  du  précédent  dont  il  diffère  par  des  touffes  plus  denses, 
plus  molles,  variant  du  vert-clair  au  vert-jaunâtre.  Tige  plus 
robuste.  Kameaux  plus  généralement  et  plus  longuement  atté- 
nuées, souvent  stoloniformcs.  Cellules  assez  grandes,  oblongues, 
garnies  aux  bords  vers  la  base,  de  nombreux  filaments  confer- 
voïdes  très-rameux  et  très-développés.  Capsule  plus  renflée, 
oblongue,  subhorizontale.  Opercule  conique,  acuminé.  Anneau 
large.  Monoïque.  Fleurs  mâles  dans  le  voisinage  des  fleurs 
femelles. 

Q[  Fr.  Mai-Juin. 
R.  Tourbières,  prairies  marécageuses.  Toine  ! 

5.  (25)  IleterocSadîuin.  {Br.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  V.) 

Tige  rampante,  très-divisée,  irrégulièrement  pennée.  Feuilles 
papilleuses,  à  nervure  courte,  simple  ou  bifurquée,  les  cau- 
linaires  cordées-lancéolées,  dentées,  les  raméales  beaucoup 
plus  petites,  ovales,  acuminées,  dentées.  Paraphylles  peu 
nombreuses.  Fleurs  de  notre  espèce  dioïques.  Capsule  ovale 
ou  oblongue,  courbée.  Opercule  obtus  ou  rostre.  Péristome 
complet,  l'intérieur  muni  d'une  membrane  basilaire.  Anneau 
formé  de  deux  séries  de  cellules.  Les  dents  et  les  cils  du 
péristome  sont  de  môme  longueur  que  les  dents  du  pé- 
ristome extérieur.  —  Fructification  sur  la  tige. 

10.  (54)  lleterocladium  heteropterum.  {Br.  et  Schpr.  l.  c.) 

Syn.     Plerogonium  lieteroptorum.  (Brcli.  in  Hit.  ad  Schwgr.) 

Plciigynandrum  licicroploruni.  (Brid.  Biyol.  univ.  II.  p.  17G.) 
llyiinuni  holcropleruni.  (Spnicc  in  Musc.  Pyrcn.  n.  56.) 
Lcptohyinenium  heteropterum.  (Hub.  Muse.  Gcrm.  p.  553.) 

Exs.    Gravet,  Bryoth.  bel.  n.  38. 

Touffes    déprimées,    plus    ou   moins    étendues,    entrelacées, 
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assez  roides,  d'un  vcrt-sombrc.  Tige  trcs-grelc,  très -fragile,  ra- 
meuse, rampante  ou  ascendante.  Rameaux  inégaux,  plus  ou 
moins  espacés,  droits,  flexueux  ou  arqués,  dressés  ou  étalés-pro- 
combants.  Feuilles  ovales-aiguës,  étalées,  denticulées  sur  tout  le 
contour,  munies  de  deux  nervures  courtes  papillcuses  sur  les 
deux  faces,  à  nervures  bifurquées.  Cellules  petites,  quadrangulaires 
aux  oreillettes,  celles  du  milieu  linéaires,  arrondies  ou  oblongues 
sur  les  bords  et  au  sommet  de  la  feuille.  Capsule  ovale,  hori- 
zontale. Opercule  rostre.  Anneau  large.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
sur  une  plante  distincte. 

3|.  Fr.  Octobre-Novembre. 
Hab.   AC.  Rochers  très-ombragés  surtout  dans  les  fissures  et  les  anfractuosités 
caverneuses.   AC.  Fente  des  rochers  siliceux  du  Mullerthal  dit  Perekop.  !  R.  Ar- 
dennes. 

Var.  /?.  fallax.  (Milde,  Bryol.  siles.  270.) 

Exs.     Gravet.  Bryol.  belg.  n.  235. 

Tige  et  rameaux  très-grêles.     Feuilles  espacées,   très-petites 
linéaires,  acuminées. 
Avec  l'espèce  dans  les  anfractuosités  caverneuses  des  rochers  siliceux. 

6.  (26)  Pterig^ynandiMim.  {Iledw.  Spec.  Musc,  emend.) 

Tige  primaire  et  rameaux  semblables,  couchés,  stolo- 
nifères.  Rameaux  et  ramules  arqués-procombants,  tournés 
d'un  même  côté.  Feuilles  très-papilleuses  sur  toute  la  face 
dorsale,  munies  d'une  nervure  simple  ou  bifurquée.  Fleurs 
dioïques.  Capsule  dressée.  Coiffe  nue.  Péristome  double: 
l'extérieur  à  16  dents  étroites,  d'un  jaune-pâle;  l'intérieur 
à  16  dents  rudimentaires  sans  membrane  basilaire.— Fruc- 
tification sur  la  tige  primaire. 

11.  (55)  Pterigynandrum  filiforuie.  {JMw.  Musc,  frond.  IV,  t.  7.) 

Syn.    Ncckera  filiformis.  (G.  Mull.  Synop.  II,  89.) 

Leptoliymenium  filiforme.  (Hub.  Musc.  Gerra.  p.  552.) 

Maschalanthus  filiformis.  (Schltz.  FI.  Starj;.  p.  356.) 

Grimmia  filiformis.  (Web.  et  Mhr.  Bot.  Taschb.  p.  150.) 

Maschalocarpus  filiforme.  (Spreng.  Eiicy.  p.  297.) 

Pterogonium  caespitosum.  (Sm.  Eng.  bot.  t.  2526.) 

Nekera  decipiens.  (Web.  et  Mhr.  1.  c.  p.  241.) 

Leskea  cylindrica.  (Brid.  Spec.  Musc.  p.  CO.) 

Hypnum  filiforme.  (Tira.  prod.  FI.  Megap.  n.  80.) 
Exs.    Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  39. 

Touffes  étendues,  déprimées,  denses,   d'un  vert-clair  ou  jau- 
nâtre, luisant.  Tige  primaire  stolonifère;  tiges  secondaires  dressées, 
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simples  h  la  base,  garnies  dans  la  partie  supérieure  de  rameaux 
nombreux  arques,  filiformes.  Feuilles  lisses,  concaves,  acuminées, 
dentées,  munies  de  deux  courtes  nervures,  étroitement  imbri- 
jquées  à  l'état  sec.  Cellules  des  oreillettes  carrées,  presque  liné- 
aires dans  le  milieu  de  la  feuille,  rliomboïdales  au  sommet. 
Capsule  cylindrique  allongée  presque  symétrique,  brun  jaunâtre. 
Opercule  à  bec  oblique.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales 
orbiculaires,  acuminées,  énerves.  4—6  antliéridies  renflées.  Para- 
pliyscs  plus  longues. 
Q[  Fr.  Mai-Juillet. 
Hab.  Troncs  d'arbres,  nommément  de  hêtres  en  forêt  et  sur  les  rochers  om- 
bragés. Ardennes.  M.  E.  II.  47.  R.  Irreltgen.  Echternach  ! 

y.  (27)  Pterogonimn.  (Swartz:  Wils.  Bryol.  p.  320,) 

Tige  primaire  très-grêle,  rampante,  stoloniforme.  Tiges 
secondaires  robustes,  dressées,  simples  à  la  base,  rameuses 
et  dendroïdes  au  sommet.  Rameaux  fascicules,  arqués  et 
tournés  d'un  même  côté.  Feuilles  raméales  très-rapprocliées, 
couvertes  de  papilles  peu  nombreuses  sur  la  face  dorsale, 
à  nervure  bifurquée.  Fleurs  dioïques.  Capsule  dressée. 
Coiffe  couverte  de  poils  peu  nombreux.  Péristome  double: 
l'extérieur  à  15  dents  assez  larges,  lamellifères,  d'un  jaune- 
pâle;  l'intérieur  à  16  dents  munies  d'une  membrane  hasi- 
laire  distincte,  filiforme  du  moitié  plus  courte  que  les  extéri- 
eures. —  Fructification  sur  les  tiges  secondaires. 
12.  (56)  Pterogoniuin  gracile.  (Sw.  Musc.  Suec.  p.  26.) 

Syii.     Leplohymeniiim  gracile.  (Hub.  Musc.  Germ.  p.  554.) 
Hypnum  gracile.  (L.  Syst.  veg.  p.  952.) 

—  ciiicinalum.  (Brotow.) 

—  palaliaum.  (Necli.  En.  pi.  Pal.  p.  454,  t.  4,  f.  1.) 
Griuimia  ornithopodioiJcs.  (Web.  et  Mhr.  Bot.  Tascli.  p-  148.) 
NecUera  gracilis.  (G.  Mull.  Syn.  II,  97.) 

Pterogonium  ornitliopoJioides.  (Lcndb.) 

Touffes  assez  étendues,  roides,  d'un  vert-luride  ou  jaunâtre. 
Tige  primaire  stolonifère;  tiges  secondaires  dressées,  simples  à 
la  base,  ramifiées  au  sommet.  Rameaux  fascicules,  arqués,  tournés 
d'un  même  côté.  Feuilles  lisses,  ovales,  concaves,  acuminées, 
dentées,  munies  de  deux  courtes  nervures,  étroitement  imbriquées 
à  l'état  sec.  Cellules  rliomboïdales  au  sommet  de  la  feuille, 
linéaires-oblongues   dans   le  milieu   de  la   base,   quadrangulaircs 
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et  rectangulaires  sur  ses  l)or(ls  en  séries  longitudinales.  Capsule 
subcylindriquc  prcs(|uc  dressée,  brun-marron.  Opercule  conique. 
Anneau  étroit.  Dioïque,  Fleurs  mules  à  folioles  ovales  acuminées, 
imbriquées,  énerves.  3 — 4  antliéridies  épaisses.  Parapliyses  nom? 
breuses  plus  longues. 

%  Fr.  Février-Avril. 
Ilab.  Troncs  d'arbres,  rochers.  RR.  Ruines  à  Esch  s/Sûre.  (Md.  p.  272.)  Echter- 
nach.  Rhd. 

Siihscctio  II.  —  Lamprophyllacei. 

Feuilles  luisantes,  rarement  opaques,  non  papilleuses. 

8.  (28)  Foiitiiiîtlis.  (Dill.  hist.  3hsc.  p.  234.) 

Tige  radiculeuse  à  la  base,  très-divisée,  à  rameaux 
fascicules  ou  pennés.  Feuilles  tristiqucs,  très-concaves  ou  ca- 
rénées, sans  nervure,  toujours  entières.  Coiffe  conique- mitri forme . 
Capsule  immcrfjée,  dressée.  Péristome  double:  l'extérieur 
à  10  dents  longues,  lancéolées,  d'un  brun-rougeâtre,  à 
articulations  nombreuses,  îamellifères,  marquées  d'une  ligne 
divisurale;  l'intérieur  à  16  dents  linéaires,  papilleuses, 
d'un  rouge-foncé,  réunies  par  des  barres  transversales  no- 
duleuses  et  papilleuses,  conniventes  au  sommet  et  formant 
un  cône  treillissé  plus  élevé  que  le  péristome  extérieur. 
Fleurs  dioïques.  —  Fructification  sur  la  tige. 

I      Rameaux  triangulaires 2 
—        cylindriques F.  squaiuosa  n"  15 

I      Feuilles  largement  ovales F.  ailtipyretica  n«  13 
—      étroites  lancéolées F.  gracilis  n"14 

13.  (57)  Fontiuîilis  autipyretica.  (X.  Sp.  plant,  p.  yj'?/.) 

Syii.     Fonlinalis  Irifaria.  (Voit  Musc.  Flerbip.  p.  l'25.) 

Hypnum  aiilipyreticum.  (.\eck.  iiot.  Musc.  p.  191.) 

Pilotricliuin  antipyreticum.  (G.  Mull.  Synop.  II,  p.  148.) 
Exs.     Gravet,  Bryolh.  l.ielg-.  n.  285. 

Touffes  flottantes,  très-robustes,  assez  molles,  d'un  vert-noirâtre 
ou  janne-roiuj entre,  à  extrémités  d'ordinaire  vertes.  Tiges  très-longues 
souvent  de  plusieurs  décimètres,  radiculeuses  à  la  base,  noirâtres 
très-divisécs ,  assez  régulièrement  pennées,  souvent  dénudées 
à  la  base.  Rameau.x  nombreux  plus  du  moins  espacés.  Feuilles 
tristiques,    largement  ovales,  acuminées,   aiguës,    fortement  carénées, 
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énerves,  entières.  Cellules  des  angles  basilaircs  presque  aiguës,  les 
autres  rliomboïdales-allongccs,  brunes.  Capsule  subsessile,  ovale, 
symétrique.  Opercule  conique.  Pcristome  pourpre  ;  les  dents  ex- 
térieures dressées,  incurvées,  tortillées  par  la  sécheresse.  Dioïque. 
Fleurs  mâles  à  folioles  oblongues-acuminées.  Antliéridios  à  pédi- 
celle  court.  Paraphyse  hyaline. 
Qf  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  C.  Pierres,  racines  d'arbres,  vieux  bois  dans  les  eaux  courantes,  les  puits,  les 
bacs,  sur  tous  les  terrains  et  à  toules  les  altitudes.  Fructification  rare  et  presque 
toujours  lors  des  asecs  périodiques. 

Var.  [l  laxa.  (Milde.) 

Toufte    d'un    vert- foncé-luisant.      Rameaux     triquètrcs,    peu 
prononcés  et  à  feuilles  lâches.  Feuilles  grandes,   oblongues,   ob- 
tuses, peu  pliées. 
R.  Avec  l'espèce  au  Rodenliof. 
Var.  y.  Alpestris.  (Milde,  Bryoth.  sil.  276.) 

Touffe  luisante,  panachée  de  jaune,  vert  et  rouge. 
AR.  Ruisseaux  des  Ardennes. 

14.  (58)  Fontiiialis  gracilis.  {Lmlb.  Notiser  1868,  p.  374.) 

Syn.     Fontinalis  minor.  (L.  Faun.  suec.  U,  éd.  App.  p.  558.) 

—         antipyrotica  var.  minor.  (Brid.  Musc.  iiit.  II,  p.  I.) 

Port  et  taille  du  précédent  quoique  plus  grêle.  Touffe  vert- 
brunâtre,  aussi  vert-jaunâtre  et  rouge-brunâtre-panaché.  Tige 
et  rameaux  triquUres,  aigus,  dénudés  à  la  base  ;  rameau  périchétial 
peu  enraciné.  Feuilles  ovées-lancéolées,  obtuses,  les  anciennes 
fendues  dans  le  sens  de  la  nervure  jusqu'à  la  base.  Cellules  le 
double  plus  longues  et  plus  étroites,  plus  épaissement  cloisonnées; 
celles  des  angles  basilaircs  élargies  en  vésicule,  rectangulaires, 
rouge-jaunâtre.  Capsule  sessile,  immergée,  deux  fois  aussi  forte 
que  celle  de  la  précédente  ovale  arrondie,  ordinairement  oblique- 
ment bosselée  par  la  base.  Dents  du  péristome  extérieur  droit, 
l'intérieur  avec  peu  d'appendices.  Dioïqne. 
%  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  Ruisseaux  à  courants  rapides  des  Ardennes.  R.  en  aval  du  tunnel  de 
Trois-Vierges. 

15.  (59)  Fontinalis  squaniosa.  (L.  Sp.  plant,  p.  lo7L) 

Syn.     l'ilnliicluiin  sqii.'iincisnni.  (C.  Miill.  Synop.  II,  p.   149.) 

Fontinalis  aniypirclira  S.  minor.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  0.")".) 
Hypniim  squaniosiiin.  (Neck.  Metji.  Musc.  p.  192.) 

Exs.     Gravel,  Briolli.  bcig.  n.  251. 

Touffes  flottantes,  assez  roides,  d'un  vert  noirâtre,   plus  rare- 
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ment  d'un  vcrt-jaunatre,  luisant.  ïigo  noire,  longuement  dénudée 
à  la  base.  Rameaux  épais  ou  presque  fascicules  et  feuilles  ù  la 
base.  Feuilles  tristiques  oblongucs,  lancéolées,  acuminées,  imbriquées, 
concaves,  non  plissées  carénées.  Cellules  ressemblant  au  précédent. 
Capsule  et  péristomc  comme  dans  le  n"  13.  Dioïque,  Antlié- 
ridies  2  fois  plus  longues. 
2|  Fr.  Été. 
Ilabilation  commune  au  n"  13,  de  préférence  dans  les  eaux  courantes  silicicoles. 
AC.  Ardennes.  R.  ailleurs.  Echternach.  Rhd.! 

Var.  j5.  latifolia.  (Gravet,  Exe.  n"  334.) 
Forme  plus  robuste  que  le  type,   à  feuilles  plus  larges  et 
moins  fortement  imbriquées. 

Avec  l'espèce  en  Ardennes. 

9.  (29)  i\eckera.  {Iledw.  Fund.  iMusc.  II,  p.  93.) 

Tige  primaire  rampante.  Tiges  secondaires  régulière- 
ment pennées,  à  rameaux  souvent  flagelliformes.  Feuilles 
asi/mèfricjues  aplanies,  ligulées  allongées,  luisantes,  ordinai- 
rement ondulées  transversalement,  sans  nervure  ou  munie 
d'uiip  nervure  mince,  simple  ou  hifurquèe.  Fleurs  monoïques 
OU  dioïques.  Capsule  ovale,  dressée,  symétrique,  immergée 
ou  exserte.  Coiffe  nue  ou  couverte  de  poils  peu  nombreux. 
Péristome  double:  l'extérieur  à  IG  dents  lancéolées  ou  li- 
néaires, papilleuses,  entières  ou  ouvertes  sur  la  ligne  divi- 
surale;  l'intérieur  à  16  dents  filiformes,  réunies  dans  une 
membrane  hasilaire,  très  étroite,  plus  ou  moins  développées. 
—  Fructification  sur  les  tiges  secondaires. 

Capsule  immergée N.  peiiliata  n''16 

—  exserte 2 

Feuilles  ondulées  ou  ridées 3 

—  non  odulées.  Opercule  à  long  bec  .     .     .  N.  complanata  n^lO 
Feuilles  faiblement  ondulées.  Opercule  conique  à  bec  court.     .     .     . 

3.  N.  pumila  n"  17 

—  très-ondulées.  Opercule  conique  à  long  bec.    .   N.  crispa  a°  18 

16.  (60)  Neekera  pennata.  {Hedw.  Musc.  [rond.  III,  p.  47,  t.  19.) 

Syii.     Dullonia  peiiiinla.  (Arn.   Disp.  p.  54.) 

Ncckera  Disticliia  peniiafa.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  238.) 
Cryplopodia  pennata.  (Roelil.  Deutscli.  FI.  III,  p.  82.) 
Pilotriclium  ponnatum.  (Pal.  Bcauv.  Prod.  p.  83.) 
Hypnum  pennatum.  (Giiiel.  Sysl.  nat.  II,  p.  1340.) 
VVcisia  pennata.  (Sclirank.  Bayr.  Flor.  II,  445.) 
Fonlinalis  pcnnala.  (L.  Sp.  plant.  1371.) 

Touffes   déprimées,    d'un    vert-jaunâtre.     Tiges   secondaires 
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dressées,  irrégulièrement  penndcs.  Feuilles  ohJongues-ligulées,  acu- 
niinëes,  asymciriques,  h.  rides  transversales  rares  et  peu  profondes, 
faiblement  dentées  au  sommet,  munies  d'une  nervure  unie  et  bifurquée, 
réfléchies  sur  les  ailes  de  la  Lase.  Cellules  linéaires-allongëes, 
les  basilaires  plus  courtes  et  plus  larges;  celles  des  angles  basi- 
laires  carrées,  celles  du  sommet  rliomboïdales.  Capsule  immergée, 
ovale  ou  ovalc-oblongue,  arrondie  à  la  base.  Opercule  conique, 
à  bec  court.  Monoïque.  Fleurs  maies  axillaircs  sur  les  rameaux 
primaires,  à  folioles  très-ovales -apiculées,  énerves.  8 — 10  anthé- 
ridies  épaisses;  paraphyses  nombreuses  plus  longues. 
%  Fr.  Mars-Avril. 
Hdb.  Ordinairement  sur  les  troncs  d'arbres,  de  préférence  du  hêtre  en  forêt  hu- 
mide, rarement  sur  les  rochers  et  la  terre.  Forêt  du  Grunenwald'  Echternach. 
Rhd. 

17.  (61)  Neckera  pumila.  [Iledw.  Musc,  frond.  m,  p.  49,  t.  20.) 

Syn.    Neckera  Philippeana.  (Br.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  V,  1.  445.) 

—  fiumila  var.  Philippeana.  (Milde,  Dryol.  siles.  p.  252.) 

—  piimila  var.  pilifera.  (Jur.  in  sclicd.) 

—  Distichia  pumila.  (Brid.  Bryol.  univ.  Il,  p.  244.) 
Hypnuiu  Dicksoni.  (I.  c.  p.  1342.) 

Pilotrichum  pumilum.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  82.) 
Exs.    Gravcl.  Bryol.  belg.  ii.  35. 

Touffes  étendues,  déprimées,  d'un  vert  plus  ou  moins  foncé, 
moins  robuste  que  le  n°  16.  Tige  primaire  jusqu'à  1  décim.  ram- 
pante, divisée.  Tiges  secondaires  dressées,  pennées.  Rameaux 
courts  ou  flagelliformes.  Feuilles  plus  petites,  ovales,  acuminées  ou 
apiculées,  ondulées,  légèrement  denticulées,  munies  d'une  nervure 
courte  et  bifurquée,  à  bords  réfléchis  sur  une  aile  et  infléchis  sur 
l'autre  à  la  base.  Cellules  du  sommet  rhomboïdales,  de  la  base  ré- 
trécies.  Capsule  exserte,  ovale  elliptique,  légèrement  rétrécie  sous 
l'orifice  à  l'état  sec.  Opercule  conique,  à  bec  court.  Fleur  du 
N.  crispa.  Dioïque. 

Of  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Troncs  d'arbres,  de  préférence  de  hêtres  et  de  conifères  dans  les  forêts 
ombreuses.  AG.  Ardennes.  R.  ailleurs.  Echternach.  Rhd. 

18.  (62)  Neckera  crispa.  {Iledw.  Fund.  Musc.  II,  p.  95,  t.  1A, 

f.  47-48.) 

Syn.    Neckera  Distichia  crispa.  (Brid.  Bryot.  univ.  Il,  p.  21G.) 

Le.-kea  crispa.  (Schrank,  FI.  Salis,  p.  835.) 

Hypmim  crispum.  (L.  Sp.  plant,  p.  1589.) 
Exs.    Gravcl,  Hryolli.  hv\g.  n.  30. 

Touffes  étendues,  brillantes,  d'un  beau  vert  ou  d'un  vert- 
jaunâtre,  parfois  brunâtre,  robustes.   Tige  primaire  jusqu'à  0.20 
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de  long-,  grcle,  ratliculcnsc.  Tiges  secondaires  allongées,  divisées, 
pennées.  Rameaux  étalés,  inégaux,  plus  ou  moins  rapprocliés. 
Feuilles  grandes,  ovaks-liguîées,  brusquement  apiculécs,  fortement 
ondulées  au  sommet.  Cellules  du  sommet  presque  rliomboïdales, 
celles  de  la  base  plus  courtes  et  élargies.  Capsule  exserte,  ovale- 
elliptique.  Coiffe  garnie  de  quelques  poils.  Opercule  conique,  sur- 
monté d'un  long  bec  oblique.  Péristomc  interne  moitié  plus 
court  que  rextcrne.  Dioïque.  Fleurs  milles,  ovales-acumiuées, 
énerves.  10  antliéridies  courtes,  paràpbyse  plus  longue. 
3|  Fr.  Mai- Juin. 
Hab.  Troncs  des  arbres  (chêne  et  hêtre)  dans  les  bois  et  les  rochers  les  plus 
divers.  C.  par  place.  AC.  Ardennes  et  sur  la  Moselle. 

19.  (Go)  Neckera  coniplaiiata.  {Ihb.  Muscol.  Gcrm.  p.  576.) 

Sjn.     Ilypnum  coiiiplanatum.  (L.  Sp.  plant,  p.  L'iSS.) 

Lcskea  coniplanala.  (Biid.   Bryol.  univ.  p.  328.) 

Homali.i  (;omplanata.  (Do  Not.  Epilog.  p.  199.) 

Ncckera  Besscri.  (Lobarz,  Nalurw.  Abhgn.  I  p.  48,  1-47.) 

Hypnuin  ornUliopodioides.  (Scop.  FI.  earn.  p.  lôU.) 
Exs.     Gravet,  Bryotli.  bcl^.  n.  185.) 

Touffes  étendues,  molles,  déprimées,  d'un  vert-pale  ou 
jaunâtre,  soijeuses.  Tige  primaire  plus  grêle  jusqu'à  0.10  de  lon- 
gueur, assez  régulièrement  pennée,  parsuite  de  ramuscules  courtes, 
flmjelli formes.  Tiges  secondaires  allongées ,  divisées ,  pennées. 
Rameaux  étalés,  courts  et  allongés.  Feuilles  oblongues-ligulées, 
non  ondulées,  ordinairement  subitement  apiculées,  denticulées  au  som- 
met. Cellules  du  sommet  rliomboïdales,  celles  de  la  base  linéaires. 
Capsule  ovale-oblonguc.  Coiffe  nue  ou  couverte  de  quelques  poils. 
Opercule  à  bec  court  et  oblique.  Dioïque.  Fleurs  à  folioles 
ovales-acuminées,  énerves.  Anthéridie  assez  grosse;  parapliyse 
plus  longue. 

%  Fr.  Mai-Juin. 

Hab.  Base  des  troncs  d'arbres  surtout  de  hêtres  et  rochers,  ruines,  e(c.  C.  par- 
tout. AR.  Terrains  calcaires.  Non  encore  trouvé  en  fructification. 

lO.  (30)  Ilouialîa.  {Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  323.) 

Tige  primaire  grêle,  stoloiiiforme,  flexueuse,  à  feuillai- 
son interrompue.  Tiges  secondaires,  irrêrjuUèrcment  rameuses. 
Rameaux  dressés,  arques  ou  procombants.  Feuilles  planes, 
munies  de  nervure.  Coiffe  cuculée.  Fleurs  monoïques.  Cap- 
sule dressée.  Opercule  oblique.  Péristome  double  :  l'extérieur 
à   16   dents   longues,  étroitement  lancéolées-liuéaireSj  non 
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ouverte  sur  la  ligne  divisurale,  confluents  à  la  base,  la- 
mellifères  sur  la  face  interne,  incurvées  à  l'état  sec;  l'in- 
térieur à  16  dents  réunies  par  une  membrane  basilaire 
étroite,  légèrement  ouvertes  sur  la  carène,  plus  longues 
que  celles  du  péristome  intérieur.  Cils  très  courts  ou  nuls. 
—  Fructification  sur  les  tiges  secondaires. 
20.  (64)  Ilomalla  (richoniaiioides.  {IMw.  Sp.  Musc.  p.  232.) 

Syn.     Hypnuni  trichornanoides.  (C.  Mull.  Synop.  II,  p.  2ii9.) 

Leskca  —  (Brid.  Bryol.  univ.  p.  329.) 

Neckcra  —  (Hart.  Skand.  Flor.  p.  338.) 

Exs.  Gravct,  Bryolli.  bell,^  ii.  284. 

Touffes  lâches,  déprimées,  d'un  vert  obscure,  luisant.  Tiges 
dressées,  plusieurs  fois  divisées,  à  rameaux  dressés,  arqués,  irré- 
gulièrement distribués.  Feuilles  distiques,  oblongucs-arrondies, 
brièvement  apiculées,  nerviées,  à  la  fin  un  peu  courbée  en 
dessous,  réfléchies  à  la  base  sur  une  aile  jusqu'au-dessous  du 
sommet.  Cellules  carrées  aux  angles  basilaires,  linéaires  à  la 
base,  rhomboïdales-allongées  aux  côtés  de  la  nervure,  rhom- 
boïdalcs  et  courtes  sur  les  bords  et  au  sommet.  Capsule  ob- 
longuc,  cylindrique,  presque  droite.  Opercule  élevé,  à  bec  mince 
et  oblique.  Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-acuminécs, 
concaves,  énerves,  imbriquées.  15  anthéridies  obliques  ;  para- 
phjses  plus  longues. 

Qj.  Fr.  Août-Septembre. 

Hab.  Forêts  ombragées,  particulièrement  au  pied  des  arbres,  sur  les  racines, 
la  terre  et  les  rochers.  AG.  en  Ardennes  comme  partout.  Binzrolh  (Mersch)  !  Ech- 
ternach,  Rhd.  Dudelange.  Rambrouch  ! 

12t  (31)  Pteryg-oplîjllum.  {Brid.  Mantiss.  Musc.  p.  119.) 

Tige  rampante  ou  ascendante,  irrégulièrement  rameuse. 
Eameaux  radicants  à  la  base.  Fnullcs  aplanies,  cnervcs- 
chlorophijUcuscs,  a  tissu  très-ldc/ic.  Fleurs  monoïques.  Coifte 
mitriforme,  dépassant  à  peine  l'opercule.  Opercule  à  bec 
allongé.  Péristome  double:  l'extérieur  à  16  dents  lan- 
céolées, acuminées,  à  articulations  rapprochées,  lamellifères 
sur  la  face  interne;  l'intérieur  à  16  dents  réunies  par 
une  membrane  basilaire  assez  large,  linéaires,  ouvertes 
sur  la  carène  entre  les  articulations,  aussi  longues  que  les 
dents  du  péristome  extérieur.  —  Fructification  sur  la  tige. 
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21.  (65)  Pterygopliyllum  luceiis.  {Brid.  Brijol.  univ.  Il,  p.  543.) 

S.\ii.     Ilypimiii  liicc'iis.  (1..  S|i.  iilaiit    1859.) 

Ilookuiia  liiccns.  (Sm.  Tr.  of.  Linii.  soc.  IX,  p.  275.) 

Leskca  liicons.  (I..imk.  et  DG    FI.  Fr.  II,  p.  513.) 
Exs.     Gravot,  lîiyolli.  belg.   n.  550. 

Touffes  vigoureuses,  déprimées,  peu  étendues,  lûclies,  iriolles 
d'un  beau  vcrt-prdc-luisnnt,  se  fanant  par  la  dcssication.  Tige 
peu  rameuse,  radiculcuse.  Feuilles  aplanies,  grandes,  ovales, 
obtuses,  énerves,  entières.  Cellules  uniformes,  tiès-grandes,  trcs- 
Idcbes,  régulièrement  hexagones,  oldorophylleuses.  Capsule  sy- 
métrique, penchée  ou  horizontale  par  la  courbure  du  pédicelle, 
brune,  à  la  fin  noirâtre.  Opercule  élevé-conique,  à  bec  allongé. 
Anneau  largo.  Monoïque.  Fleurs  malcs  à  folioles  ovalcs-apiculées 
ou  obtuses,  entières,  imbriquées,  énerves.  4—5  antliéridies  courtes; 
paraphyses  nombreuses,  subspathulcuses. 

C)[  Fr.  Automne-Hiver. 

Hab.  Bois  monlueux  et  très-ombragés  sur  les  rochers  humides,  près  des 
sources  et  sur  les  bords  des  filets  d'eau  des  terrains  non  calcaires.  R.  entre  Mi- 
chelau  et  Erpeldange.  Ardennes!  Échternach,  Rhd. 

13.  (32)  Crvplisca.  (Mr.  in  Web.  Tah.  sijnop.  Musc.) 

Tige  primaire  rampante.  Tiges  secondaires  pennées. 
Feuilles  ovales,  acuminées,  munies  d'une  nervure,  lisses  ou 
légèrement  papilleuses  sur  la  face  dorsale.  Fleurs  monoïques. 
Capsule  immergée.  Coiffe  conique,  papilleuse,  laciniée  à  la 
base.  Péristome  double:  l'extérieur  à  16  dents  lancéolées- 
linéaires,  non  ouvertes  sur  la  ligne  divisurale,  papilleuse; 
l'intérieur  à  16  dents  papilleuses,  carénées  dans  leur  moitié 
inférieure,  puis  filiformes  Cils  nuls.  —  Fructification  sur  la 
tige  secondaire. 
22.  (66)  Cryphica  lieteromalla.  {Pal.  Bcauv.  Prod.  p.  57.) 

Syn.    Cryphœa  arborca.  (Liiul.  Oefvers  1863.  Bcd.  p.  8.) 

Pilotrichum  heteroniallum.  (G.  Mull.  Syiiop.  II,  p.  1G7.) 

D.iKonia  iieteromalla.  (llook  et  Tavl,  Musc.  BriL  p.  81,  1.  2i!.) 

Ncckcra  Iieteromalla.  (Hedvv.  Musc,  froiid.  III,  p.  38,  tr  15.) 

Hypniim  licteromalhim.  (GiiikI.  Sy.st.  nat.  p.  ISiO.) 
—        polyoplialliim.  (Neck.  Melli    Musc.  p.  3G8.) 

Gi'imniia  arborca.  (Sclik.  liairische  FI.  II,  p.  445.) 

Spagmini  arboruni.  (L.  Sp.  plant,  p.  1570.) 

Phaseiim  rcpens.  (Witli.  Bot.  Arraiig.  p.  785.) 
Exs.     Gravct,  Bryotb.  belg.  n.  335. 

Touffes  peu  denses,  déprimées,  d'un  vert-jaunutre  ou   bru- 
nâtre.    Tige    primaire    rampante,   divisée,    radiculeuse   pemiée. 
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Rameaux  courts  et  fertiles  dressés.  Feuilles  ovales-acuminécs, 
nerviécs  jusqu\iu-dessous  du  sommet,  entières  étalées  à  l'état 
humide,  étroitement  imbriquées  à  l'état  sec.  Cellules  du  milieu 
de  la  base  linéaires-allongées,  obtuses,  les  autres  petites,  ellyp- 
tiques,  oblongués-arrondies,  disposées  en  série  oblique.  Capsule 
immergée,  ovale-oblongue,  jaunâtre  à  la  fin  rougcâtre.  Opercule 
élevé  conique,  acuminé.  Monoïque.  Fleurs  à  folioles  ovales, 
obtuses.  Antliéridies  oblongucs,  courtes  ;  paraphvses  courtes,  peu 
nombreuses. 

Q[  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Troncs  de  vieux  arbres,  principalement  de  peupliers  le  long  des  roules, 
des  vergers.  Ardennes.  RR.  Weiswampach. 

14.  (33)  SLeptodoM.  (Mr.  Observât,  lot.  p.  27.) 

Tige  primaire  stoloniforme,  rampante.  Tiges  secondaires 
dressées,  déprimées,  simplement  pennées  et  bipennées.  Ra- 
meanx  presque  distiques.  Feuilles  rapprochées,  obtuses, 
munies  d'une  nervure  disparaissant  au-dessous  du  sommet. 
Fleurs  dioïques.  Coiffe  cuculée,  couverte  de  poils.  Capsule 
immergée  ou  émergente,  ovale  ou  oblongue.  Opercule  à 
bec  droit.  Péristome  simple,  à  16  dents  conflueutes  à  la 
base,  étroitement  lancéolées,  ouverte  sur  la  ligne  divisurale 
entre  les  articulations.  Pas  d'anneau.  —  Fructification  sur  la 
tige  secondaire. 

23.  (67)  Leplodon  Sniithii.  (Mr.  /.  c.) 

Syn.    Nockcna  Siiiitliii.  (C.  Muller,  Synops.  II,  p.  118.) 

llookcria  convoluta.  (Spriiiig.  Syst,  vcgcL  IV.  II,  p.  3'2i.) 
L.-isia  Smilhii.  (Briil.  Maiit.  Musc.  p.  -133.) 
Ptcrigynaiulrum  Smilliii.  (Brid.  Spec.  Musc.  p.  140.) 
Ptcrogoiiiiim  Smilhii.  (Sw.  in  Schrad.  Journ.  II,  p.  173.) 
Orlholriclmm      —      (Brid.  Musc.  Rec.  II-II,  p.  33.) 
Piiolriclium        —      (Pal.  Beauv.  Peod.  p.  83.) 
Neckora  liipinnala.  (Schlcich,  Crypt.  Ilelv.  Cent.  IV,  p.  22.) 
Ilypiium  Smitliii.  (Dicks.  Fasc.  II,  Crvpl.  p.  '10,  t.  5,  f.  11.) 

Touffe  lâche,  vert-noirâtre,  terne.  Tige  primaire  rampante, 
stoloniforme,  grêle,  radiculeusc,  garnie  do  petites  feuilles  im- 
briquées, lîameaux  rapprochés,  presque  distiques,  étalés,  simples 
ou  pennés,  les  uns  courts  et  obtus,  les  autres  très-longs  et  fla- 
gelliformes,  s'enroulant  en  crosse  à  l'état  sec.  Feuilles  ovales, 
obtuses,  plissées,  nerviécs  jusque  vers  le  milieu.  Cellules  des 
feuilles    des  tiges   secondaires  oblongucs    aux    oreillettes,  rhom- 
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boïdalcs  ù  la  base  et  aux  côtés  de  Ja  nervure  ;  les  autres  ovales, 
elliptiques    ou  arrondies.    Capsule    exscrte,   oblonguc,    molle,   sil- 
lonnée   à    l'état    sec,    vaginulc    chargée    de    longs    poils    jaunes. 
Opercule  court,  conique,  à  bec  droit.  Dioïquc. 
9|  Fr.  Printemps. 

Uab.  Troncs  de  vieux  arbres.  RR.  Ardennes.  K.  L'air  de  disper--ion  de  celle 
dégante  espèce  méridionale  est  frès-irrégulière.  Si  elle  n'avait  élé  récollée  à 
Laroche,  nous  doutrions  de  sa  présence  chez  nous. 

15.  (34)  ïsotliecîmii.  (Brid.  Bnjol.  univ.  II,  p.  533.) 

Tige  primaire  rampante,  grêle,  garnie  de  petites  feuilles. 
Tiges  secondaires  robustes,  dressées^,  simples  et  flagellifères  à 
la  base,  dendroïdes  au  sommet.  Feuilles  concaves,  non  plissêcs, 
munies  d'une  nervure.  Fleurs  dioïques.  Coiffe  cucuUe.  Capsule 
dressée,  oblongue,  presque  cylindrique.  Opercule  conique, 
à  bec  épais.  Péristome  double:  l'extérieur  à  16  dents  con- 
fluentes  à  la  base,  lancéolées,  finement  acuminées,  non 
ouvertes  sur  la  ligne  divisurale,  à  articulations  rapprochées, 
lamellifères  sur  la  face  interne;  l'intérieur  à  16  dents 
réunies  par  une  membrane  basilaire  large,  carénées,  ouvertes 
ou  entières  sur  la  carène.  Cils  noduleux.  —  Fructification  sur 
la  tige  secondaire. 

24.  (68J  Isollieciiim  iiiyurum.  {Brid.  l.  c.  II,  p.  567.) 

Syn.     Hypiium  myurum.  (Poil.  Plant.  Palat.  Ul,  1777,  ii.  U)5i.  f.  8.) 

—  niyusoroides.  (Hetlw.  Musc,  frond.  IV,  y.  20,  1.  8.) 

—  curvatum.  (Sow.  Slerp.  n.  331.) 
Lcskea  curvata.  (Voit.  Musc.  Ilerb.  p.  72.) 

—       mjura.  (Berel.  FI.  Crypt.  p.  326.) 
Exs.    Gravct,  Bi-yoth.  bclg-.  230. 

Touffes  étendues,  robustes,  lâches,  roides,  d'un  vert  plus  ou 
moins  brillant.  Tige  primaire  grcle,  stoloniforme,  rampante, 
radiculeuse,  divisée,  dénudée  à  la  base.  Tiges  secondaires  den- 
droïdes, robustes,  dressées.  Rameaux  arqués,  rapprochés,  inégaux, 
fascicules.  Feuilles  ovales,  concaves,  naviculées,  légèrement  den- 
ticulécs  au  sommet,  nerviées  jusqu'au-dessus  du  milieu.  Nervure 
quelquefois  bifurquée.  Cellules  du  sommet  rhomboïdalcs;  celles 
des  oreillettes  assez  grandes,  quadrangulaircs,  jaunâtres.  Capsule 
oblongue  cylindrique,  dressée,  rouge.  Opercule  conique,  à  bec 
court  et  épais.    Dioïque.    Fleurs  mules   gemmiformes    à   folioles 
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ovales-acuminées ,    énerves.     Anthéridics   peu    nombreuses    avec 
paraphyses. 

Q[  Fr.  Mars- Avril  ou  arrière  Automne. 

Hab.  Forêts  de  la  plaine  et  des  montagnes  sur  les  pierres,  les  rochers,  les 
troncs  et  les  racines  des  vieux  arbres,  notamment  du  hêtre  et  quelquefois  sur  la 
terre.  G.  par  place.  Assez  polymorphe. 

Var.  /?.  eloiifjatum.   (Brli.  et  Schimp.  Bryol.  eur.) 

Tige    à    rameaux    simples  espacés    ou   branches    peu 

divisées. 

Forêts  ombragées  de  hêtre.  AR.  Ardennes. 

16.  (35)  Cylintlrotliecium.  {Brh.  et  Scimp.  Bryol.  eur.  V.) 

Tige  rampante  ou  ascendante,  divisée,  pennée  ou  irré- 
gulièrement rameuse.  Feuilles  entières,  énerves,  à  tissu 
étroit.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  Coiffe  descendant 
jusqu'au-dessous  de  la  capsule.  Capsule  cylindrique,  dressée. 
Péristome  double:  l'extérieur  à  16  dents  lancéolées-liné- 
aires ou  linéaires,  libres  à  lamelles  peu  distinctes,  entières 
ou  ouvertes  sur  la  ligne  divisurale;  l'intérieur  à  16  dents 
étroites,  libres  ou  réunies  par  une  membrane  basilaire  très- 
étroite,  ouvertes  ou  non  sur  la  carène,  aussi  longues  que 
celles  du  péristome  extérieur. —  Fructification  sur /a  ticje  et 
les  rameaux. 
25.  (69)  Cylindrothecium  conclimiim.  {Schpr.  Synops.p.  5io,  éd.  2.) 

Syn.     Entoilon  Montagnei.  (C.  Mull.  Linnœa  XVIII,  p.  708.) 

Cylindrolhecium  Montagnei.  (Br.  et  Schp.  B170I.  eur.  V,  d,  409.) 
Ncckei-a  ortliocarpa.  (C.  Mull.  Synops.  II,  p.  69.) 
Isolheciuni  insiJiosum.  (Mont.  An.  se.  nat.  184.5,  p.  352,  t.  15.) 
Enlodon  isiJiosus.  (Spruc.  Annal,  and  Magaz  of  nat.  liist.  1849.) 
llypiiuni  paradoxum.  (Mortier  Lesqucr.  Calai.) 

—  orthocarpum.  (La  Pyl.  iii  Brid.  Bryol.  univ.  Il,  p.  422.) 

—  cnncinnum.  (de  Net.  Syllat.  Musc.  p.  45.) 
Exs.     Gravcl,  Bryolli.  bclg.  n.  188. 

Touffes  lâches,  molles,  soyeuses  étendues,  jaunâtres  ou  d'un 
vert  doré  plus  sombre  en  dessous.  Tige  droite,  sans  radicule, 
régulièrement  pennée  par  des  rameaux.  Rameaux  rapprochés, 
inégaux,  cylindriques,  dressés  ou  étalés,  droits  ou  arqués,  atté- 
nués. Feuilles  caulinaires  ovales,  mutiques,  très-concaves,  obtuses, 
entières,  imbriquées,  énerves;  à  bords  révolutées  à  la  base.  Cel- 
lules des  oreillettes  presque  carrées,  chorophyllcuses,  celles  du 
sommet  presque  rhomboïdalcs,    celles   de  la  base  linéaires-allon- 
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gdes,  les  autres  linéaires  courtes.  Capsule  longuement  pcdiccllcc 
cylindrique,  à  col  court.  Opercule  convexe  conique,  obtus. 
Anneau  très  dtroit.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  suborbicu- 
laircs,  acuminées,  imbriquées,  énerves.  15 — 20  antliéridies;  para- 
physes  plus  longues. 

Dioïque.  Qj.  Fr.  Automne. 

Jlab.  Terres  et  pierres  dans  les  £;azons  arides  des  terrains  calcaires.  RR.  Jolian- 
nisberg  (Dudelange).  Fœls  (Mertert)  ! 

II.    (36)  Pylaîsîa.  {Schpr.  Sijnops.  éd.  i,  p.  5i8.) 

Tige  rampante,  grele,  radiculeiise,  divisée,  pennée. 
Feuilles  concaves,  entières,  énerves  ou  munies  d'une  ner- 
vure mince  et  courte,  souvent  bifurquée.  Fleurs  monoïques. 
Coiffe  ne  couvrant  pas  la  moitié  de  la  capsule.  Capsule  ovale 
OU  oblongue.  Péristome  double:  l'extérieur  à  16  dents 
libres  jusqu'à  la  base,  lancéolées,  obtuses,  à  articulations 
rapprochées,  lamellifères  sur  la  face  interne;  l'intérieur 
à  16  dents  réunies  par  une  memhrane  hasilaire  étroite,  ouverte 
sur  la  carène,  plus  larges  et  plus  longues  que  celles  du 
péristome  intérieur.  Cils  très-courts.  —  Fructification  sur  la 
tige  et  les  rameaux. 
26.  (70)  Pylaisla  poliantha.  {Brch.  et  Schpr.  Bnjol.  cur.  V,  t.  4oo.) 

Syn.  Hypnum  polyantlium.  (Schrcb.  Spieil.  Flor.  Lips.  p.  1)7.) 
Leskea  polyantha.  (Hcdw.  Musc,  frond.  IV,  p.  i,  t.  2.) 
Uypiiiim  polyanllios.  (G.  Mull.  Synop.  II,  p.  337.) 

Touffes  peu  étendues,  très-denses,  d'un  vcrt-prdc  ou  d'un 
vert-jaunâtre.  Tige  grêle,  pennée,  rampante,  radiculeuse,  dénudée 
à  la  base,  divisée.  Rameaux  rapprochés,  inégaux,  simples  ou 
ramuleux,  dressés  ou  étalés-procombants.  Feuilles  disposées  dans 
tous  les  sens  ou  légèrement  homotropos,  lancéolées,  longuement 
acuminées,  munies  de  deux  nervures  courtes.  Cellules  des  oreil- 
lettes carrées,  jaunâtres,  les  autres  rhomboïdales-linéaircs.  Cap- 
sule dressée,  oblongue,  cylindrique.  Opercule  conique,  à  bec 
court  et  oblique.  Monoïque.  Fleurs  mâles,  à  folioles  ovales-acu- 
minées,  concaves,  énerves.  Anthéridics  5  —  10.  Paraphyses  plus 
longues. 

Q[  Fr.  Octobre-Mars. 

Hab.  Troncs,  racines  des  arbres  champêtres  (peupliers,  saules  et  silvestres),  bois 
pourri.  R.  sur  pierre,  en  société  de  Leskea  polycarpa,  Anoniodon  viticulosus  et 
Leucodon  sciurioides.  AR.  Ardennes.  K.  Echternach.  Rdli.  Didclange! 
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18,    (37)    AnacanipiotBon.   (Brid.  Bnjol.  imiv.  II,  p.  234.) 

Tige  raclicante,  grêle,  flexueuse.  Feuilles  brièvement 
nerviécs,  entières.  Fleurs  monoïques.  Coifte  recouvrant  l'oper- 
cule, mais  ne  descendant  qu'au  tiers  de  la  capsule.  Capsule 
régulière.  Péristome  double:  l' extérieur  à  16  dents  lancéolées, 
parfois  réunies  deux  à  deux,  planes,  brunâtres,  à  articula- 
tions longues,  dents  fines,  papilleuses  avec  ligne  divisurale, 
dépourvues  de  lamelles;  l'intérieur  à  16  cils  filiformes 
plus  courts  que  les  dents,  lancéolé  acuminé  sans  membrane 
basilaire.  —  Fructification  sur  la  tige  et  les  rameaux. 
27.  (71  j  Aiiacaiiiplodon  splaclmoides.  (Brid.  Mant.  Musc.  p.  ioG,  t.  2  /.) 

Syn.     Fabronia  spiaclinoides.  (C.  Mull.  Synops.  II,  p.  38.) 

Neckora  splaclmoides.  (Schwgr.  suppl.  I,  H,  p.  151,  t.  82.) 
Orlliolrichimi  splaclmoides.  (Frœhl.  in  Brid.  Spec.  Wiisc.  II,  p    4.) 
Canipylodontiuiii  liypnoides.  (Schw.  III,  I,  t.  211.) 

Touffe  fournie  déprimée,  vert-velouté-foncé,  rarement  vert- 
jaunâtre.  Tige  grêle,  radicante,  flexueuse,  émettant  des  rameaux 
assez  courts,  dressés,  simples  peu  divisés.  Feuilles  caulinaires 
écartées,  homotropes;  feuilles  des  rameaux  ovales,  oblongues  ou 
oblongues-lancéolées,  acuminées,  un  peu  concave,  très-étalées  à 
l'état  humide,  rapprochées,  imbriquées  à  l'état  sec,  planes  aux 
bord,'^,  nerviécs  jusqu'aux  deux  tiers.  Cellules  basilaires  carrées, 
hj^ilines,  les  autres  oblongues,  rhomboïdales,  2 — 3  fois  aussi 
longues  et  larges-chlorophylleuscs.  Capsule  di'cssée,  brièvement 
oblongue,  abovée  après  la  chute  de  l'opercule.  Opercule  conique, 
aigu  ou  terminé  par  un  petit  bec  oblique.  Monoïque.  Fleurs 
milles  à  folioles  ovales-aiguës,  énerves.  Anthéridies  courtes; 
paraphyses  plus  longues. 

%  Fr.  Juin. 
Hab.  GouMiùres  des  arbres  notamment  de  hèlre  et  de  bouleau.  RR.  RambrouchT. 

lO.  (38)  I.OMCOtSon.  {Schwfjr.  suppl.1,11,  p.  1,11,  ■t,p.82,t.'l2o.} 

Tige  primaire  stolonifère,  rampante,  très-longue,  divisée. 
Tiges  secondaires  nombreuses,  dressées  ou  ascendantes, 
arquées.  Feuilles  plissées,  énerves,  entières.  Fleurs  dioïques. 
Coiffe  glabre,  ]>lus  Umcjue  que  la  capsule.  Feuilles  périché- 
tiales  très-longues.  Capsule  plus  ou  moins  longuement  pé- 
dicellée.     Péristome  simple,   à  dents  inégales,    irrégulières, 


LEUCODON.  —      77      — 

lancéolées-linéaires,  pâles,  bi-trifides,  libres  à  la  base,  pa- 
pilleuses,  souvent  ouvertes  sur  la  ligne  divisurale.  Fructi- 
fication sur  fcs  liijps  secondaires. 

28,  (72)  Leucodon  sciuroldes.  {Sdiwgr.  l.  c.) 

Syn.     Hyi>mim  sciuruiJes.  (L.  Ppcc.  plant,  p.  15D0.) 

Ntckoia  -        (C.  Mull.  Syn.  II,  107.) 

Plcrigynamlrum  sciuroides.  (Brid.  Spcc.  Musc.  I,  ]>.  131.) 

Ptcrignium  —  (Turn.  Musc.  Ilcb.  p.  32.) 

Fissidcns  — •  (Hedvv.  Spcc.  Musc.  p.  161.) 

Dicranum  —  (Sw.  Musc.  suce.  p.  32.) 

Cecalypliuni  —  (Pal.  Boauv.  Prod.  p.  51.) 

Fuscina  —  (Schwarz.  Bay.  FI.  II,  p.  452.) 

Tiichostomum  —  (Dill.  liist-  Musc.  p.  309,  1.  41,  f.  54.) 

Exs.    Gravet,  Bryolli.  bel^.  n.  232. 

Touffes  étendues,  assez  denses,  vert-bleuâtre  ou  foncé,  bril- 
lantes. Tige  et  rameaux  subcylindriques  à  l'état  sec.  Tige  pri- 
maire très-longue,  rampante,  stoloniformo,  radiculeusc,  divisée. 
Tiges  secondaires  robustes,  nombreuses,  rapprochées,  dressées, 
ascendantes-arquées,  souvent  stolonifcres,  simples  ou  ramulcuses. 
Feuilles  ovales  lancéolées,  acuminées,  entières,  énerves,  plissées 
longitudinalement,  imbriquées  à  l'état  sec.  Cellules  ponctiformes 
disposées  en  séries  longitudinales  aux  angles  basilaires  et  sur 
les  bords  de  la  feuille,  linéaires  étroites  dans  le  milieu,  oblongues 
au  sommet.  Capsule  elliptique  ou  ovale-oblongue.  Opercule  co- 
nique, aigu.  Coiffe  blanchâtre.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles 
orbiculaires,  entières,  acuminées,  énerves.  Anthéridics  et  para- 
pliyses  du  précédent. 

%  Fr.  Février-Mars. 

Hah.  Troncs  des  arbres  isolées  ou  en  massif,  notamment  sur  les  vieux  saules 
en  têtard,  plus  rarement  sur  les  pierres,  les  rochers  et  les  vieux  murs.  G.  mais  R. 
en  fruit. 

20.  (89)  Aiitîtrîcliîa.  {Brid.  Manliss.  p.  iôG.) 

Tige  primaire  rampante,  filiforme.  Tiges  secondaires, 
irrégulièrement  rameuses,  stolonifères.  Feuilles  plissées, 
munies  le  plus  souvent  de  plusieurs  nervures,  dentées  au 
sommet.  Fleurs  dioïques.  Coiffe  cuculée,  plus  courte  que  la 
capsule.  Capsule  ovale,  dépourvue  d'anneau.  Opercule  co- 
nique. Pédicelle  flexueux.  Péristome  double:  l'extérieur  à 
16  dents  lancéolées-subulées,  confluentes  à  la  base,  à  arti- 
culations rnpprochées,  non  ouvertes  sur  la  ligne  divisurale, 
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peu  lamellifères,  pâles;  l'intérieur  à  16  dents  subulées, 
longues,  dépourvues  de  membrane  basilaire,  plus  courtes 
que  les  dents  du  péristome  extérieur.  —  Fructification  sur 
les  tiges  secondaires. 

29.  (73)  Antitrichia  ciirtipeiidula.  iBrch.  et  Schpr.  Bryol.  Eur.  F.) 

Syn.    Nockera  curlipoiidnla.  (Hcdw.  fiind.  liist.  Musc.  II,  p.  93.) 

Cyriopiis  curlipoiiLlulus.  (Spriic.  in  Musc.  Pjr.  n.  113.) 

Anoinodon        —  (Hook.  et  Tayl.  Musc.  Britt.  II,  p.  79,  1.  2-2.) 

Hypnum  curlipeiKliiIum.  (L.  Sp.  plant,  p.  150i.) 

Neckera  Iiamulosa.  (^Vill.  cat.  Mcth.  p.  42.) 
Exs.    Gravet,  Bryotli.  bclgf.  n.  37. 

Touffes  lâches,  étendues,  vert-souillc  ou  brunâtre,  sommitées 
jaune-soyeuses.  Tige  longue,  couchée,  radicante,  allongée,  très- 
rameuse  et  parsuite  irrégulièrement  pennées.  Feuilles  ovales, 
lancéolées,  striées,  nerviées  jusque  près  du  sommet,  imbriquées 
à  l'état  sec.  Cellules  des  oreillettes  arrondies,  celles  de  la  base 
ovales  ou  oblongues,  les  autres  linéaires.  Capsule  symétrique, 
elliptique,  lisse,  penchée  ou  horizontale  par  la  courbure  du  pé- 
dicelle.  Opercule  convexe,  conique.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à 
folioles  suborbiculaires,  nervure  courte  ou  nulle.  Antliéridies  assez 
grosses;  paraphyses  nombreuses  plus  longues. 

Qj.  Fr.  Mars-Avril. 

Hab.  Troncs  de  hêtre  et  de  chêne  de  la  plaine  et  des  hauteurs  dans  les  bois,  plus 
rarement  sur  les  rochers  ornbragés  de  préférence  calcaires.  C.  Ardennes.  R.  autre 
part.  Echternach.  Rhd.  Mersch  ! 

^t.  (40)  Lescurœa.  (Schpr.  Bryol.  eur.  V.) 

Tige  primaire  rampante,  irrégulièrement  ramuleuse. 
Tiges  secondaires  pennées  ou  bipennées.  Feuilles  imhri- 
què.ps,  plissêes,  entières.  Fleurs  dioïques.  Coiffe  longue  et 
étroite,  recouvrant  jusqu'à  la  inohiè  la  capsule.  Capsule 
dressée,  subcylindrique  ou  ovale-oblongue.  Opercule  conique, 
aigu,  grand.  Pédicelle  très-tuberculeux  court.  Péristome 
extérieur,  petit  et  pâle  avec  ligne  divisurale,  papilleux, 
à  dents  linéaires-subulées  peu  lamellifères,  dressées  à  l'état 
sec,  parfois  trouées  sur  la  ligne  dorsale;  membrane  externe 
peu  élevée;  lanières  linéaires  n'atteignant  que  le  milieu 
des  dents.  Anneau  étroit.  Cils  nuls.  —  Fructification  sur  les 
tiges. 
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30.  (74)  Lescnriea  striata.  {Br.  ci  Schpr.  linjol.  eur.  V,  t.  479.) 

Syn.     Pterofroiiium  striatuin.  (Scliwgr.  siipp.  I,  p.  103,  I.  27.) 

Lcsquereuxia  mutahilis.  (Brid.  Lindb.  A( .  soc.  scii-nt.  Fcn.  X,  187-2,  p.  24.) 

Neckora  siriata.  (Scliwgr.  siippl.  IH,  I,  p.  2,  t.  2iC.) 

LcplohYiiicniurn  slrialiini.  (A.  Itr.  en  sclicdd.) 

Isotlicciiirn  siriatuiii.  (Spruc.  in  Musc.  Pyr.  n.  93.) 

Anomodon  slrialiis.  (Hub.  Muscol.  Gcrm.  p.  559.) 

Masclialocarpns  slrialus.  (Sprcng.  Syst.  vegct.  IV,  I,  p.  ISS.) 

Plerigynandrum  strialum.  (Dub.  Bott.  Gall.  p.  5G3.) 

Leskca  biilbifera.  (Froli.  in  Brid.  Spec.  Musc.  II,  p.  Cl.) 

AnomiiJon  nnitabilis.  (Mont.  Iiist.  des  lies  Canar.  p.  17.) 

Leskca  mutabilis.  (N.  Boul.  pi.  crypt.  p.  32.) 

Plerigynandrum  mutabile.  (Brid.  Mant.  \.'use.  p.  129.) 

Hypnum  mulabile.  (Brid.  Spoc.  Musc.  II,  p.  15G.) 

Grimmia  mutabilis.  (Opitz.) 

Touffe  imbriquée,  vert-jaune,  un  peu  soyeuse.  Tige  primaire 
couchée,  radicantc,  plus  ou  moins  pennée  par  les  rameaux.  Tige 
secondaire  pennée  ou  bipennée,  verte.  Feuilles  un  peu  raides,  lan- 
céolées, longuement  acuminées,  très  concaves,  imbriquées  à  l'état 
sec,  oblongues-acuminées  à  deux  plis  à  bords  révolutécs,  entières, 
nervure  évanouissant  au  sommet,  entières  ou  légèrement  dentées 
au  sommet.  Cellules  du  sommet  de  la  feuille  allongées,  étroites, 
quelquefois  hexagones,  aiguës,  les  médianes  subrectangulaires 
allongées,  les  basilaires  sur  une  bande  allongée.  Capsule  petite, 
dressée,  subcjlindrique,  lisse,  brune,  noircissant  avec  l'âge.  Oper- 
cule conique,  subulé,  aigu.  Anneau  simple.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
à  folioles  plissées,  énerves.  4—5  anthéridies;  paraphyses  sou- 
vent nulles. 

%  Fr.  Mai- Juin. 

Ilab.  Racines  et  troncs  de  hêtres  rabougris,  sorbiers  des  contrées  montagneuses. 
Ettelbruck  (400m  ait.)  (Mdt.  p.  287.  Moselle.  M.  E.  II.  47.)  Ardennes.  Boul.  1.  c. 
p.  320. 

22.  (41)  Climaciiiiii.  (Web.  et  Mhr.  Reise  in  Schwed.  p.  96.) 

Tige  primaire  souterraine,  très-radiculeuse,  émettant  des 
jets  dressés  couverts  à  la  base  des  feuilles  squamiformes 
qui  développent  à  leur  tour  à  une  certaine  Jiauteiir,  des  ra- 
meaux ordinairement  simples,  très-rapprochés,  donnant  à  la 
plante  un  aspect  dendroïde.  Feuilles  de  deux  espèces,  plissées, 
munies  d'une  nervure.  Fleurs  dioïques.  Coiiïe  plus  longue 
que  la  capsule,  embrassant  le  sommet  du  pédicelle.  Péris- 
tome  double:  l'extérieur  à  16  dents  confluentes  à  la  base, 
d'un    hrun-rougeatre,    lancéolées,    très-longuement    acuminées, 


—      80     —  CLIMACIUM. 

robustes,  à  ligne  divisurale  flexueuse,  h  articulations  nom- 
breuses, lamellifères  sur  la  face  interne;  l'extérieur  à  16 
dents  réunies  par  une  mcrnhrane  basilaire  très-étroite,  liné- 
aires, ouvertes  sur  la  carène,  à  la  fin  fendues  sur  toute 
leur  longueur.  Cils  nuls.  —  Fructification  vers  le  sommet  de 
la  tige  secondaire. 
31.  (75)  ClimacluHi  dendroirtes.  (Web.  et  Mhr.  l.  c.) 

Syn.     IIvpiHim  tIenJroidos.  (L.  Sp.  plant,  p.  1593.) 

Lefkea  dendroidos.  (Hedw.  Sp.  Musc.  y.  228.) 
Exs.     Gra\ct,  Bryolh.  belg.  n.  41. 

Touffe  assez  serrée,  parfois  étendue,  roide,  vert  parfois  brillant. 
Tige  primaire  souterraine,  stoloniformc.  très-radiculeuse.  Tiges 
secondaires  rnidcs,  dressées,  simples  à  la  base,  ramifiées  au  som- 
met. Rameaux  très-rappi'oehcs,  ordinairement  fascicules,  dressés, 
plus  ou  moins  étalés,  dentés  ou  arqués,  inégaux,  les  plus  longs 
atténués.  Feuilles  des  tiges  secondaires  squamiformes  à  la  base, 
les  supérieures  décurrentes,  cordées,  largement  ovales,  cochleari- 
formes,  apiculécs,  d'un  brun-jaunâtre  à  la  base,  entières  ou  den- 
ticulées  vers  le  sommet,  dressées,  imbriquées,  munies  d'une 
nervure  qui  atteint  presque  le  sommet,  à  oreillettes  grandes. 
Cellules  des  oreillettes  hexagones,  les  autres  linéaires.  Capsule 
oblonguc,  brunâtre.  Opercule  conique,  élevé,  à  la  fin  dentée  par 
la  columellc  à  laquelle  il  reste  attaché.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
à  folioles  semblables  aux  feuilles  périgonalos.  Anthéridies  20 — 30. 
Paraphyses  plus  longues. 

%  Fr.  Octobre-Novembre. 

Hab.  Fossés,  marais,  prairies  humides  et  négligées.  C.  Ardennes.  AR.  ailleurs. 
Echternach.  Rhd.  Brouch!  Elfelbruck.  K. 

23.  (42)  OrthothccîïBan.  (Schpr.  Brijol.  eur.  V.) 

Tige  primaire  rampante  ou  ascendante,  à  rameaux  peu 
nombreux.  Feuilles  pUssées,  entières,  non  auriculées,  courtes, 
hi-nerviées  ou  énerves,  munies  d'une  nervure  très-courte  et  hi~ 
furquêe,  à  tissu  très-étroit.  Fleurs  dioïques.  Coiffe  couvrant 
la  moitié  de  la  capsule.  Capsule  ovale  OU  oblongue,  longue- 
ment pédicellée.  Anneau  très-large.  Péristome  double  :  l'ex- 
térieur à  16  dents  pâles,  très-finement  papilleuses,  lamelli- 
fères sur  la  face  interne;  l'intérieur  à  16  dents  réunies 
par  une  membrane  basilaire  étroite,  plus  longue  que  celles 
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du  péristome  extérieur.  Cils  très-courts  ou  nuls.  —  Fructifi- 
cation sur  la  tige  primaire  et  les  rameaux. 

32.  (76)  OrtholhecJHiu  iiitricaluni.  (Brh.  et  Schpr.  l.  c.  V,  t.  43.) 

Syn.     I.eskea  iiilricala.  (Martin.  Skand.  FI.  éd.  V,  p.  31G.) 

Pylaisia  scricca.  (De  Not.  Epilog.  p,  207.) 

Isotheciuni  liomoinallum.  (Spruc.  in  lilt.) 

Leskea  siibrufa.  (Wils.  Bryul.  brit.  331.) 

Leskea  iriorala.  (Sendlner  iii  lilt.) 
Ex?.    C.iavet,  Bryoth.  belg.  n.  80. 

Touffe  déprimée,  entrelacée,  molle,  d'un  vert-tendre,  jau- 
nâtre ou  rougea,tre.  Tige  très-grêle,  divisée,  radiculcuse.  Rameaux 
courts  et  dressés  ou  plus  longs  et  rampants.  Feuilles  homotropes, 
non  auriculées,  concaves,  entières,  étroitement  lancéolées-subulées, 
inscn.'siblemcnt  rélrccies,  munies  d'une  nervure  très-courte  et 
bifurquée.  Cellules  uniformes,  linéaires.  Capsule  dressée,  ovale 
ou  oblongue,  brunâtre.  Opercule  conique.  Dioïque.  Plante  mâle, 
très-délicate.  Fleurs  gemmiformes,  à  folioles  oblongucs-lancéolées, 
très-concaves.  Anthéridies  avec  paraphyses. 

3[  Fr.  Août. 
Ilab.  Rochers  ombragés  entre  d'autres  mousses.  RR.  Rambrouch  ! 

184,  (43)  Iloiiislotlacciugïi.  {Sclipr.  Bryol.  eur.  Y.) 

Tige  primaire  rampante,  divisée.  Rameaux  dressés  ou 
ascendants.  Feuilles  pUssécs,  auriculées,  munies  d'une  nervure 
mince  et  longue  à  tissu  étroit.  Fleurs  dioïques.  Coiffe  grande, 
couvrant  plus  de  la  moitié  de  la  capsule,  souvent  garnie 
de  poils.  Pédicelle  lisse  et  papilleux.  Capsule  oblongue-cy- 
lindrique,  symétrique  ou  légèrement  courbée.  Péristome 
double:  l'extérieur  à  16  dents  lancéolées,  lamellifères  sur 
les  deux  faces;  l'intérieur  à  16  dents  réunies  par  une 
membrane  basilaire  étroite,  beaucoup  plus  courtes  que 
celles  du  péristome  extérieur,  ou  incomplètes.  Cils  nuls. 

33,  (77)  Iloiiialothecium  sericeiim.  (Brch.  et  Schpr.  l.  c.  t.  456.) 

Syn.     Hypniini  sericcura.  (L.  Sp.  planf.  p.  1595.) 

Isotheciuni  sericeum.  (Spruc.  in  Musc.  Pyr.  n.  70.) 

Leskea  scricea.  (Hedvv.  Musc,  frond.  IV,  p.  43,   I.  17.) 

Neckera  seric(-a.  (Hedw.  Fund.  Musc.  II,  p.  '.13.) 
Exs.    Gravel,  Bryoth.  bclg.  n.  87. 

Touffes  molles,  denses,  soyeuses,  d'un  vert-jaunâtre  ou  d'un 
jaune-doré.  Tige  rampante,  radiculcuse,  divisée,  pennée.  Feuilles 
ovales-lancéolées,  ncrviées  jusque  près  du  sommet  et   munies  de 

6 
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3—4  plis.  Cellules  des  oreillettes  carrces-aiTondlcs,  celles  de  la 
base  petites,  oblongues,  les  autres  linéaires  allongées.  Capsule 
oblongue,  cylindrique,  d'un  rouge-ferrugineux,  légèrement  ré- 
trécie  sous  Torifice  à  l'état  sec.  Opercule  conique.  Dioïque. 
Fleurs  mfdcs  petites.  Fleurs  ù  folioles  ovales,  acuminées,  im- 
briquées, énerves.  Anthéridies  6 — 8  épaisses.  Paraphyses  longues. 

Q|  Fr.  Novembre-Mars. 

Hab.  Sur  les  troncs  d'arbres  champêtres  et  dans  les  bois,  sur  les  rochers  et  les 
vieux  murs.  C.  AC.  partout. 

^5.  (44)  Tliaïuiiiuiii.  (Schpr.  Brj/ol.  cur.  Y.) 

Tige  primaire  rampante  ou  souterraine,  stoloniforme, 
très-radiculeuse,  garnie  de  petites  feuilles.  Tige  secondaire 
fertile,  dressée,  presque  ligneuse,  garnie  de  feuilles  squami- 
formes  à  la  base,  simple  jusqu'à  nue  certaine  hauteur,  puis 
émettant  des  rameaux  presque  distiques,  plusieurs  fois  divisés, 
souvent  arqués-homotropes,  courts  et  obtus  ou  plus  longs  que 
fia gellif ormes.  Feuilles  nerviées.  Fleurs  dioïques.  Fruits 
souvent  agrégés.  Pédicelle  lisse,  arqué  au  sommet.  Opercule 
à  hec  allongé.  Péristome  double:  l'extérieur  à  16  dents 
confliientes  à  la  base,  lancéolées-subulées,  très-lamellifères; 
l'intérieur  à  16  dents  lancéolées-linéaires,  réunies  par  une 
membrane  basilaire,  ouvertes  sur  la  carène. —  Fructification 
sur  la  tige  secondaire. 

34.  (78)  Tliainiiiuni  alopecuriim.  {Brh.  et  Schpr.  Bnjol.  eur.  Y,  1. 18.) 

Syn.     Hypnum  alopccurum.  (Lin.  Spec.  plant,  p.  ir>',l4.) 

Isollieciiun     —  (Spruc.  Annal,  and  iMagaz.  of  nal.  liist.  1819.) 

E.\s.     Gravct,  Bryolli.  bclg.  n.  194. 

Touffes  assez  étendues,  lâches,  roides,  d'un  vert-obscure. 
Tige  primaire  rampante,  souterraine.  Tiges  secondaires  robustes, 
dressées  ou  inclinées,  nues  dans  le  bas,  émettant  dans  la  partie 
supérieure  de  nombreux  rameaux  subdistiques.  Feuilles  largement 
ovales-aiguës,  fortement  nerviées  jusque  près  du  sommet  qui 
est  muni  de  grosses  dents  espacées.  Cellules  rudcs-oblongucs, 
ovales  ou  arrondies  plus  larges  et  plus  longues  à  la  base  et  au 
sommet.  Capsule  ovale,  presque  asymétrique.  Opercule  conique 
élevé,  à  bec  allongé,  oblique  ou  presque  droit.  Dioïque.  Fleurs 
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mrilcs  à  folioles  nombreuses  ovalcs-acuminées.  Anthcridics  10—12. 
Paraphjscs  plus  long-ucs. 

9|  Fr.  Septembre-Avril. 

Jlab.  Rochers  ombragés  ou  humides  et  sur  les  pierres  dans  les  bois  sombres,  au 
bords  des  cliemiiis  près  des  sources  et  des  rivières.  AC.  Ardennes.  C.  Vallées  du 
grès  luxembourgeois.  Gruiicnwald,  Mullerlhal,  etc.  Moselle. 

5Î6.  (45)  Rli;^'ncliostegiuui.  (Schpr.  liryol.  eur.  V.) 

Tige  rampante  ou  ascendaDte,  radiculense  souvent  sto- 
loniforme,  irrégulièreuient  rameuse,  ou  plus  ou  moins  ré- 
gulièrement pennée.  Feuilles  étalées  dans  tous  les  sens 
plus  rarement  aplanies  ou  liomotropes,  énerves  ou  munies 
d'une  nervure,  dentées,  à  cellules  hexagones,  rhomhoulaks 
allongées.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  Pédicelle  lisse  ou 
papilleux.  Capsule  ovale  ou  oblongue- arquée,  pencliée  ou 
horizontale.  Opercule  à  bec  allongé.  Péristome  double: 
l'extérieur  à  16  dents  lancéolées-linéaires,  confluentes  à  la 
base,  lamellifères,  incurvées  à  l'état  sec;  l'intérieur  à  16 
dents  munies  d'une  membrane  basilaire  large,  ouvertes 
sur  la  carène.  Cils  équilongs. —  Fructification  exclusivement 
sur  la  tifje  primaire. 

I      Plantes  monoïques 2 

I      Plantes  dioïques 8 

^    j      Pédicelle  papilleux R.  Teesdalei  n«  43 

I      Pédicelle  lisse 3 

j      Feuilles  lancéolées-linéaires,  très-étroites     .     .     .     R.  teuellum Q°  35 

1      Feuilles  larges,  ovales,  oblongues  ou  lancéolées 4 

Feuilles  sans  oreillettes,  à  cellules  larges,  hexagones 

R.  rotuudîfoliuin  n»  36 
Feuilles  auriculées,  à  cellules  rhomboïdales,  étroites  et  linéaires.     .       5 

Feuilles  raméales  dentées  sur  presque  tout  le  contour 6 

Feuilles  raméales  dentées  seulement  sur  la  partie  supérieure.     .     . 

R.  murale  n»  37 
Plante  aquatique  noirâtre  ou  d'un  vert-foncé;  tige  non  radiculeuse, 

dénudée  à  la  base R.  rusciforme  n"  40 

Plante  des  lieux  secs  ou  frais,  verte;  tige  radiculeuse  non  dénudée.       7 
Plante  d'un  beau  vert  brunâtre R.  deinissnm  n"  42 

I      Feuilles  longuement  et  finement  acuminées.  R.  megapolitauani  n"  39 
Feuilles  largement  et  brièvement  acuminées .     .     R.  confertum  n»  38 
I      Plante  verte  émeraude  à  reflets  métalliques  .     .     R.  depressuin  n"  41 
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35.  (79)  Rhyncliostegium  tenellum.  {Bnh.  et  Schp.  l.  c.  t.  50S.) 

Syn.     Hypnum  Iciiullum.  (Dicks.  Ciypl.  Fasc.  IV,  t.  Il,  p.  12.) 

—  algirianum.  (Brirl.  Brjl.  univ.  II,  p.  59:î.) 

—  exiguum.  (Bland.  Fasc.  crypt.  II,  n.  98.) 
Eiirhynr.hiurn  tenellum.  (MilJ.  Bryol.  sile?.  p.  308.) 
Plerigynaiiilium  algirianum.  (Pal.  Bcnuv.  Prod.  p.  80.) 

Exs.    Gravet,  Bi'yotli.  belg.  n.  195. 

Touffe  peu  étendue,  plus  ou  moins  dense,  d'un  be.au  vcrt- 
cmercaude  ou  vert-jaunâtre  brillante.  Tiges  très-grêles,  rameuses, 
rampantes.  Rameaux  et  ramuscules  droits,  rapprochés.  Feuilles 
lancéolées-linéaires,  longuement  acuminées,  entières  ou  très-superficiel- 
lement dentées,  munies  d'une  forte  nervure  atteignant  le  sommet. 
Cellules  linéaires-allong'écs.  Capsule  oblique  ou  horizontale,  ovale, 
rétrécie  sous  l'orifice.  Opercule  longuement  rostre.  Monoïque. 
Fleur  mâles  très-petites,  h  folioles  ovales-acuminées,  énerves. 
Anthéridies  3—6.  Paraphyses  grêles. 
Qj.  Fr.  Printemps. 
Hab.  Rochers,  pierres  et  murs  calcaires.  R.  Dudelange.  Echlernach,  Rhd. 

36.  (80)  Rhynchostegium  roluiiîiifolium.  (Brch.  et  Schp.  l.  c  t.  5 13.) 

Syn.     HypjMiiTi  rotundifolium.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  708.) 

Eurliyurliiiini     —  (Milde,  Bryol.  siles.  p.  310.) 

Exs.     Gravol,  Bryotli.  bcig.  n.  243. 

Touffes  déprimées,  peu  étendues,  lâches,  molles,  opaques, 
vert-obscure.  Tige  molle,  irrégulièrement  rameuse.  Rameaux  épars 
nombreux.  Feuilles  peu  serrées,  étalées,  obovales,  acuminées, 
nerviées  jusqu'au  milieu,  obscurément  denticulées  au  sommet 
tortillées  par  la  sécheresse.  Cellules  grandes  et  larges,  hexagones. 
Capsule  inclinée,  ovale.  Opercule  grand,  longuement  rosfré. 
Fleurs  mâles  à  folioles  oblongucs-acuminécs,  énerves.  Anthéri- 
dies et  paraphyses  nombreuses. 

%  Fr.  Hiver. 
Hab.  Pierres  et  racines  dans  les  haies.  RR.  Erpeldange. 

37.  (81)  Rhynchostegiimi  murale.  (Brch.  et  Schp.  Brgol.  eur.  Y,  t.  5  n.) 

Syn.     Ilypnuni  ninrale.  (Hodw.  Musc,  frond.  IV,  p.  79,  t.  30.) 
—        clavellalum.  (L.  Sp.  Musc.  p.  1590.) 
Eurliyncliium  murale.  (Milde,  Bryol.  siles.  p.  310.) 
E-ts.  Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  143. 

Touffe  déprimée,  d'un  vert  obscure  ou  jaunâtre.  Tige  ram- 
pante, radicante,  irrégulièrement  ramifiée.  Rameaux  assez  rap- 
prochés, arqués.  Feuilles  très-concaves,  imbriquées,  ohlongues,  briève- 
ment acuminées  ou  mutiques,  nerviées  jusqu'au-dessus  du  milieu  super- 
ficiellement denticulées.     Capsule  penchée,   oblonguc.     Opercule 
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longuement  roslré.     Monoïque.     Fleurs   mâles   à  folioles  ovalcs- 

acuminécs.  Anthc'ridics  8-10.  Paraphyses  acuminc'cs. 

Qf  Fr.  Mars-Avril. 

/^a6.  Rochers,  murs  liiimides  et  onibragé-s.  AR.  Echternacli,  Rlid.  Etlclbnick. 
K.  Mullerdial  ! 

Var.  /i.  juhtccum.  (Sclipr.  Syn.  p.  571.) 

Exs.     Gravel,  Diyulli.  bclg.  ii.  201. 

Touffes  de'primées,  d'un  vcrt-melé  de  brun.     Feuilles   coch- 
léarifoi  mes,  fortement  imbriquées,  rameaux  cliâtonneux. 
R.  Calcaires.  Echternach. 

38.  (82)  RhyncliostegiiiHi  coiîfertiim.  (Brch.  ctSchpr.  L  c  t.  500.) 

Syn.     llypiium  conftrtuin.  (Dicks.  Fasc.  Crypi.  IV,  1802,  p.  17,  t.  Il,  t.  14.) 
—        Ludwigii,    (Ppreng.  Anlcil.  lU,  1804,  p.  217,  t.  7,  f.  56.) 
Lcskea  —        (Erid.  Spcc.  Musc.  II,  p.  61.) 

Eurhyncliium  coiifertum.  (MMe.  Bryol.  siles.  p.  309.) 

Touffes  peu  étendues,  petites,  assez  compactes,  d'un  vert- 
clair.  Tige  (îouehée,  irrégulièrement  ramifiée.  Hameaux  dressés. 
Feuilles  caulinaires,  lâchement  dressées  ou  étalées,  ovales-acuminées, 
dentées,  nerviées  jusqu'au-dessus  du  milieu;  feuilles  raméales, 
lâches,  aplanies,  dressées-étalées,  rarement  un  peu  homotropes, 
ovales-acuminées,  planes  au  bord,  dentées  sur  tout  le  contour, 
munies  d'une  nervure  qui  atteint  ou  dépasse  un  peu  le  milieu.  Cellules 
rhomboïdales-linéaires ,  celles  des  oreillettes  do  la  base  plus 
larges  que  courtes.  Capsule  penchée,  ovale.  Opercule  longue- 
ment rostre.  Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales,  très-con- 
caves, acuminées,  énerves.  Anthéridies  10 — 15.  Paraphyses  grêles. 

D\.  Fr.  Automne-Hiver. 
Hab.  Rochers,  vieux  murs  ombragés  ou  humides.  Echternach,  Rhd. 

39.(83)  Rhynchoslegium  megapolitanuni.  (Brch.etSchpr.  Le. t. su.) 

Syn.     Hypnum  raegapolitamini.  (Bland.  Slurm,  Deutscli.  FI.  II,  p.  9.) 

Eurhynchium      —  (.Milde,  Bryol.  siles.  p.  311.) 

Exs.     Gravet,  Bryoth.  bolg.  n.  90. 

Touffes  molles,  très-lâches,  assez  étendues,  vertes  ou  jaunâtres. 
Tige  rampante,  flexueuse,  radicantc,  radiculcuse,  divisée,  lâche- 
ment ramulée.  Rameaux  peu  nombreux.  Feuilles  caulinaires, 
très-étalées,  contractées  à  la  hase,  largement  ovales  ou  ovales  oblongues, 
lancéolées,  longuement  et  finement  acuminées,  a  pointe  demie  tordue; 
nervures  atteignant  ou  dépassant  le  milieu,  parfois  un  peu  plissées, 
presque  entières  ou  faiblement  denticulées;  les  raméales  moins 
étalées,  plus  distinctement  dentées,  à  nervures  plus  longues, 
moins  largement  acuminées.    Cellules  des  oreillettes  quadrangu- 
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laircs,  les  autres  hexagones  étroites.  Capsule  subcylindriquc, 
oblongue,  arquée,  brune.  Opercule  élevé,  conique,  à  bec  fin  et 
courbé.  Monoïque. 

9].  Fr.   Printemps. 
Ilab.  Murs  ombragés,   (erre  au  pied  des  arbres  dans  les  bois,  les  vignes. 
AR.  Moselle! 

40.  (84)  Rhyiichostegiiuîi  nisciforme.  (Brch.  et  Schpr.  l.  c.  t.  Sto 

et  Si6.) 

Syn.     Ilypnuni  rusciformc.  (Weis.  crjpt.  Gôlliiig.  ■1770,  p.  225.) 

—  ruscifolium.  (Neck.  Mcth.  Musc.  1771,  p.  181.) 

—  riparioides.  (Iledw.  Musc,  frond.  IV,  1797,  p.  10.) 
Eurhynchium  ruscifornie.  (Milde,  Biyol.  siles.  p.  312.) 

Exs.     Gravel,  Bryolh.  belg.  n.  295. 

Touffes  roides,  lâches  ou  flottantes,  souvent  étendues,  d'un 
vert-foncé  ou  noirâtre.  Tige  raide,  couchée  ou  ascendante  au 
sommet,  souvent  dénudée  à  la  base.  Rameaux  arqués,  allongés. 
Feuilles  larges,  ovales,  acuminécs,  étalées  dans  tous  les  sens  ou 
aplanies  ou  largement  homotropes,  dentées  sur  tout  le  contour, 
rétrécies  à  la  hase,  décurrentes,  munies  d'une  forte  nervure  qui 
dépasse  les  '^J^.  Cellules  linéaires-allongées,  étroites,  celles  de  la 
base  plus  courtes  et  plus  larges,  celles  des  angles  basilaires, 
peu  nombreuses,  carrées,  chlorophj^lleuses.  Capsule  ovale  ou 
oblongue,  penchée  ou  horizontale.  Opercule  très-convexe,  lon- 
guement rostre.  Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-ob- 
longues,  acuminées,  énerves.  Anthéridies  6 — 10.  Paraphyses 
plus  longues. 

2|.  Fr.  Octobre-Novembre. 

//a6. Pierres  dans  les  cours  d'eau,  les  puits,  les  abreuvoirs.  AC.Ardennes.  RR.Eeh- 
(ernach,  Rhd.  Ernz  entre  Eysembourg  et  Ernster!  Mersch,  W.  AG.  les  vallées 
latérales  de  la  Moselle. 

Var.  /?.  prolixim.  (Schpr.  Syn.  572.) 

Exs.     Gravot,  1.  c.  n.  380. 

Tige  flottante,'  très-longue,   longuement   dénudée  à  ha  base, 
trcs-ramifiée.    Rameaux  courts,  flagellifères.    Feuilles    largement 
ovales,  lancéolées,  étalées  dans  tous  les  sens. 
Avec  l'espèce  en  Ardcnnes. 

41.  (85)  Rhyuchostegiimi  (lepressiiin.  {Brch.  et  Schpr.  l.  c.  t.  5 12.) 

Syii.     Isnpterigium  dcprcssuiii    (Mill.  Musc.  Ausl.  Ainor.  p.  498.) 

tlypnuni  —  (Brli.  Ucgcnsburger  Flora,  1824,  p.  703.) 

Eurhyntliium       —  (Mildc,  Bryol.  siles.,  p.  220.) 

Bliyncliostegium  Dclognci.  (Pire.  Nouv.  Rccli.  Bryol,  fnsc.  IV,  p.  17.) 

Exs.     Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  241. 

Touffe  petite,  assez  serrée,  très-adhérente  au  sol,   vcrt-éme- 
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raude,  luisante.  Tige  couclide,  radiculcusc,  clivisdc.  Hameaux 
courts,  atténues  ou  pcnnds.  Feuilles  serrées,  un  peu  distiques,  peu 
étalées,  oblongues,  lancéolées- acuminées  ou  un  peu  obtuses,  courlement  den- 
ticulées,  surtout  au  sommet.  Nervure  nulle  ou  bifide,  peu  visible. 
Cellules  des  ang-Ies  Lasilaires  peu  nombreuses  quadrangulaires, 
les  autres  rhomboïdales-allongces.  Capsule  petite,  cernuce,  ovale, 
presque  horizontale.  Opercule  convexe-conique,  finement  acu- 
miné.  Dioïque.  Fleurs  milles  à  folioles  orbiculaircs,  acuminées, 
concaves,  énerves.  Antliéiidies  6 — 10  petites  avec  ou  sans  para- 
plijses. 

9|  Fr.  Août-Septembre. 
Hab.  Rochers  sablonneux  et  pierres  des  bois  monlueux  ombragés.  AR.  Ardenncs. 
Ramlu'ouch!  Berdorf,  Rhd. 

42.  (86)  Rhyuelioslegium  deniissiiin.  {Brch.ctSchp.Bryol. cur.  t. 507.) 

Syn.     llypmnii  deiuissiini.   (Wils.  Eug.  Bot.  V,  p.  P.) 
—         scliimiicri.  (^Brli.  in  Sclicrt.) 

Touffes  peu  étendues,  déprimées,  d'un  beau  vert-brunâtrc- 
soycux.  Tiges  grêles,  irrégulièrement  divisées.  Feuilles  rappro- 
chées, dressées,  lâchement  imbriquées,  souvent  un  peu  homotropes, 
lancéolces-oblongues,  concaves,  médiocrement  acuminées,  nervures 
à  peine  marquées.  Cellules  linéaires-flexueuses,  atténuées,  sub- 
aiguës, les  basilaires  jaunes.  Capsule  oblongue,  subhorizontale, 
petite,  nerviée,  à  la  base  d'un  col  peu  distinct.  Opercule  grand, 
conique,  terminé  par  un  long  bec.  Monoïque. 
Q[  Fr.  Hiver. 
Hab.  Rochers  humides  et  ombragés.  R.  Sous  les  arbrisseaux  au  Bisserwcg.  (Lu- 
xembourg.) Milde,  308. 

43.  (87)  Rhyuclioslegium  Teesdalei.  {Schmp.  Synops.  p.  366.  c.p.) 

Syn.     Hyiniuni  Teesdalei.  (Sm.  FI.  Brilt.  UI,  p.  129.) 

Eurliyncliiiiin  Tccsilïilei.   (Mililc,  Bryol.  silcs.  p.  71".) 

Touffe  peu  étendue,  déprimée,  opaque,  d'un  vert  foncé  ou 
jaunâtre.  Tige  grêle,  rameuse,  rampante,  peu  radiculcusc,  di- 
visée. Feuilles  dressées,  plus  rapprochées  dans  la  partie  supérieure  des 
rameaux,  étroitement  lancéolées,  aiguës,  denticulées,  nerviées  jus- 
qu'aux '^/^.  Cellules  linéaii'es,  allongées,  celles  de  la  base  plus 
courtes  et  plus  larges.  Capsule  horizontale,  oblongue.  Opercule 
longuement  rostre.  Monoïque.  Fleurs  milles  ù  folioles  ovales- 
aiguës,  énerves.  Anthéridies  courtes.  Paraphyses  courtes  ou  très- 
courtes. 

%  Fr.  Octobre-Mars. 
Hab.    Rochers  mi   murs  liuiuides' aux   bmils  des   ruisseaux  et  des  cascades. 
Colmar  ! 
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Sy.  (46)  EurliyiicliîiHM.  {Sdpr.  Brijol.  cur.  V.) 

Tige  rampante  ou  ascendante,  radiculeuse,  souvent  sto- 
loniforme,  irrégulièrement  rameuse,  ou  plus  ou  moins  ré- 
gulièrement pennée.  Feuilles  étalées  dans  tous  les  sens, 
plus  rarement  aplanies  ou  liomotropes,  énerves  ou  munies 
d'une  nervure,  dentées.  Cellules  hexagones,  rhomhdiâaks. 
Fleurs  dwiques.  Pédicelle  Usse,  plus  ou  moins  papillcux. 
Capsule  ovale  ou  oblongue,  arquée,  penchée  ou  horizontale. 
Opercule  à  bec  allongé.  Péristome  double:  l'extérieur  à 
16  dents  lancéolées,  hnéaircs,  confluentes  à  la  base,  la- 
melhfères,  incurvées  à  l'état  sec;  l'intérieur  à  16  dents 
munies  d'une  membrane  basilaire  large,  ouvertes  sur  la 
carène.  Cils  équilongs.™  Fructification  sw  la  tige  et  les  ra- 
meaux. 

Pédicelle  lisse 2 

Pédicelle  plus  ou  moins  papilleux 5 

Rameaux  fasciculaires,  un  peu  pennés.  Opercule  conique  losfré .     .       3 

Rameaux  flexueux,  étalés.  Opercule  à  bec  subulé 4 

Feuilles  à  cellules  linéaires E.  striffoswm  u"  45 

Feuilles  à  cellules  rhomboïdales,  étroites.  .  .  E.  praelougum  n"  53 
Feuilles  caulinaires,  cordées,  ovales,  aiguës,  fortement  plisséos  .     . 

E.  striatum  n"  46 
Feuilles  cordées,  lancéolées,  acuminées,  légèrement  plissées  .     .     . 

E.  striatulum  n-  47 

Rameaux  assez  uniformément  pennés G 

Rameaux  étalés  ou  fascicules,  rarement  pennés 7 

Tige  garnie  de  paraphylles,  pédicelle  papilleux  .  E.  Stockesii  n"  52 
Tige  sans  paraphylles,  pédicelle  lisse  .  .  .  E,  myosuroidcs  n"  44 
Feuilles  presque  entières,  nervure  mince  .  .  E.  Teliitiuoides  n"  51 
Feuilles  dentées  dans  la  moitié  supérieure  .     E.  crassineiYiuiu  n»  50 

Feuilles  dentées  sur  fout  le  contour 8 

Feuilles  aiguës  ou  acuminées 9 

Plante  stolonifère,  rameaux  fascicules     .     .     .     .     E.  Yauclieri  n"  48 

Plante  non  stolonifère E.  piliferiiiii  n"  49 

Tige  pennée,  feuilles  à  cellules  linéaires-lriiiuètres.  E.  Sclileidieri  uo54 
Tige  grêle,  courte,  feuilles  à  cellules  hexagones.     .     E.  piiinillim  n"  55 

44.  (S'8)  Eiirliyiiclilum  myosuroidcs.  {Schpr.  Sijnop.  p.  HO.) 

Syn.     llypiiuiii  niyosuioiili's.  (L.  Sp.  plant,  p.  1590.) 

Isotlicciura      —  (Brid.  Bryol.  univ.  Il,  p.  309.) 

Leskca  —  (P.oth.  FI.  Germ.  p.  iOi.) 

Exs.    Gravct,  Bryoth.  belg.  n.  41. 

Touffes  étendues,  assez  denses,    molles,   d'un  vert  plus   ou 


3. 
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moins  cLair  jusqu^au  brunâtre.  Tige  primaire  grelc,  longuement 
rampante,  munie  de  pclites  feuilles,  émettant  des  branches  dressées, 
7mes  dans  la  base,  garnies  dans  la  partie  supérieure  de  nombreux 
rameaux  courbés.  Feuilles  cordées  lance'olces,  acumindes,  déniées 
sur  tout  le  contour,  nervices  jusqu'aux  '^/^.  Cellules  des  oreillettes 
jaunâtres,  arrondies  ou  oblongues,  les  autres  linéaires-flexucuscs, 
obtuses,  plus  larges  et  plus  courtes  à  la  base.  Capsule  oblique 
ou  subliorizontale,  inclinée.  Opercule  conique,  à  bec  médiocre. 
Dioïque.  Fleurs  très-petites  à  folioles  ovales-imbriquées,  concaves, 
brusquement  acuminées,  énerves.  Anthéridies  6 — 10  oblongues, 
soyeuses.  Paraphyses  atténuées  assez  longues. 
Qj.  Fr.  Novembre-Avril. 
Ilab.  Rochers  ombragés,  ferres,  troncs  et  racines  des  aibres.  C.  Arilenncs. 
AG.  dans  les  terrains  silicicoles.  Echternach,  Rhd.  Grunenwald!  MuUerlhal. 

Var.  y.  fagineum.  (H.  Mull.  Milde,  1.  c.  304.) 

Exs.     Gravet,  Bryolh.  bclg.  n.  140. 

Touffe  très-fourrée  et  sei'rée.     Rameaux  couchés,  garnis  de 
feuilles  plus  profondément  dentées,   allongées-lancéolées   ou   lan- 
céolées. 
Ilab.  Rochers  dans  les  bois.  RR.  Fœls.  Schengen! 

45.  (89)  Eiirliyiichium  strigosum.  {Br.ct  Schp.Bnjol.  eur.  V,t.o09.} 

Syn.     Hj-pnum  slrigosum.  (Hoff.  Deuisch.  FI.  1795,  p.  76.) 

—  pulchelliini.  (Hedvv.  Spcc.  Muse.  t.  68.) 

—  thuringicum.  (Brid.  Musc,  récent.) 
Rhynchostegium  Proglii.  (Sautt.  FI.  v.  Salzlnirg.) 

—  prœcox.  (De  Not.  Epil.  p.  81.) 

Hypnum  prsecox.  (lledw.  Sp.  Alusc.  p.  249.) 
Exs.     Gravef,  Bryoth.  belg.  n.  290. 

Touffes  déprimées,  denses,  d'un  vert-clair  ou  jaunâtre.  Tige 
primaire  grêle,  rampante,  munie  de  petites  feuilles  espacées;  tiges 
secondaires  dressées-arquées,  plus  ou  moins  régulièrement  pennées. 
Hameaux  atténués.  Feuilles  étalées  ou  lâchement  imbriquées, 
ovales-  triquètres,  acuminées,  denticulées  sur  tout  le  contour.  Cel- 
lules des  oreillettes  petites,  carrées,  les  autres  linéaires-allongées, 
plus  courtes  et  plus  larges  à  la  base.  Capsule  subhorizontale, 
oblongue.  Opercule  longuement  rostre.  Dioïque.  Fleurs  à  folioles 
ovales-acuminées,  énerves.  Anthéridies  peu  nombreuses  avec  ou 
sans  paraphyses. 

Qj.  Fr.  Octobre-Novembre. 

Hab.  Sur  la  terre  et  au  pied  des  arbres  dans  les  bois.  AC.  Senningeu!  R.  Gv\x- 
nenwald  !  MuUerthal,  etc. 
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Var.  /9.  imbricatum.  (Brcli.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  1.  c.) 

Plus  grêle  que  le  type.     Rameaux   plus  droits,  courts,  clia- 
tonnds,  arrondis,  obtus.  Feuilles  raméales,  c'troitement  imbriquées, 
ordinairement  arrondies  au  sommet,  à  peine  dentdes. 
Hab.  Chemins  creux.  Grunenwaldl 

46.  (90)  Eiirhynchium  striatum.  {Brch.  et  Schpr.  Bryol.  cur.  V,t.52o.) 

Pyii.     Ily|imiiii  slrialum.  (Schreb.  Sp.  Flor.  Lips.  1771,  p.  91,) 
—        elaslicum.  (Bi'icl.  Sp.  Musc.  II,  256.) 
Rliynchoftcgiiini  sirialuni.  (De  Not.  Epil.  p.  76.) 
Exs.     Gravel,  Biyolli.  bulg.  ii.  42. 

'J'ouftes  étendues,  lâches,  robustes,  d'un  vert-clair  brillant. 
Tige  longue,  robuste,  couchée,  très-ramifiée.  Rameaux  plus  ou 
moins  rapprochés,  inégaux,  très-étalés,  atténués  à  leur  sommet. 
Feuilles  caulinaires  cordées,  lancéolées,  étalées-sijuamcnses,  celles 
des  rameaux  ovales-lancéolées,  fortement  plissécs  à  l'état  sec, 
dentées  sur  tout  le  contour,  nerviées  jusque  près  du  sommet. 
Cellules  des  oreillettes  grandes,  ciuadr angulaires,  hyalines,  les 
autres  rhomboïdalcs-étroites.  Capsule  subcylindrique,  arquée, 
subhorizontale.  Opercule  très-longuement  rostre.  Dioïque.  Fleurs 
mâles  constituant  des  gemmules  adhérents  à  l'aide  de  radicules 
pâles  à  la  plante  femelle,  ou  se  développant  sur  une  plante 
spéciale.  Dans  ce  dernier  cas  folioles  externes  orbiculaires,  puis 
rétrécies,  lancéolées-obtuses.  Anthéridies  20-25  oblongues.  Pa- 
raphyscs  plus  longues,  grêles,  aiguës. 

%  Fr.  Automne-Avril. 
Hab.   Sur  la  (erre,  les  rochers,  les  pierres  des  bois.  CC.  Ardennes.  C.  ailleurs. 

47.  (91)  Eurliynchium  striatiiiuni.  {Brch.  et  Schpr.  l.  c.  t.  322.) 

Syn.     Hypiium  slriatuhini.  (Spruc.  Amal.  ami  Magaz  of  nat.  liist.  1849.) 

—  filescens.  (Brid.  Spcc.  Musc.  U,  p.  170.) 

—  prœloncrum,  var.  S.  filescens.  (Brid.  Biyol.  univ.  II,  p.  402.) 
Rliynrhostegiiim  striatulum.  (Wils.  Brid.  liU.  p.  352,  1.  22.) 

Diffère  du  précédent  par  touffes  plus  robustes.  Tiges  plus 
grêles.  Feuilles  dressées  presque  lisses,  plus  longuement  acu- 
minées,  moins  plissées  et  presque  dressées  à  l'état  sec.  Capsule 
oblique,  droite  ou  légèrement  courbée.  Dioïque.  Anthéridies  avec 
longues  paraphyses. 

Q[  Fr.  Avril-Mai. 

Hab.  Sur  les  rochers,  les  pierres  et  les  bois,  sur  les  vieux  murs,  des  vignes. 
U.  Echternach,  llhd.  Moselle. 
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48.  (92)  Eurliyiicliium  Yauclieri.  {Schr.  Sijnoj).  p.  336.) 

Syn.    Ilyptuim  Tommasinii.  (Sni.  in  Sclid.) 
Exs.     Gravct,  Bryolli.  bcl^.  n.  8'J. 

Touffe  ctoffcc,  molle,  verte,  presque  vert-grîsritre,  soyeuse. 
Tige  primaire  stolonifère,  rampante,  radiculeuse.  Tiges  secon- 
daires rapprocliées,  dressées  à  la  base,  puis  arquées.  Hameaux 
fascicules,  dressés,  aigus,  ordinairement  flmjelli formes.  Feuilles 
serrées,  dressées,  distiques,  courbées  en  crochet,  lancéolées,  aiguës,  à 
peine  dentées  au  sommet,  munies  de  deux  nervures  courtes.  Cel- 
lules rliomboïdales-linéaires,  celles  de  la  base  plus  courtes  et 
plus  larges,  celles  des  oreillettes  carrées.  Capsule  ovale,  pcncliéc 
ou  horizontale.  Opercule  longuement  rostre.  Dioïque.  Plante 
mille  grcle.  Fleurs  gemmifères,  à  folioles  ovales-oblonguc.«,  api- 
culées.  Anthéridies  nombreuses  avec  paraphyses. 

%  Fr.  Juin-Juillet. 
Ilab.  Rochers  ombragés.  Calcaire  coquillier.  R.  Moselle! 

49.  (93)  EurhjiK'hiuHi  pilifenini.  [Brck.  etSchpr. Brijol.  eur.  V,  t. 55  /.) 

Syn.     Hypnum  iiilifcrum.  (Schreb.  Spicil.  FI.  Lips.  p.  91.) 

Pancovia  iiilifcra.  (Kikx.  FI.  crypt.  de  Flandre,  97.) 

rihyncliostegium  pilifcriim.  (De  Not.  Epilog.  p.  85.) 
Exs.     Gravet,  Bryolli.  belg.  n.  3i0. 

Touffes  très-lâches,  vert-pâle,  brillantes.  Tiges  allongées, 
assez  régulièrement  pennées,  dénudées  à  la  base.  Rameaux 
inégaux,  atténués  au  sommet,  étalés,  dentés,  légèrement  arqués. 
Feuilles  lâchement  imbriquées,  ovales-oblongues,  brusquement 
prolongées  en  longue  pointe  pili forme,  nerviées  jusqu'au  milieu,  den- 
ticulées  depuis  la  base.  Cellules  des  oreillettes  presque  carrées 
ou  hexagones,  très-lâches,  les  autres  rhomboïdales-allongées, 
plus  larges  et  plus  courtes  à  la  base.  Capsule  inclinée,  ovale 
ou  arquée-cylindrique.  Opercule  élevé  conique,  longuement  rostre. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-acuminées,  énerves,  An- 
théridies nombreuses  avec  paraphyses. 

2|.  Fr.  Hiver. 

Hab.  Haies,  prés,  bois  (rès-ombragés,  humides.  AC.  Ardennes.  AR.  ailleurs. 
Echlernach,  Rhd.  Mersch,  W.  Etielbruck,  K. 

50.  (94)  Eurhynoliiimi  crassinerviiim.  {Brch.  et  Schpr.  l.  c.  t.  529.) 

Syn.     Uypnum  crassineiviuni.  (Tayl.  in  Mackay  Flor.  Hib.  II,  p.  43.) 

Rhynchostcgium  crastinervinni.  (De  Not.  Epilog.  p.  83.) 
Exs.     Gravet,  Bi-yolh.  belg.  n.  492. 

Touffes  assez  étendues,  déprimées,  molles,  lâches,  d'un  beau 
vert-luisant,  souvent  jaune-doré,  luisantes.    Tige   couchée,  émet- 
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tant  irrégulièrement  des  rameaux  épais.  Feuilles  très- concaves, 
imbriquées,  ovales,  hmsqueme.nl  acuminées,  dentées  au-dessus  du 
milieu,  munies  d'une  nervure  épaisse,  qui  disparaît  aux  '^j^.  Cel- 
lules des  oreillettes  et  de  la  base  carrccs-arrondies,  les  autres 
rliomboïdalcs  ou  rhoniboïdales-linéaires.  Capsule  inclinée,  ovale- 
bombée.  Opercule  concave,  à  bec  subulé.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
à  folioles  nombreuses  ovales-acurainées,  Antliéridies  10  -12. 
Paraphyses  plus  longues. 

Qj.  Fr.  Avril-Juin. 

Hab.  Sur  les  pierres  et  les  rochers  ombragés  en  ensolleilées.  R.  Ardennes.  Our! 
Echternach,  Rdh. 

51.  (95)  EuiiiynfhiHin  veluliiioides.  {Brch.ctSchpr.  Le.  t. 529.) 

Syii.     Hypiium  vclutiiioidos.  (Brli.  iii  sclieti.) 

~        tilifuniic.  (Liiik.  FI.  Fr.  l,  p.  535.) 

—         Flolo\\ianum.  (Sendt.  Reg.  FI.  1847.) 
Rhyiicliostegium  locarnensc.  (Do  Not.  Epil.  p.  8i.) 
Exs.     Gravel,  Bryolh.  belg.  n.  330. 

Touffe  fourrée,  dense,  molle,  déprimée,  d'un  vert  clair  ou 
jaunâtre.  Tige  rampante,  stolonifcrc,  flexueuse,  peu  radiculeuse, 
très-divisée,  irrégulièrement  rameuse.  Rameaux  nombreux,  épars, 
inégaux,  atténués,  étalés  ou  couchés.  Feuilles  raméales,  rapprochées, 
lâchement  imbriquées,  ovales,  lancéolées,  acuminées,  à  pointe  souvent 
à  demie  tordue,  presque  entières  ou  denticulées  au  sommet,  con- 
caves, plissées,  révolutées  à  la  base,  munies  d'une  nervure  forte 
qui  atteint  presque  le  sommet.  Cellules  des  oreillettes  et  de  la 
base  carrées,  les  autres  rliomboïdalcs,  linéaires.  Capsule  ventrue, 
ovale  ou  oblonguc,  inclinée  ou  presque  horizontale.  Opercule 
élevé  conique,  à  bec  subulé  très-long.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
à  folioles  ovales-lancéolées,  acuminées,  énerves.  Antliéridies  peu 
nombreuses  avec  paraphyses. 

%  Fr.  Avril-Mai. 
Hah.  Sur  les  rochers,  les  pierres  et  aux  pieds  des  arbres  dans  les  lieux  om- 
bragés. Ardennes.  R.  Ranibrouch. 

52.  (96)  Eurliyiifhium  Stockesii.  (Brch.etSchpr.Bnjol.  eur.V,t.526.) 

Sjii.     Hypnum  Slockcsii    (Turn.  Musc.  Hib.  p.  159,  l.  15,  f.  5.) 

—        prœlongum.  y.  Stockesii.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  401.) 
Rhyncliostegium  Stockesii.  (Do  Not.  Epil.  p.  15.) 
Exs.    Gravct,  Biyotli   belg.  n.  141. 

Touffes  étendues,  déprimées  ou  gonflées,  roides,  d'un  vert 
foncé  ou  jaunâtre,  l'ige  longue,  rampante,  radiculeuse,  très-divisée, 
très-régulièrement  pennée,  garnie  de  paraphylles.   Hameaux  rigides, 
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simples  ou  peu  raraeux  à  la  base,  pennés  dans  la  fartie  supérieure. 
Feuilles  caulinaii-es  cordées,  triquHres,  longuement  décurrcnles,  ter- 
minées par  un  acumen  long  et  recourbé,  dentées  sur  tout  le  contour, 
nerviées  jusque  près  du  sommet.  Cellules  linéaires,  flexucuses, 
celles  des  ailes  et  de  la  base  plus  courtes  et  plus  larges,  celles 
des  oreillettes  lâches,  quadrangulaires.  Capsule  liorizontnlc,  ob- 
longue.  Opercule  élevé  conique,  oblique  et  à  long  bec.  Dioïquc. 
Plante  ma,le,  très-grêle.  Fleurs  à  folioles  ovales-acuminécs,  en 
général  énerves.  Anthéridies  6  — 10  avec  paraphyses  longues. 
%  Fr.  Octobre-Mars. 

Hab.  Sur  la  terre  et  sur  les  pierres  au  pied  des  haies,  des  arbres  dans  les  forêts, 
des  murs.  AC.  Ardenncs.  R.  Grunenwald,  Mullerthal. 

53.  (97)  Eurhyiichlum  prfflongum.  {Brch.  et  Schpr.  l.  c-  t.  524.) 

Syn.    Hypnum  pi-ïlongimi.  (L.  Sp.  plant.  1591.) 

Rlijnchostcgium  praelongum    (De  Not.  Epilog.  p.  8G  ) 
Exs.    Gravet,  Bryotli.  belg   n    201. 

Touffes  déprimées,  étendues,  plus  ou  moins  denses  ou  môme 
très-lâclies,  jaunâtre  ou  vert  foncé.  Tige  rampante,  très-allongée, 
irrégulièrement  ramifiée.  Feuilles  caulinaires  décurrentes,  espacées, 
étalées,  cordées-lancéolées,  aiguës,  dentées  sur  tout  le  contour,  nervures 
disparaissant  sous  le  sommet,  les  raméales  ovales,  lancéolées.  Cel- 
lules des  oreillettes  carrées,  les  autres  rliomboïdales  étroites. 
Capsule  penchée,  ovale-bombée.  Opercule  longuement  rostre. 
Dioïquc.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovalcs-oblongucs,  acuminées, 
dentées  au  sommet,  énerves.  Anthéridies  6  — 10.  Paraphyses 
plus  longues. 

%  Fr.  Octobre-Mars. 
Hab.  Foréis  humides  et  ombragées  sur  la  terre  humide  et  les  racines,  plus  ra- 
rement sur  les  rorhers.  R.  Ardennes.  AG.  Echternach,  Rhd. 

Var.  /î.  atrovirens.  (Schpr.  Syn.  560.) 

Syn.    Hypnum  atrovirens.  (Sw.  Mus.  suc.) 

—      Schwartzii.  (Turn.  Musc.  Hyb.) 
Exs.    Gravet,  Rryotli   bcig.  n.  29^. 

Touffes   plus    denses,  d'un   vert  foncé.     Feuilles  caulinaires 
plus  grandes,  largement  ovales-lancéolées,  aiguës,  plus  fortement 
dentées,  à  cellules  plus  étroites. 
Hab.  AC.  Ardennes.  R.  Echternach,  Rhd.  ! 

54.  (98)  Eurhynchium  Schleiclieri.  (Mild.  Bryol.  siles.  506.) 

Syn.    Eurhynchiiini  prcelongum  V.  abbrcvialum. 

Touffes  assez  robustes,  assez  étendues,  d'un  vert  sombre 
plus  vigoureuses  que  celles  dos  prœlongum.  Tige  longuement  ram- 
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pante,  raJiculeusc,  diviscc.  Rameaux  courts,  rapprochés,  obtus, 
étalés  ou  dressés.  Feuilles  cmdinaires  ovales-lancéolées,  acuminées, 
les  raméales  plus  étroites,  espacées.  Cellules  plus  étroites,  linéaires, 
flexueuses,  celles  de  la  base  plus  courtes  et  plus  larges,  celles 
des  oreillettes  quadrang-ulaires,  chLu'ophylleuses,  Capsule  ovale 
ou  oblong'ue,  penchée  horizontale,  arquée.  Opercule  conique,  à 
bec  long  et  oblique.  Dioïque. 
Ùl  Fr.  Printemps. 
Hab.  Sur  la  terre  dans  les  bois  moutucux.  RR.  Erpeldange.  K. 

55.  (99)  Eurli)Tichiuin  puniilum.  {Sckpr.  Synop.  p.  561.) 

Syn.    Ilypiiiim  pumilum.  (Wils.  in  Eng.  bot.  siippl.  1.  2942.) 

Eiirliyncliium  pi'œlongum.  p.  pnmilum.  (Brh.  et  Schpr.  Bryul.  uiir.  V,  t    525.) 
llypnum  pallidirostriiin.  (C.  Mail    Syn.  VI,  413.) 
Pihynchostegium  puinihim.  (De  Not.  Eiiil.  p.  87.) 

Exs.    Gravcl,  Bryolh.  bolg.  n.  240. 

Touffes  peu  étendues,  déprimées,  entrelacées,  biches  et  assez 
denses,  d'un  vert  foncé  ou  jaunûtre.  Tige  très-grêle,  tendre,  sto- 
lonifère,  rampante,  radiculeuse,  divisés,  presque  pennée.  Hameaux 
plus  ou  moins  espacés,  inégaux,  étalés,  droits  ou  un  peu  arqués. 
Feuilles  caulinaires  espacées,  très-étalées,  ovales,  lancéolées,  acu- 
minées, planes  au  bord  ou  légèrement  réfléchies  vers  la  base, 
denticulées  sur  tout  le  contour,  concaves,  munies  d'une  nervure  forte 
qui  atteint  les  '^j^;  les  raméales  plus  rapprochées,  moins  étalées.  Cellules 
petites,  celles  des  angles  basilaires  peu  nombreuses,  carrées,  les 
autres  rhomboïdales,  hexagones,  deux  fois  aussi  longues  que  larges. 
Capsule  petite,  brièvement  ovale  ou  oblongue.  Opercule  à  bec 
long  et  pâle.   Dioïque. 

Qf  Fr.  Printemps. 

Hab.  Sur  les  rochers  ombragés  et  humides,  sur  la  terre  humide  dans  les  bois. 
R.  Ardennes.  Rambrouch. 

28.  (47)  Scleropoiliiim.  {Schpr.  Bnjol.  eur.  VI.) 

Tige  rampante,  radiculeuse,  souvent  stoloniformc,  irré- 
gulièrement rameuse.  Feuilles  étalées  dans  tous  les  sens, 
concaves,  non  striées,  munies  d'une  nervure,  à  cellules  /;'/;"'- 
aires,  vermi forme.  Fleurs  dioïques,  Pédicelle  papilleux.  Cap- 
sule ovale  ou  oblongue,  horizontale.  Opercule  à  hec  allongé. 
Péristome  double:  l'extérieur  à  16  dents  lancéolées-liné- 
aires, confluentes  à  la  base,  lamellifères,  incurvées  à  l'état 
sec;   l'intérieur   à   16  dents  munies  d'une  membrane  basi- 
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laire  large,  ouvertes  sur  la  carène.  Cils  appendiculés.  —  Fruc- 
tification sur  les  rameaux. 

56.  (100)  Stleropodiuiii  illecebrum.  (Bn/i.  eiScIipr.  Le.  t.  !i:n.) 

S\n.     Ily|ii]iiin  illwebruni.  (L.  Sp.  |ilant.  p,  io'J\.) 
Uracliyllieciuin  —      (De  Not.  Epil.) 
Euiiiyiichiuin    —      (Mild.  Brjol.  silcs.  p.  305.) 
Ilyiniufu  blandum.  (Lyall    iii  Hook.  et  Tayl.  Musc.  lîiilt.  II,   p.  170.) 

—  Tourtlli.  (Brid.  «ryol.  uriiv.  II,  n.  429.) 
Exs.     Gravct,  IJryolh.  bfifc'.  ii.  289. 

Touffes  lâches,  d'un  vert  clair  ou  jaunâtre.  Tige  rampante 
ou  arquée,  procombantc,  dénudée  à  la  base,  émettant  des  stolons 
radiculeux.  Rameaux  courts,  épars,  inégaux,  dressés  à  la  Laso, 
puis  arqués  plus  ou  moins  cylindriques.  Feuilles  étroitement  im- 
briquée.", très-concaves,  finement  dentées,  ovales,  brusquement 
apiculées,  brillantes,  nerviées  jusqu'au  milieu.  Capsule  ovale-sub- 
horizontale.  Opercule  conique,  brièvement  rostre.  Dioïque.  Plante 
mâle  délicate.  Fleurs  nombreuses  à  folioles  ovales,  apiculées, 
énerve?.  Anthéridies  oblongues  avec  paraphyscs. 

9[  Fr.  Automne. 
Ilab.  Chemins  creux,  rocbers  ombra.gés,  murs.  Ardennes.  Rambrouch,  K. 

!89.  (48j  Ilyocoinîuiii.  (Schpr.  Brijol.  eur.  VI.) 

Tige  rampante,  radiculeuse,  stolonifère,  divisée,  pennée. 
Feuilles  ovales-deltoïdes,  acuminées,  très-rapprochées,  mu- 
nies d'une  nervure  double,  courte,  entremêlées  de  quelques 
paraphylles.  Fleurs  dioïques.  Pédicelle  très-papilleux.  Cap- 
sule ovale.  Opercule  élevé  conique,  apiculé.  Péristomc 
double:  l'extérieur  à  16  dents  peu  lamellifères ;  l'intérieur 
à  16  dénis  réunies  par  une  large  membrane  basilaire, 
étroites,  ouvertes  sur  la  carène.  Cils  noduleux.  —  Fruc- 
tification sur  la  tige. 

57.  (101)  Ilyoconiium  (lagellare.  {llrch.  et  Schp.  l.  c.  t.  aô2.) 

Syn.     Hypnurn  ll-igellare.  (Dickf.  Fasc.  II.   Flor,  crypt.  p.  12.) 

—  arrnoricum.  (BriJ.  Bryot.  uriiv.  II,  p.  525.) 

—  pseudo-commulatura.  (La  Pylaie.  Msc.) 
Exs     Gravct,  Bryolh.  belg.  ii.  43. 

Touffe  assez  étendue,  molle,  d'un  vert  clair  ou  jaunâtre. 
Tiges  stériles  allongées,  couchées,  pennées,  les  fructifères  plus 
courtes,  arquécs-dressécs.  Rameaux  rapprochés,  inégaux,  étalés 
et   dressés.     Feuilles   triangulaires-cordées,    concaves,    terminées 
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par  un  apîcule  long  et  recourbé  ou  étalé,  dentées  sur  tout  le 
contour,  munies  de  deux  courtes  nervures.  Cellules  linéaires 
étroites  et  flexueuses  dans  la  plus  grande  partie  de  la  feuille, 
plus  courtes  et  plus  larges  à  la  base  et  aux  angles.  Capsule 
subliorizontale,  oblongue.  Opercule  convexe-conique,  apiculé. 
Dioïque.  Fleurs  raâles  à  folioles  ovales,  longues-acuminées.  An- 
tliéridies  avec  paraphyses  longues. 
Qj.  Fr.  Automne. 
Hab.  Sur  les  rochers  et  les  pierres  aux  bords  des  ruisseaux.  Ardennes.  Our,  K. 

30.  (49)  Cassipiotlieciiiiu.  {Schpr.  Brijol.  eur.  V.) 

Tige  couchée  ou  ascendante,  pennée.  Rameaux  dressés  ou 
étalés.  Feuilles  luisantes,  plissées,  lancéolées-allongées,  dressées, 
munies  d'une  nervure  simple,  à  tissu  étroit.  Fleurs  dioïques. 
Pédicelle  lisse  ou  papilleux.  Capsule  ohlongue  ou  ohlongue- 
cylindriquc,  penchée,  arquée  à  l'état  sec.  Opercule  conique, 
à  bec  court.  Péristome  double,  jaunâtre:  l'extérieur  à  16 
dents  lancéolées,  lamellifères  sur  la  face  interne  ;  l'extérieur 
à  16  dents  réunies  par  une  membranç  basilaire,  linéaires 
ou  lancéolées,  ouvertes  sur  la  carène.  Cils  courts  ou  rudi- 
mentaires.  —  Fructification  sur  la  tige  et  ses  divisions. 

I    Feuilles  munies  de  4 — 5  plis  profonds,  opercule  rostre.  C.lutescens  no58 
Feuilles  munies  de  plis  profonds,  opercule  apiculé      .     C.  nitens  n"  59 

58.  (102)  Camptothecium  lutesceos.  (Brch.  et  Schpr.  l.  c.VI,  t.  558.) 

Syii.     Hyiniuiii  hilcscciis    (Iledw.  FI.  Ang.  p    241.) 

Bracliythccium  lulescens.  (De  Not.  Eiiil.  p.  115.) 
Exs.    Gravct,  Bryolh.  belg.  n.  189. 

Touffe  plus  ou  moins  déprimée,  étendue,  vert-jaunâtre,  rare- 
ment d'un  beau  vert.  Tige  couchée  ou  ascendante,  garnie  de 
rameaux  nombreux.  Ramusculcs  dressés,  plus  courts  ou  plus 
longs.  Feuilles  raides,  lancéolées,  longuement  aeuminées,  nerviées  jus- 
qu'aux 3/4,  légèrement  denticulées  au  sommet,  munies  de  4—5 
plis  profonds.  Cellules  de  la  base  petites,  carrées  et  oblongucs, 
les  autres  linéaires.  Capsule  oblongue,  arquée,  légèrement  ob- 
lique. Opercule  conique,  rostre.  Dioïque.  Fleurs  maies,  gemmi- 
fères,  radiculeuses,  adhérentes  aux  plantes  capsulifères,  à  8 — 10 
folioles  énerves.  Anthéridies  petites,  peu  nombreuses  ainsi  que 
les  paraphyses. 

%  Fr.  Avril-Mai. 
Hab.   Lieux  gramineux,  secs,  rocailleux,  surtout  en  sol  agileux,  calcareux  et 
marneux.  C.  partout.  AG.  Ardennes. 
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59.  (103)  Camptothecimn  iiiteiis.  {Brch.  et  Schpr.  l.  c.  VI,  t.  GÎ2.) 

Syn.    Hypnum  niions.  (Scbrcb.  Sp,  FI.  L.  p.  92.) 
Exs.    Gravof,  Bryoth.  belg.  n.  190. 

Touffes  profondes,  serrées,  d'un  beau  vert-Jaunâtre  ou  luride, 
soyeuses.  Tige  dressdc,  pennée,  garnie  d'un  loutre  brun-rougcâtre, 
irrégulièrement  ramifiée.  Feuilles  dressées,  lancéolées-allongées, 
longuement  acuminées,  ncrviées  jusqu'aux  ^/^,  munies  de  plis  profonds. 
Cellules  linéaires  très-étroites,  quelques-unes  plus  courtes  et  plus 
larges  à  la  base.  Capsule  oblonguc,  arquée,  oblique  ou  horizon- 
tale. Opercule  apiculé.  Dioïque.  Fleur  mâles  à  folioles  très-nom- 
breuses (20-  30)  ovales-oblongucs,  longuement  et  finement  acu- 
minées. Antbéridies  10 — 12  courtes,  oblongues.  Paraphyses  un 
peu  plus  longues,  nombreuses. 

Qj.  Fr.  M  ai- Juin. 

Ilab.  Prairies  très-humides,  marécageuses.  R.  Troine.  Wemperhardt,  Haut- 
bellain,  etc. 

38.  (50)  BracIsyihcciiiMi.  (Schpr.  Bryol.  eur.  VI.) 

Tige  rampante  ou  couchée,  radiculeuse,  très-rarement 
dépourvue  de  radicules,  irrégulièrement  rameuse  plus  ou 
moins  régulièrement  pennée.  Feuilles  étalées  dans  tous  les 
sens,  rarement  liomotropes,  largement  ovalcs-lamèolées  ou 
ohloncjues-lancèolècs,  longuement  acnminées  ou  terminées  par 
une  pointe  filiforme,  munies  d'une  nervure  ordinairement 
denticulées,  plus  rarement  entières.  Fleurs  monoïques  ou 
dioïques,  très-rarement  polygames.  Pédicelle  lisse  ou  pa- 
pilleux.  Capsule  ovale  ou  ohloivjm',  bombée,  épaisse,  penchée 
ou  horizontale,  arquée.  Opercule  grand,  convexe-conique, 
acuminé.  Péristome  double:  l'extérieur  k  16  dents  épaisses, 
à  articulations  rapprochées,  incurvées  à  l'état  sec;  l'intérieur 
à  16  dents  réunies  par  uue  membrane  basilaire,  ouvertes 
sur  la  carène. 

Pédicelle  lisse 2 

—  papilleux  supérieurement,  lisse  à  la  base 5 

—  papilleux  dans  tonte  sa  longueur 7 

Fleuis  monoïques  ou  polygames 3 

—      dioïipies 4 
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Fleurs  monoïques;  tige  très-radiculeuse  ;  feuilles  plissées,  denticulées. 

B.  salelbrosum  n"  61 
Fleurs  monoïques;  tige  radiculeuse  ;  feuilles  lisses    .     B.  Starkii  n"  69 

—  —        ou  polygames;   tige  sans  radicules;  feuilles  en- 
tières, supérieurement  plissées B.  Mildeannm  n»  60 

Feuilles  légèrement  plissées B.  albicans  n»  63 

—  fortement  plissées B,  glareosnm  n°  62 

Feuilles  dentées  dans  la  moitié  supérieure  seulement.   Capsule  su- 

bulée,  horizontale B.  populeum  n"  66 

Feuilles  dentées  sur  tout  le  contour,  auriculées.  Capsule  horizon- 
tale  B.  reflexum  n"  68 

Touffe  compacte,  vert  obscure  ou  jaunâtre  passant  au  brun    .     .     . 

B.  plumosum  n»  64 
Touffe  lâche,  jaune  brillant  à  la  surface  .  .  .  B.  campestre  n°  65 
Fleurs  dioïques;  plante  des  lieux  humides  .  .  .  B.  riYUlare  n"  71 
Fleurs  monoïques;  plante  des  lieux  secs  et  frais 8 

Feuilles  étroitement  lancéolées,  insensiblement  accuminées    .     .     . 

B.  velutinum  n»  67 
Feuilles  largement  ovales,  acuminées  .     .     .     .    B.  rutabnlum  n"  70 

60.  (104)   BrachytheciuiH  Mildeanuni.  (Schpr.  in  Mde,  p.  550.) 

Syn.    Hypnum  Mildeanum.  (Schpr.  Synop.  p.  694.) 

Touffes  assez  robustes,  déprimées,  assez  étendues,  d'un 
jaune-doré  ou  d'un  vert-jaunâtre-soyeux,  souvent  nageantes. 
Tige  plus  ou  moins  munie  de  rameaux.  Feuilles  épaisses,  à 
l'état  humide  étalées,  à  l'état  sec  dressées,  ovales,  allongées,  lan- 
léolées,  acuminées,  ordinairement  entières,  peu  plissées,  à  nervures 
dépassant  la  moitié.  Cellules  rhomboïdales,  étroites,  longues,  les 
basilaires  hexagones,  plus  larges,  celles  des  oreillettes  presque 
cai-rées.  Capsule  ovale-oblongue,  légèrement  arquée.  Opercule 
conique.  Monoïque  ou  polygame.  Fleurs  à  folioles  presque  en- 
gainantes à  la  base,  brusquement  et  longuement  acuminées, 
pilifères,  énerves. 

%  Fr.  Août-Octobre. 

Ilab.  Fossés  et  marécages,  champs  et  autres  endroits  humides.   AC.  par  place. 
Ardennes  :  Troine,  Ilautbellain,  Wemperhardt.  R.  ailleurs. 

61.  (105)  Brachythecium  salcbrosuiii.    {Brch.  et  Schpr.  l.  c.  V, 

t.  549.) 

Syn.     Hypnum  salebrosum.  (HofT.  Deutsch.  FI.  II.  p.  74.) 

—        plumosum.  (Biid.  Bryol.  univ.  II,  485.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  286. 

Touffes  assez  denses,  déprimées,  vertij's  ou  jaunâtres,  soyeuses. 
Tige  couchée  ou  ascendante,  irrégulièrement  rameuse  ou  pennée. 
Rameaux   étalés,  droits   ou   arques,   un   peu   atténués.     Feuilles 
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dressées,  ovalcs-Lancéolécs ,  longuement  acuminées ,  irre'gulièrement 
ridées,  striées,  dcnlicidées  aux  bords,  nerviées  Jusqu'au-dessus  du  milieu. 
Cellules  rhomboïdalcs-linéaircs ,  celles  de  la  base  hexagones, 
celles  des  oreillettes  peu  nombreuses,  quadrangulaires.  Capsule 
pcnche'e,  ovale-oblongue,  légèrement  arquée.  Opercule  coniquc- 
acuminé.  Anneau  étroit.  Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles 
ovales-acuminées,  imbriquées,  énerves.  15  —  20  antliéridies  à  pé- 
dicelle  court  et  lisse.  Paraphyses  plus  longues. 
Q|.  Fr.  Automne-hiver. 

Hab.  Sur  les  pierres,  les  racines  d'arbres  et  sur  la  terre,  plus  rarement  sur  les 
troncs  d'arbres  dans  les  bois,  sur  les  toits  de  chaume,  sur  les  rochers  ombragés. 
R.  Ardennes.  AR.  Echternach,  Rhd.  1  Mersch,  W.  Vallée  de  la  Moselle! 

62.  (106)   Brachythecium  glareosuin.    {Bnli.  et  ScJipr.  i.  c.  V, 

t.  532.) 

Syn.     llypnum  glarcosum.  (Bikl.  SchoJiilis.) 

—        pluiuosum  p.  minniduiiense.  (BriJ.  Spcc.  Musc.  II,  p.  173.) 
Pantovia  glarco.-a.  (Kik.  FI.  ci'ypt.  de  Flandre,  90.) 
Exs.     Gravet,  Bryolli.  btlg.  n.  297. 

Touffe  très-robuste,  molle,  vert-pâle  ou  jaune  d'or  brillant 
et  soyeux.  Tige  longue,  couchée  ou  ascendante,  divisée,  non  ra- 
diculeuse,  irrégulèrement  rameuse.  Rameaux  épars  ou  rapprochés, 
inégaux,  dressés  ou  ascendants,  droits,  arqués  ou  flexueux. 
Feuilles  dressées,  ovales-lancéolées,  longuement  acuminées,  profondé- 
ment striées,  denticulées  seulement  au  sommet,  nerviées  jusque  vers 
le  milieu.  Cellules  des  oreillettes  hexagones,  les  basilaires  pres- 
que carrées,  les  autres  linéaires-étroites  et  très-longues.  Capsule 
penchée,  ovale  ou  oblongue.  Opercule  conique,  aigu.  Anneau 
très-étroit.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-acuminées, 
énerves.  Anthéridies  oblongues,  médiocres,  pédicelle  long  et  lisse. 
Paraphyses  filiformes  plus  longues. 

%  Fr.  Automne-hiver. 
Hab.  Lieux  lourbeu.x.  et  pierreux,  graveleux.  R.  Grès  bigarré  Colmar  1 

63.  (107)  Brachythecium  albicans.    {Brch.  et  Schpr.  l.  c.  VI, 

Syn.     Hypnuin  albicans.  (Neck.  Molli.  Musc.  p.  180.)  p.  333.) 

Pancovia      —        (Kickx.  FI.  crypl.  de  Fland.  95.) 
Exs.     Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  238. 

Toufte  incohérente,  déprimée,  d'un  jaune  plus  pâle  que  la 
précédente.  Tiges  pennées,  rameuses,  rampantes  ou  ascendantes, 
radiculeuses,  flexucuscs.  Rameaux  simples  ou  peu  rameux,  dressés. 
Feuilles  très  -rapprochées,  obscurément  imbriquées,  ovales-lancéolées, 
longuement  acuminées,  assez  légèrement  plissées,  entières  ou  denticulées  au 
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sommet.  Cellules  des  angles  carrées,  les  autres  rliomboïdales- 
linéaircs,  celles  de  la  base  plus  larges  et  plus  courtes.  Capsule 
ovale,  oblique  ou  subliorizontale.  Opercule  conique,  aigu.  Dioïque. 
Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-acuminées,  imbriquées,  énerves. 
10 — 20  antliéridies  petites.  Parapliyses  rarement  épaisses,  plus 
longues. 

%  Fr.  Février-Mars. 

Ilab.   Pelouses  et  bruyères  arides,  sèches,  sablonneuses.    AC.  Alluvion  de  la 
Moselle!  Echternach,  Rhd.  Pulfermuhl,  Wurthsberg. 

64.  (108)  Brachytheciuiii    pluniosum.    (Brch.  et  Schmpr.  l.  c. 

Yl.  t.  557.) 

Syn.     Hypnum   plumosum.  (Sm.  Musc.  suoc.  p.  G6.) 

—  pseudoplumosuin.  (Brid.  Spcx.  Musc.  IF,  159.) 

—  alpinum.  (Sm.  Flor.  Brilt.  III,  1330.) 

—  flagellare.  (Hedvv.  Spec.  Musc.  p.  282.) 

—  clirysostoniuni.  (Rich.  et  Micli.  FI.  Amer.  bor.  II,  31'J.) 
Exs,    Gravet,  Brjolh.  belg.  n.  335. 

Touffe  éparse,  déprimée,  jaunâtre  ou  roussâtre.  Tige  ram- 
pante, grêle,  radiculeuse,  divisée,  presque  pennée.  Rameaux 
nombreux,  droits  ou  diversement  arqués.  Feuilles  ovales-acuminées, 
dressées,  serrées,  entières,  nerviées  jusqu'au-dessus  du  milieu,  ordi- 
nairement entières,  rarement  très -finement  dentées.  Cellules  linéaires- 
flexueuses,  très-étroites,  celles  des  oreillettes  carrées,  chlorophylleuses. 
Capsule  penchée,  oblongue.  Opercule  conique,  aigu  ou  apiculé. 
Anneau  étroit.  Monoïque.  Fleurs  mâles  nombreuses,  à  folioles 
ovales-aiguè's,  concaves,  imbriquées,  énerves,  très-finement  den- 
ticulées  au  sommet,  terminées  par  un  anneau  très-étalé.  Antlié- 
ridies 12 — 15.  Parapbyses  grêles. 

Oj.  Fr.  Octobre-Novembre. 
Hab.  Pierres,  rochers,  murs  humides  et  irrigués,  ordinairement  près  des  cours 
d'eaux.  AC.  Dans  les  vallées  de  l'Ardenne.  G.  Echternach,  Rhd.  Vallée  de  la  Sûre 
et  de  la  Moselle.  (Sch.  II,  80.) 

Var.  /5.  homomallum.  (Schpr.  Syn.  p.  546.) 

Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  376. 

Plus  grêle  que  le  type  ;  rameaux  ai-qués,  feuilles  homotropes 
et  plus  étroites. 

Avec  le  type,  mais  plus  rare. 

65.  (109)  Bracliytheciuni  caiiipestre.  {Brch.  et  Schpr.  l.c.  VI,  t.  343.) 

Syn.    llypnum  campestre.  (Brch.  in  sched.) 

Touffe  lâche,  très-molle,  jaune-lurid^^  Tige  couchée,  flexible, 
divisée,  très- feuillue.  Rameaux  nombreux,  allongés,  dressés. 
Feuilles  serrées,  dressées,   ovales,   faiblement  décurrentes,    longue- 


URAGHVTIIECiUM, 


—      101      - 


ment  acuminces,  l'cvuliitccs,  dcnlicidécs  à  la  moitié  supérieure,  glissées 
à  la  sécheresse,  étroites,  auriciilc^cs,  nervures  dépassant  au  plus  le 
milieu.  Cellules  des  oreillettes  assez  étroites,  carrées,  les  autres 
linéaires,  molles,  atténuées,  aiguës.  Capsule  subliorizontale,  ob- 
lique ou  peu  cernuée.  Opercule  conique,  assez  aigu  ou  subobtus. 
Anneau  très-étroit.  Monoïque.  Fleurs  iniilcs  grandes,  à  folioles 
ovales,  entières,  longuement  acuminées,  énerves.  Antliéridics  15. 
Paraphyscs  filiformes,  nombreuses. 
%  Fr.  Hiver. 
Ilab.  Terrains  gazonn(?s,  collines  gramineuscs  de  Clausen.  (Mde.  335.) 

ijg  1-  66.   (110)  Brachythccium  iiopulcum. 

{Brch.  et  Schpr.  l.  c.  M,  t.  535  et  500.) 

(Fig.  1.) 

Fyn.     Uvpnuin   [lojmlcum.   (llechv.   Spcc.   Musc.    p.   278, 

t.  70.) 
—      s.'i'icol.i.  (Vuit   in  Slurni,   FI.   Dcutscli.    II, 
fasc.  12.) 
Exs,    Gravet,  Bryotli.  Lelg.  n.  278. 

Touffes  étendues,  déprimées,  denses, 
d'un  vert  foncé,  plus  rarement  brunes 
et  jaunâtres.  Tige  gîêle,  couchée,  ra- 
diculeuse,  divisée  presque  pennée.  Ra- 
meaux dressés  ou  arqués,  simples,  iné- 
gaux. Feuilles  ovales-lancéolées,  longue- 
ment acuminées,  dentées  au-dessus  du 
milieu,  nerviécs  presque  jusqu'au  som- 
met. Cellules  linéaires-obtuses,  celles 
des  oreillettes  carrées,  clilorophylleuscs, 
ainsi  que  celles  de  la  base.  Capsule 
penchée,  ovale,  bombée.  Opercule  co- 
Brachyihecium  popuJeitm,  (jy.  nique,  acuminé.  Monoïque.  Fleurs 
mâles  nombreuses,  les  externes  et  les  internes  à  folioles  ovales- 
aiguës,  énerves,  les  moyennes  ovales,  finement  acuminées,  légè- 
rement denticulées.  Anthéridies  médiocres  8—12.  Paraphyses 
longues,  peu  nombreuses. 

Q|  Fr.  Hiver. 
Hab.  Sur  les  rochers,  les  pierres  et  les  racines  d'arbres  dans  les  bois  ombragés 
et  monlueux.  C.  Ardennes.  AC.  ailleurs. 

Var.  /9.  rufescens.  (Schp.  Syn.  545.) 

Exs.    Gravet,  Bryotli.  belg.  n.  379. 

Feuilles   plus   étroites   que   dans  le  type,  longuement  et  in- 
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sensiblement  acnminécs,   munies  d'une  nervure  qui  se   prolonge 
jusque  la  base  de  la  pointe. 

Avec  le  type.  Echternacb. 

67.  (111)  Brachyllieelum   velwtiimm.    {Brch.  ci  Schpr.  l.  c.  VI, 

t.  558.) 

Syn.     Hypnum  vclulinuin.  (Lin.  Sp.  plant.  1595.) 

Leskca  vclutina.  (Schrank,  Bayprische  FI.  III,  460.) 

Pancovia  vcluliua.  (Kick.  FI.  crypt.  des  FI.  94.) 
Exs.     Gravct,  Bryolli.  hclj.  ii.  88. 

Touffes  étendues,  do'prinic'cs,  denses,  d'un  vert  fonce,  plus 
rarement  brunes  ou  jaunâtres.  Tige  couchée,  grcle,  flexueusc, 
très-rameuse.  Feuilles  ovalcs-Iancéolees,  longuement  et  finement  acu- 
minéis,  légèrement  plissées,  dentées  sxi,r  tout  le,  contour,  nerviées Jusqu'au- 
dessus  du  milieu.  Feuilles  des  rameaux  énerves,  jjIus  étroites.  Cellules 
rhomboïdales-lincaires,  celles  de  la  base  plus  larges  et  plus  courtes, 
celles  des  angles  carrées,  peu  nombreuses.  Capsule  subhorizon- 
tale, ovoïde,  d'un  brun  brillant.  Opercule  conique,  apiculé.  Anneau 
large.  Monoïque.  Fleurs  nifiles  nombreuses,  petites,  ovales.  An- 
théridies  6  — 15,  brièvement  oblongues.  Parapliyses  plus  ou  moins 
nombreuses,  grêles. 

%  Fr.  Février-Mars. 
Hab.  Sur  la  terre,  les  rochers,  les  racines  et  les  souches.  AC.  Ardennes.  C.  ail- 
leurs, notamment  vallée  de  la  Mamcr. 

Var.  /9.  intricutum.  (Schp.  Syn.  537.) 

Syn,    Hypnum  iniricatum.  (Hedw.) 
Exs.  Gravet,  Bryolli.  jjelg.  n.  88. 

Touffes   plus   denses,  feuilles   plus  serrées,    presque  homo- 

tropes,  lancéolées,  aciculées,  en  tout  plus  robustes  que  le  type. 

AG.  Avec  l'espèce,  principalement  sur  des  monolithes  dans  les 
cours  d'eau. 

68.  (112)  Brachythecium  reflexiini.  {Brch.  et  Schpr.  l.  c.VI.  t.  559.) 

Syn.     Hypnum  rcfloxum.  (Hook  in  Web.  et  Mlir.  Bot.  Tasclicnb.  p.  30G.) 

Toufics  déprimées,  molles,  vertes,  passant  ensuite  au  jau- 
nâtre. Tige  grêle,  rampante,  flcxueuse,  dénudée,  divisée,  plus 
ou  moins  pennée.  Rameaux  grêles,  arqués.  Feuilles  étalées, 
ovales -triangulaires,  longuement  acuminées,  décurrcntes,  auriculées, 
dentées  sur  tout  le  contour,  nervures  très-pennées  atteignant  le  sommet. 
Cellules  linéaires-flexueuses,  obtuses,  chlorophylleuses,  celles  des 
oreillettes  plus  grandes  carrées  ou  peu  allongées.  Capsule  hori- 
zontale, cernuce,  ovale,  gibbeuse.  Opercule  gros,  conique.  Anneau 
double.     Monoïque.     Fleurs  mâles  à  10  —  12  folioles  ovalcs-acu- 
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minées,  brièvement  ncvviccs,  acuminées,  ctaldcs,  Antlic'ridies  ob- 
longues  4 — 6.  Paraphyscs  rares  et  grclcs. 
9|  Fr.  Fin  de  l'automne  au  printemps. 
Hab.  Troncs  et  branches  de  hôtre.  R.  Echternach,  Rhd.  R.  Rambrouch  ! 

69.  (113)  BratiiyUiedum  SJarkii.  [Brch.  et  Schp\l.c.  VI,  t.  SU.) 

Syn.     Hypnum  Slarkii.  (BriJ    Spcc.  Musc.  V.  p.  \G6.) 

Touffes  lâches,  veitcs,  passant  au  jaunâtre,  brillantes.  Tige 
allongée,  couchée,  radiculeuse,  fasciculée.  Rameaux  peu  nom- 
breux, arqués,  lâchement  feuilles.  Feuilles  peu  serrées,  étalées, 
les  caulinaires  larges,  ovaks-triangulaircs,  acuminées,  denticulées  sur 
tout  le  contour,  nervures  ne  dépassant  "pas  le  milieu,  les  raméales 
larges,  ovales-lancéolées,  acumen  demi- tordu.  Cellules  longues,  étroites, 
linéaires-subhexagones ,  celles  des  oreillettes  molles,  grandes, 
presque  hyalines.  Capsule  assez  petite,  courte,  ceruuée,  ovale- 
gibbcusc.  Opercule  convexe,  concave,  apiculé.  Anneau  double. 
Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-oblongues,  énerves. 
Anthéridies  4—6.  Paraphyses  grêles,  peu  nombreuses. 

2j.  Fr.  Novembre. 

Hab.  Terre  et  pierres,  racines  dans  les  sapinières  sablonneuses.  Wurthsberg 
(Clausen)  ! 

70,  (114)  BracÎ!) theciiiin  rutabulum.  (Brch.ctSchpr.l.  c.VI,t.54ù.) 

Syn.     Hypnum  rutabulum.  (Lin.  Spcc.  plant,  p.  1590.) 
E.XS.    Gravet.  Bryotli.  belg.  n.  287. 

Touffes  souvent  étendues,  robustes,  d'un  vert  foncé  ou 
jaunâtre,  opaques  ou  soyeuses.  Tige  molle,  couchée,  garnie  de 
nombreux  rameaux  dressés.  Rameaux  droits  ou  arqués,  plus  ou 
moins  étalés  à  leur  extrémité.  Feuilles  caulinaires-  étalées  dans  tous 
les  sens,  ovalcs-acuminécs,  striées,  dentées  sur  tout  le  contour,  un  peu 
rétrécies  à  la  base,  nerviées  jusqu'au-dessus  du  milieu.  Cellules 
peu  chlorophyllcuscs,  rhomboïdales-allongées,  celles  de  la  base 
plus  larges  et  plus  courtes,  celles  des  oreillettes  hexagones. 
Capsule  penchée  ou  horizontale,  ovale  ou  oblongue.  Opercule 
conic|uc,  acuminé.  Anneau  double.  Monoïque.  Fleurs  mâles  grandes, 
à  folioles  ovales,  entières,  longuement  acuminées,  énerves.  An- 
théridies 15.  Paraphyses  filiformes,  nombreuses. 

2j.  Fr.  Hiver-printemps. 

Hab.  Sur  la  terre,  les  pierres,  les  racines  et  troncs  d'arbres,  les  souches 
pourries  dans  les  haies,  au  pied  des  murs,  la  mardelle  des  bois.  G.  Dans  tous  les 
terrains  qui  ne  sont  pas  calcaires. 
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Var.  /S.  /lavesccns.  (Brch.  et  Sclipr.  Bryol.  eur.  1.  c.) 

Touffe  jaune-paille.  Tiges  et  rameaux  allongés.  Feuilles 
très-largcsj  souvent  plus  arrondies  et  brusquement  acuminécs. 

Avec  le  type  dans  les  sols  gramineux. 

Yar.  /?.  rohistum.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  1.  c.) 

Rameaux  et  ramules  très-robustes,  élancds.  Feuilles  scriccs, 
vert  foncd. 
Avec  le  type.  AC.  Racines  des  arbres  et  les  pierres  ombragées,  humides. 

71.  (115)  Brachythecium  rivuîarc.  (Brdi.  et  ScJipr.l.c.Yl,  t.  348.) 

Syn.     Hypniim  rivulare.  (Brch.  in  schcd.) 
Exs.    Gravct,  Bryolh.  belg.  n.  288. 

Touffes  robustes,  étendues,  roules,  déprimées  ou  bombées, 
vert  clair  ou  jaunâtre  passant  au  brun.  Tige  roidc,  dénudée  ù 
la  base,  peu  radiculeuse,  ascendante  ou  procombante,  pennée. 
Bamcaux  nombreux,  dressés  ou  ascendants,  allongés,  subaigus 
ou  très-peu  atténués,  arques  en  dedans.  Feuilles  très-grandes,  étalées, 
rétrécics  à  la  base,  décurrentes,  largement  ovales  ou  ovales -ohlongues, 
aiguës  ou  courtement  acuminées,  irrégulièrement  plissécs,  nervure  forte 
dépassant  un  peu  le  milieu.  Cellules  rliomboïdales,  linéaires,  celles 
de  la  base  plus  larges  et  plus  courtes,  celle  des  oreillettes  hexa- 
gones. Capsule  ovale  ou  ovale-oblonguc,  penchée  ou  horizontale. 
Opercule  conique,  à  bec  assez  long.  Dioïque.  Fleurs  du  précédent. 
Paraphyscs  très-longues. 

%  Fr.  Février-]Mars. 

Ilah.  Pierres  et  terre  sur  la  mardelle  des  eaux  courantes.   Rochers  et  endroits 
humides.  C.  Ardennes.  AR.  Echternach,  Rhd.  Mersch,  W. 

32.  (51)  Plagiotliceiiiiii.  {Schpr.  Bryol.  eur.  Y.) 

Tige  primaire  rampante,  filiforme,  radiculeuse,  irrégu- 
lièrement rameuse.  Feuilles  plus  ou  moins  aplanies,  étalées, 
plus  rarement  liomotropes,  ovales- lanccolccs  ou  ohlongues- 
lanccolccs,  luisaiitcs,  énerves  ou  munies  d'une  nervure  bifide, 
ordinairement  très-courte.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques. 
Pédicelle  lissr.  Capsule  oblongue,  ovale  ou  cylindrique, 
penclîée  ou  liorizontale,  rarement  presque  dressée,  munie 
d'un  petit  col  à  la  base.  Opercule  conique,  ohfus  ou  presque 
ohtus.  Pcristome  double:  l'extérieur  à  16  dents  lancéolées- 
linéaires,  lamellifères  sur  la  face  interne;   l'intérieur   à  16 
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dents  réunies  par  une  membrane  basilaire  plus  ou  moins 
large,  ouvertes  ou  non  sur  la  carène.  Cils  nuls  ou  minces, 
plus  ou  moins  longs,  non  appendiculés  souvent  raduleux. 
Fructification  à  la  base  des  rameaux. 

Fleurs  monoïques 2 

—  dioïques 4 

Feuilles  décurrentes,  à  cellules  iliomboïdales  allongées 

r.  denticulatum  n-^  74 

—  non  décurrenfes,  à  cellules  linéaires  (rès-élroilcs.     ...       3 
Capsule  cylindrique-allongée;  feuilles  denticulées.  P.  silcsiacum  n"  77 

—  ovale  ou  oblongue;  feuilles  Irès-enliéres.    P.  uitidulum  n"  76 
Feuilles  ridées  transversalement,  d'un  vert  pâle  ou  blanchâtre    .     . 

P.  uiidiilatiim  n"  72 

Feuilles  non  ridées  transversalement S 

Feuilles  décurrentes  entières 0 

—  décurrentes,  denticulées  au  sommet  .     .     PtScliÎHii)Cri  n"  78 
Feuilles  énerves,  à  cellules  rliomboïdales-linéaires.  P.  latebricolan"75 

—  munies  d'une  nervure  double,  à  cellules  hexagones    .     .     . 

P.  silYaticum  n"  73 

72.  (116)  Plagiodieeiîiin  URduIatiim.  [Brck.  rtSdipr.  l.  c  Y,  t.  506.) 

Syii.     Hypnum  uinlulatum.  (Lin.  Spcc.  plant,  p.  1589.) 

—  iindulatujii.  (Schrank,  Baicrische  FI.  II,  p.  4S0.) 
Panccvia  iinJulata.  (Kickx.  FI.  crypt.  de  FI.  93.) 

Exs.    Gravet,  Brjolh.  belg.  n.  45. 

Touffes  lâches,  étalées,  plates,  d'un  vert  hlanchntrc.  Tige 
presque  simple,  longue,  rampante,  radiculcusc,  surtout  h,  \n.  base 
des  innovations,  irrégulièrement  rameuse.  Rameaux  épars,  peu 
nombreux,  allongés,  couchés  ou  arqués,  procombants.  Feuilles  aplanies 
distiques,  fortement  ondulées,  ridées  transversalement,  ovales,  brièvement 
apiculées,  denticulées  au  sommet,  munies  de  deux  nervures 
minces  et  courtes.  Cellules  de  la  base  rliomboïdales,  les  autres 
rliomboïdales-linéaires,  flexucuscs,  devenant  très-étroites  vers  le 
sommet.  Capsule  oblique  ou  horizontale,  subcylindrique-arquéo, 
striée  h.  la  maturité.  Opercule  grand,  élevé  conique,  apiculé. 
Dioïque.  Fleurs  nulles  petites  à  folioles  ovaIe.=,  énerves.  Anthé- 
ridies  oblongues  médiocres  avec  quelques  paraphyses  plus  longues. 

2[  Fr.  Juin-Juillet. 
Hab.  Bois  humides  des  terrains  sablonneux.  R.  Ardennes.  Rambrouch  !  Muller- 
thal  I 

73.  (117)  Plagiollieciiîm  silvatifum   (Brch.etScJipr.l.c.V,  t.  503.) 

Syn.     Hypniun  silvalicum.  (Lin.  Maiit.  plant.  II,  310.) 

—  denticulatum.  (C.  MuU.  Syn.  II,  p.  251.) 
Siercodon  silvalicura.  (Briii.  Uryol.  univ.  II,  p.  550.) 

—  cai'vifolium.  (Brid.  1.  c.  II,  55C.) 
E.\s.     Gravet,  Brycth.  belg.  n.  31. 

Touffes  lâches,  déprimées,  vert-foncé  plus   ou   moins   luisant. 
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Tige  coucliée,  presque  dënudée,  radiculcuse,  irrégulièrement  ramu- 
leuse.  Rameaux  dressés  ou  couchés,  arqués,  écartés,  étalés  dans 
le  même  plan,  souvent  sloJonifèrcs.  Feuilles  écartées,  distiques, 
ovales-oLlongucs,  brièvement  acuminées,  planes  ou  un  peu  révo- 
lutées,  plissécs  étant  sèches,  entières  ou  à  peine  denticulécs  au 
sommet,  deux  nervures.  Cellules  très-larges,  courtes,  hexagones, 
celles  de  la  base  et  des  angles  rectangulaires,  contenant  presque 
toutes  des  graines  de  chlorophylles,  souvent  quelques-unes  hya- 
lines. Capsule  cylindrique  cernuée,  à  col  long.  Anneau  étroit. 
Opercule  à  long  bec,  oblique.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles 
ovales,  concaves-aciiminées,  nervure  presque  nulle,  parfois  bifide. 
Anthéridies  10 — 15,  à  la  fin  hyalines.  Paraphyscs  courtes  et 
grêles. 

2J.  Fr.  Août-Septembre. 

Hab.  Rochers  ombragés,  sur  la  terre  dans  les  bois,  sur  les  souches  pourrissantes. 
Ardennes  :  Rambrouch,  Esch  s/Sûre  !  Mullerthal,  Grunenwald. 

Var.  /3.  liœscanum.  (Hamp.  in  sched.) 

Syn,    Plagiolljccium  P.œscanum.    y.  carvifolium.  (Jur.) 

—  Rosei.  (Schpr.  Bryol.  eur.  V,  l.  504.) 

Feuilles  rapprochées  dressées,  lâchement  imbriquées,  con- 
caves, révolutées  au  bord,  munies  d'une  nervure  bifurquéc. 
Cellules  plus  étroites  que  le  type. 

Ilah.  Sur  la  terre,  bois  d'Echternach,  Rhd. 

74.  (1 18)  Plagiollieciiim  denticulatiiiH.  {Brch.etSclip.  l.  c.  V,  50  /, S02.) 

Syn.    Hjpiium  denliculatum.  (Dill.  Hist.  Musc.  p.  206,  p.  34,  f.  5.) 

Leskoa  dcnticulata.  (Tini.  Mont.  Flor.  nieg.ip.  n.  803.) 

Fissidciis  dcnliculatuiii.    (Mlde,  prod.  FI.  Bcrol.  n.  022.) 

Siereodon  denliculatum.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  551.) 

Pancovia  denticulala.  (Kickx.  1.  c.  93.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  381. 

Touffe  plus  OU  moins  dense,  molle,  plus  ou  moins  étendue, 
hrilluntc,  d\m  vert  jaunâtre.  Tige  grcle,  couchée  ou  ascendante, 
radiculcuse.  Rameaux  dressés  ou  couchés,  radicants  et  stoloni- 
fères  à  la  base.  Feuilles  aplanies-distiques,  étalées,  oblongues, 
brièvement  apiculccs,  dccurrentes,  asymétriques,  entières,  munies  d'une 
nervure  bifurquée  ne  dépassant  pas  les  •'/i.  Cellules  hexagones, 
rhomboïdales,  assez  étroites  et  longues,  celles  de  la  base  plus  courtes  et 
plus  larges.  Capsule  longuement  pédiccllée,  subhorizontale,  ob- 
longue   ou   cylindrique,   arquée,  lisse.     Anneau  à   triple  rang  de 
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cellules.    Opercule  conique,  apiculc.    Monoïque.   Antlidridics  peu 
nombreuses,  2—3;  quelques  paraphyses. 
,  9f  Fr.  Juillet-Août. 
Ilab.    Vieilles  souches  et  bois  mort  en  décomposition,  plus  rarement  sur  les 
rochers  ombragés  et  la  ferre  dans  les  bois.   AC.  Ardennes.    Echlernach,  Rhd. 
Mullerlhal,  Grunenwald,  etc. 

Yar.  (j.  mijurum  var.  herojnicum.  (Jur.) 

Syn.     p.  Gravotii.  (Pire,  F.echtrcli..s.  Itryol.  f;isc.  VII,  p.  20.) 

Plus  grêle  que  le  type.     Touffes  très-dcprimccs,  d'un  beau 
vert  ou  d'un  vert-pâle.  Feuilles  plus  petites,    ù   tissu   plus   étroit 
et  plus  long.  Capsule  plus  petite,  dressée. 
Ilab.  Bords  des  chemins  creux.  R.  Mullerthal! 

75.  (119)  Plagiollieciuiîi  latcbricola.  {Brch.etScIipr.l.c.Vj.-W/i.) 

!^yn.    Lcskea  lafebricob.  (Wils.  Dryol.  l.rit.  p.  329.) 
Exs.     Gravct,  Bryotli.  bclg.  n.  01. 

Touffes  très-petites,  denses,  brillantes,  d'un  beau  vert-clair  ou 
jaunâtre.  Tige  très  grêle  et  courte,  ascendante,  radiculeuse,  irrégu- 
lièrement rameuse.  Feuilles  lâches,  aplanies,  presque  homotropes, 
dressées,  lancéolées-acw?«('wc(?^,  entières,  lisses,  à  peu  près  énerves. 
Cellules  lâches,  rliomboïdale^-linéaires,  longues  et  flcxucuses, 
celles  de  la  base  oblonguc^,  celles  des  oreillettes  hexagones, 
liyalines.  Capsule  petite,  dressée,  obovée,  dilatée  à  l'orifice. 
Opercule  élevé,  convexe-conique,  apiculo.  Anneau  étroit.  Dioïquc. 
Fleurs  lâchement  engainantes,  entières,  énerves,  à  pointe  étalée. 

2j.  Fr.  Hiver. 
Ilab.   Sur  les  souches  d'aulne  et  de  Polyslichum  Félix  mas  dans  les  bois  maré- 
cageux. Am  Millemeister:  Dillingen! 

76.  (120)  Plagiothecium  iiitirtulimi.  (Schpr.  Sijn.  379.) 

Syn.    Plagiothecium  nitidulum.  (Liadli.) 
Hypiium  nitiilulum.  (Wabl.) 

Touffes  déprimées,  très-petites,  lâches,  soyeuses,  d'un  vert- 
doré  ou  vert-jaunâtre.  Rameaux  dressés,  arqués,  parfois  stolonifèrcs, 
radicants  à  la  base.  Feuilles  sensiblement  distiques,  peu  serrées, 
étalées,  étroites,  lancéolées  ou  décurrentes,  longuement  acuminées,  entières, 
énerves.  Cellules  linéaires-étroites  et  très-longues,  quelques-unes 
plus  courtes  et  plus  larges  à  la  base.  Capsule  subhorizontale, 
ovale,  presque  dressée,  à  nervures  distinctes.  Opercule  conique, 
apiculé.  Anneau  simple.  Monoïque.  Fleurs  mâles  très-petites,  à 
folioles  peu  nombreuses,  ovales-acuminées.  Anthéridies  2—3,  très^ 
petites.  Paraphyses  grêles  et  rares. 
Qj.  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  Bois  de  souches  en  décomposition.  R.  Ardennes.  Esch  s/Si\re! 
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77,  (121)  Plagiotheciiim  silesiaciim.  {Brch.etScJipr.l.c.V,t.  500.) 

Sjn.     Hvpnum  silesiacum  (P;il.  Beaiiv.  Prod.  p.  70.) 
—        Schitnpcri.  (C.  Mull.  Syn.  II,  p.  259.) 

Leskca  —        (Brid.  Musc.  Rec.  II,  II.  p.  47.) 

Plagiolliecium  repens.  (Pal.  Leiidb.  Not.  IX,  1867,  p.  36.) 

Dolichotheca  silesiaca.  (Lindb.  Not.  XIII,  1874,  p.  417.) 
Exs.     Grave),  Bryotli.  belg.  n.  296. 

Touffe  dcprimc,  Ijiclie,  vert-jaunâtre.  Tige  rampante,  grcle, 
radicante.  Ilameaux  simples,  écartés,  arqués,  procombants,  parfois 
fascicules.  Feuilles  lâches,  étalées,  distiques,  ovales-lancéolées, 
non  décurrcntcs,  longuement  acuminées,  ordinairement  planes,  den- 
ticulécs  sur  la  moitié  supérieure,  nervure  nulle.  Cellules  étroites, 
linéaires,  allongées,  flexueuses,  les  basilaires  plus  courtes  et  plus 
larges.  Capsule  cijlindrique,  cernuéc,  subhorizontale,  lisse.  Oper- 
cule conique,  obtus.  Monoïque.  Fleurs  mâles  nombreuses,  petites, 
à  folioles  ovales-acumlnées,  presque  entières,  énerves.  Anthéridies 
8 — 10  trcs-pctitcs.  Paraph3'ses  rares,  grêles  et  courtes. 

%  Fr.  Juin-Juillet. 

Hab.  Bois  humides,  sur  les  souclies  pourrissantes  et  au  pied  des  arbres.  Ech- 
ternach,  Rhd. 

78.  (122j  Plagiotheciiini  Sclùmperi.  {Jiir.et31de.Bryoth.sil.  p.  513.) 

Sj'ii.     Plagiothccium  dcnticulalum  v.  dcnsum.  (Saubcr  et  Rob.  Bryol.  eur.  3050.) 
Rliyncbostcgium  etegans,  var.  terrestre.  (Lindb.  38.) 
Plagiolliecium  elegaiis.  (Iloolt  ) 

Touffe  déprimée  et  étalée,  rarement  étendue,  d'un  vert-clair 
à  vert-jaunâtre,  très-brillante.  Tige  déprimée,  fiexueuse,  souvent 
atténuée,  peu  divisée,  courte,  ramuleusc.  Rameaux  presque  tou- 
jours irrégulièrement  distribués.  Feuilles  imbriquées,  plus  rarement 
étalées,  concaves,  légèrement  aplanies,  finement  acuminées,  non  décur- 
rentes,  denliculées  sur  le  contour  supérieur,  nervure  bifurquée,  mince 
et  courte.  Cellules  uniformes,  allongées,  extraordinairemenl  étroites, 
quelques-unes  plus  courtes  et  plus  larges  à  la  base.  Capsule 
penchée,  ovoïde,  dressée.  Opercule  conique,  courtement  apiculé. 
Dioïque. 

%  Fr.  Stérile. 

Hab.  Sur  la  terre  des  forêts,  d'ordinaire  entre  les  racines  d  arbres  dans  les  che- 
mins peu  fréquentés.  Ardennes.  Rambrouch  1 

33.  (52)  Asiiblj^^icgiBiiu.  {ScJipr.  Bryol.  eur.  VI.) 

Tige  rampante,  radiculeuse,  irrégulièrement  rameuse, 
plus  rarement  pennée,  non  stolonifère,  vcrtr.  Feuilles  étalées 
dans  tous  les  sens  ou  liomotropes,  lancéolées   ou  ovaks-lan- 
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(■('olées,  opaques,  cncrvcs  ou  munies  d'une  nervure.  Flcurs  mo- 
noïques ou  dioïques.  Rameau  périchétial  radicant.  Pédicelle 
lisse.  Capsule  ovale  ou  oblongue,  plus  ou  moins  penchée, 
rarement  dressée  et  presque  s}- métrique.  Opercule  convexe- 
conique,  ohtus.  Péristome  double:  l'extérieur  à  16  dents 
lamellifères  sur  la  face  interne,  à  articulations  rapprochées; 
l'intérieur  à  16  dents  ordinairement  entières,  réunies  par 
une  membrane  basilaire.  Cils  plus  ou  moins  parfaits,  rare- 
ment nuls.  —  Fructification  sur  la  tige. 

I      Feuilles  sans  nervure  ou  à  nervure  indistincte 2 
—       munies  d'une  nervure  très-distincte 3 

Capsule  dressée,  presque  symétrique,  péristome  intérieur  dépourvu 

de  cils A.  sul}tile  n"  80 

Capsule  penchée,  arquée,  péristome  intérieur  pourvu  de  cils. 

A.  conferToides  n"  79 

Nervure  atteignant  ou  dépassant  le  milieu  de  la  feuille 4 

—       prolongée  jusqu'au  sommet  de  la  feuille 6 

Feuilles  à  cellules  étroites  et  allongées  au  moins  8 — 10  fois  aussi 

longues  que  larges A.  riparium  n»  83 

Feuilles  à  cellules  3 — 6  fois  aussi  longues  que  larges 5 

Nervure  atteignant  le  milieu  de  la  feuille;  cellules  3 — 3  fois  aussi 

longues  que  larges A.  serpens  n«  81 

Nervure  atteignant  la  base  de  l'acumen;  cellulles  énerves  G  fois  aussi 

longues  que  larges Juratzkanum  n"  82 

Tige  irrégulièrement  rameuse  ;  feuilles  obtuses   .     A.  fllliviatile  n"  86 
Tige  presque  pennée;  feuilles  terminées  par  une  pointe  plus  ou 
moins  longues 7 

Oreillettes  très-distinctes,  à  cellules  grandes,  hexagones    .... 

A.  irriguum  n"  85 
Oreillettes  peu  distinctes,  à  cellules  assez  petites,  carrées  .... 

A.  radicale  n»  84 

79.  (123)  Amblystegium  confervoides.  (Brch.et  Schpr.Lc.t.o62.) 

Sjn.     Hypnuiii  confervoides.  (Brid.  Spec.  Musc.  II,  p.  153.) 

Leskea  confervoides.  (Spruc.   in  Lond.  Journ.  of  Bot.  IV,  18i5,  p.  182.) 
Hypnum  confervoides.  (Scinvgr.  supp!.  Il,  1,  p.  151,  t.  142.) 

Exs.    Gravet,  Bryoth.  be\g.  244. 

Touffe  très-déprimée,  très-lâclie,  étendue,  vert  sombre  ou 
brunâtre.  Tige  très-grèle,  filiforme ,  radicante ,  divisée ,  irré- 
gulièrement rameuse  ou  presque  pennée.  Rameaux  très-grêles, 
nombreux,  subpennés,  flexueux,  dressés  ou  arqués.  Feuilles 
très-petites,  étalées  ou  lioniotropes,  dressées,  ovales,  lancc'ole'es- 
aiguës,  entières,  planes,  appliquées  à  la  base,  faiblement  auriculées, 
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énerves.  Cellules  chlorophy lieuses,  assez  grandes,  rliomboïdales, 
celles  de  la  base  quadrangulaires.  Capsule  oblique  ou  subbori- 
zontale,  oblongue.  Opci'cule  convexe,  obliquement  apiculé.  An- 
neau droit.  Monoïque.  Fleurs  mâles  très-petites,  à  folioles  ovales- 
concaves,  peu  aiguës.  Anthéridies  oblongues. 
0|  Fr.  Juillet-Août. 

Ilab.   Rochers  calcaires  ombragés  et  pierres  dans  les  bois.  R.  Michelau.  AC. 
Dudelange. 

80.  (124)  Aniblystegium  subtile.  (Brch.  et  Schpr.  l.  c.  VI,  t.  56 i.) 

S^n.     Leskea  subtilis.  (Hedw.  Musc,  frond.  IV,  p.  231.) 
Neckera    —      (Brid.  Musc.  Roc.  H,  p.  45.) 
Hypnum  subtile.  (HofT.  Dcutsch.  FI.  II,  p.  70.) 

Touffe  délicate,  ëtendue,  très-adhérente  au  support  vert-gai. 
Tige  filiforme,  médiocre,  rampante,  radiculeuse.  Rameaux  nom- 
breux, courts,  serrés  et  dressés.  Feuilles  écartées,  assez  étalées, 
ovales-lancéolées,  acuminées,  concaves,  entières,  nervure  nulle  ou  t7'ès- 
courte.  Cellules  chloropbylleuses,  rhoraboïdales,  celles  de  la  base 
carrées.  Capsule  oblongue,  presque  dressée.  Opercule  convexe- 
acuminé.  Anneau  simple,  très- étroit.  Monoïque.  Fleurs  nombreuses 
à  folioles  obtuses,  énerves.  Anthéridies  5—6  renflées,  trcs-courtes- 
Paraphy.ses  rares  ou  nulles. 

Qf  Fr.  Août. 

Ilab.  Sur  l'écorce  des  hêtres,  éra])les,  charmes,  sorbiers,  rarement  sur  les  pierres 
dans  les  bois.  R.  Gruuenwald.  Mullerthal. 

81.  (125)  Amblysteglum  serpeiis.  {Brch.  et  Schpr.  l.  c.  VI,  t.  364.) 

Syn.    Hypnum  serpens.  (Lin.  Spec.  plant    p.  1596.) 

Neckera  serpens.  (Willd.  Pi'od.  FI.  Berol.  n    935.) 
Gymiiostomum  serpens.  (Sclirank,  Bair.  FI    II,  p.  439.) 

Touffe  déprimée,  molle,  plus  ou  moins  dense,  ordinairement 
peu  étendue,  très-fructifère,  vert-dense.  Tige  rampante,  grêle, 
flexueuse,  émettant  de  nombreuses  racines.  Rameaux  étalés  ou 
dressés,  arqués  ou  flexueux,  nombreux.  Feuilles  ovales-lancéolées, 
acuminées,  entières,  munies  d'une  nervure  qui  s'arrête  au  milieu  ou 
le  dépasse  peu.  Cellules  cliloropliylleuses,  rhomboïdales-allongées, 
celles  des  angles  et  de  la  base  carrées.  Capsule  oblique  ou  sub- 
horizontale,  cylindrique-arquée.  Opercule  convexe-conique.  Mo- 
noïque. Fleurs  mâles  très-petites  à  folioles  concaves,  ovale.=!, 
énerves.  Anthéridies  3—6  coui-tes.  Paraphyses  rares  ou  nulles. 

9f  Fr.  Mai. 
Hab.  Sur  la  terre,  le  bois,  les  pierres,  les  murs  ombragés.   R.  Ardennes.  AG. 
ailleurs.  C.  Echternach,  vallée  de  la  Marner. 
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82.  (12G)  Auiblystegium  Juratzkanuui.  (Schpr.  Synop.  p.  695.) 

Exs.    Gravcl,  B170II1.  bel^'    n.  3ii. 

Port  du  n°  81,  mais  plus  vigoureux.  Touffe  déprimée,  luclie 
ou  entrelacée,  vert  foncé.  Tige  robuste,  couchée,  radiculeuse,  di- 
visée, irrégulièrement  rameuse  ou  presque  pennée.  Rameaux 
vaguement  arqués.  Feuilles  caulinaircs  trcs-ctaUes,  espacées,  ré- 
trécies  à  la  base,  ovales-triangulaires,  presque  planes,  longuement 
acuminées,  denticulées,  non  décurrcntes,  nervure  atteignant  le 
sommet;  les  raméalcs  plus  étroites,  lancéolées,  insensiblement 
rétrécies.  Cellules  chloropliylleuses,  rliomboïdales-allongées,  celles 
des  angles  et  de  la  base  carrées.  Capsule  oblique-cylindrique, 
arquée,  penchée.  Opercule  convexe,  apiculé.  Anneau  étroit. 
Monoïque.  Fleurs  comme  le  n"  81. 
%  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Lieux  humides  sur  les  pierres,  murs,  planches,  palissades,  racines,  saules, 
etc.  AR.  Michelau. 

83.  (127)  Amblystegium  riparium.  {Brch.  et  Schpr.  l.  c.  VI,  t.  370 

et  57/.) 

Syn.    Hypniim  riparium.  (Lin.  Spec.  plant,  p.  liOD.) 

—  palidum.  (Seliger.) 

—  Irichopodium.  (Scliultz.) 
Exs.    Gravot,  Bryoth.  bolg.  n.  345. 

Touffe  déprimée,  étendue,  d'un  vert-clair  ou  jaunâtre.  Tige 
en  générale  allongée,  couchée,  souvent  flottante,  radiculeuse,  divisée, 
irrégidièremcnt  rameuse  ou  pennée.  Rameaux  fastigués,  étalés 
ou  dressés.  Feuilles  écartées,  étalées  ou  sur  2  rangs,  ovales-lancéolées, 
longuement  acuminées,  planes,  très-entières,  nervure  dépassant  le  mi- 
lieu. Cellules  rhomboïdales  étroites  et  allongées,  à  utricule  pri- 
mordial ordinairement  distinct,  celles  des  oreillettes  et  de  la  base 
hexagones.  Capsule  cernuée,  oblique  ou  ovale-ventrue.  Opercule 
élevé,  conique,  apiculé.  Anneau  formé  de  trois  séries  de  cellules. 
Monoïque.  Fleurs  mâles  nombreuses  à  folioles  ovales,  hyalines, 
énerves.  Anthéridies  petites,  à  pédicelle  court.  Paraphyses  rares, 
courtes. 

Qf  Fr.  Juin-Juillet. 
Hab.  Prairies  humides,  pierres  des  ruisseaux,  au  pied  des  arbres  notamment 
des  saules  le  long  des  eaux,  les  fossés  et  bois  inondés.  R.  Ardennes.  C.  Dudelange. 
Differdange.  AC.  par  place.  Wasserbillig.  Moselle.  (Sch.  70.)  Echternach,  Rhd. 
Ettelbruck,  K.  AR.  ailleurs. 

Var.  /?.  longifolium.  (Schpr.) 

Rameaux  vigoureux,  très-longuement  flottants,  vert- foncé. 
Feuilles  moins  molles,  lancéolées,  finement  acuminées. 

Bois  humides  avec  l'espèce. 
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84.  (128)  Aniblysteglum  radicale.  {Brch.  et  Schpr.  l.  c.  VI,  56.) 

Syn.    Hyi'iuim  radicale.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p   68.) 

—  vaiium.  (BriJ.  Bryol.  uiiiv.  II,  252.) 
Leskea  varia.  (Hodw.  Spcc.  Musc.  p.  216,  t.  53.) 
llypnum  radicale.  CBcid.  Bryol.  univ.  II,  p.  651.) 

—  serpens  p.  varium.  (C.  Mull.  Syn.  II,  p.  4H.) 

—  orlliocladon.  (Pal.  Btauv.  Piod.  p.  72.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  belg.  n.  245. 

Touffe  dëpriméc,  appliquée,  dense,  roide,  d'un  vert-brunâtre. 
Tige  très-radiculeuse,  rampante,  divisée,  irrégulièrement  rameuse 
et  presque  pennée.  Rameaux  serrés  et  dressés,  épars  ou  presque 
fascicules.  Feuilles  serrées,  plus  ou  moins  étalées,  les  caulinaires 
grandes,  ovales-lancéolées,  acuminécs,  entières,  nervure  atteignant  le 
sommet;  les  raméales  ovales-lancéolées,  nervure  dépassant  à  peine  le 
milieu.  Cellules  hexagones,  2 — 3  fois  aussi  longues  que  larges , 
celles  des  oreillettes  et  de  la  base  carrées-arrondies,  toutes  plus 
ou  moins  chloropliylleuses.  Capsule  cernuée,  oblongue-cylindrique. 
Opercule  convexe,  obliquement  apiculé.  Monoïque.  Fleurs  mâles 
gemmifères  à  folioles-acuminées,  à  nervure  nulle.  Anthéridies 
6,  petites.  Parapbyses  rares,  courtes. 
9[  Fr.  Mai. 
Ilab.  Lieux  humides  et  ombragés  sur  les  souches  de  saule  et  d'aulne,  les  rochers 
et  les  pierres.  R.  Rambrouch. 

85.  (129)  Amblyslegiuiii  irriguum.  (Schpr.  Syn.  p.  594.) 

Syn.    Hypnum  irriguum.  (Wils.  in  sched  ) 
—        fluviatile.  (Swlz.  p.) 
Amblystegium  fluviatile.  (Brch.  et  Schpr.  1.  c.  VI,  t.  566.) 
—  noterophilum.  (Suller  ) 

Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  341,  342,  343. 

Touffe  déprimée,  lâcbe,  souvent  étendue,  vert-obscur  ou  oli- 
vâtre. Tige  rampante,  couchée,  allongée,  radiculeuse,  divisée. 
Hameaux  nombreux,  assez  régulièrement  pennés,  étalés,  inégaux, 
droits,  flexueux  ou  arqués.  Feuilles  étalées,  ovales-lancéolées, 
assez  longuement  acuminées,  obscurément  denticulées,  nerviées  jusqu'au 
sommet.  Cellules  épaisses,  hexagones  ou  oblongues,  à  peine  2  fois 
aussi  longues  que  larges,  chlorophyllouses ,  celles  des  oreillettes 
grandes,  moins  chlorophylleuses,  carrées  et  rectangulaires.  Cap- 
sule oblique  ou  horizontale,  oblonguo,  arquée.  Opercule  ovale 
ou  oblongue-cylindrique,  conique,  apiculé.  Anneau  formé  de  3 
séries  de  cellules.  Monoïque.  Fleurs  mâles  à  5 — 6  folioles  ovales, 
énerves.  Anthéridies  8 — 12  oblongues,  courtes.  Parapbyses  rares. 

%  Fr.  Juin. 
Ilab.  Sur  les  rochers  humides  et  sur  les  pierres  dans  les  ruisseaux.  R.  Ardenncs, 
Slolzembour.2.  MuUerlhal. 
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Var.  [l  fallax.  (Sclipr.  Syn.  594.) 

Syn.     Hypuum  falcalum.  (BriJ    un  Smb.  Scliiilz.  ) 

—  falax.  (Brid.) 

Touffes  assez  étendues,  submergées,  d'un  vcrt-noiiutrc.  Tige 
allongée,  couchée,  plus  radiculeusc.  Feuilles  rapprochées,  dressés, 
munies  d'une  nervure  décurrcntc. 
Plus  G.  que  le  type.  Moulin  de  Wasserbillig  ! 

86.  (130)  Ambly&tegiuin  (luviatile.  (Brch.ctSchpr.  Le. VI,  t. 576.) 

Syn.     Hypnum  fluviatilo.  (Sin.  Musc.  suce.  p.  63,  c.  p.) 

—  flagolliforme.  (Brid.  Spec.  Musc.  II,  p.  240.) 

Touffe  déprimée,  molle,  luride,  d'un  vert-noirâtre.  Tige  ra- 
dicantc,  couchée,  rampante,  divisée,  dénudée  à  la  base.  Rameaux 
rares,  épars,  allongés,  presque  dressés  ou  couchés.  Feuilles  assez 
serrées  et  imbriquées,  étalées,  ovales-oblongucs,  lancéolées,  con- 
caves, non  décurrentes  à  la  base,  entières,  nerviées,  fortes,  dispa- 
raissant un  peu  au-dessous  du  sommet.  Cellules  rliomboïdales  ou  ob- 
longues,  trois  fois  aussi  longues  que  larges,  chlorophylleuscs, 
celles  des  oreillettes  carrées.  Capsule  oblonguc-subcylindrique, 
allongée,  penchée.  Opercule  convexe-conique,  acuminé.  Anneau 
étroit.  Monoïque.  Fleurs  comme  pour  A.  irriguum. 
Qj.  Fr.  Juin-Juillet. 
[lab.  Pierres  et  déversoirs  d'usines  dans  les  eaux  courantes  des  Ardennes.  AR. 

3-1.  (53)  Hypnum.  (Dill.  Hist.  Musc.  p.  261  em.) 

Tige  primaire  rampante,  couchée  ou  dressée,  ordinairement 
plusieurs  fois  divisée,  irrégulièrement  rameuse  ou  pennée, 
souvent  dépourvue  de  radicules,  parfois  couvertes  de  para- 
phylles  (filaments  ramifiés)  plus  ou  moins  nombreuses.  Feuilles 
squarreuses  ou  étalées  dans  tous  les  sens,  ou  homotropes, 
falciformes,  à  tissu  étroit,  jamais  vert  séveux.  Fleurs  mo- 
noïques ou  dioïques,  très- rarement  polygames.  Pédicelle 
toujours  lisse.  Capsule  ovale,  oblongue  ou  C3dindrique,  penchée 
ou  horizontale,  très-rarement  dressée.  Coiffe  étroite.  Oper- 
cule élevé-COnvexe ,  conique,  jamais  longuement  acuminé. 
Péristome  double:  l  extérieur  à  16  dents  lancéolées -su- 
hulées,  confluentes  à  la  base,  lamellifères  sur  la  face  interne; 
l'intérieur  à  16  dents  réunies  par  une  membrane  hasilaire 
mince,  plissée,  atteignant  la  moitié  de  la  hauteur  du  péristome 


iO. 


il. 


14. 


—      114      —  HYPNUM. 

extérieur,  carénées,  ouvertes  sur  la  carène,  plus  rarement 
entières.  Cils  longs,  filiformes,  nodukux  ou  appendicuh's.  — 
Fructification  ordinairement  sur  la  tige  primaire. 

Feuilles  squarreuses  ou  très-élalées 2 

—  imbriquées  dans  tous  les  sens 6 

—  homolropes 13 

Feuilles  à  nervure  presque  nulle  ou  double,  (rès-mince  elfrès-courte.      3 

—  à  nervure  simple,  plus  ou  moins  longue 4 

I      Fleurs  monoïques;  feuilles  denliculées  à  la  base.  H.  Sommerfeltii n» 87 
—    dioïques;  feuilles  très-entières    ....     H.  stellatum  n"  90 
Fleurs  polygames;  feuilles  caulinaires  à  oreillettes  très  grandes  . 
4.  H.  polygamum  n"  91 

Fleurs  dioïques  ;  feuilles  caulinaires  à  oreillettes  assez  petites      .     .      5 
Feuilles  très-entières,  brusquement  rétrécies,  à  nervure  atteignant 

le  milieu H.  chrysopliylliim  n"  89 

Feuilles  denticulées  à  la  base,  insensiblement  acuminées,  à  nervure 
atteignant  presque  le  sommet H.  elodes  n"  88 

Feuilles  aiguës 7 

—  obtuses     8 

Fleurs  monoïques;  feuilles  entières H.  palustre  n"  119 

—  dioïques;  feuilles  dentées H.  fllicimim  n"  103 

Tige  régulièrement  pennée 9 

—  irrégulièrement  pennée  ou  presque  simple 12 

Feuilles  à  nervure  double  très-courte 10 

—  à  nervure  simple  et  longue 11 

Feuilles  caulinaires  révolutées  à  la  base,  largement  plissées,  à  oreil- 
lettes assez  petites,  d'un  beau  jaune H.  Sclireberi  n"  117 

Feuilles  caulinaires  non  révolutées  à  la  base,  non  plissées,  à  oreil- 
lettes grandes,  décolorées H.  ciispidatnm  n°  116 

Feuilles  denticulées,  à  nervure  dépassant  un  peu  le  milieu     .     .     . 

H.  pnram  n»  118 
Feuilles  entières,  à  nervure  atteignant  presque  le  sommet.     .     .     . 

H.  g-ig-auteum  n"  114 

Monoïque  :  Feuilles  lâches,  cordées  à  la  base,  à  oreillettes  marginées. 

H.  cordifolium  n"  113 
Dioïque  :  Feuilles  imbriquées,  atténuées  à  la  base,  à  oreillettes  non 
marginées H,  stramiueuui  n"  115 

Feuilles  à  nervure  simple  et  longue 14 

—  à  nervure  très-courte,  ordinairement  double lo 

Feuilles  ridées  transversalement,  papilleu^es.     .     H.  rugosum  n"  104 

—  non  ridées  transversalement,  sans  papilles 15 

Tiges  couvertes  de  paraphylles  et  de  radicules  nombreuses    .     .     .     1G 

—  dépourvues  de  paraphylles  et  de  radicules 17 
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■17. 
18. 


20 


21 


23. 


26. 


27 


28 


29. 


30 


Fouilles  dentil'O.?  sur  tout  le  contour,  peu  ou  point  plissi'es,  à  ner- 
vure excurrcnlc H.  flliciimm  n"  103 

Feuilles  dentées  seulement  à  la  base,  plissécs  à  nervure  disparai- 
sant  au-dessous  du  sommet H.  coinumtatum  102 

Feuilles  auriculées,  pourvues  d'oreillettes  à  la  base \s 

—  non  auriculées 2% 

Fleurs  monoïques 49 

—    dioï(pies 91 

i  Feuilles  fortement  plissées H.  uucmatnm  n"  92 
—  à  peine  plissées H.  revolveus  n»  101 
—     non  plissées 20 

Feuilles  étroitement  lancéolées,  très-allongées,  ordinairement  den- 

ticulées  au  sommet H.  fluitaus  n»  93 

Feuilles  ovales-lancéolées  ou  oblongues,    brièvement  acuminées, 

entières H.  palustre  no  119 

Feuilles  suborbiculaires,  sinuolées  au  sommet     .     .     H.  molle  n"  120 
Feuilles  dentées,  à  nervure  atteignant  le  sommet.  H.  exaiiulatum  n»  94 

—  entières,  à  nervure  dépassant  le  milieu    .     H.  aduuciim  n"  97 

—  entières,  à  nervure  disparaissant  loin  au-dessous  du  sommet.    22 
Feuilles  largement  et  brièvement  acuminées,  souvent  obtuses     .     . 

H.  ochraceum  n"  121 

Feuilles  longuement  et  finement  acuminées,  aiguës 23 

Feuilles  peu  plissées,  à  nervure  atteignant  la  base  de  l'acumen    .     . 

H.  Sendtneri  n"  98 
Feuilles  irrégulièrement  plissées,  a  nervure  dépassant  un  peu  le 

milieu H.  lycopodioides  n»  95 

Feuilles  plissées  à  la  base,  à  pointe  courte  et  large 

H.  veruicosum  n"  100 

Feuilles  non  plissées,  à  pointe  étroite  et  assez  longue 

H.  intermedium  n"  99 
Feuilles  homotropes-dressées,  courbées  en  dessus 2G 

—  homotropes-falciformes,  courbées  en  dessous 27 

Monoïque:  Capsule  arquée,  horizontale     .     .     H.  iucurvatum  n"  105 

—        Capsule  oblique  ou  peu  cernuée  ...     H.  reptile  n"  106 
Dioïque  :  Capsule  presque  dressée  ....    H.  resupiuatam  n"  108 

Tige  pennée 28 

—  irrégulièrement  rameuse 30 

Feuilles  cordées  à  la  base,  denticulées  sur  tout  le  contour.     .     .     . 

H.  molluscTiiu  n»  111 
Feuilles  non  cordées  à  la  base,  entières  ou  denticulées  dans  leur 

partie  supérieure 20 

Feuilles  fortement  plissées,  fige  comprimée.  H.  Crista-castrensis  n°  112 

—  non  plissées,  tige  arrondie  ...    H.  cupressiforme  n»  107 
Plante  noirâtre;  feuilles  imbriquées,  à  oreillettes  très-petites     .     . 

H.  scorpioides  no96 
Plante  d'un  vert-jaunàtre;  feuilles  imbriquées,  à  oreillettes  très- 
dislincfes Zi 
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IVuillos  tlos  oroilli'tlis  non  pHssiW-s,  à  iiiM'vuro  «IiMiMo  tiôs-i'omliv 

II.  nr(Miatuin  w  lOî) 
Fomllos  piosiiuo  aplanios,  à  uorviiro  iloiiMo,  p;\s  d'oivilU'Iti^s 

11.  pratonso  n>  110 
FiHullos  Si>ii\  oui  \»lis>oo,<.  à  nor\  iiro  bifurijuoo,  plus  ou  moins  loui^uo. 

H.  oolirnconni  u"  Vil 

Suhgt'nus  l.  —  r..vMPYLiiT.\i,  Sullii-. 

Feuilles  Sijuarnusfs  ou  étalées,  plus  souvent  onoivos.  Cellules 
6ii'o\tcs,  linéaires,  eollos    lîos  orelllottes  jaune   dore,    oanoes;  sans 

S7.  (^liU"»  Ihpuum  Soinmorrollil.  [Mi/rin.  Vel.  Acad.  .[rl>.   Slockh. 

/S.')/.  ;>.  .liW.) 

Svu.     Hvpnum  artîno.  (SomOvl.  Vlor.  l.ipp.  sunl>l.^ 

—  IHilymiU-pluim    (_IK\l\v,  S|hv.  Musc.  p.  ^M^  I.  00. ^ 

—  steil.ilum  ^.  tiNioHum,  ^C,  MulU  Synops.  U,  p.  4l>5.) 

—  ivliMaori.  vi^*l""lti  iii  Horl>.) 

Sloiw^^lon  slollaliis  y.  jv>lyauM  p!ius.  (lîrul.  r»iyol.  imiv.  11,  00:J. 
Kx*.     e.ravol.  lîryvlh.  W\g.  n.  ^4-<. 

Tourtes  d«5pnmees,  pou  étendues,  denses,  entrelaeees.  vert 
jaunâtre.  Tiges  grêles,  irrégulih'ement  p'^nnees.  Eanieaux  assez  rap- 
pvoehés.  étalés,  inégaux,  droits  ou  diversement  arqués.  Feuilles 
très'étalées.  ovales-laneéolées,  brusquement  et  longuement  acu- 
miuées,  lientieulées  dans  la  partie  intérieure,  numics  de  deux 
nervures  très  nerrie'es  et  très-courtes.  Cellules  rhomboïdales,  étroites, 
presque  linéaires  au  sommet,  celles  des  oreillettes  carrées.  Cap- 
sule subhorizontale,  oblongue,  an^uée,  reserrée  sous  l'oritice  à 
l'état  sec.  Opercule  convexe-conique,  obtus.  Anneau  large,  formd 
de  trois  séries  de  cellules,  ^lonoïque.  Fleurs  maies  nombreuses 
à  folioles  ovales,  ,icuminées,  dentieulées.  Anthéridies  G— S  avec 
quelques  paraphyses  tilitormes  plus  longues. 

Qf  Fr.  Août. 
Hitb.  Sur  les  nvcinw  d  arbres,  sur  les  pierres  et  les  rochers  omluMgés,  le  bord 
des  chemins  creux  des  terrains  silicicoles.  AR.  Ardeunes.  C.  MuUerllial. 

SS.  {\o'2^  Hypimm  elodes.  {Rob.  Spruee,  Lond.  Joum.  of  Bot.  4Si5, 

lY.p.  m.) 

ToutVes  molles,  étendues,  déprimée^!,  vert-jaunàtre  ou  rous- 
sàtre.  Tige  très-grèle,  taible,  radiouleuse,  dénudée  à  la  base, 
souvent  tlexueuse.  divisée,  irrégulièren  ont  pennée.  Rameaux 
nombreux,  rapprochés,  inégaux,  étalée,  droits  ou  diversement 
arquées,  à  ramules  crochues  à  leur  extrémité'.  Feuilles  caulinaircs 
esjhicécs,  légèren\ent  squai'reuscii  et  étalées,  rétrécies  à  la  base,  ovales- 
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lancéolées,  les  rnméalcs  lancéolées- ■mhulik-s,  étalées,  squarrcuscs, 
légèrement  denticuléa  vers  la  base.  Cellules  nerviées  jusque  vers  le 
sommet,  linéaires-étroites,  celles  de  la  base  plus  courtes  et  plus 
largcp,  celles  des  oreillettes  assez  grandes,  presque  carrées,  jau- 
nâtres. Capsule  inclinée,  subcylindrique,  arquée.  Opercule  con- 
vexe-conique, apiculé.  Anneau  composé  de  trois  séries  de  cel- 
lules. Dioïf/ue. 

94  Fr.  Avril-îilai. 

Hab.  Prés  ma/<^'cageux  sur  d'autres  mousses  et  sur  les  troncs  de  saules  dépé- 
rissants. Pied  des  remparts  de  Luxembourg.  (Mlde.  p.  342.) 

89.  (133)  nvpnuni  chrysopliyHum.  (Brid.  Musc.  rcc.  II,  IJ,  p.  84, 

t.  2,  f.  2.) 

SvD.     Arnblyslegium  cbrysopbjlluin.  (De  Not.  Ei'ilog.  p.  148.) 
Ex5.     Gravel,  Bnolh.  bcig.  n.  14C.) 

Touffes  déprimées,  denses,  plus  ou  moins  étendues,  Jaunc- 
pâle-vif.  Tige  grêle,  allongée,  couchée,  à  divisions  vaguement 
pennées  ou  bipennées.  Rameaux  arqués  ou  couchés,  nombreux. 
Feuilles  serrées,  ovales -triumjulalres ,  dressées  à  la  base,  puis  très- 
élalées  et  arquées,  longuement  acuminées,  entières,  nervure  fne  dé- 
passant le  milieu.  Cellules  hexagones-allongées,  celles  du  sommet 
linéaires,  celles  des  oreillettes  peu  nombreuses,  vertes,  carrées 
ou  arrondies,  Cap.sule  cylindrique,  allongée,  penchée  ou  presque 
horizontale.  Opercule  convexe-conique,  apiculé.  Anneau  large. 
Dioïqne.  Fleurs  mâles  nombreuses,  gemmiformcs,  à  folioles 
ovales-acuminées,  8 — 10  anthéridics.  Paraphjses  filiformes. 

Qj.  Fr.  Juin- Août. 

Hab.  Terrains  et  rochers  calcaires,  marneux,  arides.  AC.  de  Dudelange  à  Dif- 
ferdange.  R.  ailleurs. 

90.  (134)  Hypnum  stellatum.  {Schrcb.  Spicil.  Flor.  Lips.  p.  02.) 

Exs.    Gravel,  Bryotli.  belg.  n.  147. 

Touffe  plus  ou  moins  étendue,  dressée  ou  déprimée,  vert- 
jaunâtre  ou  ferrugineuse.  Tiges  robustes,  simples  ou  peu  rameuses, 
dénudé'îs  à  la  base,  irrégulièrement  rameuses.  liameaux  peu 
nombreux,  presque  fastigiés.  Feuilles  serrées,  ovales-lancéolées, 
longuement  acuminées,  auriculées  à  la  base,  squarrcuses,  entières, 
munies  de  deux  nervures-  très-courtes.  Cellules  des  oreillettes  grandes, 
hexagones  ou  rectangulaires-jaunâtres,  hyalines;  les  autres  linéaires- 
obtuses.  Capsule  inclinée,  subcylindrique-arquée.  Opercule  co- 
nique, acuminé.  Anneau  large.  Dioïoue.  Fleurs  ù  folioles  ovales 
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acuminccs ,    dncrvcs.      8  —  10    antliéridics    et     parapliyscs    plus 
longues. 

Q[  Fr.  Juillet-Août. 
Ilab.   Lieux  humides  et  tourbeux,  prairies  marécageuses.    AC.  Ardennes.  AR. 
ailleurs.  Echternacli,  Rlid. 

91,  (135)  lïypimin  polygamum.  {Schpr.Synops.60i,cd.2,p.726.) 

Syii.    Aiulilystcj^ium  rolygaraum.  (Brch.  fl  Scliiir.  Bryol.  eur.  VI,  t.  572.) 
nypnuiii  nodifloriim.  (Wils.  in  sched.) 

—      rifiarium  var.  psciidustellatum.  (Doz.  ef  Wolk.) 
Exs.    Grave!,  Cryolh,  belg.  n.  92. 

Touffe  molle,  déprimée  ou  dressée,  étendue,  lurick,  brillante, 
d'un  vert  plus  ou  moins  jaunâtre.  Tige  grêle,  allongée,  coucliée 
puis  ascendante,  non  dénudée  à  la  hase,  irrégulièrement  rameuse. 
Piameaux  peu  nombreux,  ramifiés  ou  mômes  espacés,  grêles, 
atténués.  Feuilles  ovales-lancéolées,  canaliculées  au  sommet,  entières, 
étalées,  rétrécics  à  la  base,  largement  ovales-lancéolées,  entières, 
nervure  simple,  mince,  plus  ou  moins  longue.  Tissu  cellulaire, 
assez  serré.  Cellules  des  oreillettes  assez  grandes,  carrées  ou  rec- 
tangulaires, les  autres  rliomboïdales-allongécs.  Capsule  oblongue 
ou  oblougue-cylindrique,  penchée  en  dedans.  Opercule  conique, 
acuminé.  Anneau  large  à  trois  séries  de  cellules.  Synoïque  ou 
monoïque.  Fleurs  à  folioles  ovales-acuminées,  énerves.  8—10  an- 
tliéridics à  paraphyses  plus  longues. 

Qf  Fr,  Été. 
[lab.   Prairies  humides,  bords  des  eaux,  étangs  à  sec.   AC.  Kockelscheuer. 
R.  ailleurs. 

Subgenus  11.  —   HARPIDIUM,  Sulliv. 

Tige  ordinairement  dressée  ou  ascendante,  radicules  rares 
ou  nullc.'^.  Feuilles,  au  moins  les  apicales,  falciformes-ltomotropes, 
nerviées.  Cellules  étroites,  linéaires,  plus  larges  aux  oreillettes,  or- 
dinairement avec,  rarement  sans  cellules  carrées,  sans  paraphylles. 

92.  (136)  Ilypnum  imcinatum.  (Iledw.  Musc,  frond.  IV,  p.  65,  t.  23.) 

Pyii.     Hyiniiim  coiili-iium.  (Nccs  ab  Es.   in  Hiib.  Muscol.  Gcrm.  p.  C7G.) 
—        carguairazcnsc.  (Spruce.) 
Aniblyslcgium  uncinaluni.  (Milt.  Musc.  Auslr.  Anior.  p.  570.) 
Exs.    Gravct,  Bryolli.  beig-.  n.  195. 

Touffes  déprimées,  plus  ou  moins  étendues,  denses  ou  assez 
lâches,  vert  clair  jaunâtre.  Tige  grêle,  couchée  ou  ascendante, 
flexueuse,  dénudée  à  la  base,  pennée,  à  extrémité  crochue.  Ra- 
meaux espacés  ou  assez   rapprochés,  inégaux,   atténués,   simples 
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OU  rcamulcux.  Feuilles  cauUnaircs-falci formes,  homotropcs,  lancéolées, 
prolongées  ou  très-longues,  à  pointe  étroite  et  denticulées,  fortement 
plisse'es,  ncrvie'cs  Jusqu'au-delà  du  milieu,  les  raméalcs  plus  fortement 
lalciformes,  liomotropes,  plus  étroites  et  moins  plissées.  Cellules 
des  oreillettes  hexagones,  hyalines,  quelques-unes  carrées  vers  le 
bord  de  la  feuille,  celles  de  la  base  oblongues,  les  autres  liné- 
aires, très-étroites.  Capsule  inclinée,  cylindrique-arquée.  Opercule 
conique,  apiculc.  Anncni  large.  Monoïque.  Fleurs  milles  gemmi- 
formcs  à  folioles  ovales -concaves,  acuminécs,  liomotropes  à  ner- 
vure mince.  10  anthéridies.  Parapliyscs  filiformes  plus  longues. 
Qf  Fr.  Juin- Août. 

Hab.  Anfractuosités  des  rochers  humides,  sur  les  pierres  et  sur  les  souches  au 
bord  des  eaux.  AR.  Mullerthal  !  Echternach,  Rhd. 

93.  (137)  Ilypmim  fluitans.  [Linn.  Flor.  suec.  p.  1074.) 

Syn.     Amblyslegium  fluilans.  (De  Not.  Eiiil.  p.   Ii3.) 
Exs.     Gravet,  Bryolh.  bel^.  n.  93. 

Touffes  flottantes  ou  couchées,  molles,  d'un  vert  clair  ou  d'un 
vert  plus  ou  moins  luride  ou  brunâtre.  Tiges  grêles,  longues,  couchées 
ou  redressées,  lâchement  pennées.  Rameaux  étalés,  un  peu  re- 
courbés au  sommet.  Feuilles  ramcales  lancéolées,  écartées,  planes, 
flexucuses,  brunes,  longuement  acuminées,  les  raméales  liomo- 
tropes et  falciformes,  lisses,  nerviées  jusqu'aux  ^/^.  Tissu  cellulaire, 
très  serre,  cellules  longues,  étroitcs-rhomboïdales;  celles  de  la 
base  des  oreillettes  grandes,  carrées,  d'un  jaune  d'or.  Capsule 
cernuée,  subliorizontale,  oblongue,  arquée.  Opercule  conique,  api- 
culé.  Anneau  nul.  Monoïque.  Fleurs  mâles,  délicates,  nombreuses, 
à  folioles  ovalcs-acuminécs,  concaves,  imbriqués,  entières,  énerves. 
Anthéridies  8  —  15.  Paraphyses  nulles. 

Qj.  Fr.  Mai-Juin  ou  arrière  automne. 

Hab.  Lieux  humides,  mares  et  flaques  d'eau  des  marécages  et  des  tourbières. 
AC.  Ardenncs.  R.  ailleurs.  Echternach,  Rhd. 

Var.  /î.  stcnophgllum.  (Schpr.  Syn.  G 10.) 

Syn.     Hypiiuin  sfeno[iliyllum.  (Wols.  in  sclied.) 
Exs.    Gravet,  Bryotli.  bclj.  n.  148. 

Touffes  molles,  souvent  très-étendues.  Tige  trcs-grêlc,  molle, 
pennée,  toujours  flottante.     Feuilles  très-espacées,  très-longues  et 
longuement  subidécs,  dressées,  étalées  ou  légèrement  homotropes; 
les  raméales  très-étroites,  à  nervure  atteignant  le  sommet, 
Hab.  Fossés  d'assainissement  des  tourbières.  Wcmperhardt  ! 
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94.  (138)  Ilypimm  exaunulaluni.  (Gtmh.  Bnjol.  cur.  VJ,  t.  6021.) 

Sjn.     Amblystcgiiim  cx.'innulaluiii.  (De  Not.  Ei'il    p.  142.) 
Exs.     Giayct,  Bryolh.  belg.  n.  346. 

Port  du  précédent.  Touffe  lâche,  d'ordinaire  plus  foncé, 
vert-brunâtre,  vert- doré  jusqu'au  rouge-pourpre.  Tî^q  coucliéc, 
flexueuse.  Rameaux  un  peu  croclius.  Feuilles  lâches,  un  peu 
courbées,  oblongues-lancéolécs,  longuement  acuminces,  canaliculces, 
bords  plissées  et  denticulccs,  auriculérs,  lisses,  nervure  se  prolongeant  dans 
l'acumen.  Cellules  des  oreillettes  grandes,  lâches,  hexagones, 
hyalines;  les  basilaires  oblongucs,  les  autres  linéaires,  trcs-ctroites, 
flexueuses.  Opercule  convexe-conique.  Anneau  nul.  Dioïque. 
Fleurs  du  précédent. 

9|  Fr.  Juin-Juillet. 
Ilab.  Fossés,  marécages,  prairies  (ourbeuses.  AC.  Ardeiines. 
Var.  (j.  purpiirascens .  (Mde.  1.  c.  p.  349.) 

Syii.     AmWysIcgiiim  cxaniuilatuni.  var.  alficola.  (Do  Not.  Eiiilog-.) 

Hypmim  rufesccn?.  (Sriuil.  luspl.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  lielg.  n.  317. 

Touffe  pourpre,  magnifiquement  madré  rouge,  vert  et  jaune. 
Hab.  Marécages  de  Troine.  Ilaute-Ardennes. 

95.  (139)  Ilypimiîi  lycopodloiîJcs.  {Schwgr.  suppl  1,  11,  p.  500.) 

Syn.  -  Amblystcpiuin  lycopodioides.  (De  Not.  Epilog.  p.  158.) 
Exs.     Gravet,  Cryoth.  bclg.  n.  247. 

Touffe  grande,  profonde,  molle,  jaune  doré  assez  vif  jusqu'au 
brunâtre.  Tige  vigoureuse,  grosse,  allongée,  peu  ramifiée.  Rameaux 
écartés  et  vagues,  incurve's  au  sommet.  Feuilles  grandes,  falciformes, 
serrées,  ohlongues-hmcéolces,  concaves,  entières,  profondément  cana- 
liculces, les  raméalcs  ovales-lancéolées,  longuement  acuminées, 
entières,  nerviécs  jusqu'aux  ^Z^,  sillonnées  et  bosselées  à  l'état 
sec.  Cellules  linéaires,  allongées,  celles  de  la  base  beaucoup 
plus  courtes  et  plus  larges,  celles  des  oreillettes  peu  nombreuses, 
petites,  carrées.  Capsule  oblique,  oblongue-arqué.  Opercule  con- 
vexe, courtemont  apiculé.  Anneau  très-large.  Dioïque.  Fleurs 
mâles  à  folioles  ovalcs-acuminccs,  énerves.  Anthéridies  allongées 
avec  paraphyses. 

%  Fr.  Juin-Juillet. 
Hab.  Marais  calcaires.  Ecliternach,  Rlid. 

96.  (140)  Ilypnum  SCOrpioideS.  {Linn.  Spec.  plant,  p.  1092.) 

Syn.     Ilypiiiim  s(]an'osiim.  (Timon.  Trod.  Flor.  Megap.  p.  827.) 
Exs.     Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  209. 

Touffes  profondes,  grosses,  molles,  d'un  vert  brnmUre,  presque 
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noir.  Tig'cs  robustes,  irrégulièrement  ramifiées.  Rameaux  vagues, 
épais,  en  hameçon  au  sommet.  Feuilles  peu  serrées,  très-concaves,  im- 
briquées, lanccolccs-acuminccs,  incurvées,  concaves,  planes,  presque 
entières,  les  raméales  ohluses,  brièvement  apiculécs,  entières,  munies 
de  une  ou  deux  ner mires  très-courtes.  Cellules  des  oreillettes  peu 
nombreuses,  presque  carrées,  les  basilaires  rectangulaires-liné- 
aires, jaunâtres,  les  autres  linéaires,  très-étroites.  Capsule  inclinée, 
oblongue  arquée.  Opercule  conique.  Anneau  large.  Dioïque. 
Heurs  nulles  gemmifornies,  à  folioles  ovales-imbriquées,  apiculées. 
Anthéridies  oblongues.  Parapliyses  grcles,  plus  longues. 
%  Fr.  Mai-Juin. 
Ilab.  Marais.  Echlernach,  Rhd. 

97.  (141)  Ilypmmi  adunciiiii.  (Iledw.Bhsc.  frond.  IV, p.  62,  t.  2i.) 

Syn.     IlY|iiiiira  longiiclum.  (Sclilcicli.  crypi.  liclvct.  IV',  n.  33.) 

Touffe  molle,  dressée  ou  couchée,  jaune- vcrddtre  ou  vert- 
foncé.  Tige  dressée,  allongée,  divisée,  sans  racines,  médiocrement 
ramuleuse.  Rameaux  fasîigiés,  médiocrement  pennés.  Feuilles 
plus  ou  moins  sériées,  homotropes,  falciformes,  ovales- lancéolées, 
entières,  auriculées,  lisses,  à  nervure  forte  dépassant  h  milieu.  Cel- 
lules allongées-liexagones,  celles  du  milieu  plus  larges.  Capsule 
cernuée,  ovale-oblongue,  gibbeuse.  Opercule  convexe,  courlement 
apiculé.  Dioïque.  Fleurs  mâles,  très-nombreuses,  ù  folioles  con- 
caves, acuminées.  Antliéridies  petites  avec  parapliyscs. 

%  Fr.  Mai-Juin. 
Hàb.  Champs  humides,  marécages,  prairies  uligineuses.  AR.  Ethlcrnach,  Rhd. 
Ardennes. 

Var.  ft.  Kneiffii.  (Schpr.  suppl.) 

Svn.    AiiiWystcgium  Knciffii.  (Schpr.  Bryol.  cur.  VI,  t.  573.) 

Hypnmn  Kiieiffii.  (Hook  et  Wil».  Flor.  rov.  l'ai.  II,  p.   107.) 

Végétation  plus  lâche,  déprimée.  Touffe  plus  luride.  Feuilles 
plus  courtes  et  moins  régulièrement  falciformes. 
Avec  le  type. 

98,  (142)  Hypniiiii  Sendliieri.  (Sclipr.  Musci  europ.  novi.  1S66.) 

Syn.     Aniblyslegium  SuiiLUncri.  (Do  Nul.  Epilo^;.  p.  130.) 
E.\s.     Gravcf,  Bryotli.  hfh^.  n.  21G. 

Touffe  très-profonde,  dense,  vert-olive  jusqu'au  brun- jaunâtre. 
Tige  grêle,  ordinairement  simple,  dressée  au  sommet,  plus  ou 
moins  régulièrement  pennée  à  extrémité  crochue.  Rameaux  plus 
ou  moins  rapprochés,  étalés,  arqués,  atténues.  Feuilles  toutes  ho- 
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molropcs,  fulciformes,  révolutccs,  ovales-oblongues  et  longeumcnt 
acuminces,  auriculécs,  nervure  dépassant  peu  le  milieu.  Cellules 
linéaires,  celles  des  oreillettes  grandes,  hexagonales-carrées,  celles 
de  la  base  rectangulaires  ou  linéaires-rectangulaires.  Capsule 
oblongue,  penchée,  ccrnucc.  Opercule  conique,  acuminé,  mame- 
lonné. Anneau  large.  Dioïque.  Anthéridies  larges. 
%  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Prés  tourbeux  et  uligineux,  fossés  inondés.  Mièrfeld.  T. 

Var.  §.   WiUsoni.  (Scbpr.  I.  c.) 

Touffe  très-longue.  Tige  plus  robuste  et  trcs-élevée.  Feuilles 
rapprochées,  beaucoup  plus  grandes  que  dans  le  type,  très-fine- 
ment et  très-longuement  acuminées,  à  pointe  flexucuse. 

Hab.  Marais  calcaire  près  d'Echternacia.  Rlid. 

99.  (143)  Ilypiium  intermedhiiii.  (Lindbg.  Schpr.  l.  c.) 

Syn.     Ilypnum  Cossoni.  (Sdipr.  Musc.  eur.  nov.  1860.) 
E.\s.    Gravât,  Bryolh.  belg.  n.  318. 

Touffes  profondes,  molles,  étendues,  d'un  vert-jaunâtre  ou 
d\m  brun-jaunâtre.  Tige  simple  ou  divisée,  flexueuse,  dénudée 
à  la  base,  plus  ou  moins  régulièrement  pennée.  Rameaux  espacés, 
inégaux,  étalés  ou  ascendants,  droits,  ?rqués  ou  flexueux,  cro- 
chus à  leur  extrémité.  Feuilles  toutes  fortement  falciformcs,  homo- 
tropes,  circinécs  en  dessous,  munies  d'une  nervure  qui  s'arrête  vers 
la  base  de  l'acumen,  dépourvues  d'oreillettes  et  de  plis,  un  peu  sinuolécs 
aux  bords  vers  le  sommet.  Cellules  linénircs,  très-étroites,  vermi- 
formcs,  flexueuses,  celles  de  !a  base  plus  courtes  et  plus  larges. 
Capsule  oblongue-penchée,  striée,  ccrnuée.  Opercule  conique, 
acuminé.  Anneau  large.  Dioïque.  Fleurs  comme  H.  Scndtneri. 

%  Fr.  Mai- Juin. 

Hab.  Marais,  marécages,  prairies  humides,  plus  souvent  avec  II.  aduncum.  II. 
Echlernach.  AG.  Ardenncs.  Erpeldange,  Troine,  Basbellain. 

100.  (144)  Ilypiium  vernicosuni.  {Lindbg.  in  llartm.  Skand.  Flor. 

éd.  S,  t.  S6L) 

Syii.    Hyinium  pelliuidiim.  (Wilil.  in  sclied.) 

—         aJiincimi.  (Auct.  ex  parte.  (Slirp.  n.  1321.) 

E.XS.     Gravet,  Bryoth.  bel?,  n.  94. 

Port  du  précédent.  Touffe  peu  compacte,  brillante,  vert- 
jaunâtre  et  jaune  d'or  pâle.  Tige  assez  raide,  dépourvue  de  ra- 
dicule, ascendante  ou  dressée.  Rameaux  espacés  ou  assez  rapprochés, 
très-étalés,  peu  inégaux,  très- crochus.  Feuilles  homotropes,  falci- 
formes,    largement   oblongucs-lancéolécs,    concaves,    caualiculces, 
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terminées  rapidement  par  un  acumcn  /In,  médiocre^  nettement  courbées 
en  dcsous,  entières,  munies  d'une  nei'vurc  dépassant  un  peu  lo 
milieu,  furtcmcnt  plisscc,^,  dépourvues  d'oreillettes  et  non  dccurrentes. 
Cellules  linéaires,  très-étroites,  flexucuscs,  les  basilaircs  plus 
courtes  et  plus  larges,  formant  une  bande  transversale  d'un  beau 
roux  pourpré.  Capsule  subliorizontale,  obloiigue,  arquée.  Opercule 
convexe,  courtement  apiculé.  Anneau  large.  Dioïquo.  Fleurs 
nulles:  12 — 15  folioles  ovales-imbriquées.  Antliéridlcs  6-8  ob- 
longues,  paraphyses  grêles  et  assez  courtes. 
%  Fr.  Mai- Juin. 
Ilab.  Prés  tourbeux,  marécages.  Troine! 

101.  (145)  lîypmim  revolvens.  {Swtz.  Musc.  suec.p.oS,  t.7,  f.  I4.) 

Syn.     Ainblyslcyiuni  revolvens.  (De  Nol.  Eiiilog.  p.  140.) 

Touffe  profonde,  molle,  d'un  beau  rouge- pourpre  ou  brun -jaunâtre 
jusqu'à  noir.  Tige  drcssée-arquéo  ù  plusieurs  divisions.  Rameaux 
vagues.  Feuilles  homotropes-falciformes,  serrées,  oblongueslan- 
céolées,  longuement  linéalrcs-acuminées,  canaliculécs  presque 
entières,  enroulées,  à  peine  plissées,  nervure  évanouissant  vers  les  'Y^. 
Cellules  très-étroites,  à  peu  près  uniformes,  pas  d'oreillettes.  Cap- 
sule oblongue,  cernuée,  plii-sée  à  la  maturité.  Opercule  conique, 
peu  ou  point  apiculé.  Anneau  large,  à  trois  séries  de  cellules. 
Monoïque.  Fleurs  polypliyllcs  ù  folioles  brièvement  acuuiinécs, 
avec  ou  sans  nervure.  Parapliyses  allongées,  peu  nombreuses. 

Qj.  Fr.  Juillet. 
Ilab.  Marais  et  tourbières,  prés  marécageux.  Echternach,  Rhd. 

Subgcnus  III.  —  cratoneuron,  Sulliv. 

Tige  rampante  ou  ascendante,  épaisse,  peu  divisée,  réijulière- 
ment  pennée,  couverte  de  radicules  ci  do  parapliylles.  Feuilles  lurides, 
opaques,  cordées-lancéolées  ou  ovales-lancéolées,  à  nervure  forte, 
ordinairement  falciformes-bomotropes.  Tissu  formé  de  cellules 
linéaires  ou  rliomboïdales,  celles  des  oreillettes  beaucoup  plus  lâches. 

102.  (148)  H)[mum  COinilllltatum.  {Hedw.Musc.frond.IV,p.6S,t.26.} 

Syn.     Hypnum  vitlfelliiiiiin.  (BriJ.  lîryol.  univ.  II,  p.  7G9.) 

Aiublyslcgium  commutaluiii.  (De  Nol.  Epilog,  p.  149.) 
Exs.     Gravel,  Cryotli.  lielg.  n.  1%. 

Touffes  roides,  profondes,  d'un  vert-olivâtre,  souvent  in- 
crustées de  calcaires.  Tige  couchée  ou  redressée,  pennée,  garnie 
d'un   feutre   de  radicules  fauves,  lîameaux  disticjues,  rapproches, 
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dtalés  ou  dtalés-drcsscs,  fascicules  et  pennés.  Feuilles  triangulaires 
à  la  base  et  Icn^^ucmcnt  lancéolées- acuminécs,  décurrentes,  falciformes, 
fortement  plissécs,  distinctement  dentées  à  la  base  et  subenticres  au 
sommet,  nervure  très- large  évanouissant  en  dessous  du  sommet.  Cellules 
des  oreillettes  rectangulaires  ou  arrondies,  liyalines,  d'un  jaune- 
pcâle,  celles  de  la  Lase  carrées  ou  oblongues,  les  autres  linéaires- 
flexueuses,  atténuées  sans  être  aiguës.  Capsule  cylindrique,  arquée, 
imbriquée.  Opercule  conique.  Anneau  formé  de  trois  séries  de 
cellules.  Dioïque.  Fleurs  mâles  nombreuses,  polypbyllcs  à  folioles 
énerves,  ovales-coniques  et  denticulécs.  Anthéridies  4—6.  Para- 
pliyses  grêles  et  courtes. 
%  Fr.  Mai-Juin. 
Uab.  Rochers  calcareux  humides,  bords  des  ruisseaux,  voisinage  des  sources 
calcareuses.  AC.  par  place.  Lasauvage,  Dreschcr  (Kopslal)  !  Mersch,  W.  Echter- 
nach,  Rhd.  R.  ailleurs. 

Var.  /?.  falcatum.  (Schpr.  Syn.  613.) 

Sjn.     Hypriiiin  falcatum.  (lîiid.   Brvol.  univ.  Il,  p.  525.) 

Tige  plus  robuste,  divisée.  Eameaux  irrégulièrement  divisés, 
peu  nombreux.  Feuilles  brunes-vertes,  plus  épaisses,  plus  rap- 
procliécs,  largement  acuminées,  plus  fortement  plissées,  plus 
largement  acuminées. 

Avec  l'espèce  à  Echternach,  Rhd. 

103.  (147)  nypnum  liliclnuin.  {Linn.  Spec.  plant,  p.  loOO.) 

Syn.     lly|imim  compressum.  (Brid.  Musc  rec.  II,  p.  53.) 
—        erilricaluni.  (Hoff.  Deulsch.  Flor.  II,  p.  G2.) 
Aiiililystugiuin  filicinuin.  (De  NoI.  Epilog.  p.   150.) 
Exs.     Cravct,  Dryotli.  hoV^.  n.  297/298. 

Toufltc  plus  ou  moins  étendue,  déprimée,  dense,  étroite, 
d'un  vert-foncé,  jaunâtre  ou  brunâtre.  Tiges  raides,  couchées  ou 
redressées,  pennées,  garnies  d'un  feutre  de  radicules  fauves.  Ra- 
meaux peu  nombreux,  courts,  pennés,  incurvés.  Feuilles  ovales- 
lancéolées,  acuminées,  non  plissées,  les  inférieures  et  moyennes 
étalées,  les  supérieures  falciformcs,  dentées  sur  tout  le  contour,  for- 
tement ncrviées  Jusqu'au  sommet.  Cellules  des  oreillettes  grandes, 
rectangulaires  ou  hexagones,  hyalines;  les  autres  courtes,  ob- 
longues, à  parois  épaisses.  Capsule  subcylindrique-arquée,  inclinée. 
Opercule  conique,  aigu.  Dioïque.  Fleurs  mâles  nombreuses, 
gemmiformes,  à  folioles  ovales-aiguës,  à  nervure  plus  courtes. 
Anthéridies  3—6.  Paraphyses  rares.  Espèce  polymorphe. 

Qj.  Fr.  Juin-Juillet. 
Uab.   Lieux  humides  des  terrains  calcaires.  CC.  Mullertlial.  C.  Echlernach. 
Gruneawald.  Mersch.  R.  Ardenaes. 
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Subcjenus  IV.  —  riiytidium,  Sulliv. 

Tige  couchée  ou  ascendante,  sans  radicules,  à  parapliyllcs 
peu  nombreuses,  divisée,  irrégulièrement  pennée.  Feuilles  homo- 
tropes,  luisantes,  légèrement  papilleuses  sur  la  face  dorsale^  ridées 
transvermlemcnt,  h.  nervure  simple  et  longue.  Tissu  foliaire  formé 
de  cellules  foncées^  linéaires,  étroites. 

104.  (148)  Hyimuiii  nigosiini.  {Ehrh.  Dec.  W'  29t.) 

Syn.     Uypnuiii  rugiilosum.  (Wb.  cl  Mlir.  Dot.  Tasclib.  p.  3G3.) 
Hylocomium  ruffo?um.  (De  Not.  Epilog.  p.  99  ) 

Exs.     Gravet,  Bryotli.  bolg.  n.  40. 

Touffe  étendue,  large,  jaune-vif  ou  verdâtre,  rarement  vert. 
Tige  dressée,  robuste,  épaisse,  lâchement  pennée,  à  feuilles  serrées. 
Rameaux  peu  nombreux,  irrégulièrement  pennés,  obtus  souvent 
homotropes.  Feuilles  imbriquées,  homotropes,  papilleuses,  ridées 
transversalement,  ovales-lancéolées,  acuminées,  concaves,  plusieurs  fois 
plissées,  dentées  au  sommet,  nerviées  jusqu'au-dessus  du  milieu. 
Cellules  hnéaircs,  très-étroites,  celles  de  la  base  plus  larges,  celles 
des  angles  presque  carrées.  Capsule  oblongue,  légèrement  arquée, 
inclinée.  Opercule  conique,  brièvement  rostre.  Dioïque.  Fleurs 
mules  épaisses,  à  folioles  ovales,  énerves.  Anthéridies  oblongues. 
Paraphyses  filiformes. 

%  Fr.  Juillet. 

Ilab.  Rochers  calcaires,  coteaux  argileux,  secs,   fente  de  rochers.  Echternach, 
Rhd. 

Suhgenus  V.  —  HOMOMALLIUM,  Schpr. 

Tige  rampante,  plus  ou  moins  régulièrement  pennée,  à  pa- 
raphylles  nulles  et  peu  nombreuses.  Feuilles  homotropes,  ordinai- 
rement falciformes,  rapprochées,  énerves  ou  munies  d'une  nervure  double 
très  concave,  ovales  à  la  base,  lancéolées,  acuminées,  auri culées.  Tissu 
formé  de  cellules  linéaires- e7ro27e*  ou  rhomboïdales  et  linéaires. 

105.  (149)  Ilypnum  incurvatum.  (Schrad.  Crypt.  Germ.  n°  80.) 

Syn.     Hypnuni  Leskeoidcs.  (Brid.  Spec.  Musc.  Il,  p.  17.) 
—        Schwarlzii.  (Brid.  Spcc.  Musc.  II,  p.  78.) 
Plagiotheciuin  incurvatum.  (De  Not.  Epilog.  p.  191.) 
Exs.     Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  95. 

Touffe  petite,  déprimée,  sogeuse,  d'un  vert  plus  ou  moins  foncé. 
Tiges  grêle?,  minces,  irrégulièrement  ramifiées,  rampantes.  Ra- 
meaux  rares   et   incurvés.     Feuilles  lâches,   homotropes,   lancéolées- 
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acuminécs,  entières  ou  présentant  au  sommet  quelques  dents  es- 
pacées, munies  à  la  base  de  deux  nervures  courtes  et  inégales  ou 
énerves.  Cellules  des  angles  basilaires  carrées,  vertes,  les  autres 
rhombotdales- étroites.  Capsule  oblongue,  subcylindrique,  inclinée, 
arquée.  Opercule  conique  à  bec  court.  Anneau  à  trois  séries  de 
cellules.  Monoïque.  Fleurs  mfdes  à  8 — 10  folioles  énerves. 
Antbéridies  6—8.  Parapliyses  grêles,  nombreuses. 
%  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Rochei's,  pierres  et  murs  ombragés  de  préférence  calcaires.  Mullerthal. 
Echternach,  Erpeldange. 

106.  (149)  IlypiUini  reptile.  (Rick,  eniMich.  Flor.  Amer.  II,  p.  Ôto.) 

Syn.     lly|irmm  pmtuliorum.  (UriJ.  Bryol.  uuiv.  II,   p.  612.) 

—  pelitiiochroum.  (Lobarz  in  HaiJiiig  Jouni.  I,   1847,  p.  51.) 

—  pcrichaDtialc.  (Brch.  et  Sclipr.  Bryol.  cur.  VI,  t.  588.) 

Touffe  étendue,  déprimée,  vert-pâle  jusque  vert-foncé.  Tige 
plus  ou  moins  allongée,  rampante,  bipennée,  dressée  et  obtuse. 
Rameaux  à  extrémité  arques  en  dedans.  Feuilles  très- serrées, 
imbriquées,  homotropes,  concaves,  révolutées,  plus  ou  moins  lon- 
guement acuminées,  dentées  surtout  au  sommet,  un  peu  auriculées, 
deux  nervures  courtes.  Cellules  moyennes-linéaires,  courtes,  celles 
des  angles  carrées,  distinctes  remontant  le  long  des  bords.  Cap- 
sule oblique,  un  peu  ccrnuéc.  Opercule  grand,  conique  à  bec  plus 
ou  moins  long.  Anneau  simple,  étroit.  Monoïque.  Fleurs  mâles 
gemmiformes,  folioles  ovales-apiculécs.  Antbéridies  avec  para- 
pliyses. 

%  Fr.  Juillet. 
Ilab.  Troncs  dépérissants,  lacines  de  hêtre.  Echternacii,  Rhd. 

107.  (150)  liypnum  cupressi forme.  {Lin.  Spec.  plant,  p.  1392.) 

Exs.     Grave!,  Bryolh.  bclg,  n.  47. 

Plante  très-polymorplie.  Touife  courte,  très  étendue,  souvent 
comprimée,  molle,  vert-pâle  ou  olive  passant  au  brun.  Tige  plus 
ou  moins  régulièrement  pennée,  rampante.  Rameaux  vagues  ou 
pennés,  étalés  ou  incurvés.  Feuilles  falcifoi-mcs,  serrées,  oblongues- 
tancéolées,  toujours  longuement  et  finement  acuminées,  concaves,  entières 
ou  dentées  au  sommet,  munies  de  deux  nervures  très-courtes ,  peu 
apparentes  et  d'oreillettes  colorées.  Cellules  des  oreillettes  carrées, 
byalines,  énerves,  verdâtre  ou  jaunâtre,  les  autres  linéaires-étroites 
ou  rbomboïdales-linéaires,  celles  de  la  base  un  peu  plus  courtes. 
Capsule  légèrement  oblique  un  peu  courbée,  oblongue  ou  cylin- 
drique.    Opercule   convexe,    brièvement   rostre.     Anneau   large. 
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Dioïquc.  Flcnrs  nombreuses,  à  folioles  acuminccs,  énerves.    An- 
tliéridies  10 — 15.  Paraphyses  longues. 
Qj.  Fr.  Novembre-Avril. 

Hab.  Murs,  pierres,  arbres,  rochers,  toits.  C.  partout. 

Var.  [i.  filiforme.  (Sclipr.  Syn.  626.) 

E\s.     Gr;>vbt,  lirjolli.  bcig.  il.  U9. 

Touftes  étendues,  très-déprimces,  denses,  d'un  vert-pâle  ou 
jaunâtre.  Tige  très-grêle  et  très-longue.  Rameaux  pendants,  peu 
ramuleux.  Feuilles  plus  ou  moins  rapproclices,  petites,  falciformcs- 
liomotropcs  ou  presque  dressées.  Capsule  beaucoup  plus  petite 
que  dans  le  type. 

liai).  Troncs  d'arbres,  surtout  de  hêtre.  C.  Ardennes.  AR.  ailleurs.  Grunenwald. 
Echternach,  Rhd. 

Var.  }'.  cricetorum.  (Sclipr.  Syn.  626.) 

Exs.     Cravct,  Bryolli.  liclg.  n.  383. 

Touftes  robustes,  lâches.  Feuilles  falciformes-liomotropes, 
largement  ovales-lancéolées,  acuminées,  à  cellules  linéaires-étroites. 

Hab.  Sur  la  terre  dans  les  bruyères.  Plankenhof. 

Var.  y.  breviselum.  (Sclipr.  Syn.  626.) 

Touffe  dense,  vert-soyeux.  Rameaux  et  ramuscules  dressées, 
fastigices  presque  cylindrique  par  l'imbrication  des  feuilles. 
Feuilles  largement  ovalcs-oblongues,  très-concaves,  brusquement 
acuminccs,  dressées  ou  légèrement  lioraotropes.  Capsule  courte- 
ment  pédicellée.  Opercule  acuminé. 

Hab.  Bois  pourri  d'une  palissade.  Luxembourg. 

108.  (150)  llypnum  resupinatuni.  (Wils.  Bnjol.  brit.  p.  59S.) 

Syn.    Hypiium  multitloruin.  (Tayl.  Flor.  Heb.  cd.  2.) 

—  polyanlhum.  (Eiij.  bot.  t.  dG64.) 

—  cupressiformc.  L.  var.  resupiiiatuin.  (Schpr.  Syn.  G27.) 

Touffe  étendue,  déprimée,  molle,  dense,  d'un  vert-pâle  jaunâtre 
ou  olivâtre,  luisantes.  Tige  couchée,  rampante,  radiculeuse,  fortement, 
et  irrégulièrement  rameuse.  Feuilles  serrées,  dressées,  homotropes, 
non  décurrentes,  à  peine  falciformes,  ovales-oblongues  ou  oblongues- 
laneéolées,  acuminées,  entières  ou  faiblement  dentées  au  sommet,  con- 
caves, planes  aux  bords  ou  légèrement  réfléchies,  munies  d'une 
nervure  très-courte  et  peu  distincte.  Cellules  des  angles  occupant 
un  espace  triangulaire,  carrées,  brunes  ou  jaunâtres,  les  autres 
rliomboïdales.  Capsule  dressée,  oblongue  presque  symétrique. 
Opercule  obliquement  rostre.  Anneau  large.  Dioïque. 

Q|.  Fr.  Automne-liiver. 
Hab.  Troncs  de  hêtres  et  pierres,  Harabierknup  (Grunenwald). 
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109.  (151)  llypnum  arcuatuni.  {LiiM.  Oefrov  of  fcnsha  nat.  soc. 

Fœrhandl.  iSGI,  p.  57/.) 

Sjn.     Hypnuni  Palioiiliac  ([.iiiilb.   in  scln;J.) 

—  prateiise  var.  S  lianialuiii.  (Scliiir.  Syn.  G28  ) 

—  I.indborgii.  (Milt.) 

—  curvifolium.  (HeiUv.  Spec.  Musc.  p.  283,  t.  75.) 

—  callkhroum.  (Ncos.  et  Flot,  in  BeiU.  Flora.   1,  p.  14,  183G.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  bclg.  n.  105. 

Touffe  molle,  plus  ou  moins  étendue,  déprimée  ou  dressée, 
d'un  vert-jaunâtre  ou  d'un  jaune-pâle.  Tige  assez  robuste,  couchée 
ou  ar/juée,  ascendante,  parfois  presque  dressée,  flexueuse,  à  radicules 
rares  ou  nulles,  peu  divisée,  irrégulièrement  rameuse  ou  presque 
pennée.  Rameaux  vagues,  épais,  en  hameçon  au  sommet  ainsi 
que  la  tige.  Feuilles  peu  serrées,  lancéolées  acuminées,  incurvées, 
concaves,  planes  presque  entières,  énerves  ou  à  doubles  nervures  courtes . 
Cellules  des  oreillettes  très-grandes,  légèrement  gonflées,  rectan- 
gulaires et  hexagones,  lâches,  hyalines,  jaunâtres,  les  autres 
linéaires,  flexueuscs,  celles  de  la  base  plus  courtes  et  plus  larges. 
Capsule  ovale,  plissée  à  l'état  sec.  Opercule  convexe,  concave. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  semblables  aux  plantes  capsulifèrcs.  Para- 
physes  nombreuses  plus  larges  que  les  anthéridies. 

Q[  Fr.  Juillet. 
Hab.   Pelouses  gramineuses  et  humides,  bords  des  chemins,  des  fossés,  rochers 
humides.  Rambrouch  !  Echlernach,  Rhd. 

110.  (151)  lïypimm  prateiise.  (Koch.  in  sched.) 

Syn.     Hypnum  cupressiforme.  var.  coinplanalum.  (Hep.  veg.  ccll.  IIoïKv.) 

—  curvifolium.  (HceUv.  C.  .MuU.  Synops.) 

—  amœnuni.  (Hook  en  Druni.  Musc.  Anior.  n.  197,  o.  p.) 

Touffe  molle,  vert- clair,  très-peu  étendue.  Tige  dressée,  peu 
dénudée,  irrégulièrement  ramifiée,  fragile.  Rameaux  à  peine 
crochus.  Feuilles  serrées,  ovales-  ohlongues,  lancéolées,  aiguës,  co- 
niques presque  concaves,  apiculées,  très-peu  denticulées  au  sommet, 
nervure  nulle  ou  bifurquéc.  Cellules  basilaires  peu  proéminentes, 
non  gonflées.  Opercule  convexe,  conique.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
gemmiformes. 

%  Fr.  Juillet. 
Hah.  Prairies  marécageuses.  R.  Erpeldange. 

Subgenus  VI.  —  ctenidium,  Schpr. 

Tige  couchée^  ascendante  ou  dressée^  à  radicules  rares  ou  nulles, 
couverte    de    paraphylles    nombreuses,    divisée,    très-régulièrement 
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pcnnci;  à  rameaux  disti'/ues.  Feuilles  réL^olulect,  homotrope.<i,  falciformes, 
énerves  ou  munies  d'une  nervure  double  et  mince,  denliculées.  ïissu  formé 
de  cellules  linéaires-étroites,  celles  des  oreillettes  petites,  qua- 
drangulaires. 

111.  (151)  Ilypmini  inolliiscmn.  {Uedw.  Musc.  [rond.  IV,  56,  p.  22.) 

Syil.     lly|iiiiiiii  Tiiiiiiiii.  (l'.iiil.  iii  lluib.  Scliullz.) 
Exs.    Gravûl,  Liiyolli.  bclg    ii.  248. 

Touffe  dense,  étendue,  déprimée,  plus  rarement  dressée, 
d'un  vert-  foncé  à  l'ombre,  jaune  d'or  au  soleil.  Tige  ordinairement 
couchée,  émettant  des  rameaux  redressés,  élégamment  pennés.  Ra- 
meaux courts  et  g-rôlcs.  Feuilles  lâchement  imbriquées,  falciformes, 
planes,  ovales-lancéolses,  denticulées  sur  tout  le  contour,  énerves  ou 
très-brièvement  nerviées,  légèrement  plissées.  Cellules  des  oreil- 
lettes presque  carrées  ou  rectangulaires,  les  autres  linéaires-étroites. 
Capsule  oblique  ou  subliorizontale,  ovale-bombée.  Opercule  grand, 
conique.  Anneau  large.  Dioïque.  Fleurs  petites,  très-grêles, 
gemmiformes,  folioles  o val es-acumi nées,  énerves.  Anthéridies  et 
parapliyses  courtes. 

Q[  Fr.  Mai-Août. 
Hab.  Rochers  et  terrains  humides,  calcareux  dans  les  bois.  C.  sur  les  grés  lu- 
xembourgeois. AC.  dans  les  vallées  de  la  Sûre  et  de  la  Moselle.  R.  en  Ardennes. 

Var.  /?.  condensatum.  (Sclipr.) 

Touffe  déprimée,  très-serrée.  Feuilles  plus  larges,  toutes 
falciformes,  homotropes.  Capsule  courtement  pédicellée. 

Avec  l'espèce  à  Echlernach. 

Var.  ;'.  fragile.  (N.  Boulay.) 

Forme  plus  grêle  dominant  sur  les  coteaux  dans  les  lieux 
ombragés,  calcareux  à  Dudelange. 

112.  (152)  llypuum  Crista-castrensis.  {Lin.  Spcc.  plant,  p.  i59i.) 

Syn.    Plilium  Crisla-caslreasis.  (De  Nut.  Eiiilog.  101.) 

Touffe  rigide,  lâche,  vert-jaunâtre.  Tige  dressée,  épaisse, 
roide,  simple  ou  un  peu  dichotome.  Rameaux  allongés,  flexueux, 
régulièrement  pennés,  crochus  à  leur  extrémité.  Feuilles  caulinaires, 
flexueuses,  molles,  enroulées  en  dessous,  ovales-lancéolées,  longuement 
acuminées,  fortement  plissées,  énerves  ou  à  nervure  bifurquée, 
les  raméales  beaucoup  plus  étroites,  plus  rapprochées,  à  bas 
étalées,  homotropes,  circinées,  concaves,  réfléchies  aux  bords 
denticulées.  Capsule  cernuéc  presque  horizontale,  allongée,  cylin- 
drique.    Opercule    convexe-conique,    apiculée.     Anneau   simple, 

9 
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dtroit.  Dloïque.  Fleurs  antlici-idifcrcs,  épaisses  h  folioles  ovalcs- 
acuminces,  concaves,  denticulées.  Anllicridics  4 — 8.  Parapliyses 
filiformes,  nombreuses. 

%  Fr.  Septembre-Octobre. 
Hab.  Sur  la  terre  dans  les  bois.  R.  Wemperhardt  (Ardennes). 

Subgenus  VII.  —  IIYPNUM,  Schpr. 

Tige  dressée  ou  ascendante,  peu  divisée,  dépourvue  de  pa- 
rapliylles,  pennée  ou  presque  simple.  Rameaux  simples,  rare- 
ment ramuleux.  Feuilles  grandes^  imbriquées  ou  dressées-étalées, 
cordées-ovales  ou  ovaUs-oblongucs,  obtuses  ou  apiculées,  concaves, 
à  nervure  double  et  courte  ou  simple  et  plus  ou  moins  longue. 
Tissu  formé  do  cellules  linéaires-étroites  ou  rliomboïdales-allongées, 
celles  dos  oreillettes  beaucoup  plus  grandes. 

113.  (153)  Hypuuni  cordifolium.  {Iledio.  Mme.  [rond.  IV, p.  97,  t. 57.) 

S.yn.     HYpmim  phyllorrliizans.  (Pul.  Bcauv.  l'roil.  ji.  87.) 
—        fontamini.  (Sdilcicli,  crjpl.  Hulvct.  n.  53.) 
Amljlystcgium  corJifoliura.  (De  Not.  Eiiilug.  p.  13G.) 
Exs.     Gruvot,  Bryolh.  belg.  n,  249. 

Touffe  lâclie,  molle,  allongée,  déprimée,  verte.  Tige  molle, 
très-longue,  peu  ramifiée.  Rameaux  rares  ou  mils.  Feuilles  légè- 
rement dressées  ou  étalées,  longuement  décurrentes,  ovales, 
obluses-arrondies  au  sommet,  entières,  nerviées  jusque  près  du  sommet. 
Cellules  rliomboïdales-allongées,  très-allongées,  à  utricule  primordial 
sinueux,  linéaires-étroites  sur  les  bord.s  de  la  feuille,  celles  des 
oreillettes  et  de  la  base  larges,  grandes,  hexagones,  non  gonflées.  Capsule 
horizontale,  oblongue-cylindriquc,  arquée,  dépourvue  d'anneau. 
Opercule  convexe  apiculé,  à  nervure  mince.  Anthéridies  8 — 15 
avec  quelques  parapliyses.  Blonoïqiie.  Fleurs  mâles  à  folioles  ob- 
longues-acuminécs. 

%  Fr.  Mai- Juin. 
Hab.  Prés  marécageux,  fossés,  mares.  R.  Troiuo. 

114.  (154)  Hypiiuin  gigauteum.  {Schpr.  Sgnops.  p.  642.) 

Syii.     Amlilystt'giuMi  giganteiim.  (De  Not.  Epilog.  p.   435.) 

Ilvpnuni  cordifoliuin  var.  fasciculatimi.  (BriJ.    .lousscs  nor.  55.) 
Exs.    Gravel,  Dryolh.  belg.  n.  96. 

Touffes  très-robustes,  molles,  lâclies,  vert-foncé  ou  roussâtre. 
Tige  longue,  couchée  à  la  base,  dressée  au  sommet,  peu  radicu- 
leuse,  pennée.  Rameaux  vagues,  courts,  obtus-étalés,  arqués.  Feuilles 
caulinaires   grandes,   ovales- oblongues,   concaves,    plissées,  un   peu 
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involucrécs,  dik-urr entes,  auriculées,  entières,  nervure  altelynant  le 
sommet,  les  raméales  lanccolc'cs.  Cellules  des  oreillettes  grandes, 
hexagones,  In/alines,  gonflées,  celles  de  la  base  rhoraboïdales- 
étroites,  les  autres  linéaires- flcxueuses .  Capsule  orange,  horizontale, 
cylindrique,  incurvée.  Opercule  convexe-apiculé.  Anneau  nul. 
Dioïque.  Fleurs  nulles  petites,  très-nombreuses.  Anthéridies  nom- 
breuses ;  paraphyscs  rares. 

%  Fr.  M  ai- Juin. 

Ilah.  Marais,  tourbières.  R.  EUennoor  (Beaufort)  !  Piaules  robustes. 

115.  (154)  Ilypnuiii  stramincum.  {Bicks.  Crypt.  Fasc.  11,  p.  6.) 

Syn.     Ilypnum  rurale.  (Lciitz.) 

Amblystcgium  slraniineuin.  (Dm.  1.  c.) 
Exs.     Gravet,  Bryotli.  belg.  n.  190. 

Touffe  profonde,  très  étendue,  lâche,  d'un  hrun-rouge-p'ourpré 
jusqu'au  7ioir^  aussi  bariolé  de  rouge  et  de  vert,  rarement  jaune- 
paille,  soyeuse.  Tige  dressée,  allongée,  délicate.  Rameaux  inégaux, 
manquant  ou  peu  nombreux,  courts,  fastigiés.  Feuilles  serrées, 
étalées,  ovales-oblongues,  obtuses,  cocJiléariformes  à  la  partie  supérieure, 
un  peu  plissées,  entières,  soyeuses,  nervure  évanouissant  au  sommet. 
Cellules  étroites,  les  oreillettes  rectangulaires,  hyalines,  gonflées,  grandes. 
Capsule  cernuée,  horizontale,  oblongue-orange,  gibbeuse.  Oper- 
cule conique  ou  mamelonné.  Anneau  nul.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
épaisses  à  folioles  ovales-lancéolées,  denticulées  au  sommet,  à 
bords  recourbés,  énerves. 

%  Fr.  Mai-Juin. 

Hab.  Marais  siliceux,  ordinairement  entre  les  Sphaignes.  R.  Echternach,  Rhd. 
AC.  Ardennes. 

116.  (155)  Hypnuni  cuspidatum.  {Lin.  Spcc.  plant,  p.  159.) 

Exs.     Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  1)7. 

Touffe  lâche,  irrégulièrement  vert-doré  ou  Yert-jaundtre.  Tige 
allongée,  irrégulièrement  pennée,  non  radiculeuse,  peu  dénudée  à 
la  base,  cylindrique.  Rameaux  cuspidés,  pennés,  épais.  Feuilles 
caulinaires,  concaves,  dressées,  lâchement  imbriquées,  ovales,  obtuses, 
entières,  non  plissées,  très-brièvement  nerviées,  les  raméales  plus  étroites 
et  brièvement  aiguës.  Cellules  des  oreillettes  très-grandes,  pres- 
que carrées,  très-luches,  hyalines,  celles  de  la  base  rhomboïdales- 
linéaires,  les  autres  linéaires,  très-étroites,  flexueuses.  Capsule 
horizontale,  oblongue-arquée,   épaisse.     Opercule   conique,   aigu. 
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Anneau  très-large.   Dioïque.  Fleurs   mâles   à  folioles  articulaires 
acuminées,  énerves.  Anthéridies  grandes.  Parapliyscs  nombreuses. 
Q[  Fr.  Mai-Juin. 
Jlab.  Prés  humides,  bords  des  fossés.  C.  partout. 

117.  (156)  Ilypimm  Sclireberi.  (Willd.  Flor.  Berol.  «°  955.) 

Sya.    IIy|iiiuin  comprcssum.  (Sclircb.  Spiccl.  Flor.  Lips.  p.  OG.) 

Plcurozium  Schrubcri.  (Mclli.  Musc.  Aut.  Amer.  p.  537.) 

Ilylocomiiiiu       —         (De  Not.  Epilog.  p.  02.) 

Hypnum  parietiiium.  (Lm.  Flor.  suce.  ii.  1020.) 
E.vs.    Gravul,  Bi-yolh.  bulg;.  n.  98. 

Touffe  dressée,  rigide,  jaune-brillant,  rarement  vert.  Tige 
roiigeâtre,  raide,  dressée,  dénudée  à  la  base.  Rameaux  atténués, 
non  cuspidés,  pennes,  atténués,  souvent  arqués  et  aigus.  Feuilles 
serrées,  imbriquées,  ovales  ou  ohlowjues,  obtuses  presque  planes,  entières, 
im  peu  plissées,  munies  de  deux  nervures  très-courtes.  Cellules  des 
oreillettes  grandes,  carrées.  Jaunes,  celles  de  la  base  rliomboïdales, 
les  autres  linéaires.  Capsule  inclinée,  oblongue-arquéc.  Opercule 
conique.  Anneau  nul.  Dioïquc.  Fleurs  mâles  épaisses  à  folioles 
oblongues,  finement  acuminces.  Antliéridies  5 — 10  courtes  ainsi 
que  les  parapliyses. 

Qj.  Fr.  Automne. 
Hab.  C.  Haies,  lisières  des  bois  et  dans  les  bruyères  en  nombreuses  colonies. 
ce.  en  Ardennes. 

118.  (157)  lïypnuiu  puruin.  {Un.  Spcc.  plant,  p.  I59i.) 

Syii.    Ilyloconiium  purum.  (De  Not.  Epilo.ç.  p.  41.) 

Hypnum  illccebruni.  (Liiin.  Flor.  suec.) 
Exs.     Gravct,  Bryolh.  bclg.  n.  l'J8. 

Toufïe  molle,  étendue,  dressée  ou  déprimée,  vert-pâle.  Tigo 
dressée  ou  coucliée,  médiocrement  longue,  simple  ou  divisée, 
plus  ou  moins  régulièrement  pennée.  Rameaux  julacés,  pennés,  obtus 
au  sommet.  Feuilles  serrées,  décurrentes,  ovalcs-oblongues,  à 
sommet  arrondi  et  apiculé,  concaves-sillonnées,  finement  denticulées 
sur  tout  le  pourtour,  bords  révolutés  à  la  base,  nervure  simple  at- 
teignant le  milieu.  Cellules  linéaires,  très-étroites,  flexueuses,  celles 
de  la  base  plus  courtes  et  plus  larges,  celles  des  oreillettes  carrées, 
hexagones  ou  rectangulaires,  hyalines.  Capsule  inclinée,  elliptique. 
Opercule  conique,  aigu.  Anneau  double.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
très-nombreuses,  épaisses  ù  folioles  ovales-acuminées,  énerves. 

Subgenus   VIII.  —  limnobilm,  Schpr. 

Tige  couchée  ou  ascendante,  irrégulièrement  rameuse,  dé- 
pourvue  de   paraphylles,   à  radicules   rares   ou  nulles.     Feuilles 
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ovales  ou  ovales. ohlongiies,  auuminées,  munies  d'une  nervure  simple  ou 
bifide,  courhccs-homoiropes  ou  ctaldes  dcans  tous  les  sens,  auriculëes. 
Tissu  forme  de  cellules  lindaires-très-étroites,  celles  des  oreillettes 
peu  ou  pas  gonflées. 

119.  (158)  Ilypmim  p.aluslre.  (Linn.  Spcc.  j)lant.  p.  io93.) 

Sjn.    llyiiiium  Hœscï.  (Brcli.  et  Sclipr.  coroll.  Syn.  p.  517.) 

Touffe  déprimée,  étendue,  vert-jaunâtre  au  vert-roussa-tre 
et  vert-lurido.  Tiges  assez  longues,  coucliées  ou  dressées  au 
sommet,  irrégulièrement  ramuleuses,  dénudées  à  la  base.  Rameaux 
plus  ou  moins  nombreux,  incurvés.  Feuilles  serrées,  étalées  ou 
homotropes  et  falciformes,  ovales-oblongues ,  concaves,  entières, 
faiblement  auriculées,  nervure  atteignant  presque  le  sommet  ou  plus 
courte.  Cellules  linéaires-étroites,  celles  des  oreillettes  peu  nom- 
breuses, carrées,  plus  foncées,  celles  de  la  base  carrées,  jaune 
d'or.  Capsule  cernuée,  rouge-brique.  Opercule  grand,  conique. 
Anneau  nul.  Monoïque.  Fleurs  milles  assez  nombreuses,  gemmi- 
formes,  à  folioles  ovales,  énerves.  Antliéridics  et  paraphyses 
courtes,  peu  nombreuses. 
%  Fr.  Mai-Juin. 
Ilab.  Lieux  humides  près  les  ruisseaux,  sur  les  pierres  et  les  bois.  Ardcnnes. 
R.  Erpeldange.  AC.  Echternach,  Rhd. 

120.  (159)  Hypimm  molle.  (Dicks.Cnjpt.  Fasc.Il,  p.  n,  t.  5,  /.  8.) 

Syn.     Hy|imim  SL-liiiiipcriamim.  (Lorcnlz.) 

Touffe  molle,  plus  ou  moins  dressée,  jaune-vert  et  souvent 
zébrée  de  brun-verdâtre.  Tige  primaire  souvent  en  partie 
détruite,  allongée,  couchée  ou  dressée.  Rameaux  peu  nombreux, 
courts,  gonflés,  obtus,  sans  racine.  Feuilles  très-étroites,  molles, 
ovales-arrondies,  brièvement  acuminées  ou  apiculées  ou  obtuses,  entières, 
corrodées  au  sommet,  très-brièvement  auriculées,  à  nervure  nulle 
ou  bifide.  Cellules  très-étroites,  quelque  peu  irrégulière,  celles  des 
oreillettes  plus  larges,  carrées.  Capsule  subborizontale,  cernuée, 
ovale-ventrue.  Opercule  mamillaire.  Anneau  double,  lai-ge.  Mo- 
noïque. Fleurs  mâles,  5 — 6  folioles  suborbiculaires,  concaves, 
obtuses.  Antliéridics  10 — 15  assez  grandes.  Paraphyses  rarement 
plus  longues, 

%  Fr.  Août. 
Hab.  Pierres  submergées  dans  les  cours  d'eau.  Echternach,  Rhd. 

121.  (160)  Hypmini  ocliraceiini.  (WHs.  Bryol.  brit.p.  400.) 

Syn.    Linnobium  ochraccLim.  (lîrcli.  cl  Schpr.  Bryol.  eur.  VI,  t.  580.) 
Ilypnum  ocliiaceura.  (Turn.  in  Herb.) 
—        caulescens.  (Sulliv.  et  Lcsq.) 

Touffe  ordinairement  déprimée,  molle  ou  quelque  peu  roide, 
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vert  pur,  brun  ou  rouge,  vert  ou  brun  bariolé.  Tige  ordinaire- 
ment allongée,  couchée  ou  ascendante,  dénudée  à  la  hase,  garnies 
de  feuilles  divisées  dans  le  sens  de  la  longueur.  Rameaux  de  taille 
égale  à  la  tige.  Feuilles,  principalement  les  apicales  Jiomotropes 
ou  falciformes-liomotropes,  rarement  étalées  dans  tous  les  sens 
et  planes,  ordinairement  serrées,  rétrécies  h  la  hase  ovales- lancéolées 
ou  oWow^MM-lancéolées,  aciiminées  ou  obtuses,  ordinairement  plusieurs 
fois  plissées,  nervure  longue,  simple  ou  hifurquée,  parfois  racourcie,  plus 
ou  moins  visiblement  dentées.  Cellules  étroites,  linéaires,  celles 
de  la  base  plus  larges,  celles  des  oreillettes  hgalines,  lâches, 
rectangulaires.  Capsule  ovale-allongée.  Opercule  convexe,  apiculé. 
Anneau  large  à  trois  séries  de  cellules.  Dioïque.  Fleurs  femelles 
nombreuses  sur  la  tige  et  les  divisions. 
%  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  Pierres  dans  les  ruisseaux  et  sur  les  bords  des  cours  d'eau.  Liebesbach. 

35.  (54)  Hylocomitiin.  {Schpr.  Bryol.  eur.  F.) 

Tige  ligneuse,  sans  radicules,  pourvue  ou  non  de  nom- 
breuses paraphylles,  continuant  à  s'accroître  par  une  extré- 
mité ou  par  un  hourgeon  naissant  sur  le  côté  inférieur  de 
l'innovation  de  l'année  précédente  qui  est  arquée.  Feuilles 
étalées  dajis  tous  les  sens,  ou  squarrcuses,  ou  presque  homo- 
tropes,  scarieuses,  luisantes,  rarement  papilleuses,  largement 
ovales-acuminées  ou  cordées-acuminées,  dentées,  souvent 
très-visiblement  pUssées,  à  nervure  douhle  mince,  à  tissu  très- 
étroit.  Fleurs  dioïques.  Capsule  ovale  ou  ohlonguc,  penchée 
ou  horizontale.  Pédicelle  lisse.  Péristome  double  :  l'extérieur 
à  16  dents  conflucntes  à  la  base,  lancéolées-linéaires,  la- 
mellifères  sur  la  face  interne,  à  articulations  très-rap- 
prochées;  l'intérieur  à  IG  dents  à  membrane  basilaire 
large,  ouvertes  sur  la  carène.  Cils  longs,  noduleux  ou 
appendiculés.  —  Fructification  sur  la  tige  et  les  rameaux. 

Tige  garnie  de  paraphylles 2 


'      Tige  dépourvue  de  paraphylles 5 

I      Tige  régulièrement  bipennée 3 

j      Tige  irrégulièrement  rameuse  ou  à  rameaux  presque  fascicules  .     .      4 

ITige  Irès-régulièrcmcnt  bi-pennée.  Anneau  étroit.  H.  splendens  n"  122 
Tige  moins        —  —         souvent  pennée.  Anneau  nul     . 

H.  ninbratuui  n"  123 
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?^cuillcs  caulinaircs  ovales,  brièvement  acuminées,  révolutécs  aux 
bords H.  Oakesii  n"  124 

Feuilles  caulinaires  cordées-ovales,  longuement  acuminées,  non 
révolulées  aux  bords H.  brevirostrum  n"  125 

Feuilles  papilleuses  sur  la  face  dorsale  ...    H.  triqueti'um  n"  127 

Feuilles  non  pa[)illeuses G 

Tige  grêle,  feuilles  sijuarreuscs,  non  plissées  ou  faiblement  plissées 

à  la  base H.  squarrosnm  n"  120 

Tige  robusie,  feuilles  falciformes,  fortement  plissées  à  la  base    .     . 

H.  loi'Cniu  n"  128 

122.  (161)  Hylocomiiim  spleiidens.  (Brch.  et  ScJipr.  l.  c.V,  t.  -isi.) 

Syn.     Uyloconiium  parictinum.  (!/mdb.  Act.  soc.  scientif.  Fen.  IX,  1872,  p.  251.) 
Hypnum  splcndcns,  (Hed>v.  Spcc.  Musc.  p.  202,  t.  G7.) 

—  parictinum.  (Lm.  Lips.  plant,  p.  1500.) 

—  proliferum.  (Lin.  Flor.  suce.) 
Exs.    Gravcl,  Bryoth.  bclg.  n.  OU. 

Touffe  lâche,  étendue,  îrrégulière,  vert-jaunâtre-pâlc  ou 
olivâtre.  Tige  arquée  ascendante,  robuste,  roidc,  s'accroissant 
par  un  bourgeon  qui  sort  du  coté  supérieur  do  l'innovation 
précédente,  régulièrement  ùi-pcnne'e.  Rameaux  tous  distiques,  pennés, 
allongés,  atténues  à  leur  extrémité.  Feuilles  caulinaires  assez 
espacées,  décurrentes,  largement  ovales-oblongues,  brusquement  ré- 
trécies  en  une  longue  pointe  flexiieuse,  denticulces  sur  tout  h  pourtour 
concave,  à  nervure  double  très-mince^  les  ramcales  plus  petites, 
ovales  ou  oblongiies,  terminées  par  une  pointe  courte,  concaves, 
plissées,  plus  fortement  dcnticulées  et  à  nervure  plus  profonde, 
papillcusc  sur  la  face  dorsale.  Cellules  des  feuilles  caulinaires- 
linéaires,  obtuses,  celles  de  la  base  plus  larges  et  plus  courtes. 
Capsule  ovale-ccrnuéc,  pennée.  Opercule  conique  à  bec  rou- 
gcâtrc  assez  long.  Anneau  simple.  Dioïque.  Fleurs  mâles  nom- 
breuses à  folioles  ovales-imbriquées,  énerves.  Antliéridies  8 — 10. 
Parapliyses  plus  longues. 

9|  Fr.  Avril-Juin. 

[lab.  Bois,  haies,  rochers  ombragés  etc.   AC.  partout  en  touffes  puissantes. 
C.  Ardennes. 

123.  (1G3)  Hyloconiium  iiinbraliim.  (Ehrhdt.  Crypt.  exs.  n"  66.) 

Syn.    Hypnum  unibratnni.  (lîrid.  Bryol.  univ.  II.  p.  432.) 

Touflxi  lâclie,  vert-foncé  ou  jaunâtre.  Tige  brune,  dénudée  à  la 
base,  puis  bi-pennc'e  ou  divisée  en  tige  secondaire,  faiblement  pennée  ou 
fasciculée.  Rameaux  inflécliis,  grêles,  atténués,  procombants.  Feuilles 
caulinaires  écartées,  étalées,  obcordées-triangulaires,  longuement  décur- 
rentes, acuminées,  sillonnées,  roidcs,  inégalement  dentées,  binerviées  jus- 
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qu'au  milieu.  Cellules  linéaires-étroites,  un  peu  flexueuses,  obtuses, 
cbloropliylleuscs.  Capsule  ccrnuée,  ovale-horizontale.  Opercule 
convexe,  apiculé.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  acuminées, 
ondulées,  entières,  énerves.  Anthéridies  12—15.  Parapliyscs 
plus  longues. 

2].  Fr.  Septembre-Mai, 

Hab.   Fragments  de  rochers,  souches  pourrissanles.  R.  Hauteur  de  Ileider- 
scheid  vers  Esch  s/Sûre.  (D'  J?pger  !) 

124.  (163)  Hylocomiiim  Oakesii.  (Schpr.  Si/nop.  p.  65i.) 

Syn.     Hypnum  Oakesii  (Sulliv.  Meiii.  Amer.  Acad.  IV,  1849,  p.  174,  t.  5.) 

—  pyrenaicum.  (Spruco,  Musc.  Pyrcii.  n.  i.) 
Hylocoiiiiiim  fimbrialum.  (Brch.  et  Scli|ir.  Bryol.  our.  V,  t.  489.) 

ToufFes  étendues,  déprimées,  luisantes,  vertes  ou  d'un  vert- 
jaunâtre.  Tige  robuste,  arquée,  procombante,  divisée,  irréijulihrement  ra- 
meuse, dénudée  à  la  base.  Rameaux  irrégulièrement  arqués,  un 
peu  comprimés.  Feuilles  raméalcs  faiblement  imbriquées,  concaves, 
ovales'oblongiies,  brusquement  acuminées,  fortement  plissécs,  à  bords 
réfléchis  vers  la  base,  grossièrement  dentées  dans  le  V3  supérieur, 
nervure  rarement  bifide,  atteignant  le  milieu,  quelquefois  légèrement 
papilleuse  sur  la  face  dorsale.  Cellules  linéaires-étroites.  Capsule 
solitaire  ovale,  renflée,  horizontale,  d'un  brun-roussâtre.  Oper- 
cule mamillaire  à  papilles  incurvées,  à  bec  court.  Dioïque. 
Fleurs  comme  le  n"  123. 

2[  Fr.  Hiver. 
Hab.  Pelouses  gramineuses  et  débris  rocheux.  R.  Heidcrscheid ! 

125.  (164)  Iljiocoiiiiiim  brevirostrum.  (Schpr.  Brgol.  cur.  V,  t.  473.) 

Syn.     Ilypiuun  breviroslrum.  (Ehrhclt.  Musc.    cxs.  n.  85.) 

—  triqucirum  var.  (Web.  et  Mlir.  bot.  Tasclib.  p.  354.) 

Exs.    Grave!,  Bryulb.  bdg   n.  49. 

Touff'c  assez  profonde,  roide,  vert-jaunâtre,  plus  rarement 
vert-seveux.  Tige  allongée,  roide,  dénudée,  arqnée-procombante, 
irrégulièrement  ramifiée,  garnie  entre  les  feuilles  de paraphylles .  Feuilles 
caulinaircs  scarieuses,  ovales,  largement  axiriculées,  acuminées  et 
canaliculées  au  sommet,  très-étalées,  rarement  homotropes,  finement 
dentées,  deux  nervures  fnes.  Cellules  des  oreillettes  rhomboïdales- 
linéaires,  celles  de  la  base  oblongues,  les  autres  linéaires.  Cap- 
sule horizontale,  vcntrue-ccrnuée  et  striée  en  vieillissant.  Oper- 
cule conique  à  bec  obtus.  Anneau  à  une  seule  série  de  cellules. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  subobtuses,  entières,  à  nervure 
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nulle  ou  courte.    Antlic'ridies   10—15.    Parapliyscs  nombreuses 
plus  longues. 

%  Fr.  Septembre-Octobre. 
Hab.  Bois  mondicux,  sur  les  rochers,  sur  les  pierres  et  au  pied  des  arbres  dans 
les  terrains  humides.  AC.  MuUerlhall  Echfernach,  Rhd.  R.  Ardennes.  Erpel- 
dange ! 

126.  (165)  nylocomium  sqiiarrosum.  {Schpr.Bn/ol.  eur.V^  t.  195,) 

Syn.     Ilypiiuni  ?quarro5\uii.  (Lin.  Spcc.  jilaiit.  p.  1G93.) 
E.\s.    Gravct,  Dryotli.  Iielg.  n.  350. 

Touffe  molle,  hlclie,  vert-ptlle.  Tige  assez  délicate,  dénudée 
et  couchée  à  la  base,  puis  ascendante.  Rameaux  inégaux,  assez 
nombreux,  assez  simples,  étalés,  courbés,  atténués  à  extrémité 
étoilée,  obtuse  au  sommet.  Feuilles  caulinaires,  o\a\cs-imbri(]ue'es 
à  la  base,  lancéoUes-Jinéaires^  sfjuarreuscs,  finement  acumine'es,  denti- 
cule'es,  nervure  courte^  bifide.  Cellules  rliomboïdales-lincaires,  très- 
étroites,  flexucuscs,  celles  de  la  base  un  peu  plus  larges,  celles 
des  angles  hexagones.  Capsule  horizontale,  ovalc-gibbcuse,  lisse. 
Opercule  petit,  conique-aigu.  Anneau  double.  Dioïque.  Fleurs 
mâles  h.  folioles  subobtuse?,  entières  à  nervure  nulle  ou  courte. 
Paraphyses  nombreuses  plus  longues. 
9f  Fr.  Mai-Septembre. 
Hab.  Dans  les  bois,  sous  les  haies,  pelouses  gramineuses,  prairies  humides. 
C.  Ardennes.  R.  ailleurs.  Echternach,  Rhd.  Mullerthal. 

Var.  /5.  suhpinnatum.  (Limp.  crypt.  FI.  Sclil.  58.) 

Syn.     Ilylocoiiiiiim  siili|iinnaliini.    (Lindb.   Noiiser  Salljknpels  pro  Fauna  et  Flora  Fennica 

Flidl.  IX— 18G8,  p.  271.) 

Se  distingue  de  l'espèce  par  sa  couleur  vert-vif  ou  vert- 
jaune.  Tiges  allongées,  atténuées  au  sommet,  plus  ou  moins  dis- 
tinctement pennées,  à  rameaux  arqués,  décombants,  également 
atténués  au  sommet.  Feuilles  finement  dentées  sur  tout  leur 
pourtour,  quelque  peu  plissées  à  la  base,  à  nervure  double,  très- 
courte. 
Hab.  Forêts  ombragés  des  bords  de  l'Our.  AR.  cnire  Bivels  et  Stolzembourg, 

127.  (1G6)  Ilylocomium  loreuin.  {Sclipr.  Brjjol.  eur.  F,  t,  490.) 

Syn.     Hypnum  lorcum.  (Lin.  Spcc.  plant,  p.  1533.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  bclg.  n.  147. 

Touffe  robuste,  grande,  irrégulière,  entrelacée,  vert-pâle  ou 
vert-olive.  Tige  robuste,  très-longue,  flcxueuse,  divisée,  trrejw- 
lièrement  ramifiée.  Rameaux  étalés  ou  divarique's,  ine'gaux,  diverse^ 
ment  arqués,  atténués,  flageUi formes,  parfois  radiculeux  à  leur  ex- 
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tréraitd.  Feuilles  ovales,  longuement  acuminées,  falci formes^  légèrement 
homotropes,  dnerves,  plisse'es  à  la  base,  dcnticule'es  au  sommet.  Cellules 
rliomboïdalcs-lindaires,  étroites,  celles  de  la  base  oblongues-al- 
longces.  Capsule  horizontale,  subglobuleuse.  Opercule  convexe, 
apiculc.  Anneau  simple.  Dioïque.  Fleurs  mâles  très-nombreuses, 
subglobuleuses,  à  folioles  suborbiculaircs,  concaves,  acuminées, 
imbriquées,  énerves.  Antliéridies  8 — 10  pédicellées.  Parapliyscs 
nombreuses,  aussi  longues. 
Qj.  Fr.  Septembre-Avril. 
Hab.  Dans  les  bois  sur  la  terre  et  les  débris  rocheux.  AC.  Ardennes.  R.  Ech- 
ternach,  Rhd. 

128.  (167)  Ilylocomium  trlquetrum.  (Schpr.  Bryol  eur.  F,  t.  49 1.) 

Syn.     Hy[iiium  triquoiriim.  (Lin.  Sp.  plant,  p.  1589.) 
Exs.     Gravel,  Bryolli.  belg.  n.  140. 

Touffe  robuste,  étendue,  roide,  vert  ou  vert-jaunâtre.  Tige 
très-robuste,  longue,  roide,  dressée  ou  ascendante,  dénudée  à  la 
base,  plusieurs  fois  divisée,  simplement  -pennée.  Rameaux  inégaux,  at- 
ténués au  sommet.  Feuilles  caulinaires-fa/jproc/iei?^,  légèrement  squar- 
rcuses,  cordées,  largement  ovales-lancéolées,  acuminées,  canaliculées  au 
sommet,  d'un  brun-jaunâtre  à  la  base,  munies  d'une  nervure  double, 
denticulées  sur  tout  le  pourtour,  finement  papilleuses  sur  le  dos  dans  le  ^/^ 
supérieur.  Cellules  des  angles  rectangulaires  ou  rliomboïdales, 
celles  de  la  base  oblongues-allongécs,  les  autres  linéaires,  obtuses. 
Capsule  horizontale  5  ovale-gibbeuse,  puis  ccrnuée  et  striée. 
Opercule  conique.  Anneau  double.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à 
folioles  ovales,  imbriquées,  acuminées,  énerves.  Antliéridies  10 — 15. 
Paraphyses  nombreuses,  assez  longues. 

%  Fr.  Mai-Septembre. 
Hab.  C.  partout.  Sur  la  ferre,  haies,  broussailles,  bois  de  la.'plaine  et  des  hauteurs. 

Sectio  II.  —  3ÎUSCI  ACROCARPL   (Schimp.  Milll.) 

Fructification  terminale  à  V extrémité  des  tiges  ou  des  branches  ou 
paraissant  latérale  par  innovation,  les  branches  latérales  rélé- 
guant la  tige  principale  sur  le  côté.  Développement  par  l'allon- 
gement des  innovations  latérales.  ') 


')  Anœctangiuni,  Cinclidotus,  Conomiliiium  et  (luelques  espèces  de  Fissidens 
font  exception  et  sont  pleurocarpes. 
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36,  (55j  Btixbaiiiiiia,  {Hall.  Enumerat.  Stirp.  hckct.  7742.) 

Tige  nulle  ou  presque  simple,  bulbiforme.  Feuilles  à 
peine  visibles  dans  le  jeune-âge,  nulles  à  la  maturité  et 
paraissant  alors  apliylles.  Cellules  parenchymateuses.  Fleurs 
monoïques  ou  dioïques.  Pédicelle  nul  ou  roide  et  solide, 
papillciix.  Capsule  exserte,  grosse,  oblique,  ventrue.  Coiffe 
petite  conique,  Opercule  conique,  obtus.  Péristome  double: 
l'interne  conique,  jormé  d'une  membrane  pUssée  (32  plis)  et 
assez  courte,  parfois  divisée  en  dents  inégaux  molinifères; 
l'externe  court,  compose  de  3 — 4  rangées  de  dents  rudes, 
linéaires,  triquètres,  composé  d'une  membrane  pâle,  ponc- 
tuée avec  plis  carénés. 

129.  (168)  Biiibaiinila  apliylla.  {Hall.  l.  c.  p.  3S,  ««  27.) 

Syri.    Buxliaumia  vulgaris.  (Biid.  Bryol.  iiiiiv.  I,  p.  320.) 

—  caulescens.  (Sctimd.  de  Buxbaumia,  p.  25,  cic.) 

Hippnpo'lium  aphyll).  (Fabr.  in  sched.) 
Saccoplionim  apliyliiiui.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  30—87.) 

Plante  très-petite,  croissant  en  touffes  solitaires  ou  réunies, 
Feuilles  à  peine  visibles,  énerves,  les  inférieures  ovales-acuminées, 
les  supérieures  plus  larges  ciliées.  Capsule  oblique,  irrégulière, 
rouge  foncé,  plane  à  la  face  supérieure,  convexe  à  la  face  in- 
férieure. Opercule  conique,  obtus.  Anneau  très-large,  érodé  ou 
fendu  au  sommet.  Monoïque.  Pas  de  folioles  florales  distinctes. 
Antliéridies  solitaires  et  nues,  axillaircs. 

O  Fr.  Avril-Juillet. 

Hab.  Sur  la  terre  et  la  mardelle  des  chemins  creux  dans  les  bois,  les  brous- 
sailles. AR.  Dillingen  (am  Millemesch(er),  Rhd! 

3T.  (56)  Diplirscium.  (3lhr.  Observât,  hotan.  I8O0.) 

Tige  très-courte.  Feuilles  persistantes,  linéaires  lingu- 
liformes  à  acumen  obtus,  nerviées,  formées  de  deux  rangs 
de  cellules.  Cellules,  les  supérieures  doiddcs  superposées,  pa- 
pilleuscs,  très-petites  et  serrées,  chlorophylleuscs,  papilleuses; 
les  hasilaires  hijalincs,  lâches,  plus  grandes,  hexacjones-allongées. 
Fleurs  dioïques.  Pédicelle  dressé.  Capsule  suhsessile,  à  té- 
gument fin,  oval.  Coiffe  conique-aiguë.  Opercule  conique- 
aigu.    Péristome   externe  rudimentaire,  peu  visible,  formé 
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d'une  membrane  étroite,  crénelée,  l'interne  composé   d'une 
membrane  conique  présentant  16  dents  carénés. 

130.  (169)  Dipliysiuiii  follosuni.  (Mr.  Obscr.  bot.  p.  oi.) 

Sjn.     l!ii\liaumia  foliosa.  (Linii.  syst.  vcgct.  éil.  XIV,  p.  920.) 

—        sessilis.   (Sclimid,  Dessert,  de  Buxbaumia,  p.  20.) 
Wcbera  diplijsciuni.  (Elir.  Han.  Magaz.  4'779,  p.  257.) 

—  sessilis.  (I.indb.  Noliser.  1867,  p.  157.) 
Hynicnopogon  lictcropliyllum.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  00.) 
Bryura  Hallerianiim.  (Neck.  Mcth.  Musc.  p.  237.) 

—  phascoidcs.  (JsBpjci',  coll.  II    p.  222.) 
Pliasciim  Hallcriaiuim.  (Pal.  plant.  Palat.  III,  n.  174.) 

—  maximum.  (I.iglilf.  Flor.  scot.  II,  p.  693.) 

—  montamim.  (Iliids.  Flor.  angl.  II,  cl.  400.) 

Touffe  étendue,  vert-foncé  ou  brun-rougeâtre.  Tige  très- 
courte,  simple,  peu  rameuse.  Feuilles  vcrtes-pules,  légulécs,  ca- 
rénées, courbées  au  sommet,  à  nervure  dépassant  longuement 
le  sommet,  crépues  à  Tétat  sec.  Capsule  subsessile,  ovale,  co- 
nique, bossue.  Opercule  conique-aigu,  jaunâtre.  Anneau  très- 
étroit,  peu  distinct.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales, 
uniques,  acuminées,  linéaires.  Parapliyses  grêles,  courtes,  peu 
nombreuses. 

Q  Fr.  Juillet- Août. 

Hab.  Bords  des  sentiers  et  des  vieux  chemins  dans  les  bois  siliceux.  AR.  Ar- 
dennes.  Rarabrouch!  Arsdorf!  Erpeldange!  R.  Echternach,  Rhd. 

38.  (57)  Airichuiii.  {Pal  Beauv.  Prod.  de  VAetUogam.  1805.) 

Tige  innovant  à  la  base,  sur  le  rhizome,  moins  roides. 
Feuilles  minces,  non  engainantes  à  la  base,  légulées,  ondu- 
lées, munies  sur  la  nervure  à  la  face  supérieure  de  2 — 5 
lamelles  longitudinales,  crépues  à  l'état  sec.  Cellules  rudes, 
les  supérieures  cliloropliylleuses.  Fleurs  monoïques  ou 
dioïques.  Pédicelle  dressé.  Capsule  oblougue  ou  cylindrique, 
lisse.  Coiffe  cuculéc,  nue,  scabre  au  sommet.  Opercule  con- 
vexe, Péristome  simple  composé  de  32  dents  réunies  à 
la  base  et  soudées  au  sommet  à  une  membrane  qui  forme 
la  capsule. 

I      Fleurs  monoïques A.  nildulatuin  n»  131 

■  I      Fleurs  dioïques 2 

ITige  de  10—20  mm.  divisée;  capsule  pourvue.  A.  anglistatum  n"  132 
Tige  de  5— lomm.  simple;  capsule  jaune-brunàlre.  A.  tenellnm  n»  133 
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131.  (170)  Atrichum  uiirtulatuiii.  (Pal.  Bcauv.  Pml.  p.  42.) 

Syn.     Polylrichiim  uiidulaluiii.  (Hedw.  Musc.  fronJ,  I,  p.  43,  I.  10.) 
Calhaniica  Callibryon.  (Elirh.  Beilr.  I,  p.  189.) 

—  umlulata.  (lîœlil,  Dcutsdi.  FI.  111,  p.  Cl.) 
Oligolriclmm  uiidulaliim.  (Lnik.  et  DC.  FI.  Fr.  I,  p.  492.) 
Cullihryoïi  |iulylriclioidcs.  (Web.  Flor.  Worlli.  p.  200.) 
Callibryuiii  iiii(liilaliiiii.  (Zcnk.  et  Uiol.  Musc.  Tliur.  Fasc.  II,  n.   41.) 
Miiiuni  umlul.iUiiM.  (l.in.  Molh.  Musc.  p.  304.) 

Cryum  —  (Lin.  S|iuc.  planl.  p.  150:2.) 

Exs.     Gravet,  Uiyolli.  bel.^'.  u.  70. 

Touffe  peu  compacte,  vert  triste  et  somLre.  Tiges  {Ircssécs, 
simples  ou  dichotomcs.  Feuilles  inférieures  petites,  squamiformes, 
les  supérieures  lijulécs,  fortement  ondulées,  marquées,  dentées  sur  les 
bords  depuis  le  tiers  inférieur  et  sur  le  dos  vers  le  sommet,  nervure  vers 
le  sommet  rude.  Cellules  du  tiers  inférieur  rectangulaires,  les 
autres  carrées,  subarrondies  ou  ob.scurément  hexagones,  un  peu 
dilatées  transversalement.  Capsule  cylindrique,  penchée,  dentée 
ou  arquée.  Opercule  grand,  hémisphérique,  longuement  rostre. 
Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  très-petites,  obovales,  apieulées. 
Anthéridies  et  paraphyscs  nombreuses. 

%  Fr.  Automne  ou  printemps. 

Hab.  Lisière  et  clairière  des  bois,  des  haies,  dans  les  ravins,  niardelles  des 
chemins  sur  la  terre.  C.  partout. 

132.  (171)  Atrichum  augiisleitum.  [Bnh.  et  Schpr.  Bryol.  sur.  IV, 

Il,p.  40oL) 

Syn.    Calhaiiiica  aui^'ustala.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  105.) 

Polytricluun  angustalum.  (Hook  et  Wils.  Flor.  Tani.  II,  p.  210.) 
AliiLluuu  conlroversuai.  ^Pal.  Bcauv.  Prod.  p.  42  ) 
l'oiytrichum  angustalum.  (Hook,  Musc.  exot.  t.  5U.) 

—  conlroversuai.  (Brid.  Spoc.  Musc.  I,  p.  78.) 

—  undulalum  8 .  minus.  (Hcdw.   Musc,  frund.  I,  p.  48.) 
Exs.     Gravel,  Dryolii.  belg.  ii.  77. 

Diffère  du  précédent  avec  lequel  il  est  le  plus  souvent  con- 
fondu par  ses  dimensions  plus  faibles.  Tige  plus  mince,  plus  courte, 
assez  souvent  divisée.  Feuilles  plus  courtes,  plus  roides,  plus 
dressées,  moins  flexueuses,  fortement  crispées,  dentées  sur  le  pourtour 
du  tiers  supérieur,  nervure  très-lamellifère,  moins  rude  sur  la 
face  inférieure.  Cellules  plus  petites.  Capsule  presque  dressée, 
étroite,  cylindrique,  rouge-vineux.  Opercule  à  bec  plus  court. 
Coiffe  pileuse.  Dioïque.  Fleurs  mâles  cijatiformes. 

%  Fr.  Automne-hiver. 

Hab.  Bruyères  humides.  Jachères  sablonneuses  et  inondées.  Ardennes.  R.  Er- 
peldange.  Entre  Colniar  et  Bisseu. 
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133.  (172)  Atriclium  tenellum.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.lV,  t.  4 12.) 

Syn.    Calh.irinoa  tcnella.  (Rœhl.  Annal,  de  Welt.  Gsesells.  IIl,  p.  234.) 

Polylriehuin  undulatiim  (i.  minus.  (Fk.  Moostascli.  p.  70.) 

Mnium  ortlioryncliium  (Brid.  Spec.  Musc.  III,  p.  45.) 

Polla  orlhorliyncha.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  691.) 
Exs.    Gravcf,  Dryutli.  belg.  n.  330. 

Touffe  fournie  d'un  vert  intense.  Tige  courte,  simple. 
Fouilles  rapprocliccs,  drcssécs-ctaldes,  concaves,  à  peine  ou  nul- 
lement ondulées,  oblowjucs-lancéolées,  aiguës,  marginées,  munies 
d'une  nervure  épaisse,  un  peu  dentées  vers  rexlrémité,  lisse  sur  la 
face  inférieure  ne  crispant  pas  par  la  sécheresse.  Capsule  oblique, 
rarement  tout-à-fait  dressée,  en  urne  allongée,  brune.  Opercule 
grand,  rougeâtre,  terminé  par  un  bec  fin,  oblique  long.  JDioïque. 
Fleurs  mâles  subdiscoïdes. 

Q|  Fr.  Septembre-Octobre. 
Hab.  Vase,  terrains  tourbeux,  bruyères  humides.  Ardennes.  R.  Rindschleideu  1 

39.  (58)  Pog^onatiiiti.  (Pal.  Beauv.  Prod.  de  rActhéog.  180S.) 

Tige  simple  ou  rameuse,  innovant  de  la  base  ou  laté- 
ralement sur  la  partie  feuillue.  Feuilles  à  base  imbriquée, 
à  nervure  recouverte  d' innombrables  lamelles  longitudinales. 
Cellules  dans  la  partie  supérieure,  tYhs-rudes,  très-courtes, 
quadrangulaires  ou  hexagones,  sans  chlorophylle,  de  la  base 
de  quelques  cellules  rudes,  vides,  très-longues  et  très-étroites, 
presque  rectangulaires.  Fleurs  dioïques,  les  mâles  discoïdes. 
Pédicelle  dressé.  Capsule  ovale  ou  suhcylindrique,  à  section 
transversale  circulaire,  dépourvue  d'angles  et  de  col  à  la 
base.  Coiffe  large  en  capuchon,  garnie  au  sommet  de  nombreux 
poils  feutrés  retombants.  Opercule  conique  à  bec  plus  ou 
moins  long.  Péristome  composé  de  32  dents  soudées  au 
sommet  à  une  membrane  qui  forme  la  capsule. 

Tige  ramifiée  par  des  innovations  latérales  .     .     P,  urnigerum  n»  136 

Tige  innovant  sur  le  rhyzùme  souterrain 2 

Capsule  oblongue,  feuilles  aiguës P.  aloides  n»  135 

Ca'jsule  ovale  globuleuse,  feuilles  subobtuses     .     .      P.  uauum  n»  134 

134.  (173)  PogOliatuill  liaimm.  {Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  //7.) 

Syn.     rolyti-iclium  nanuni.  (Hedw.  Slii)!.  crypt.  I,  p.  37,   1.  13.) 
Pogonatum  [luiniliim.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  116.) 
Polylrichum  pumiluni.  (S\v.  Musc.  sunc.  p.  77,  t.  9.) 

—  seiuidiaplianuni.  (Brid.  Mant.  Musc.  p.  200.) 

—  iutenncdium.  (Brid.  Mant.  Musc.  p.  117.) 
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Syii.     Puljlriclium  siibnitiiiiduni.  (Monz.  Trans  of  I.imi.  s(ic.  IV,  p.  C8.) 

—  cricoidcs.  (Ilofl'in.  Deulsclil.  Flor.  II,  p.  24.) 

—  aloi'Tulium  [i.  foliis  gcinlcrimis.  (Scop.  Flor.  carn.  n.  1290.) 
Calhai'inea  naiia.  (Rœhl.  Moosgcscli.  Dcutsclil.  p.  188.) 

Pogoiiatiiin  pumilum.  (Pal.  Boauv.  Prod.  p.  129.) 
Mniiini  poljtridiiuidcs.  (Linn.  Spcc.  planl.  1576.) 
Exs.     Gravel,  liryuth.  licli;.  n.  78. 

Touffe  souvent  étendue,  rolde,  vert  foncé.  Tige  courte, 
simple.  Feuilles  étalées,  oxales-lanccolées,  munies  dans  le  tiers  su- 
périeur de  dcnU  espacées  et  peu  profondes,  garnies  en  dessous  de 
30—40  lamelles.  Cellules  de  la  base  hyalines  rectangulaires, 
les  latérales  supérieures,  vertes.  Capsule  ovale-globuleuse,  souvent 
inclinée,  urcéolée,  sans  papille.  Opercule  oblique  à  bec  assez  long. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  petites. 

Qj.  Fr.  Hiver  et  printemps. 
Hab.  Sur  la  terre  sablonneuse,  bruyères  clairiées,   revers  des  fossés,  chemins 
creux.  Alluvions  siliceuses.  C.  par  place  et  alors  en  colonie  nombreuse. 

135.  (174)  Pogonatllin  aloides.  (Brch.  etSchpr.  Bryol.ciir,IV,  t. 416.) 

Syn.    Polylricliuiii  aloides.  (Hcdw.  Siirp.  crjpl.  I,  p.  14.) 

—  aloofolium.  (Scup    Flor.  carn.  p.  134.) 

—  subrolundimi  /l  (Huds.  Flor.  Angl.  p.  400.) 

—  iniiioidcs.  (Ncck.  Mclh.  Musc.  p.  126.) 

—  rubcllum.  (Menz.  Trans.  of  Linn.  soc.  IV,  p.  79,  t.  7,  f.  3.) 
Pogonalum  nanuni.  (Wt'is.  crypi.  Guust.  p.  173.) 

E,Ks.     Gravet,  Bryolli.  bcli,'.  n.  72. 

Touffe  étendue,  lâche,  formant  à  peine  gazon,  d'un  vert 
passant  au  brun.  Tige  courte,  un  peu  dichotome.  Feuilles  infé- 
rieures squamiformes,  les  supérieures  rapprochées,  trcs-étalées, 
lancéolées-aiguës,  légèrement  réfléchies,  garnies  sur  presque  tout  le 
pourtour  de  dents  profondes,  aiguës,  lamelles  très-nombreuses.  Cel- 
lules latérales  de  Tacumcn  arrondies,  dilatées  transversalement; 
les  médianes  de  la  partie  supérieure  hyalines,  rectangulaires;  les 
marginales  rectangulaires,  aiguës.  Capsule  dressée,  oblonguc,  suh- 
cglindriquc.  Opercule  coniquc-élevé,  acuminé  ou  déprimé  sur  le 
pourtour.  Dioïque.  Fleurs  mâles  petites,  cyathiformes. 

Qj.  Fr.  Arrière  automne  et  hiver. 
Hab.  Terrain  sablonneux  à  bruyère,  bord  des  sentiers,   des   fossés  dans  les 
bois.  C.  par  place,  surtout  en  Ardennes. 

Var.  (S.  defluens.  (Brid.) 

Syn.    Polylrichura  Dickson!.  (Tmii.  Muscol.  Hiburn.  p.  81.) 

Pogonalum        —         (Di  id.  Mantiss.  p.  201.) 
Exs.     Gravet,  Bryoth.  btlg.  n.  331. 

Tige  et  pédicelle  plus  courte  ;  poils  de  la  coiffe  très-allongés, 
confluents    sur   le    pédicelle    au-dessous  de  la  capsule.     Celle-ci 
devait  urcéolée  à  la  maturité. 
Hab.  Avec  l'espèce.  R.  Ardennes.  Bruyère  au-dessus  de  Rindschleiden  ! 
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136.  175)  Pogonalum  iirnigeriim.  {Brid.  Bryol.  univ.  If,  p.  124.) 

Syn.     Polytrichum  urnigerum.  (Linn.  Spec.  plant,  p.  1573.) 

—  pulverulcntum.  (Royn.  Act.  Lausanne  2,  p.  H.) 

Pogonatum  —  (Pal.  Bcaav.  Protl.  p.  SI.) 

Calliarinca  pulverulenta.  (Pirclil.  Dciilsch.  Moos.  p.  216.) 

Polylrichum  fasciculaluni.  (Mcti.  Flor.  Amer.  Prod.  2,  p.  294.) 

Pogonatum  —  (Pal.  Beauv.  Proil.  p.  8i.) 

Polyli'iclium  axillaro.  (Lnik.  FI.  Fr.) 

Poijonalum  intortcxlurn.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  7i2.) 

Calhai'inca  urnigera.  (Piœhl.  Moosgoschl.  Doutscli.  p.  210.) 
Exs.    Gravel,  Bryotli.  bely.  n.  10-80. 

Touffe  trcs-lâclie,  parfois  d'un  vert  glauccsccntc  à  la  surface, 
brunâtre  à  la  base.  Tig'e  dressée,  élevée,  rameuse,  dendroïde, 
finalement  rougccUre.  Rameaux  un  peu  fascicules,  nombreux, 
fertiles.  Feuilles  inférieures  nulles  ou  squamiformcs,  lancéolées- 
linéaires,  faiblement  engainantes,  aiguës,  dentées  depuis  la  base,  la- 
melles nombreuses,  les  supérieures  roides.  Cellules  de  la  partie 
hyaline,  grande?,  subrectangulaires.  Capsule  oblongne  ou  cylin- 
driquc,  étroite,  lisse,  dressée,  rowje-brune.  Opercule  conique  à  bec 
variable,  droit  ou  oblique.  Dioïque.  Fleurs  petites,  cyathif ormes. 

%  Fr.  Octobre-Novembre. 
Hab.  Sur  les  terres  à  bruyères  un  peu  humides,  au  bord  des  chemins  des  sen- 
tiers siliceux,  dans  les  clairières  des  bois  pierreux.  C.  par  place  surtout  en  Ar- 
dennes. 

40.  (59)  Polytrîcluiin.  {DiU.  Uist.  Musc.  p.  439.) 

Tige  robuste  innovant  à  la  base,  simple  ou  rameuse. 
Feuilles  roides,  ('paisses,  dentées  aux  bords,  garnies  en 
dessous  de  lamelles  verticales.  Fleurs  dioïques.  Pédicelle 
ferme.  Capsule  an'juleusc,  prismaticiue,  munie  d'un  col  dis- 
coïde ou  globuleuse  à  apophyses  visibles.  Coiffe  denticulée^ 
papilleuse  au  sommet  ou  recouverte  de  Umcjs  poils  retom- 
hauts,  feutrée,  jaunâtre.  Péristome  presque  toujours  composé 
de  64  dents,  rarement  de  32  dents  ligulées,  courtes,  in- 
curvées, maintenant  les  bords  d'une  membrane  supportée 
par  la  columelle  et  fermant  l'orifice  de  la  capsule. 

j      Feuill  is  planes  et  dentées  aux  bords  depuis  le  milieu 2 

I      Feuilles  infléchies  aux  bords,  dentées  au  sommet  seulement   ...      4 
Capsule  à  angles  arrondis,  opercule  à  long  bec  .     .     P.  gracile  n"  138 
Capsule  à  angles  très-prononcés;  opercule  conique  ou  à  bec  court  .       3 
.      Capsule  penta-  ou  hexagone,  plante  des  lieux  secs.  P.  formosum  n^lS? 
Capsule  tétragone,  plante  des  lieux  humides  .     .    P.  commnue  n»  139 
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4. 


Feuilles  terminées  par  un  poil  blanc    ....     P.  pilifcrnm  n»  140 

Feuilles  non  terminées  par  un  poil  blanc 5 

I      Capsule  2  fois  aussi  longue  que  large   .     .     .     P,  juuiperimiiu  n"  141 
Capsule  presque  aussi  large  que  longue     ...    P.  strictum  n"  142 

137.  (176)  Polytricliuni  rormosum.  (Ihdw.  Spec.  Musc.  p.  92.  t.  19.) 

Syii.     rolylrirlmiii  nUpiinaUiui    (Mcaz.  Trans.  uf  Linn.  foc.  IV,  p.  'Ï2.) 

—  connimiie    R    attciuiatiim.  (Ilook.  et  Tayl.  Musc.  Brcli.  p.  29) 

—  scrraluni.  (Srliik.  Hair.   Flor.  II,  p.  44G  ) 

—  coroiiaUim.  (Biitl.  Dryol.  iiiiiv.  II,  p.  748.) 

—  pa)lidi?eluiii.  (Funk.  Moostascli.  n.  55.) 
E.Ks.     Gravut,  Bryotli.  bclg.  n.  81, 

Touffes  incohérentes,  lâches,  vert  foncé,  garnies  à  la  base 
de  radicules  blanches  ou  rosées.  Tige  dressée,  flexueuse,  souvent 
trcs-allongée.  Feuilles  inférieures  très-petites,  les  supérieures  re- 
courbées, à  base  hyaline,  linéaires,  cuspidées,  dentées  sur  tout  le  pourtour, 
plates,  nervure  munie  de  70 — 100  lamelles.  Cellules  de  la  partie 
hyaline,  rhombées  ou  subhexagones,  très-allongées.  Capsule 
oblique  à  la  maturité  à  la  fia  horizontale,  4 — 6  gones.  Pédicello 
long,  légèrement  tordu.  Opercule  conique-élevé,  bordé  de  rouge, 
Dioïque.  Fleurs  mâles  petites. 

Qf  Fr.  Mai  Juin. 
flab.  Dans  les  bois  et  sur  la  lisière  des  forêts,  sur  les  sols  sablonneux  ou 
tourbeux,  secs,  surtout  du  grés  luxembourgeois. 

138.  (177)  Pol) iricîlUin  gracile.  (Mcnz.   Trans.    of  Linn.  soc.  IV, 

p.  75,  t.  6,  f.  5.) 

Syii.     Polyliicliuiu  longiseluiii.  (Sr.  Musc.  suoc.  p.  7G,  t.  8,  f.  16.) 

—  aurianliacum.  (Hpp.  Bot.  iaschb.  1800,  p.  131.) 

—  nigrescens.  (DC.  FI.  Fr.  II,  p.  490.) 
Exs.     Gravet,  Bryoth.  bclg.  n.  832. 

Confondu  avec  le  précédent  dont  il  diffère  par  le  port  plus 
délicat.  Touffes  lâches,  mais  souvent  étendues,  feutrées  à  la 
base,  d'un  vert  passant  au  brun.  Tige  dressée,  élancée,  radicu- 
leuse.  Feuilles  rapprochées  et  formant  une  touffe  oblongue  vers 
le  sommet  des  tiges,  trhs-étalées,  recourbées  ou  légèrement  homotropes 
à  l'état  humide,  lâchement  dressées,  flexueuses,  un  peu  tordues  à  l'état 
sec,  imbriquées  par  une  base  hyaline,  oblongue,  assez  courte, 
insensiblement  réti'écies,  largement  linéaires-acuminées,  terminées 
par  une  pointe  roide,  brune,  dentée  dans  la  moitié  supérieure, 
garnies  de  lamelles  peu  nombreuses  brièvement  et  peu  dcnticulées 
sur  le  dos.  Cellules  de  la  partie  hyaline  rectangulaires,  assez 
larges,  molles.  Capsule  dressée  ou  oblique,  hexagone,  à  la  fin 
subhorizontale.  Pédicclle  ascendant.     Opercule  conique,  contracté 

10 
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OU  à  bec  long.   Dioïque.   Fleurs  mâles  vertes,  antliéridies  robustes, 
pou  nombreuses. 

3f  Fr.  Juin-Juillet. 
llab.  Tourbières  abandonnées.  Ardennes.  Wemperhardt. 

139,  (178)  Polytiichum  commune.  {Linn.  Spec.  plant. 

Il,  p.  1575.) 

Syn.     Polj Iridium  jiicciefoliuiii.  (Elirli.  plaiil.  crypt.  exs.  ii.  2ii.) 

—  suhpilûsum.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  8(5.) 

—  Coniniei-sianuni.  (Biid.  Bryol.  univ.  II,  p.  153.) 

—  prupin(pjuni.  (U.  Br.  suppl.  ad  II.  Parrayan  p.  19i) 

—  cubicum.  (Lindh.  Not.  1867,  p.  117.) 

—  senalum.  (Sctirk.  Bair.  Flur.  II,  p.  446.) 
Ex?.     Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  28-2. 

Touffes  lâcbes,  très- étendues.  Tige  très- allongée, 
dressée,  simple,  tomentcuse  à  la  base,  souvent  trcs- 
allongée.  Feuilles  supérieures  blanches  à  la  base,  presque 
linéaires,  étalées,  tordues  par  la  scclieresse,  plus  ou 
moins  courbées,  cuspidécs,  à  dents  aiguës,  nervure  large, 
spinuleuse  au  dos  vers  le  sommet,  lamelles  très- nombreuses 
et  souvent  bifides.  Cellules  hyalines  et  obliques,  liné- 
aires dans  le  tiers  inférieur  un  peu  plus  larges  dans 
le  voisinage  de  la  nervure.  Capsule  dressé,  puis  cor- 
nue et  horizontale,  quadrangulaire.  Pédicelle  très-long. 
Opercule  conique  à  bec  court.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
plus  petites  à  innovations  centrales  et  successives  pendant 
plusieurs  années. 

9\.  Fr.  Juin-Juillet. 
Hab.   Lieux  humides,  spongieux,  couvert  dans  les  bois.   Marais 
Polylrichum    toy^beux,  bruyères  humides. 

commune.{_J     „       ^         r  -,  ,     ,  i     .■  ,      ■     u  i  •       . 

t       Pr.     On  en  fait  des  brosses  pour  les  tisserands,  des  balais,  etc. 

140.  (179)  Polytrichum  piliferum.  {Schub.  Spicel.  Flor.  Lips.p.  74.) 

Syn.    Polytrichum  commune.  (Linn.  Spec.  plant,  p    1573.) 

—  pilosura.  (Ehrh.  Neucr.  Magaz.  1780,  p.  235.) 

Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  82. 

Touffe  lâche,  parfois  étendue,  d'un  vert  souvent  glaucescent 
à  la  fin  brune.  Tiges  dressées,  flexueuses,  assez  courtes,  presque 
dénudées  à  la  base.  Feuilles  inférieures  squamiformes,  ovales- 
oblongues;  les  supérieures  étalées,  imbriquées  à  l'état  sec,  lancéolées 
à  bords  entiers,  repliés,  hyalines  à  la  base,  terminées  en  un  poil  blanc,  den- 
ticulées,  nervures  lisses,  garnies  de  25 — 30  lamelles.  Cellules  de 
la  partie  hyaline  rectangulaires  ou  tronquées  obliquement,  les 
marginales  plus  étroites  et  plus  allongées.    Capsule  horizontale  à 
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\a   maturité,    irrégulièrement  anguleuse.     Pédiccllc    roiclc,    drcssd. 
Opercule  saillant   sur    le  contour,    conique    à    bec    court,  droit. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  sur  des  pieds  moins  pileux, 
Q[  Fr.  Mai- Juillet. 
Ilab.  Sables  stériles,  lieux  pierreux,  bruyères  sèches,  guérels  négligés,  incultes 
des  terrains  siliceux.  C.  par  place. 

141.  (180)  Polytrifhum  juiiiperimim.  {Iledw.Spec.Musc.  p.  S9,  t.  13.) 

E\f.     Gravcl,  Dryotli.  belg.  ii.  240. 

Touffe  lâche,  feutrée  à  la  base,  glaucescente.  Tige  très-flexible, 
contournée  à  la  base  peu  dressée,  souvent  assez  longue.  Feuilles 
inférieures  squami formes,  imbriquées;  les  supérieures  presque  liné- 
aires, subulées,  aristées,  scarieuscs  à  la  base,  à  bords  entiers,  for- 
tement infléchies,  rarement  subulées,  denticulées  au  sommet,  à  nervure 
spinuleuse  au  dos  vers  le  sommet,  garnies  en  dessous  de  25 — 30 
lamelles  rangées.  Capsule  horizontale  à  la  maturité,  à  4  angles 
presque  ailés.  Pédicelle  épais,  d'un  rouge  vif.  Opercule  à  bec 
court,  grêle  ou  peu  arqué.  Dioïque, 

Q|  Fr.  Juin-Août. 

Ilab.  Clairières  des  forêts  et  des  bruyères  du  bord  des  chemins  peu  fréquentés, 
lieux  incultes.  Moins  commun  que  les  précédents. 

142.  (181)  Polylrichum  Strictuill.  {Menz.  Trans.  of  Linn.  soc.  IV, 

p.  71,  t.  i,  f.  i.) 

Syn.     Poljtiichum  juniperinum  var.  strictum.  (C.  Mull.  Siiiops.  I,  p.  208.) 

—  alpestre.  (Hpp.  Bot.  Tasclib.  1801,  p.  198.) 

—  affine.  (TU.  Moostaschb.  p.  88,  t.  54.) 
Exs.    Gravât,  Bryotli.  bel-j.  n.  183. 

Touffe  très-intriquée  et  enlacée  par  un  dunet  tomenteux  blanc, 
rosée,  vert-bleuâtre.  Tige  assez  grêle,  simple,  dressée,  émettant 
parfois  des  stolons  stériles  à  la  base.  Feuilles  un  peu  incurvées 
par  l'humidité,  très-imbriquées  par  la  sécheresse  ovales-linéaires, 
entières,  acumen  fin  brun  et  denticulé,  nervure  peu  lamelleuse, 
Cellules  de  la  partie  hyaline,  linéaire,  très-allongée.  Capsule 
dressée,  courte,  tétragone,  à  angles  vifs,  presque  aussi  large  que  longue. 
Coiffe  blanche.  Opercule  convexe,  médiocrement  apiculé.  Dioïque. 
Fleurs  du  précédent. 
%  Fr.  JuiUet. 
Hab.  Prairies  tourbeuses.  Marais  sur  les  Sphaignes.  G.  par  place.  Bofferdings- 
moor!  AR.  Ardennes.  Troine!  Basbellain!  Wemperhardt. 

4t.  (60)  Bryum,  (Linn.  Spec.  plant,  em.  Brch.  et  Schpr.) 

Tige  dressée  innovant  de  la  hase  ou  au-dessus  des  fleurs; 
pas  de  stolons.  Feuilles  ovales  ou  lancéolées,  rarement  liné- 
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aires.  Cellules:  les  supérmires  hexagones-rhomhoidales,  les 
inférieures  hexagones-allongées  jusque  presque  quadrangu- 
laires.  Fleurs  monoïques,  dioïques  ou  synoïques;  les  mâles, 
gemmiformes,  très-rarement  discoïdes.  Capsule  pyriforme, 
symétrique  ou  à  peine  arquée,  lisse,  inclinée  ou  pendante, 
munie  d'un  roi  distinct.  Coiffe  cuculée.  Opercule  convexe, 
obtus  ou  brièvement  apiculé,  jamais  longuement  rostre. 
Péristome  double:  l'externe  à  IG  dents  lancéolées;  l'interne 
libre  ou  adhérent  à  l'externe,  pâle,  formé  par  une  mem- 
brane surmontée  de  lanières  ou  appendices  saillants,  entre 
lesquels  se  trouvent  ordinairement  1—4  cils  noditleux  ou 
appendiculês,  plus  rarement  pas  de  cils. 

Tige  et  rameaux  julacés,  en  général  de  couleur  argentée    .... 

B.  argentenm  n»  154 
Tige  et  rameaux  non  julacés,  verts  et  roussàtres 2 

Capsule  pourpre  foncée  ou  noire 3 

Capsule  verte  ou  brune 5 

Feuilles  très-entières.  Capsule  épaisse,  ventrue,  à  col  empâté 

B.  atropurpureum  n"  149 

Feuilles  en  général  denticulées  au  sommet.  Capsule  oblongue,  à  col 
plus  ou  moins  appliqué 4 

ToutTe  déprimée.  Tiges  courtes,  vertes,  un  peu  roussàtres.  Feuilles 
peu  étalées B.  erythrocarpum  n"  148 

Touffes  étendues,  roussàtres.  Tige  raide,  simple  ou  à  rameaux  fastigiés. 
Feuilles  dressées,  imbriquées B.  alpinum  n"  150 

Tige  simple,  souterraine,  puis  dressée,  dénudée  à  la  base.  Feuilles 
en  cymes  larges,  longuement  lancéolées.  Fleurs  mâles  discoïdes      .     . 

B.  roseum  n»  160 

Tige  médiocrement  ramifiée.  Feuilles  petites,  surtout  les  inférieures. 
Fleurs  mâles  gemmiformes 6 

Fleurs  synoïques 7 

0.         Fleurs  monoïques B.  pallescens  n°  147 

Fleurs  dioïques 40 

Feuilles  marginées,  superficiellement  denticulées,  ovales  ou   ob- 

longues-lancéolées B.  pendulum  n"  143 

Feuilles  marginées,  à  peine  denticulées,  ovales-cblongues.     .     .     . 

B.  iucliuatum  n^  144 

Feuilles  marginées,  dentées  au  sommet,  oblongues-lancéolées 

B.  bîiuiim  no  146 

Feuilles  non  marginées,  entières,  concaves-triquètres 

Bt  iutermedium  n°  145 


10. 


41. 


12. 
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I      Feuilles  à  marge  très-apparente \0 
Feuilles  à  marge  nulle  ou  peu  visible 12 

Feuilles  ovales-oblongucs  ou  ovales-lancéolées,  acuminées  ou  cus- 
pidées  par  l'excurrence  de  la  nervure,  cuspidée,  dentée 11 

Feuilles  ovales-subspathulées,  cuspidées,  minces,  allongées  et  inclinées. 
Feuilles  fortement  tordues  par  la  sécheresse  .     .     .     B.  capillare  n"  155 

Feuilles  écartées,  partiellement  et  faiblement  révolutées,  entières 
ou  à  peine  denticulées  au  sommet B.  {jalleilS  n"  157 

Feuilles  serrées,  totalement  et  fortement  révolutées,  denticulées  au 
sommel B.  pseudotriquetrum  n"  156 

Tiges  rameuses,  à  feuilles  très-imbriquées  ou  simples,  dressées,  avec 
innovations  très-grêles,  allongées  souvent  julacées 13 

Tiges  à  innovations  courtes  ou  allongées  et  fastigiées.  Feuilles  assez 
étalées 14 


13. 


14. 


Gazon  souvent  rouge-vineux.  Feuilles  écartées,  uniformes,  ovales- 
aiguës,  très-décurrentes.  Nervure  s'évanouissant  au  sommet.     .     .     . 

B.  Duvalii  n»  158 

Gazon  vert-pâle  ou  glaucescent.  Feuilles  serrées,  nervure  excurrente, 
prolongée  dans  l'acumen B.  Fnukii  n"  153 

Nervure  faiblement  excurrente.  Capsule  pyriforme  à  peine  resserrée 
sous  l'orifice  par  la  sécheresse B.  turbioatum  n"  150 

Nervure  longuement  excurrente.  Capsule  oblongue-cylindrique,  à 
peine  resserrée  sous  l'orifice  par  la  sécheresse  .     B.  cœspiticiuin  n"  152 

Nervure  excurrente.  Capsule  en  massue,  pyriforme,  à  col  s'évanouis- 
sant dans  le  pédicelle B,  Mildeanum  n"  151 

Siilnjenus  1.  —  GLADODIUM,   Brid . 

Péristome  interne,  ainsi  que  les  cils  adhérent  intimement  à  l'ex- 
terne ou  les  deux  libres,  et  l'interne  muni  de  cils  courts  sans  appen- 
dices (processus)  ou  tout-à-fait  sans  cils. 

143.  (182)  Bryum  penduliini.  (Schpr.  Synop.p.  SU.) 

Syn.     riyclioslouiiini  peiidiiluiii.  (Ilseli.   Regcnsb.  Flor.  1822.) 
—  conipactum.  (Hsch.  Stirp.  n.  828.) 

Bryum  ccrnuuni.  (Brcli.  tt  Schpr.  Bryol.  cur.  IV,  t.  331.) 
Cynontoilium  cernuum.  (Hedw.  Spec.  Mu?c.  p.  58,  t.  9.) 
CynoJoii  ccrniiuin.  (Briil.  Maiil.  Musc.  p.  99.) 
Didymodon  cernuum.  (Sw.  Musc.  suec.  |i.  28  cl  83,  t.  1,  f.  2.) 
Swartzia  cernua.  (Poir.) 

—      radiculosa.  (Hcdw.  Scliwgr.  Spec.  Musc.  p.  77.) 

Touffe  dense,  tomenteuse,  radiculeusc,  vert-jaunfitrc.  Tige 
courte  omettant  de  nombreuses  innovations  au-dessous  des  fleurs 
et  de  la  base.  Feuilles  rapprochées  en  touffe  au  sommet  des  innova- 
tions, les  inférieures  écartées,  ovales-lancéolées;  les  supérieures  serrées, 
ovales-acuminées  ;  toutes  très-entières   ou   denticulées  au   sommet. 
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concaves,  marginées,  fortement  rcvolutées,  nervure  forte,  mucronéc. 
Cellules  grandes,  molles:  les  basilaires  subrectangulaires-oblongues, 
assez  courtes,  les  autres  hexagones,  aiguës  et  enfin  rliombécs. 
Capsule  cernuée,  inclinée  ou  pendante,  pyriforme,  le'gôremcnt  con- 
tractée sous  l'orifice  après  la  chute  de  l'opercule.  Pcdiccllc  un  peu 
flcxueux,  à  peine  tordu.  Opercule  petit,  convexe,  à  bec  obtus. 
Anneau  large.  Sgnoïque.  Fleurs  milles  renfermant  ordinairement  de 
nombreuses  antlicridies  oblongucs.  Parapliyses  grclcs,  plus  longues. 

Qj.  Fr.  IMai-Juin. 
Hab.  Sur  la  (erre,  les  rochers,  les  murs  liumides  des  terrains  arenacés.  R.  Ech- 
ternach.  Rlid. 

144.  (183)  Bryum  iliclinaluîîl.  {Brch.  etSchpr.  Bryol.  cur.  V, 1.554.) 

Syn.     Pûlilia  iiicliiinta.  (S\v.  Musc,  suiic.  p.  45  et  96,  t.  5,  f.  14.) 
Cladoilium  inclinalum.  (liiid.  Bryol.  uiiiv.  1,   p.  C2l.) 
Bryum  Uirbinaluni  var.  (Hook  et  Tayl.  Musc.  Brit.  p.  lii.) 
Lcskca  inclinata.  (Web.  et  Mlir.  Bot.  Tasciib.  p.  244.) 

Touffe  dense,  peu  e'tendue,  tomenteuse,  d'un  vert-jaunâtre, 
soyeuse.  Tige  dressée,  radiculeusc  jusqu'au  sommet,  plusieurs 
fois  dichotomes,  innovant  au-dessous  des  lleurs.  Feuilles  moyennes, 
dressécs-étaldcs,  concaves  à  l'état  humide,  un  peu  crépues  à 
l'état  sec,  ovales-oblongues,  apiculées  par  l'excurrence  de  la  nervure, 
longuement  révolutées,  presque  entières,  marginées.  Cellules  de  la 
base  rectangulaires,  les  autres  hexagones,  allongées.  Capsule 
médiocre,  inclinée  ou  pendante,  brièvement  ohovée-ohlongue,  pyriforme, 
resserrée  vers  l'orifice.  Pédicclle  géniculé  à  la  base,  souvent 
incurvé  au  sommet,  non  tordu.  Opercule  petit,  convexe,  brièvement 
apiculé.  Anneau  lurge^  formé  de  deux  séries  de  cellules  inégales. 
Fleurs  synoïques.  Anthéridies  11—14.  Paraphyses  nombreuses 
plus  longues. 

%  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Terre  humide,  sablonneuse,  murs,  rochers.  Echtcrnach,  Rhd. 

Subgenus  II.  —  bryum,  Mde. 

y_â  innovations  au-dessous  des  fleurs,  feuilles  ordinairement 
uniformes.  Cils  du  ])éristome  égaux,  longuement  appendiculés. 
145.  (184)  Bryum  mtermediuRî.  {Brid.Mant.  Musc.  p.  120.) 

Syn.     Wcboa  intermcdia.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  032.) 

Bryum  pallosceiis.  (Pcliwgr.  Spcc.  Musc.  p.  G4.) 
—       turbiualum  vnr.  (Hool;  et  Tayl.  Musc.  Brilt.  p.  122.) 

Hypnuui  iiitcrmedium.  (Web.  et  Mlir.  Bot.  Tascbb.  p.  283.) 

Miiium  —  (Ludw.  Cent.  Musc,  l,  n.  81.) 

Tolilia  iiileruic.Ha.  (Brid.  Musc.  Rcc.  Il,  III,  p.  144,  I.  2,  f.  121.) 
Exs.    Gravel,  Bryoth.  beig-.  n.  370. 

Touffe  dense,   très-radiculeusc,   brune   à  l'intérieur,  verte  à 
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k  surface.  Tige  drcssdc,  on  général  courte,  rameuse,  tomentcuse, 
cmettant  des  innovations  nombreuses.  Rameaux  allongés,  stériles. 
Feuilles  dressées,  étalées,  concaves,  triquètres  à  l'état  humide, 
plissées,  llcxueuses,  non  contournées  à  l'état  sec;  les  moyennes 
ovales,  les  supérieures  allongécs-lanccolées,  acuminées,  à  nervure 
rougeatrc,  assez  longuement  cxcurrentcs,  rcvolutccs  jusque  près  du 
sommet,  non  marginées,  entières.  Cellules  à  parois  fermes,  les 
basilaires  rectangulaires-courtes,  les  moyennes  hexagones-tronquées, 
les  supérieures  rhombées,  courtes.  Capsule  horizontale,  rarement 
pendante,  oblique,  pi/rifornic,  à  col  long.  Pédicelle  dressé,  flexueux, 
pourj)rc.  Opercule  convexe-conique,  apiculé.  Anneau  large.  Fleurs 
synoïques.  Anthéridics  20—25.  Paraphyses  plus  longues. 
Qj.  Fr.  Juin-Décembre. 

Ilab.  Tranchées  argileuses  humides,  murs,  bruyères  inondées.  R.  Mersch,  W. 
Eflelbruck,  K. 

146.  (185)  Bryuiii  biiimm.  (Schreb.  Spicel.  Flor.  Lips.  p.  83.) 

Syn.     Bi'j'Uin  lijljiiiliini.  (Brcli.  in  sclictl.) 

—     pseiulolriiiuclnini.  (Brid.  Bryol.  univ.  1.  p.) 

Webcra  affinis.  (DrcM.  Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  848.) 

Polilia  paradoxa.  (Iluob.  Musc.  Gcrm.  p.  479.) 
Exs.     Gravel,  Bryolii.  bol,i^.  n.  175. 

Touffes  peu  fournies,  très-radiculeuscs,  ordinairement  vert- 
olive,  quelquefois  rouge-vineux  obscur.  Tige  plus  ou  moins  allongée, 
tomcnteusp,  dressée  presque  dénudée.  Feuilles  supérieures  ovales- 
lancéolées,  carénées,  à  bords  réfléchis,  marginées,  un  peu  tordues, 
très-entières  ou  denticulées  au  sommet,  robustes,  brièvement  cuspidées 
par  la  nervure  excurrente.  Capsule  inclinée,  pendante,  oblongue-pyri- 
forme,  brune  ou  rougcfitrc.  Opercule  convexe-élevé,  papilleux. 
Fleurs  synoïques.  G— 10  anthéridics.  Paraphyses  peu  nombreuses. 
2|  Fr.  ]M ai-Août. 
Hab.  Terrains  arénacés  humides,  tourbières,  marécages  de  la  plaine,  rochers 
des  montagnes.  R.  Echternach,  Rhd.  !  Mersch,  W.  MuUerthal! 

147.  (186)  Bryum  pallesceus.  {Schwgr.  suppl.  I,  II,  p.  i09.) 

Svii.     Bryum  rupincolum.  (Schleich  in  sriicd.) 
Exs.     Gravct,  Bryolli.  bclg.  n.  481. 

Touffe  ordinairement  très-dense,  très-imbriquée,  très-tomen- 
teuse,  vert-jaunâtre  ù  la  surface,  enlacée  par  un  feutre  radicu- 
lairc  brun  abondant.  Tige  courte,  à  innovations  nombreuses 
dressées,  ramifiée.  Feuilles  longuement  acuminées,  concaves,  à 
bords  réfléchis,  entières  ou  faiblement  denticulées  au  sommet,  tantôt  à 
nervure  évanouissant  au  sommet,  tantôt  cuspidée,  à  nervure  QX- 
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currente,  légèrement  tordues,  marginées,  rouge  à  h  hase.  Cellules 
basilaircs  rectangulaires,  courtes,  les  moyennes  liexagones-tron- 
quces,  les  supérieures  rhombécs,  courtes.  Capsule  pendante  ou 
inclinée  à  la  fin,  horizontale,  aUonijcP'pjri forme,  à  col  allongé- 
atténué.  Pédicellc  dressé,  un  peu  ilcxueux,  à  peine  tordu.  Oper- 
cule petit,  convexe,  conique-aigu  ou  convexe-apiculé,  brillant. 
Monoïque.  Fleurs  mâles  à  feuilles  ovales-acuminées,  les  femelles 
au  sommet  des  rameaux  secondaires  de  la  tige.  Anthéridies  20 — 50. 
Parapliyses  très-nombreuses,  molles,  souvent  vertes   au   sonmiet. 

%  Fr.  Juin-Juillet. 
Hab.  Rochers,  murs  humides.  R.  Mersch,  \V.  AC.  Imbriogen!  Eisenbora! 

148.  (187)  lîryuin  erytlirocarpiini.  (Schwgr.  supjjl.  I,  II,  p.  ioo,  1. 10.) 

Syn.     Bryura  sanguiiieum.  (Brid.  Biyol.  univ.  I,  010) 

—     bicolor.  (Dirk.) 
Exs.     Ciavot,  Bryolh.  bclij    ii.  181. 

Touffe  déprimée,  incoliérente,  vert-brun  ou  jaunâtre.  Tiges 
très-petites,  radiculeuses  à  la  base,  rameuses,  innovant  au-dessous 
des  fleurs.  Feuilles  caulinaires,  assez  écartées,  lancéolées,  révolu tées, 
en  général  denticulées,  no7i  marginées,  nervure  mucronée.  Feuilles 
supérieures  plus  grandes,  serrées,  dressées,  lancéolées,  peu  ou  pas 
révolutées,  plissées,  entières  ou  dentées  au  sommet,  nervure  évanouis- 
sant ou  dépassant  le  sommet.  Cellules  de  la  base  subrectangulaires, 
les  autres  étroites,  hexagones,  très-allongées,  les  marginales  très- 
légèrement  épaisses.  Capsule  inclinée  ou  pendante,  ohlongue-pgri- 
forme,  rouge  ou  rousse,  à  col  allongé.  Pédicellc  assez  long, 
flcxueux,  souvent  gcniculé,  à  peine  tordu.  Opercule  large,  con- 
vexe, apiculé,  rouge-vif.  Anneau  large.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
capituliformes,  épaisses,  à  folioles  petites,  ovales-acuminées,  en- 
tières nerviécs.  Anthéridies  10—15,  Paraphyscs  un  peu  longues, 
molles. 

%  Fr.  Mai-Juin. 

Hab.  Terrains  arénancés,  dans  les  clairières  des  bois,  les  mardelles  des  fossés, 
les  bruyères,  places  de  faulde.  AR.  Ardenncs.  Erpcldange,  K.  Echternach,  Rhd. 
Alluvions  de  la  Moselle.  Schengen  ! 

Var.  fi.  radiculosum.  (Brid.) 

Syn.     Bryuiii  rndicnlosimi.  (Brid    Biyol.  uiiiv.  I.  \>.  655.) 

Se    reconnait    à  sa  taille  plus  grande,   à  son   pédicellc  gé- 
niculé  à  la  base,  et  à  sa  capsule  ovale-conique. 
Avec  l'espèce.  Echternach,  Rhd. 
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149.  (188)  Bryum  alropiirpiireiun.  (Wahll).  in  Web.  et  Mhr.  Ind. 

Musc.  Flor.  Lap.  oGO.) 

Syn.    Liyiira  puUlielluiii /?.  atropurpiireum.  (Walilli.  Flor.  Lupp.  ]i.  HOU.) 

—  cariiuumij.  alnipiirpurcuin.  (Scliwgr.  Spcc.  Musc.  p.  G7.) 

—  oryllirocarpmn.  (lirid.  Bryol.  univ.  I.  [».  G5i.) 

—  bicolor.  (Tiun.  Musc.  Hili.  p    121,  t.  H,   1.  2.) 

—  cryptlirocarpum^.  bicdlor.  (liriiJ.  Bryol.  uuiv.  I,  p.  C5r).) 
Mriium  bicolur.  (Pal.  licauv.  PhuI.  p    7i.) 

—  gracilenlum.  (Tayl.) 
Exs.    Gravul,  Hryolli,  lielg.  n.  276. 

Touffe  peu  dtcndue,  somment  ensablée  à  la  base,  lâche,  d'un 
vci't-jaunâtre  ou  brune  à  la  surface,  rougeâtre  à  la  base.  Tige 
courte,  très-petite,  dressée,  innovant  au-dessous  des  fleurs.  Ra- 
meaux stériles,  allongés  et  simples.  Feuilles  imbriquées  sur  les 
jeunes  rameaux,  étalées,  décomposées.  Feuilles  supérieures  rap- 
prochées, formant  des  touffes  oblongues-gemmiformes  au  sommet 
des  innovations,  ovales-acuminées,  cuspidc'es,  concaves,  toutes  à 
bords  réfléchis,  très-entières,  à  nervure  excur rente,  mucrone'e  ou 
ciispidée.  Cellules  basilaires  marginales,  carrées,  les  médianes  un 
peu  allongées,  les  autres  hexagones.  Capsule  pendante,  épaisse, 
ovale,  ventrue,  pourpre-noir,  à  col  court,  ridé  en  vieillissant. 
Pédicellc  un  peu  flexueux.  Opercule  convexe-élevc,  hémisphé- 
rique, rouge-vif,  parfois  pâle.  Dioïquc.  Fleurs  mâles  à  folioles 
ovales-acuminées,  imbriquées.  Anthéridies  6 — 8  brièvement  ob- 
longucs.  Paraphyses  plus  longues.  —  Les  feuilles  à  la  base  et  tous 
les  organes  floraux:  anthéridies,  archégones,  etc.  sont  colorés  en  rouge- vif. 

Q[  Fr.  Juillet-Août. 

Hab.  Champs,  alluvions,remblaisarénacés-calcareux.  Echternach,  Rhd.  Mersch, 
W.  Colmar! 

150.  (189)  Bryuni  alpiniun.  {Linn.  Sgst.  veget.p.  949.) 

Syn.     Mniuui  aliiinuin.  (Liiin.  f.  JK'Ili.  Musc.  p.  30(!.) 
Exs.     Gravot,  Rryolli.  licli;-.  n.  69. 

Touffes  denses,  déprimées,  étendues,  vert-émeraudc  ou  roux,  à 
reflets  métalliques.  Tige  brièvement  dénudée,  presque  simple,  al- 
longée, dccombanle,  simple  ou  dichotomc.  Feuilles  imbriquées 
en  séchant,  oblongucs  lancéolées,  raidcs,  à  bords  réfléchis,  non  mar- 
ginées,  entières  ou  «  dents  rares  et  obtuses  au  sommet,  nervure  forte, 
excurrente,  brièvement  rnucronée.  Cellules  basilaires  carrées,  en  irrand 
nombre;  les  autres  linéaires-hexagones,  légèrement  flexueuscs. 
Capsule  pendante,  ohÏKiuc-pgriforrne,  allongée,  à  cil  apparent,  rouge- 
pourpre  passant  au  rouge-noir  avec  l'âge.  Opercule  convexe-élevé. 
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apîculc,    mamillaire,    d'un    rouge-foncc    brillant.     Anneau    largo. 
Dioïquc.  Fleurs  à  folioles  nerviccs,  courtes  ;  parapliyscs  grcles, 
9|  Fr.  Juillet-Août. 
Ilab.  Endroits  gramincux  et  bruyères  humides,  murailles,  pierres  et  rochers  à 
proximité  des  cours  d'eaux.  R.  Ardennes.  Krèschelhêd.  Predigstuhll  Millemeister 
(Dillingen)  ! 

151.  (190)  Bryiim  Mildeaimm.  {Jur.  Vcrh.  d.  zool.  bot.  Gesll.  in 

Wien  4862,  p.  967.) 

Exs.     Gravcl,  Bryolh.  licl-.  n.  331. 

Toufte  souvent  très-étendue,  dense,  Jaune  d'or,  brillant,  brun 
à  la  base.  Tige  dressée,  à  base  enracinée,  à  innovations  arron- 
dies. Feuilles  larges,  ovales-allongées,  lancéolées,  acuminécs^  à  nervure 
excurrcnte,  entières  ou  dentées  au  sommet,  révolutées  sur  les  bords,  non 
marginées.  Tissu  cellulaire  épais,  étroit.  Capsule  nutante-inclinéc, 
symétrique,  ])yri forme,  en  massue,  à  col  s' évanouissant  dans  le  pédicelle, 
rouge-brun  passant  au  brun-marron  en  vieillissant.  Opercule  ma- 
melonné, convexe,  brillant.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  petites, 
ovales-acumînécs,  entières,  ncrviées.  Paraphyscs  plus  longues. 

%  Fr.  Septembre. 
Ilab.  Terre  humide,  murs,  pierres  au  voisinage  de  l'eau.  R.  Millemeister! 

152.  (191)  Brymil  CiTSpitlcium.  {Linn.  Spec.  plant,  p.  1586.) 

Syn.    Mniuiii  cœspiliiiuni.  (Drid.  Musc.  Hcc.  II,  IIF,  p.  06.) 

Hypnnni  cœ.S|>iliciiim.  (VVcb.  et  Mlir.  Bot.  Tasclili.  ji.  233.) 
Exs.    Gravct,  Bryolh.  belg-.  n.  2"2i. 

Touffe  ordinairement  dense,  souvent  soyeuse,  d'un  vert- 
jaunûtre.  Tige  assez  courte,  tomcnteusc,  dressée,  ramifiée,  émet- 
tant au  dessous  des  fleurs  des  innovations  nombreuses.  Rameaux 
stériles  à  feuilles  agglomérées  vers  le  sommet.  Feuilles  inférieures 
décom})Osécs,  ovalcs-lancéolécs,  nervure  cuspidée;  les  supérieures 
plus  grandes,  ovales-acuminées  ou  ovales-lancéolées,  imbriquées,  lon- 
guement cuspidées,  à  bords  réfléchis,  entières  ou  à  dents  très-rares,  mar- 
ginées et  révolutées,  nervure  forte,  excurrcnte,  cuspidée.  Cellules 
fermes,  rectangulaires  à  la  base,  carrées  aux  angles  externes, 
liexagonales-tronquées  plus  haut,  et  enfin  rliombécs.  Capsule 
nutante  ou  pendante,  à  la  fin  souvent  horizontale,  oblongue-subcy- 
lindrique  ou  obovée,  atténuée  à  la  base,  col  plus  ou  moins  allongé. 
Opercule  grand,  convexe,  brièvement  apiculé  ou  mamelonné.  Anneau 
large.  Dioïque.  Fleurs  milles  à  folioles  finement  acuminées  et 
révolutées  aux  bords.  Anthéridies  30—80  longues.  Paraphyses 
très-nombreuses  et  un  peu  plus  longues, 
%  Fr.  Juin-Août. 
Hab.  Remblais,  murs,  bords  des  chemins,  sur  la  terre,  les  toits,  C.  partout  en 
terrain  sec  et  humide. 
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Var.  [i.  imhricatum.  (Brcli.  et  Schpr.) 

Syii.     lîrjum  Kuiitzii.  (lIpiL  ot  Ustl).  iii  Hcguiisl).  Flciia  1,  \>.  'JO.) 
Exs.    Gravct,  Bryulli.  liclg.  n.  372. 

Tige  courte.  Feuilles  supérieures  exactement  iniLriquco.s, 
ovales  et  brusquement  acuminécs.  Acumcn  filiforme,  long  et 
flcxueux.  Capsule  obovce  ou  obconique,  à  peine  resserrée  sous 
rorifice. 

llub.  Sur  les  murs  oi  les  rochers  (rès-secs,  exposés  au  soleil.  AU.  Echlernach, 
Rhd.  Imbringen! 

153.  (192)  lîryum  Fimkii.  [Schwgr.  sujfl.  1,  JI,  j».  so,  t.  60.) 

Syn,    lîryum  arliculaluiii.  (Scndt.  iii  sclicil.) 
Exs.     Gravct,  nryolh.  bel-,  ii.  31.) 

Touffe  peu  étendue,  radiculeuse,  vert-clair-gkmccsccnt.  Tige 
dressée,  courte,  radiculeuse  et  dichotomc,  à  innovations  ju- 
lacées.  Feuilles  très- concaves,  imbriquées,  ovales  ou  ollowjucs, 
planes,  non  émarcjinécs,  ni  révolutécs^  entières  ou  à  peine  denticulees 
au  sommet,  apicidécs  au  sommet  par  une  nervure  rougcâtre  cxcurrcnte. 
Cellules  supérieures  rhomboïdales,  grandes,  molles,  à  parois 
simples,  peu  allongées;  les  basilaires  rectangulaires.  Capsule 
d'abord  pendante,  puis  subhorizontale,  brièvement  oblongue-pyri- 
forme,  à  col  court.  Pédicclle  dressé,  flexueux.  Opercule  convexe, 
apiculé,  rouillé.  Anneau  large.  Dioïque.  Fleurs  mrdes  capituli- 
formcs,  à  folioles  concaves,  acuminées;  nervures  épaisses,  excur- 
jÀ  rentes.     Anthéridies    40-68    grandes,    oblongues. 

i':ll  Parapliyses  grêles,  très-nombreuses. 

2|  Fr.  Mai. 
Ilab.   Rochers  et  terrains   calcaieux ,  arénacés,  vieux  murs. 
C.  par  place  au  Schnellerl  (Muller(hal)  !  Thaï  Josaphat!  R.  ail- 
Vj         leurs.  Binzroth  (Mersch)  W. 

Ç^/       154.  (193)  Bryiîi»  argeiiteum.   (Linn.  Spec.  plant. 

^4  P-  'loSG.) 

f'J  Syn.    Miiium  argciileuin.  (HofT.  DcuLseli.  Flora  II,  i'.  51.) 

;|  Touffe  épaisse,   étendue,  vert-gai,   à  reflet  ar- 

-^       genté  ou  tout-à-fait  blanc  d'argent.  Tige  médiocre- 

"^        ment    longue,    dressée,    Ircs-radiculeuse    à    la    base, 

innovant  sous   les   fleurs,  ramifiée,   irrégulièrement 

dichotome.     Hameaux    cylindriques,    grêles,   julaccs. 

r^^r^       Feuilles  rapprocliées,  ovales  lancéolées,  les  inférieures 

^'.f^  v'        ovalcs-apiculées;  toutes  imbriquées,  concaves,  soyeuses, 

Bryum  argen-    entières,  souvent  diaphanes  au  sommet,  nervure  s  arrêtant 

ieum,  grossi,     au-dessous   de    celui-ci.     Cellules    hexagones -aiguës, 
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courtes,  à  parois  molles,  épaisses;  les  supérieures  hyalines,  les 
basilaircs  rectangulaires  et  remontant  sous  cette  forme  le  long  des 
bords.  Capsule  pendante,  rarement  oblique,  brièvement  oblongue, 
à  col  court,  épais,  rouge-san(j.  Pédicelle  médiocre,  assez  raidc, 
faiblement  incurvé.  Opercule  convexe,  apiculé  ou  brièvement 
conique-aigu,  papilleux.  Anneau  formé  d'un  triple  rang  do  cel- 
lules. Dioïquc.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-apiculées,  très-con- 
caves. Antbéridics  et  parapliyses  nombreuses. 
9|  Fr.  Presque  toute  l'année. 

Hah.  Sur  la  terre,  les  murs,  les  toits,  dans  les  interstices  des  pavés,  sur  les 
fauldes,  dans  les  bois,  au  bord  des  routes,  etc.  C.  partout. 

Var.  /?,  lanatum.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  cur.  Le) 

Syn.     Bryuni  lanatum.  (Biicl.  Bryol.  univ.  I,  650.) 
Mnium  lanatuiii.  (Pal.  Beaiiv.  Piod.  p    75.) 
E.\s.    Gravet,  Bryolli.  belg.  n.  TiS. 

Touffe  plus  dense.  Tige  plus  courte,  plus  trapue,  touffes 
d'un  blanc-pur  d'argent.  Feuilles  courtes,  obovécs,  brusquement 
terminées  par  un  acumon  allongé,  flexueux,  grcle,  presque  pili- 
fère. 

Hah.  Sur  les  coteaux,  les  murs  et  les  rochers  exposés  au  soleil.  AC.  par  place. 

Var,  y.  majus.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  1.  c.) 

Syn.    Bryum  julaceuiu.  (Schrad.  Spicil.  Flor.  Lips.  p.  70.) 
Ess.    Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  277. 

Touffe  plus  dense  et  plus  élevée  ;  rameaux  allongés  nom- 
breux; d'un  vert  assez  fonce'.  Feuilles  largement  ovales,  brièveincnt 
apiculc'es,  presque  mutiques. 

Ilab.  Plante  des  lieux  humides  et  ombragés.  AR.  par  place. 

155.  (194)  Bryum  capillare.  (Iledw.  Musc.  p.  iSl.) 

Syn.    Bryuni  squaliiliim.  (Will.  Flor.  Hclpli.  III,  p.  880.) 

Mnium  capillare.  (Linn.  Sysl.  Voget.  p.   G47  ) 

Hypnmn      —        (Web.  et  Mhr.   P.ot.  Tasclib    280.) 
Exs.    Gravel,  Bryolh.  bcl|T.  n.  373. 

Touffes  assez  denses,  d'un  vert-foncé  terne,  plus  rarement 
jaunâtre.  Tige  médiocre,  ramifiée,  tomenteuse  à  la  base.  Feuilles 
rapprochées,  dressées,  étalées,  concaves  à  l'état  humide  et  forte- 
ment tordues  à  gauche  à  l'état  sec,  larges,  oblongues-obovées  ou  subspatule'es, 
révolutécs  aux  bords  vers  la  base,  entières  ou  légèrement  den- 
ticulées  vers  le  sommet,  diversement  acumine'cs,  à  nervure  évanouis- 
sant au  sommet  et  dépassant  rarement  le  limbe.  Cellules  grandes, 
molles,  à  parois  minces;  les  basilaircs  rectangulaires,  carrées  ou 
allongées;  les  moyennes  hexagones-tronquées,   puis  aiguës,   sou- 
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vent  rhombdcs  vers  le  sommet,  courtes.  Capsule  d'abord  jjen- 
dantc  ou  trcs-inclinde,  suhhorizontale  ou  oblique  après  la  sporosc, 
ovalc-obovée;  col  long.  Opercule  (jrand,  convexe,  apiculé,  roux. 
Anneau  large.  Dloïque.  Fleurs  capituliformes.  Antlidrldics  8 — 10 
oblongues;  parapliyscs  molles,  courtes,  peu  nombreuses. 
Qf  Fr.  Mai- Août. 

Ilab.  Terrains  boisés,  haies,  sur  les  chemins,  troncs  en  décomposition,  souches 
mortes,  fissures  des  murs,  des  rochers  calcaires.  C.  jusqu'en  Ardennes  ou  elle 
est  AR. 

156.  (195)  Bryuiu  pseiidotriquetruin.  {Iledw.  Spcc.  Musc.  p.  19 1.) 

Syn,    Miiium  pscudotriquetrum.  (Hodw.  Musc,  frond.  III,  p.  19,  t.  7.) 
Bryuni  cubitale.  (Dicks.  Fasc.  II,  t    5.) 

—  ventiicosuni.  (Dicks.  Fasc.  I,  4.) 

—  suboljliquum.  (Liiiilb.  Dot.  Not.  1842,  p.  18.) 
Exs.    Gravel,  Bryolh.  belg.  n.  279. 

Touffe  profonde,  bombée,  rougeâtre,  olive  à  vert-brun  ù  la 
base.  Tige  dressée,  vigoureuse,  feutre  radiculaire  jusqu'au  sommet. 
Feuilles  ovales-oblongues,  étalées  dressées  à  l'dtat  humide,  serrdes- 
incurvées  à  l'état  sec,  fortement  révolutées  de  la  base  jusque 
près  du  sommet,  marginécs,  munie  d'une  forte  nervure  rouge  qui 
s'avance  jusqu'au  sommet  ou  même  dépasse  le  limbe,  denliculées  vers 
l'extrémité.  Cellules  basilaires  subrectangulaires,  les  moyennes 
hexagones-tronquées,  les  supérieures  rliombées,  à  parois  épaisses. 
Capsule  allongée,  oh\onQuc-subcylindrique,  inclinée,  col  atténué  à  la 
base.  Anneau  large.  Opercule  convexe,  apiculé.  Dioïque.  Fleurs 
mâles  à  folioles  ovales-acuminées,  concaves,  étalées.  Anthéridies 
très-nombreuses.  Paraphyses  molles,  un  peu  longues. 

%  Fr.  Juin-Septembre. 

Hab.  Terrains  et  rochers  humides,  prés  uligineux  et  tourbeux,  bord  des  ruis- 
seaux. AC.  surtout  en  Ardennes. 

157.  (196)  Bryum  palleus.  {Sw.  Musc.  suec.  p.  47,  c.  98,  t.  4,  f.l2.) 

Syn.     Bryuni  turbinatuni.  (Web.  et  Mbr.  Bot.  Taschenb.  p.  280.) 
Exs.    Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  280. 

Touffe  lâche,  molle,  d'un  vert-pâle,  souvent  à  racine  feutrée 
roux-vineux.  Tige  courte,  dressée,  grêle,  innovant  au-dessous  des 
fleurs.  Feuilles  inférieures  étalées  et  espacées;  les  supérieures 
rapprochées  au  sommet  de  la  tige,  oblongues-acuminées,  mucronées  par  l'ex- 
currence  de  la  nervure,  marginécs,  entières,  révolutées  par  la  base.  Cellules 
grandes,  à  parois  minces,  hexagones  ou  subrectangulaires,  assez 
allongées.  Capsule  inclinée  on  horizontale,  obovée,  munie  d'un 
long  col,  arqué,  jaunâtre  enfin  brun-marron.  Opercule  convexe, 
brièvement  apiculé.    Anneau  large  formé  de  4 — 5  séries  de  cel- 


—      158      —  BRYUM. 

Iules.    Dioïquc.    Fleurs  mâles  capitnliformcs.    Anthéridies  nom- 
breuses. Paraphyscs  courtes,  un  peu  épaisses. 
Q[  Fr.  Juillet-Août. 

Ilab.  Rochers  humides,  sur  la  teiro,  dans  les  sables  humides,  près  des  sources, 
des  fossés,  des  murs  de  la  plaine  et  des  montagnes.  R.  Lasauvage!  Entre  Colmar 
et  Bissen  ! 

158.  (197)  BryillU  îhivalii.  (  Voit  in  Sturm,  FI.  crypt.  Fasc.  42.) 

Syii.    Miiiuin  Duvallii.  (Scliw^q-.  su|i|.l.  I,  II,  p.  120,  t.  179.) 
lîi'yum  voiitricosuin  var.  (Scliwgr.  Spec.  Musc.  p.  5i.) 

—  spliagiii.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  952  ) 
E.vf.    Gravet,  Bryolli.  hclj.  n.  32. 

Touffe  molle,  profonde,  très-lâclie,  d'un  beau  vert  ou  pourprée. 
Tige  dressde,  délicate,  allongée,  d'abord  simple  puis  à  nombreuses 
innovations  au-dessous  des  fleurs,  grôles,  trcs-allongécs.  Feuilles 
uniformes,  écartées,  étalées,  presque  planes,  molles  à  l'état  humide, 
un  peu  crispées  à  l'état  sec,  ovales-aiguës,  très -décurr entes,  entières, 
planes  au  bord,  nervure  assez  faible  atteignant  le  sommet.  Cellules  à 
parois  minces  et  molles,  la  plupart  rectangulaires,  hexagones- 
aiguës,  courtes  vers  le  sommet.  Capsule  pendante  ou  penchée,  ob- 
longue-allongée,  atténuée  à  la  base.  Pédicelle  pourpre,  grêle,  flcxueux. 
Opercule  convexe-conique,  brièvement  apiculé,  pâle.  Dioïque.  Fleurs 
mâles  capituliformcs,  subdiscoïdes  à  3 — 4  folioles  ovales,  larges, 
très-étalées.  Anthéridies  15 — 30,  médiocres.  Paraphyses  aussi 
longues,  un  peu  épaisses,  grêles,  nombreuses. 

Q|  Fr.  Juin-Juillet. 
Hab.  Lieux  humides  prés  paludéens.  R.  Echternach,  Rhd. 

159.  (198)  Bryuiii  lurbinatum.  {Schwgr.  suppl.  I,  II,  p.  uo.) 

S)ii.    Mniuiii  lurbiiiatiiiii.  (Hedw.  Spcc.  Musc.  p.  191.) 

—  nigricaiis.  (Brid.  Musc.  Aust.  Amer.   p.  301.) 
Dryum        —         (Dicks.  Fasc.  IV,  p.   15,  I.   11,  f.   10.) 
Ilypimui  lurbiiialuui.  (VVob.  ut  Mlir.  Bot.  Tasclib.  p.  282.) 

Plante  polymorphe.  Toulïes  lâches,  tomenteuses  ou  courtes 
et  grêles  ou  allongées  et  robustes,  d'un  vert-pâle  à  vert-rougcâtre. 
Tige  simple  ou  à  rameaux  rares,  délicate,  variable,  courte  ou 
élancée.  Feuilles  supérieures  ovales-lancéolées,  toutes  concaves,  à 
bords  courbés,  un  peu  tordues  en  séchant,  à  peine  dentées  au  som- 
met, nervure  forte,  très-brièvement  mucronée,  raides,  excurrentes, 
non  marginées  ou  émargées  d'un  seul  rang  de  cellules.  Capsule  pendante, 
ventrue,  pyriforme,  à  col  médiocre.  Pédicelle  flexueux,  dr"essé  ou 
ascendant.  Opercule  coxw QiiQ,-apiculé.  Anneau  très-large.  Dioïque. 
Fleurs  mâles  à  2—3  folioles  orbiculaires,  concaves.    Anthéridies 
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10 — 80,    grandes,    oblongucs.     Paraphyscs    très- abondantes  plus 
longues. 

9[  Fr.  Juillet. 
flab.  Pierres  et  terres  humides.  R.  Echternach,  Rhd. 

Siihfjemis  III.   —  RiiODOBRYUM,  Sclipr. 

Tige  stoloniforme  innovant  au-dessous   des   Heurs.     Feuilles 
du  sommet  des  innovations  trcs-yrandes,  en  rosette.  Fleurs  presque 
discoïdes.     Cils   du   pcristomc    interne  3 — 5,  dgaux,  longuement 
appcndiculds. 
160.  (199)  Bryuiii  reseum.  {Schreb.  Spicil.  Flor.  Lips.  p.  S/f.) 

Syn.     PoUa  rosca.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  090.) 

Hypnum  roscum.  (Web.  et  Mlir.  Bol.  Taschb.  p.  207  ) 

Mnium  roseum.  (Hcdw.  Spcc.  Miisc.  p.  191.) 
—     proliferum.  (Gml.  Syst.  Nat.  11.  p.  1330.) 
E.\.s.    Grave!,  Bryotli.  bel-,  n.  126. 

Touffe  lâche  ou  dense  ou  solitaire ,  vert  -  foncé.  Tige 
stoloniforme,  d'abord  souterraine,  couclidc  à  la  base,  puis  re- 
dressée, presque  simple,  en  général  dénudée  à  la  partie  infé- 
rieure, innovant  au-dessous  des  fleurs.  Feuilles  inférieures  petites, 
squammiformes,  hyalines,  denticulées  au  sommet,  nervure  no 
dépassant  pas  le  milieu;  les  supérieures  très-yrandes^  très-étulées, 
spat/mlées  acuminces,  à  bords  courbés,  à  dents  obtuses  jusqu'au  milieu, 
révolutées  à  la  base;  nervure  forte^  rougeâtre,  un  peu  excurrentc  ou 
évanouissant  au  sommet.  Cellules  très-grandes,  à  parois  minces, 
remplies  de  grains  de  chlorophylles  gros,  distincts;  les  basi- 
laires  rectangulaires,  les  moyennes  et  les  supérieures  hexagones- 
tronquées,  puis  hexagones-aiguës,  les  marginales  linéaires-allongées. 
Capsule  pendante-oblongue,  a  col  court.  Pédicelle  assez  long,  arqué 
au  sommet,  non  tordu.  Opercule  convexe-conique  ou  mamillairc. 
Anneau  large.  Dioïque.  Fleurs  mâles  gemmiformes-discoïdes,  à 
1—2  folioles  arrondies,  mucronées,  énerves.  Anthéridies  80 — 100. 
Paraphyses  nombreuses. 

%  Fr.  Automne. 

Ilab.  Lieux  humides,  au  pied  des  arbres  dans  les  bois  ombragés.  AC.  par  place. 
Echternach,  Rhd.  Grunenwald!  Binzroth  (Mersch)  W.  Nonnenwald  (Keispelt)! 
R.  en  Ardennes  et  toujours  stérile.  Baumbusch  (Willz)  !  Wemperhardt  1 

4!î.  (61)  Leptobryuin.  {Schpr.  Coroll.  Bryol.  eur.) 

Tige  dressée,  simple  innovant  au-dessous  des  fleurs  et 
à  la  hase.     Feuilles  linèaires-suhulées,  à  nervures   très-larges, 
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très- soyeuses.  Cellules  très-étroites,  presque  toutes  linéaires- 
hexagones,  très-longues,  parfois  avec  des  parois  horizontales. 
Fleurs  s  II  no'iqn  es.  Pédicelle  flexueux.  Capsule  petite,  mitante, 
pyriforme.  Coiffe  cuculée,  étroite,  en  général  très -fugace. 
Opercule  convexe-élevé,  papilleux.  Péristome  :  dents  de  l'ex- 
terne s'incurvant  par  la  sécheresse,  membrane  de  l'interne 
atteignant  à  peine  la  mi-hauteur  des  dents,  lanières  très- 
ouvertes  sur  la  carène,  à  dents  très-fines  et  serrulées.  Cils 
appendiculês. 

161.  (200)  Leptobryuin  pirllorme.  {Sckpr.  Synop.  p.  528.) 

Syn.     Mniiini  iiiiiforme.  (Liiin.  Spcc.  plant,  p.  1576.) 

Bryura  aurciiiii.  (Schreb.  Spiccl.  Flor.  Lips.  p.  81.) 

—  penduluiii.  (Elirh.  Krpt.  cxs.  n.  1G3.) 

—  ninioides.  {Gm!.  syst.  nat.  p.  1330.) 

Wobera  pirifonnis.  (Hcdw.  Musc,  frond.  I,  p.  5,  f.  3.) 
Hypnum  iiirifonne.  (.Web.  et  Mlir.  Bot.  Taschb.  p.  !274.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  bclg    n.  368. 

Touffe  étendue,  grêle,  très-délicate,  d'un  beau  vert  souvent 
jaunâtre  ou  doré,  à  reflets  métalliques.  Tige  dressée,  simple, 
très-grêle,  dénudée  à  la  base,  radiculeuse,  innovant  au-dessous 
des  fleurs.  Feuilles  inférieures  très-espacées,  squamiformes,  ovales, 
lancéolées-aiguës,  énerves,  les  supérieures  linéaires-subulées , 
flexucuses,  concaves,  rapprochées,  dressées,  nervure  large,  excur- 
rente,  mucronées,  entières  à  la  base,  denticulées  au  sommet  à 
l'extrémité  supérieure.  Cellules  basilaires  hexagones;  plus  haut 
elles  sont  rectangulaires-allongées  et  enfin  linéaires.  Capsule 
petite,  inclinée  ou  pendante,  pyriforme  à  col  long.  Anneau  simple. 
Pédicelle  très-mince,  flexueux,  tordu.  Opercule  convexe-élevé, 
brièvement  apiculé.  Synoïque.  Anthéridies  allongées,  6 — 7,  ob- 
longues.  Paraphyses  filiformes. 

%  Fr.  Mai-Juillet. 
Hab.  Localités  humides  et  ombragées.  —  Sur  les  rochers,  les  murs,  la  terre,  les 
fauldes,  etc.  AC.  par  place.  Vallée  de  la  Moselle  (Sch.  p,  87).  Echternach,  Rhd. 
Mersch,  W.  Ardennes.  Rambrouch! 

43—44,  (62)  Webera.  {Jlediv.  Stirp.  crypt.) 

Tige  assez  divisée,  inmi^ant  de  la  hase.  Feuilles  ovalcs- 
acuminées  ou  ovales-lancéolées,  les  supérieures  moins  courte- 
ment  allongées.  Cellules  hasilaires  allongées-hexagones,  les  su- 
périeures   presque    hexagones-linéaires,    très-longues.      Fleurs 
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monoïques  ou  dioïqucs,  rarement  syiioïques.  Pédicelle  dressé, 
de  longueur  variable.  Capsule  symétrique,  nutante  ou  pen- 
dante, pyriforme,  (i  col  plus  court  ou  ('•gai.  Coiffe  en  capu- 
chon. Opercule  convexe,  apiculé  ou  non.  Anneau  double. 
Péristome  double  jx'u  /nj(jro)ii''triquc,  la  membrane  de  l'in- 
terne  ne  dépassant  pas  les  dents  de  l'externe.  Cils  développés, 
simplement  noduleux,  mm  (ippendiiulès. 

Capsule  asym6lriquc.  Feuilles  à  nervure  évanouissant  près  du  sommet.  2 
Capsule  sym('trif|ue.  l*"euillcs  supérieures,  dentées  au  sommet  .  .  4 
(Capsule  sans  anneau.  Feuilles  lancéolées,  rouge-brunàtre  .... 

W.  caruea  n"  161 
Clapsule  avec  anneau 3 

Anneau  formé  de  cellules  courtes.  Dioïque     .     .     W.  Ludwig^ii  n"  160 
Anneau  formé  de  deux  séries  de  cellules.  Plante  à  la  lin  dioique  et 
synoïque W.  criida  n»  158 

Capsule  à  col  long o 

Capsule  à  col  court 6 

Tige  très-rameuse,  les  rameaux  du  sommet  portant  des  bulbilles  à 
l'insertion  des  feuilles W.  auuotina  n"  159 

Tige  à  rameaux  isolés  partant  de  la  hase  ou  du  sommet,  sans  bul- 
billes      W.  elongata  n»  156 

Capsule  sans  anneau,  nutante  ou  pendante.  .  .  W.  albicaus  n"  162 
Capsule  avec  anneau  large  plus  ou  moins  longuement  pyriforme.     . 

W.  uutans  n»  160 


44.  Subjjenus  1.  —  pohlia,  Schpr. 

Feuilles  supérieures  en  touffe,  beaucoup  plus  longues  que 
les  inférieures.  Membrane  du  péristome  interne  plus  étroite. 
Cils  nuls  ou  tout  au  plus  de  la  demi-hauteur  des  apophyses  du  péristome 
interne. 

162.  (201)  Webera  elougata.  {Schpr.  Sijnop.  p.  5o2.) 

Syn.     ISryiim  clon-ahiiii.  (Kicks.  Fasc.  Il,  plaiit.  crypt.  [i.  8.) 

Pdhlia  clongala.  (Uciw.  Miisr.  frond.  I,  p.  !)0,  t.  ;:6.) 

LesUta       —         (Web.  et  Wlir.  Bot.  ïasclib.  p.  243.) 

Pohlia  cylindrica.    (Hpp.  et  llscli.  r.cijeiisb.  Flora,  1819,  I,   p.  93.) 
—      clongata  R.  cyliiKliica.  (Driil.  Bryol.  iiiiiv.  p.  ClU.) 

Bjyum  cylindric.um.  (Dicks.  Fasc.  IV,  plant,  ciypt.  p.  12,  t.  H,  f.  4.) 
Exf.     Gravet,  Bryolli.  bcl^'.  n.  21). 

Touffe  en  général  très-Iâclie,  très-peu  fournie  ou  plus  dense, 
d'un  vert-jaunâtre  brillant.  Tige  dressée,  noire,  grêle,  simple, 
dénudée    à    la    base,    à    feutre    radiculaire  révolutée    à   la   base, 
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innovant  au-dessous  des  fleurs,  ou  plus  habituellement  à  la  base. 
Feuilles  supérieures  serrées,  lancéolces-acuminées  ou  lancéolées- 
linéaires,  denticulées  à  partir  du  milieu,  rcvolutécs  sur  les  bords,  parfois 
un  peu  tordues  au  sommet;  nervure  atteignant  le  sommet.  Cel- 
lules grandes,  fermes,  les  basilaires  rectangulaires  hyalines;  les 
autres  rhombécs  ou  hexagones.  Capsule  jaune-clair,  horizontale 
et  peu  inclinée,  élroitc-allomjce.  Pédicelle  rare,  souvent  tordu. 
Opercule  conique-s.\gu.  ou  convexe,  terminé  par  un  petit  hec  droit 
et  oblique.  Anneau  étroit.  Monoïque.  Fleurs  mâles  gemmiformes, 
axillaires.  Anthéridies  10 — 15,  oblongues.  Paraphyses  courtes, 
grêles,  parfois  oblitérées. 

%  Fr.  Août-Septembre. 

Hab.  Sur  la  terre,  dans  les  fissures  des  rochers  humides.  R.  Ardennes.  Heider- 
scheid.  Esch  s/Sûre!  Echlcrnach,  Rhd. 

Ao.  Subgenus  II.  —  webera,  Schpr. 

Feuilles  supérieures  moins  longues.  Capsule  pendante  ou 
nutante,  à  col  plus  court.  Membrane  du  péristome  interne  plus 
large.  Cils  de  la  longueur  des  apophijscs  du  péristome,  mais  non  appen- 
dicule's. 

163.  (202)  Webera  iiulaiis.  (Schpr.  Synops.  p.  Soi.) 

Syn.     Brjiini  nutaiis.  (Sclirfl).  S|iicil.  Flor.  Li.s.  p.  81  ) 

Mnium  nutans.  (l'ai.  Heauv.  l'rod.  p.  75.) 

Bryum  Irichoiilcs.  (Hcdw.  Fund.  Musc.  I,  p.  4,  f.  1G.) 

Webera  trichoidcs.  (Hedw.  Fund.  Musc.  II,  p.  95.) 
—       iiiutaliilis.  (Hcdw.  Fund.  Musc.  II,  p.  104,  t.  G,  f.  28.) 

Hypiuiin  nulaiis.  (Web.  et  Mlir.  But.  Tasclib.  p.  28'J.) 
Exs.    Gravct,  Bryolh.  belg.  ii.  3G0. 

Toujffe  en  général  comprimée,  lâche  ou  plus  souvent  com- 
pacte, radiculeusc  à  la  base,  d'un  vert-foncé  au  jaunâtre  bril- 
lant. Tige  courte  ou  médiocre,  noire  et  nue  à  la  base,  inno- 
vant de  la  base,  trcs-rarcmcnt  par  continuation  des  jets  stériles 
ou  au-dessous  des  fleurs.  Feuilles  inférieures  luisantes,  squammi- 
formes,  ovules -aiguës,  dentées  au  sommet;  les  supérieures  plus  grandes, 
serrées,  dressées,  ovales-lancéolées,  fortement  dentées  au  sommet,  en 
général  acuminées,  molles,  à  bords  souvent  réfléchis,  à  nervure 
rouge  atteignant  l'extrémité  ou  s'arrôtant  immédiatement  au-dessous 
du  sommet.  Cellules  basilaires  rectangulaires,  hyalines,  celles  du 
milieu  rhombées,  puis  hexagones-aiguës,  les  supérieures  linéaires- 
flexueuses.  Capsule  ccrnuée,  horizontale,  nutante  ou  pendante,  très- 
variable.  Pédicelle  flexueux  en  longueur  variable   non  tordu  ou 
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tordu  a  gauche  au  sommet.  Opercule  convexe-conique  ou  apiculé, 

petit.    Anneau  large.    Synoïque  quelquefois  dioïque.  Antlicridies 

8 — 10.  Paraphyscs  axillaires  aux  feuilles  supérieures. 

Q[  Fr.  Mai-Juillet. 

Hab.  Sur  la  terre  sèche  des  bois  et  des  tourbières,  racines  des  arbres  et  rochers. 
AC.  Ardennes.  R.  Echleriiach,  lUid.  Mersch,  W. 

Var.  /:?.   subdent icula la.  (Brcb.  et  Sclipr.) 

Sjn.     r.ryiini  fubdciiliciiliiliiMi.  (liiil.  IJryuI.  uiiiv.  I,  p.  G3'k) 
Kxs.     Gnivfl,   Dryolli.  bulg.  n.  'M. 

Plante  très-poiymorplie.  Touffes  denses,  courtes,  vert-mé- 
tallique. Feuilles  lancéolées,  à  demi  révolutécs  aux  bords,  dcn- 
ticulées  vers  le  sommet.  Capsule  courte,  oblongue. 

Ilah.  Sur  la  terre.  Ardennes.  R.  Rindschleiden. 

Var.  y.   longiseta.  (Thom.) 

Syn.     Bryum  longisclum.  (Biiil.  Biyol.  iiiiiv.  I,  |i.  630.) 
Exs.     Gravct,  Bryolli.  beli;.  n.  132. 

Tige   courte,    nue    à    la    base.     Feuilles  rapprochées  en   touffe 
épaisse,  très-distinctes,  allomjc'cs,  acuminécs,  dentées.  Capsule  grande, 
oblongue  sur  un  pédicclle  trcs-loug. 
Hab.  Sur  la  terre  tourbeuse  en  Ardennes.  Heiderscheid. 
Var.   â.  stranguluta.  (N.  ab.  E.) 

Capsule  longue  et  étroite,  très  resserrée  sous  le  col    à  l'état 
sec  sur  un  pédicclle  long. 
Pineraie  près  de  Hosingen. 

164.  (203)  Webera  criula.  {Schwgr.  Spec.  Musc.  p.  50.) 

Syn.    Bi-yum  criuUmi.  (Scliœli.  Si:icil.  Flor.  Lips.  p.  83.) 

Polliia  enida.  (Brid.  Biyol.  iiiiiv.  I,  p.  093.) 

Mriiiim  cruduiii.  (Hedw.  Wusc.  froiid.  I,  p.  99,  t.  88.) 

Wuljcra  inlenuodia.  (Sclileicli.  Cent.  IV,  n.  18.) 

Hypnuni  crudum.  (Wub.  et  Mlir.  Bot.  Taschb.  p.  290.) 
Exs.    Gravcl,  Bryolh.  bulg.  ii.  07. 

Touffes  lâches,  peu  développées,  d'un  beau  vert  glaucesccnt 
brillant.  Tige  dressée,  rouge-pourpre,  nue  à  la  base,  assez  al- 
longée, simple.  Feuilles  inférieures  écartées,  squammiformcs,  en- 
tières, les  moyennes  et  les  supérieures  très-longues,  acuminécs, 
planes,  entières  ou  sinuolées,  incurvées  et  denticulées  au  sommet, 
munies  d'une  nervure  disparaissant  un  peu  au-dessous  du  som- 
met. Cellules  hexagones,  très-allongées,  un  peu  flexueuses,  à 
parois  épaisses.  Capsule  variable,  horizontale  ou  un  peu  pendante, 
ovale-pyriforme,  à  col  court.  Opercule  hémisphérique,  convexe- 
apiculé.  Anneau  formé  de  deux  séries  de  dents.  Dioïque  et 
synoïque.     Fleurs   mules   gemmiformcs,   à  folioles  concaves,  lan- 
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céol(^es,    acumînées.    Antliéridles   médiocres.     Parapliyses    aussi 
longues,  molles. 

Q[  Fr.  Mai-Juillet. 

Hab.   Chemins  creux,  anfractuosités  des  rochers  ombragés.   AC.  par  place. 
Echternach,  Rhd.  Mullerthall  Vallée  de  la  Moselle  (Sch.  p.  91.) 

165.  (204)  Wehera  annotlna.  [Schwgr.  Spcc.  Musc.  p.  52.) 

Sjn.     Bryuin  aiiiioliiuiiii.  (lIccUv.  Spcc.  Musc.  p.  284,  l.  43.) 

Mniiim        —  (Linii.  Spcc.  plant,  p.  1570.) 

Hypinuii      —  (Web.  et  Mlir.  Bul.  Tasclib.  y.  280.) 

Ticnlepolilin  crccla.  (Rolli.  in  Usieri  Ano.  lot.  X,  p.  b^i.) 

Diyum  decipicns.  (Biid.  Bryol.  iiniv.  I,  p.  687.) 
Exs.     Gravcl,  Bryolh.  lulg-.  n.  13.S. 

Touffe  lâche,  solitaire  ou  en  colonie,  vcrt-prdc. Tige  dressée,  assez 
courte,  grcle,  radiculeusc  à  la  base,  simple  ou  rameuse,  portant 
souvent  des  bulbillcs  rouges  à  ruisselle  des  /leurs.  Feuilles  caulinaires 
et  ramcales  planes,  lancéolées,  denticulécs  au  sommet;  les  supérieures 
à  bords  réfléchis,  denticulécs,  toutes  roides,  révolutces;  les  moy- 
ennes drcbsées,  peu  denses,  étroitement  ovales-lancéolées,  aiguës  ou 
brièvement  acuminécs,  ])lancs  au  bord,  munies  d'une  nervure  s'avan- 
çant  jusqu'au  sommet.  Cellules  à  parois  fermes,  subhexagones, 
aiguës  et  rhombécs.  Capsule  pendante,  oblique  ou  subhorizontalo, 
pyriforme,  ctroitcnicnt  obovéc-oblonguc.  Pcdicclle  roayedtre,  dressé, 
flexueux.  Opercule  conique,  apiculé.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à 
folioles  ovales-lancéolées,  à  nervure  atteignant  le  milieu.  Anthé- 
ridies  avec  paraphyses  jaunâtres,  assez  nombreuses. 
Q[  Fr.  Juin-Juillet. 
Ilab.  Lieux  arénacés  humides,  sur  les  rochers  frais  et  sur  la  ferre  périodique- 
ment inondée.  R.  Laulerbour  (Echlernach). 

166.  (205)  Webera  carnca.  (Bri/um,  Schpr.  Synops.  p.  5H.) 

Syii.     Bryuiu  caniuum    (Linn.  Spec.  plant.  |i.  1587.) 
Laniprophylliini  carneuni.  (Linb.  Oofvcrs.  18G7.) 
Bryuni  delicaluluni.  (Hcilw.  Musc,  froml.  I,  |i.  52,  t.  20.) 

—  palliilisclum.  (Brid.  Manl.  Mnsc.  p.  117.) 

—  compacluni.  fUicks.  Fasc.  IV,  p.  15,  t.  11,  f.  11.) 

—  melanodon.  (Biid.  Bryol.  iniiv.   I,   p.  8i5  ) 

—  coarctaluni.  (Sclillz.  Eplicni.  Bot.  Bogensb.) 
Mniuni  carneuin.  (Linn.  Mclli.  Musc.  ajip.  p.  3GG.) 
Bryiini  rubcllum.  (Pal.  Bc;iuv.  l'iod.  p.  70.) 

Hy)inuMi  caincum.  (VVcb.  cl  Mlir.  Bol.  ïasclib.  p.  275.) 
Exs.    Gravct,  Brjolli.  belg.  n.  223. 

Touffe  presque  en  gazon,  d'un  vert-lundo,  terne.  Tige  simple, 
très-feuillue,  radiculeusc,  dressée  ou  ascendante,  émettant  au-dessous 
des  fleurs  des  innovations  grêles.  Feuilles  supérieures  plus  lon- 
guement lancéolées  que  les  inférieures,  aiguës,  denticulécs  au  sommet, 
planes  ou  légèrement  révolutées  aux  bords,  nervure  s'avançant  jusque 
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près  du  sommet.  Cellules  presque  uniformes,  molles,  ù  parois 
minces,  fillongdes,  liexa^ones-aigucs  ou  tronquées,  rarement  rec- 
tangulaires même  à  la  base.  Capsule  pendante,  rarement  hori- 
zontale, petite,  oh]onguc-cam]}anu!i forme.  Opercule  grand,  convexe, 
apiculc  ou  non.  Anneau  nul.  Dloïquo.  Fleurs  mfdcs  à  folioles 
petites,  énerves.  Antlicridies  avec  paraphyses. 
^  Fr.  Avril-Juin. 

Tlab.  Bords  des  fossés  et  remblais  Immides,  argileux.  AC.  par  place.  Echfernach. 
Merscli,  \V.  Diekireli,  K.  Deiserbarh  ! 

167.  (20G)  AYeher.i  alhicaiis.  {ScJipr.  Synops.  p.  5/i3.) 

,'^yii.     P.ryiim  rill.irai.?.  (W.ililoiili.  in  \Vi  1>.  ri  Mlir.  Ind.  Mii?r.  p.  20k) 

Aliiiuni  albi.-aiis-  (W.'ilill).  Flor.  \.-\<\k  y.  353.) 

Bryiim  Waliloiilirr-ii.  (Scliw-r.  pupii.  I,  II,  p.  92,  (.  70.) 

Hypimm        —  (VVih.  cl  Miir.  B.il.  Tasclib.  p.  280.) 

Exs.     Gravcl,  Bryulli.  b.l-    n.  IfiO. 

Touffe  lâche,  moWc,  verl-luride  ou  glaucescente.  Tige  déprimée, 
rouge,  radiculcuse  à  la  hase,  émettant  au  dessous  des  fleurs  des 
innovations  rcdi-essées.  Feuilles  caulinaires  très-cspacées,  squam- 
miformcs;  les  moyennes  concaves,  crispées  ou  flcxueuses,  ovales- 
lancéolées,  décurrentes,  aiguës  ou  suhobtuses,  à  peine  denticulées  au 
sommet,  bords  un  peu  courbés,  à  nervure  mince -y 'flr?'J^««^  û^^es /om 
du  sommet.  Capsule  pendante,  petite,  obtuse,  infundibuliforme,  vert- 
glauque  puis  brun  ;  col  court.  Opercule  conique,  apiculé,  obtus. 
Anneau  nul.  Dioïquc.  Fleurs  nulles  discoïdes,  h  folioles  orbicu- 
laires,  acuminécs,  dentées  au  sommet.  Anthéridies  30  — GO,  grandes, 
oblongues.  Paraphyses  molles,  nombreuses,  obtuses,  subspatulées. 

2|  Fr.  Mai-Août. 

Ilab.  Terrains  arénacés  humides,  au  bord  des  fossés,  près  des  sources  et  des 
petits  ruisseaux.  AC.  par  place,  mais  rarement  en  fruit.  Ringelsbach!  Schai'lzel- 
bour  !  Driesch  (Kopstal)  ! 

45.  (G3)  Zîeria.  {Sclipr.  Corollar.  Bryol  cur.) 

Tige  courte,  innovations  julacècs  au-dessous  des  fleurs, 
plus  rarement  à  la  hase.  Feuilles  très-inériquèes,  larges- 
ovales  ou  ovo'idrs,  très-concaves  donnant  aux  rameaux  un 
aspect  cylindrique.  Cellules  trk-hkhes.  hexagones-rhomhées. 
Fleurs  dioïques.  Pédicelle  courbé  en  col  de  cygne.  Capsule 
asg métrique,  souvent  gibbeuse  à  long  col  Coiffe  cuculée. 
Opercule  conique  ou  apiculé.  Péristome  externe  jjIus  court 
et  adhérent  à  l'interne.   Cils  rudimentaires,   lisses  OU  nuls. 
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168.  (20G)  Zieria  julacea.  (Sdpr.  l.  c.  p.  68.) 

Syn.     Plagiobryum  Zicrii.  (Lindb.  Offvein.  1SG2.) 

Bi-yiim  —      (Dicks.  plant,  crjpt.  Fasc.  I,  t.  IV,  f.  10.) 

Polilia  —      (Scliwgr.  Spec.  Musc.  p.  70.) 

Mniiim  —       (Pal.  Beaiiv.  Prod,  p.  11.) 

Hypniim  —      (Web.  et  Mlir.  Bot.  Tasclib.  p.  275.) 

Exs.     Cravct,  Cryotli.  \w\g.  ii.  08. 

Touffe  peu  étendue,  vcrt-pâle-argenté,  brun-vineux  à  l'intd- 
ricur.  Tiges  courtes,  dressées,  innovant  au-dessous  des  fleurs 
plus  rarement  à  la  base.  Rameaux  cylindriques.  Feuilles  très- 
imbriquées,  très-concaves,  ovales,  finement  acuminées,  planes, 
entières  aux  bords,  nervure  s'avançant  jusqu'au  sommet  de 
Tacumen.  Cellules  inférieures  subrectangulaires,  les  autres  hexa- 
gones, hyalines,  molles.  Capsule  subhorizontalc,  ovale,  obtuse. 
Opercule  conique,  apiculé,  petit.  Auneau  large.  Dioïque.  Fleurs 
mâles  à  folioles  abcordéc,  apiculées,  à  nervure  nulle  ou  presque 
nulle.  Anthéridies  avec  paraphyses  plus  longues,  molles. 

9|  Fr.  Août-Septembre. 
Ilab.  Fissures  humides  des  rochei^s  dans  les  Ardennes.  Hciderscheid,  T. 

46.  (6i)  Hlniiiiu.  (Lin.  Spcc.  plant.) 

Tiges  dressées  ou  ascendantes,  parfois  garnies  de  stolons. 
Feuilles  lancéolées,  ovales,  oblongues  ou  suborbiculaires,  scms 
papilles,  nerviées,  lisses,  souvent  marginées,  d'un  tissu  délicat, 
les  inférieures  espacées,  les  supérieures  ropprochées  en  rosette. 
Cellules  basilaires  grandes,  hexagones-allongées;  les  supé- 
rieures hexagones-ammJies,  parenc/tymateuses,  rudes.  Fleurs 
synoïques  ou  dioïques,  les  mâles  disco'ides  et  à  paraphyses 
en  massue.  Capsule  ovale  ou  oblongue,  lisse,  inclinée  ou 
pendante,  à  ouvertures  cryptopores,  à  col  court  et  peu  dis- 
tinct. Coiffe  fugace,  petite,  cuculée.  Opercule  obtus  ou  rostre. 
Anneau  étroit.  Péristome  double,  très-développé,  à  16  dents 
allongées,  lancéolées,  acuminées,  lamellifères  ;  membrane 
basilaire  interne  carénée,  atteignant  et  même  dépassant  la 
mi-hauteur  des  dents;  16  lanières  lancéolées-acuminées, 
plus  ou  moins  ouvertes  sur  la  carène.  Cils  1 — 4  lisses, 
noduleux  ou  appendiculés  ou  cils  rudimentaires. 

Tige  à  stolons  rampants.  Feuilles  à  marge  épaisse,  simplement  dentées.     2 
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IOporcule  apicul'.  FcMiilles  du  sommet  de  la  lige  en  rosette.     .     .     . 
M.  rostratum  n»  17é 
Opercule  obtus,  non  apiculé 3 

Feuilles  linéaires-ligulées  très-longues  ...     M.  nudlllatum  n"  170 

Feuilles  ovales  jusqu'à  lancéolées-allongées  ou  obov6es 4 

Pédicelle  toujours  solitaire M.  cuspidatnm  n"  175 

Pédicelle  agrégé 5 

Capsule  ovale-allongée,  feuilles  non  décurrentes  .     .     M.  affine  n"  176 
Capsule  ovale.  Feuilljs  profondément  décurrentes  .     M.  insig-ne  n"  177 

Feuilles  marginées 7 

Feuilles  non  marginées.  à  nervure  évanouissant  avant  l'acumcn  .     .       9 

Opercule  apiculé.  Nervure  lisse  sur  le  dos 8 

Opercule  non  apiculé,  mamellaire-papilleux     .     .     M.  lioruum  n"  171 
Feuilles  entières,  larges-obovées,  ordinairement  avec  acumen  très- 
court,  à  points  translucides M.  pimctatum  n»  169 

Feuilles  à  dents  bisériées;  foutïes  vert-clair  ou  vert-foncé,  lâches. 

M.  serratum  n°  172 
—  —        —  toufTes  vert-foncé.     .    M.  spiuosum  n"  173 

Feuilles  étroites,  lancéolées,  oblongues-acuminées,  décurrentes  .     . 

M,  stellare  n»  178 
Feuilles  très-larges  et  grandes,  elliptiques,  ligulées-arrondies     .     . 

M.  cinclidioides  a»  179 
169.  (206)  Miiium  pimctatuni.  {IMio.  Spcc.  Musc.  p.  195.) 

Sjn.     Mniiim  scrpillifoliiim.  (doff.  Dculsrli.  Flor.  II,  p.  58.) 

PoUa  punclal.'t.  (Brid.  Biyol.  uiiiv.  I,  p.  "Or>.) 

Bryum  serpillifdlinm.  (Sni.  Musc.  sunc.  p.  51.) 
—     punclalmii.  (Sclirb.  Spicil.  Flor.   Lips.  p.  85  ) 

Hypniini  punclatiuii.  (Sclikr.  Prm.  Flor.  Salisl).  p.  847.) 

PoIIa  elliplica.  (Brid.  Bryol.  univ.  p.  705.) 
E.\s.    Gravcl,  Biyolh.  belg.  n.  i82. 

Touffes  liiclies,  très-radiculeuses,  d'un  vcrt-sombre.  Tiges 
fertiles  dressées,  tomenteuses  à  la  base  et  aux  aisselles  des 
feuilles;  les  stériles  incurvées.  Feuilles  très-espacées,  ovales-ar- 
rondies,  obtuses  ou  un  peu  apiculées,  entières,  marginées,  rougeâtres, 
nervure  atteignant  en  général  le  sommet.  Cellules  uniformes 
hexagones-tronquées,  remplies  de  chlorophylle,  allongées,  diS' 
posées  en  séries  obliques.  Capsule  à  inclinaison  variable,  horizontale 
ou  peu  inclinée,  oblongue  ou  légèrement  bombée;  col  court.  Opercule 
conique  ou  rostre,  oblique.  Anneau  formé  de  trois  séries  de 
cellules  courtes.  Dioïque.  Fleurs  mâles  discoïdes,  à  folioles  obovées, 
très-étalées.  Anthéridies  60—80  oblongues,  vertes.  Paraphjses 
très-nombreuses. 

%  Fr.  Automne-printemps. 
Hab.  Rochers  humides,  bords  des  petits  ruisseaux  et  des  sources  sous  bois. 
C.  Mullerthal.  Beaufort.  Schetzelbach  et  en  Ardennes.  AR.  ailleurs.  Echternach, 
Rhd.  Mersch,  W.  Diekirch,  K. 
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170.  (207)  Mnium  uiHiulalîiin.  (Iledw.  Spcc.  Musc.  p.  195.) 

Syn.     Polla  lignlala.  (Brid.  Bryol.  miiv.  I,  p.  708.) 

Bryiini  ligulatiim.  (Schreb.  Spicil.  Flor.  I,iii<!.  p.  708.) 

—  umliilaliim.  (Rolh.  Flor.  Girni.  III,  I,  p.  2i0.) 
Hypnuin  un(hilalimi.  (Sclik.  Baicrische  Flor.  11,  p.  47i.) 

—  ligolaliiin.  (Web.  et  Mbr.  Bol.  Taschb.  p.  ïï98.) 
rolylriclinm  uinliilatum.  (Sthk.  Prm.  Flor.  salosb.  n.  825.) 
Bryum  Jciulroules.  (Bill,  llist.  Musc.  p.  410,  1.  52,  f.  70.) 

Ex>\     Gravel,  Bryolli.  bolg.  n.  227. 

Touffes  molles,  en  gazon  étendue,  vert-frais,  foncé  ou  jau- 
nâtre. Tiges  fertiles  coucliées,  puis  dressées,  d'abord  simples, 
puis  ramifiées.  Rameaux  courts,  recourbé.^,  naissant  au-dessous 
dos  fleurs  terminales  auprès  du  sommet  de  la  tige.  Feuilles  dé- 
currentes,  flexucuses,  obtuses  ou  nmcronces  j.ar  la  saillie  de  la  ner- 
vure au  sommet,  Uguliformes,  ondulées,  margine'es,  dentées  sur  tout  le 
contour.  Cellules  médiocres,  à  parois  fermes  et  épaisses,  carrées- 
arrondies,  remplies  de  gros  grains  de  chlorophylle.  Capsule 
oyale,  pendante  ou  très-penchée.  Pédicelles  agrégés.  Opercule  convexe- 
éleve',  obtus  ou  brièvement  acuminé.  Anneau  composé  de  plusieurs 
rangs  de  cellules  oblongues.  Dioïque.  Fleurs  mâles  discoïdes 
à  folioles  abcordées,  non  marginées,  non  dentées,  presque  nulles. 
Anthéridies  et  paraph3^ses  nombreuses. 
Qj.  Fr.  Mai- Juin. 
Hab.  Bois  humides,  vallées  fraîches,  ombragées.  C.  pirtout.  CC.  au  Mullerthal. 

171.  (208)  Mnhini  lioniin».  {IMuk  Spec.  Musc.  p.  188.) 

Syn.     Mniuin  iiitegrifoliiim.  (Britl.  Musc.  Rcc.  II,  3,  p.  89.) 

Polla  Iioriia.  (Briil.  Bryol.  unIv.  I,  p.  Cm.) 

Bryiini  liormim.  (S\v.  Musc.  suec.  p.  48.) 

Ilypniini  Imrmuii.  (Web.  cl  Mlir.  Bol.  TaJclib.  n.  293.) 
E.XS.     Grave!,  Bryolli.  bcig.  n.  137. 

Touffe  dense,  enlacée  à  la  base  par  un  feutre  brun,  vert- 
olive  passant  au  roussâtre.  Tiges  fertiles  di'cssées,  émettant  à  la 
hase  de  nombreux  jets  stériles,  très-papilleuscs.  Tiges  stériles,  les 
unes  solides  ulloufjées  inclinées,  les  autres  minces  à  feuilles  moins 
foncées,  plus  larges.  Rameaux  flagclii formes.  Feuilles  inférieures 
espacées,  squammi formes,  lancéolées,  entières^  les  supérieures  allongées, 
spathuli formes,  crispées,  et  souvent  pliées  en  séchant,  éroitement  marginées, 
dentées  à  partir  du  milieu,  nervure  s'arrêtant  au-dessous  du  som- 
met. Cellules  carrées,  presque  triangulaires  ou  trnpézoïdes,  irré- 
gulières, anguleuses,  les  cellules  basilaires  un  peu  plus  allongées. 
Capsule  o\a\c-oblongue,  arrondie  à  la  base,  cernuée,  pendante  ou 
horizontale,  à  col  court.  Opercule  convexe-élevé,  obtusément 
apiculé.     Dioïque.     Fleurs  mâles  cyathiformes,  discoïdes,   à  folioles 
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concaves,  grandes.  Antlicridics  20,  grandes,  oblongiics  avec  para- 
pliyscs  nombreuses,  pyriformcs. 
Qf  Fr.  Mai. 
Ilab.  Bords  des  ruisseaux  des  terrains  arénacés  dans  les  bois,  sur  les  parois 
très-inclinées  et  dans  les  fissures  des  rochers  ombrages.  CC.  entre  Bissen  et  Geis- 
muhl!  MuUerthal!  Scha}lzelbach,  etc. 

172.  (209)  Mnium  scrratuni.  {Brid.  Spcc.  Musc  III, p.  'ii.) 

Syn.     Mnium  cruilum.  (Liglit.  Flor.  scot.  II,  p.  112.) 

—  marginatiiin.    (Pal.  Beauv.  Prol.  p.  73.) 

Brjum  —  (Dicks.  Fasc.  II,  plant,  crypi.  p.  Î1,  t.  5.) 

—  scrralnni.  (Schrad.  Spicil.  Flor.  Gcrin.  p.  71.) 
Polla  serrala.  (Brid.  Bryol.  univ.  1,  p.  G29.) 

Exs.    Gravot,  BryoUi.  b(!lg.  n.  228. 

Touffe  luchc,  vert-foncé  ou  jaunâtre,  envahie  à  la  base  par 
un  feutre  hrun  radiculairc.  Tige  fertile  grèk,  simple,  dressée, 
pourpre  foncée,  puis  stolonifère.  Feuilles  élalécs-dressécs,  ovales-lan- 
céolées, planes  à  l'état  humide,  crispées  en  séchant,  longuement  et 
étroitement  décurrentes,  dents  biscriées,  à  nervure  disparaissant  au- 
dessous  de  l'extrémité.  Cellules  de  la  base  rectanguhaires,  les 
autres  hexagones,  ordinairement  un  peu  allongées,  à  contours 
anguleux.  Capsule  pâle,  médiocre,  inclinée,  nutante,  cernuée, 
ovale.  Pédicelle  solitaire.  Opercule  à  bec  long,  pâle.  Anneau 
large.  Synoïgue.  Fleurs  à  folioles  internes  grandes,  dressées, 
lancéolées-oblongues,  aiguës.  Anthéridios  nombreuses  avec  para- 
pliyscs. 

Qj.  Fr.  Mai. 
Hab.  Forêts  ombragées  et  anfractuosités  des  rochers.  C.  par  place. 

173.  (210)  Mnium  spinosiini.  (Sclmgr.  suppl.  I,  II,  p.  iôO,  t.  78.) 

Syn.    Bryiim  spiiiosuiu  (Voit  in  Sturiii.  Flui'.  Genn.  crypt.  XI,  t.  10.) 
Polla  spinosa.  (Brid.  Bryol.  uiiiv.  I,  p.  701.) 
Mnium  cuspidatuin  S.  (Hudw.  Spec.  Musc.  p.  193,  I.  -iô,  f.  7.) 

—  serpyllifolium  /■/.    cuspidainm.  (Lin.  Spec.  idanl.  p.  1577.) 

Touffes  lâches,  peu  denses,  très-radiculcuses  à  la  base, 
vert- foncé.  Tige  dressée  émettant  à  \a  hase  des  jets  stériles,  dressées 
ou  arquées,  grêles.  Feuilles  inférieures  squummiformes,  hyalines, 
ovales-lancéolées,  acuminécs,  entières,  les  supérieures  un  peu 
étalées  à  l'état  humide,  dressées  en  séchant,  ovales-oblongues,  dé- 
currentes, aiguës,  marginées,  dentées  au  '/a  supérieur.  Cellules  opaques, 
fermes,  remplies  de  chlorophylle;  les  basilaircs  subrcctangulaires; 
les  autres  assez  variables,  anguleuses,  hexagones,  rhombées  ou 
subrectangulaires.  Capsule  horizontale  ou  penchée,  vert-jaunâtre, 
puis  brunâtre,  col  court  peu  distinct  à  la  base.  Opercule  convexe- 
conique  à  bec  oblique,  court.  Anneau  étroit.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
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grandes,  à  folioles  obovées,  pou  nombreuses.  Antbdridies  50—60, 
ovales-oblongucs.  Paraphyscs  un  peu  plus  larges,  renflées,  ob- 
tuses, claviformes. 

Ol  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  Forûts  des  hauteurs.  R.  Echternach,  Rhd.  Wemperhardtl 

174.  (211)  Muium  rostralum.  (Schwgr.  suppl.  1,  II,  p.  156,  n''79.) 

Syn.     Polla  rostrala.  (lîii^l.  P.ryol.  iiniv.  I,  p.  700.) 

Bryum  roslratum.  (Sclirad.  Spicil.  Flor.  Gerni.  p.  72.) 

—  longisclum.  (Brid.  Mant.  Musc.  p.  il9.) 
Hypnuni  roslratum.  (Web.  et  Mhr.  Bot.  Taschb.  p.  20G.) 
Bryum  serpyllifolium  fi.  (Huds.  Flor.  Angl.  p.  492.) 
Mniuin  cylindricum.  (HotT.  Deutscli.  Flor.  p.  52.) 

—  ramosum.  (Ilook,  Tcoii.  plant,  rar.  t.  20,  f.  2.) 
E.\s.     Giavel,  Bryotli.  belg.  n.  70. 

Touffe  très-lâche.  Tige  fertile  dressée,  courte,  stoloniformc, 
simple  ou  peu  ramifiée,  courte,  radiculeuse  à  la  base.  Rameaux 
stériles  longs,  rampants.  Feuilles  inférieures  orbiculaîrcs,  ovalcs- 
acumine'es,  les  moyennes  elliptiques,  étalées,  convexe  en  dessous,  on- 
dulées aux  bords  à  l'état  humide,  souvent  émarginées  et  brièvement 
mucronées  au  sommet,  munies  d'une  nervure  qui  se  prolonge 
jusqu'à  l'apicule,  à  dents  simples.  Cellules  arrondies,  siibhexagones, 
remplies  de  chlorophylle;  quelques  cellules  rectangulaires-allongées 
vers  la  base.  Capsule  nutante,  horizontale,  oblongue.  Pédicelle  arqué 
ou  flexueux.  Opercule  convexe,  surmonté  d'un  bec  fin.  Anneau 
double.  Fleurs  synoïqucs.  Anthéridies  5—6.  Paraphyses  nulles. 
%  Fr.  Mai. 
Hab.  Bois  et  rochers  ombragés.  AR.  Mullerthal.  Echternach,  Rhd. 

175.  (212)  Mniuin  cuspldatum.  {Hedw.  Spec.  Musc.  f.  493,  t.  45.) 

Syn.     Mnium  sylvaticum.  (Lindb.  Notiscr.  p.  59,   I8C7.) 
Polla  cuspilata    (Brid.  Bryol.  iiniv.  I,  p.  702.) 
Bryum  cuspid.itum.  (Sclireb.  Spicil.  Flor.  Lips.  84.) 

—  polyiuorplium.  (Nec  Melli.  Musc.  p.  218.) 

—  serpyllifolium  V.  (Huds.  Flor.  Angl.  p.  492.) 

—  —  ^.  cuspidalum.  (Lin.  Spec.  plant,  p.  1577.) 
Hypnum  cuspidatum.  (Schrk.  Baicrsch.  Flor.  Il,  471.) 

—       arripliylluni.  (Web.  et  Mbr.  Bot.  Tasclib.  p.  295,  c.  p.) 

Touffes  peu  étendues,  vert-foncé  ou  assez  clair.  Tiges  fer- 
tiles dressées,  simples,  tomenteuses,  médiocres.  Tiges  stériles  in- 
clinées, rampantes.  Feuilles  inférieures  suborbiculaires,  acuminées. 
Feuilles  supérieures  larges,  ovales-lancéolées,  révolutées  jusqu'au 
milieu,  rétrécics,  acuminées  au  sommet,  munies  d'une  nervure 
dilatée,  qui  se  prolonge  jusqu'à  l'extrémité  de  l'acumen.  Cellules 
hexagones-subarrondies,  les  basilaires  un  peu  allongées.  Capsule 
ovale-oblongue,  subhorizontale,   col  court.    Opercule   court,   non 
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apiculé,    avec    ou    sans    papilles.     Anneau    assez   étroit.    Fleurs 
synoïqucs.  Antliéridics  5— G.  Paraphyscs  nulles. 
%  Fr.  Août-Juîn. 
Hab.   Bois  et  cndroils  ombrag(5s,  humides.  AC.  par  place.  Echlernach,  Rhd. 
Mullertiial  !  Griincnwald  !  Ardenncs:  Krieschellieid  1 

176.  (213)  Mllium  affine,  {liland.  Musc  exsiec.  Fasc.  III,  n"  135.) 

Syn.     l'olla  afiliiis.  (Ilrkl.   Bryol.  uiiiv.  I,  p.  704.) 

Miiiiim  ciispi.lalum  /?.  (Ilcdw.  Spcc.  Musc.  p.  193,  t.  -IC.) 
Exs.     Gravet,  nryolli.  Iiclij.  n.  135. 

Touffe  lâche,  vert-foncé.  Tiges  fertiles  allongées,  stoloniformcs, 
souterraines  en  partie,  tomenlcuscs,  les  stériles*  couchées,  rampantes. 
Feuilles  inférieures  ovales -aciminées,  décurrentes;  les  supérieures 
lance'olécs-acumine'cs,  toutes  paies,  marginces,  dentées  Jusqu'à  la  base, 
à  nervure  brièvement  cuspidée  ou  évanouissant  au  sommet. 
Cellules  grandes,  hexagones,  allongées,  subrcctangulaircs  vers 
la  base,  subarrondies  vers  le  sommet,  renfermant  des  grains  de 
chlorophylle  verts  et  nombreux.  Capsule  cernuée,  oblongue,  par- 
fois pendante,  grande.  Pédicelle  peu  arqué,  non  tordu.  Opercule 
convexe-mamillaire,  apiculé  ou  non.  Anneau  composé  de  trois 
séries  de  cellules.  Dioïque.  Fleurs  mâles  discoïdes,  à  folioles  en- 
tières, obcordécs,  acuminées.  Anthéridies  100-120.  Paraphyscs 
très-nombreuses,  subspathuliformes. 
9|  Fr.  Avril-Mai. 

Hab.  For(^ts  humides.  AU.  Echfernach,  Rhd.  Vallée  de  la  Moselle. 

Var.  /?.  clatiim.  (Lindb.) 
Tige  dressée  et  élancée  avec  des  stolons  dressées  dépassant 
souvent  les  capsules. 

Hah.  Mardelle  tourbeuse  au  Speltzbusch  (Echternach)  ! 

177.  (214)  Mllium  insigne.  [Mit.  I.ond.  Joum.  ofBot.  iSoG,  p.  250.) 

Syn.     Mllium  Seligei'i.  CJur.  in  sclieil.) 
Exs.     Gravet,  Bryotli.  bclj.  n.  130. 

Se  distingue  du  précédent  par  ses  touffes  très-feutrées,  ses 
stolons  ordinairement  dressés,  élancés,  lâchement  feuilles.  Feuilles 
très-longuement  décurrentes,  faiblement  sinuolulées,  garnies  sur  le 
contour  de  dents  plus  obtuses,  très-courtes,  formées  ordinairement 
d  une  seule  cellule.  Cellules  plus  étroites,  irrégulièrement  rondes. 
Capsule  ovale. 

9|  Fr.  Mai. 
Hab.   Bois  humides.  Marais  de  la  plaine  et  des  raonlagnes.   C.  au  MuUerlhall 
Echternach,  Rhd.  Diekirch,  K.  Ardennes:  Wemperhardtl 
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178.  (215)  Miihim  slellare.  [IMw.  Spcc.  Musc.  p.  /9  /,  t.  -W,  f.  1—4.) 

Syn.     Polla  slellaris.  (Brid.  Bryol.  imiv.  I,  p.  COI  ) 

Bryiim  stellaro.  (nolli.  FI.  Gcrm.  lil,  p.  SiO) 
—      slill.iliini.  (Liiik.  cl  nn.  FI.  Tr.  I,  p.  SOfi.) 

Ilypmim      —        (Wel».  cl  Mlir.  Bot.  Taschb.  p.  294.) 
Exs.     Cravot,  Bryolli.  hc\g.  n.  32. 

Touffes  trcs-grêlcs,  garnies  à  la  base  d'un  feutre  radiculairo 
brunâtre-violet.  'J'ige  simple  ou  divise'c,  dressée,  les  stériles  par- 
fois incurvées,  simples  ou  ramifiées,  radiculeuses.  Feuilles  inférieures 
espacées,  ovales,  les  moyennes  plus  grandes,  plus  rapprochées, 
rétrécies  et  longuement  décurrentes,  oblongues-concaves,  étalées, 
dressées  a  l'état  liumide,  crispées,  appliquées  à  l'état  sec,  on- 
dulées, denticulées,  npiculécs  au  sommet,  dents  simples,  nervure 
forte,  flisparai.'î^snnt  un  peu  au-dc.'^sous  du  sommet.  Cellules  basi- 
laires  carrées  ou  un  peu  allongées  près  de  la  nervure,  les  autres 
car  rées-ar  rond  les  ou  imparfaitem.cnt  hexagones,  souvent  irrégulicres. 
Capsule  horizontale,  oblongue  Pédicelle  en  col  de  cygne,  à  peine 
tordu.  Opercule  convexe-élevé,  obtus,  arrondi.  Anneau  double. 
Pédicelle  solitaire  et  dressé.  Dioïque.  Fleurs  milles  discoïdes. 
Anthéridies  petites.  Paraphyses  terminées  par  trois  articles  glo- 
buleux. 

0|  Fr.  Mai. 

//ai.  Sur  la  (erre  dans  les  haies,  broussailles,  lieux  ombragés,  dans  les  ra- 
cines, au  pied  des  vieux  murs.  AG.  Echlernach,  Rhd.  Mersch,  W.  Diekirch,  K. 
Krieschelhed  !  Bourscheid  ! 

179.  (216J  MuiiiiHclncIidioides,  (Brch.  elSchpr.  Bryol.  eur.lV.f.  4 12.) 

Syii.     Bryuiii  cinclidiuiiiL'ï.  (Bljl.  in   srlird.) 
Exs.     Gravc'l,  Biyotli.  belg.  il.  71. 

Touffe  d'ordinaire  Irés-élevée  et  lâche,  garnie  d'un  feutre 
brun  à  la  base,  souvent  flottante.  Tige  élancée,  émettant  des 
jets  grêles,  dressées.  Feuilles  inférieures  très-cspacces ,  les 
moyennes  longuement  éUiplifjues-liijulées,  arrondies,  souvent  un 
peu  émarginécs  et  liricvcment  mucronécs  au  sommet,  délicates, 
à  peu  pics  entières,  non  marginées,  nervure  s'arrêtant  au-dessous 
du  sommet,  lisse  sur  le  dos.  Ccllides  minces  ou  peu  allongées, 
translucides,  rhomhoïdahs-allongécs  en  lignes  divergentes.  Capsule 
oblongue,  renflée,  pendante.  Pédicelle  très-long  et  grêle.  Oper- 
cule convexe,  brièvement  apiculé.  Dioïque. 
%  Fr.  Juin. 
Hah.  Prairies  marécageuses  dans  le  voisinage  des  cours  d'eau.  R.  Ardennes: 
Troine  !  (Plante  femelle.) 
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47.  (G5)  Aiilacoiiiiiiiiui.  (Sc/nogr.  suppl.  III,  1827.) 

Tiges  dressées,  dichotomes,  innovant  au-dessous  des 
fleurs,  garnies  d'un  feutre  radiculaire  abondant.  Feuilles 
oblongues  ou  lancéolées,  ncrrii'rs  jusque  près  du  sommet. 
Cellules  petites,  anguleuses  ou  subarrondics,  A  parois 
épaisses,  elil()r()j)lnjUeuses.  papilleuscs.  Fleurs  dioïques,  les 
mâles  geniniiformcs  ou  discoïdes.  Capsule  courte,  ou  striée 
cannelée  à  la  matuiité,  oblique  ou  subliorizontale,  symé- 
trique ou  un  peu  bombée,  munie  d'un  col.  Coiffe  cuculée. 
Opercule  conique  ou  convexe-conique.  Péristome  double 
très-développé  comme  dans  les  Mniums  ou  les  Bryums 
parfaits. 

180.  (217)  Aulaconniiuiii  palustre.  {Sckwijr.  suppl.  Jll,  I,  t.  '216.) 

S>ii.     MiiiiiMi  paliisirc.  (Iledw.  Musc.  p.  181.) 

Gyniocyljc  iialiislre.  (Liiidl).  Nut.  1807,  p.  80.) 

Mnimii  iiioidiiinUiiii.  (Hril.  Brjol.  iiniv.  II,  p.  7.) 

Gymiiophalus  paliisti'is.  (Sclmgr.  suppl.  I,  H,  p.  87.) 

Uilliupyxis  palu^ll■is.  (Pal.  Bcauv.  Prod.  p.  70.) 

Bryuui  palustre.  (S\v.  Musc.  suce.  p.  40  ) 

Hypnuui  clofics.  (Web    et  Mhr    Cul.  Tasclil).  p.  28i.) 
Exs.    Gravcl,  Lîryulh.  bclir.  n.  72. 

Touffe  profonde,  d'un  vert -jaunâtre  clair  au  sommet,  en- 
trelacée d'un  feutre  rouge.  Tige  dressée,  robuste,  ramifiée,  flexu- 
euse,  tomentcusc.  Feuilles  serrées,  semi  amplexicaules,  flexueuses, 
souvent  révolute'es  à  la  base,  tordues  en  devenant  sèches,  légèrement 
étalées  à  Fétat  humide,  les  sujjcrieurcs  allongées,  lancéolées,  carénées, 
denticulé.s  au  sommet,  ])apilleuscs,  nervure  forte,  s'arrêtant  un 
peu  au-de.'^.  ous  de  l'exti'émité.  Cellules  uniformes,  carrées, 
presque  arrondies,  rarement  oblongues,  surmontées  de  larges 
papilles  sur  les  deux  faces;  quelques  cellules  basilaires  un  peu 
plus  grandes,  lisses,  subrectangulaircs.  Capsule  ow</c-inclinée, 
bombée,  à  la  lin  arquée,  fortement  sillonnée,  à  col  court.  Opercule 
conique-élevé,  à  petit  bec  oblique.  Anneau  double.  Dioïque. 
Fleurs  mrdes  subdiscoïdes,  à  folioles  grandes  lancéolées,  étalées, 
canaliculées.  Antliéridics  et  paraphyses  très-nombreuses.  Para- 
pbyses  subspathulécs. 

Q[  Fr.  Juin-Juillet. 

[lab.  Prairies  marécageuses,  lieux  louibeux  de  la  plaine  et  des  hauleurs,  d'or- 
dinaire au  milieu  d'autres  mousses.  G.  partout. 
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Var.  §.  polycephalum.  (ISclipr.) 

Syn.    Mnium  poljcephalum.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  10.) 
—     ramosum.  (Huds.  Flor.  Ang.  p.  403.) 
Ortliopyxis  raniosa.  (Pal.  Bcauv.  Prod.  p.  79.)  \ 

Bryuin  androg-ynum  S,  prolixuna.  (Piotli.  FI.  gcrm.  III,  p.  229.) 

Exs.    Gravol,  Bryolh.  bclg.  ii.  229. 

Pseudopodes  (faux  pédicelles)   à  l'aisselle  des   fleurs  supé- 
rieures. 

Avec  l'espèce  dans  les  tourbières  ea  voie  de  dessèchement.  AC. 

181.  (218)  Aulaconminni  androgynum.  {Schwjjr.  suppl.JII.I,  t.  2^5.) 

Syn.     Mnium  androgynum.  (Liiin.  syst.  plant,  p.  1574.) 

Gyninocephalus  androgynus.  (Sclnvgr.  su['pl.  1,  II,  p.  87.) 

Fusiconia  androgyna.  (Pal.  Beauv.  Mont.  soc.  IJnn.  Par.  I,  t.  VII,  f.  5.) 

Bryiim  androgynuni.  (Hedw.  Ppec.  Musc.  p.  176.) 

Ortliopyxis  androgyna.  (Pal.  Bcauv.  Prod.  p.  78.) 

Hypnum  androgynum.  (Web.  et  Mhr.  Bot,  ïaschb.  p.  280.) 

Mnium  angustifolium.  (Neck.  Melh.  Musc,  p,  234.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  317. 

Touffes  fournies,  vert-jaunâtre,  roux  en  dessous,  très-radi- 
culeuses  à  Tintérieur.  ïige  dressée,  simple  ou  dichotome;  in- 
novations grêles  et  nues  à  la  base.  Feuilles  rapprochées,  longues- 
lancéolées,  étalées,  serrées,  un  peu  floxueuses  à  l'état  humide, 
un  peu  révolutées  à  la  base,  denliculécs  au  sommet,  contournées  a  gauche 
en  séchant,  brièvement  décurrcntes,  ordinairement  presque  planes,  à 
nervure  pâle,  disparaissant  au-dessous  du  sommet.  Cellules  petites, 
arrondies,  à  parois  épaisses,  opaques,  remplies  de  chlorophylle, 
pa pilleuses;  les  basilaires  peu  distinctes.  Capsule  oblique-oblongue, 
striée,  brune,  à  col  court  distinct.  Pédicelle  dressé,  tordu  vers  la 
droite.  Opercule  convexe-conique.  Anneau  double.  Dioïque. 
Fleurs  mâles  gemmifères,  à  folioles  lancéolées,  subulées.  Anthé- 
ridies  peu  nombreuses;  paraphyses  filiformes. 
%  Fr.  Juin- Août. 
Hdb.  Endroits  humides,  ombragés  en  sol  sablonneux,  sur  les  troncs  et  les  ra- 
cines d'arbres,  les  rochers.  AC.  Echternach,  Rhd.  Dudelange!  Mullerthal!  Gru- 
nenwald,  T.  Ardennes  :  Rambrouch. 

48.  (66)  Barlraiiiîa,  {Iledw.  Stirp.  Muscor.) 

Tige  dichotome,  innovant  au-dessous  des  fleurs.  Rameaux 
semblables.  Feuilles  étroites,  nerviées,  papilleuses  par  la  saillie 
de  l'extrémité  des  cellules,  ordinairement  terminées  par  une 
longue  pointe  subidée,  striées  sur  le  dos.  Cellules  parencliy- 
mateuses,  les  supérieures  carrées,  les  basilaires  ordinairement 
rectangulaires.  Fleurs  ordinairement  monoïques,  plus  rarement 
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dioïques  ou  syuoïques,  les  anales  <jemmi formes.  Pédicelle 
variable,  droit  ou  courbé.  Capsule  subglobuleuse,  cannelée 
à  l'état  sec,  oblique.  CoifFe  en  capuchon,  petite,  très-fugace. 
Opercule  petit.  Pénstome  double,  plus  rarement  simple  ou 
nul;  dents  lancéolées-acuminées,  médiocres,  dressées-incur- 
vées,  d'un  rouge-obscur;  membrane  interne  élevée.  Cils  du 
péristome  rudimentaires. 

I  Pédicelle  allongé;  capsule  émergée 2 
Pédicelle  court,  incurvé  ;  capsule  exserte  .  .  B.  Halleriaua  q»  184 
Touffe  vert-foncé  au  jaune  souvent  à  la  surface.  Feuilles  révolutées 

de  la  base  au  sommet B.  Oederi  n»  185 

Touffe  vert-clair.  Feuilles  non  révolutées  ou  révolutées  au  milieu 
seulement 3 

Feuilles  Irès-crispécs  en  séchant,  ovales-linéaires,  canaliculées, 
étroites,  hyalines  à  la  base B.  poiniforniis  n"  183 

Feuilles  faiblement  crispées  en  séchant,  oblongues-linéaires,  subu- 
lées,  à  base  hyaline  large B.  ithyphylla  n"  182 

182.  (219)  Bartramia  Ithyphylla.  {Brid.  Spec.  Musc.  ;>.  85.) 

Syn.    lîariramia  pomifoiniis.  (Flor.  Lapp.  p.  302.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  Iwlg.  ii.  73. 

Touffe  bombée,  vert- clair  à  la  surface,  décolorée  et  très- 
tomcntcuse  à  l'intérieur.  Tige  dressée,  rameuse,  dichotorae.  Ha- 
meaux fastigiés.  Feuilles  serrées,  raides,  subulées-vaginées,  puis 
subitement  étalées,  brillantes,  hyalines  et  oblongues  à  la  base,  enfin 
longuement  linéaires-subulées,  denticulées,  contournées  en  séchant, 
nervure  large.  Cellules  basilaires  molles,  rectangulaires.  Capsule 
ronde,  oblonguc  en  vieillissant,  cernuée.  Pédicelle  très-allongé. 
Opercule  petit,  convexe,  peu  élevé.  Fleurs  synoïques.  6 — 10  an- 
théridies  allongées.  Archégones  10—20.  Paraphyses  très-nom- 
breuses. 

%  Fr.  Juillet. 

Hah.   Fissures  des  murs,  des  rochers.  AG.  Ardennes.  Ileiderscheid,  Stolzem- 
bourg,  Krischelhèd  !  R.  Echternach,  Rhd. 

183.  (220)  Bartramia  pomiforniis.  {Iledw.  Spec.  Musc.  p.  564.) 

Syn.     Bariramia  vul-aris.  (DC.  Kl.  Fr.  I,  p.  509  ) 

Wobcra  pomifurmis.  (Iltiiw.  Fund.  Musc.  II,  p.  95.) 
Exs.     Gravot,  Bryoth.  bul^'.  n.  281. 

Touffe  molle,  arrondie,  comprimée,  vert-tendre  à  vert-bleuâtre 
à  la  surface,  brune  et  munie  d'un  feutre  radiculaire  à  l'intérieur. 
Tige  dichotome,  décombante,  puis  dressée.  Feuilles  serrées, 
étroitement  lancéolées-linéaires,  fortement  dentées,  crispées  à  l'état 
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sec,  lancéolées-linéaires -canaliculées,  révolutées  au  milieu,  très -dentées, 
surtout  au  sommet,  papillcuses,  nervure  excurrente,  brièvement  mu- 
cronée.  Capsule  subspliériquc,  exserte,  penchée,  portée  sur  un 
pédicelle  beaucoup  plus  long  que  les  feuilles.  Cellules  basilaires 
linéaires,  tronquées,  lisses,  hyalines,  les  autres  carrées,  opaques, 
surmontées  chacune  d'une  papille  arrondie.  Monoupie.  Eleurs 
très-rapprochées,  Anthéridics  séparées  des  archégoncs  par  une 
ou  deux  folioles.  Anthcridies  peu  nombreuses.  Paraphyses  fili- 
formes. Péristome  double.  Dents  conniventes  par  l'humidité. 
2j.  Fr.  Mai- Août. 

llab.  Terrains  siliceux,  anfracluosités  fraîches  et  ombragées  des  rochers,  au 
bord  des  chemins  creux  dans  les  bois.  AG.  partout.  G.  en  Ardennes.  CC.  derrière 
le  Bildgen  (Vianden). 

Var.  fi.  crispa. 

Syn.     Ijarlraiiiin  cri>pa.  (Sw.  Musc.  suce.  p.  73.) 

—  pdiiiifonuis  major.  (Sm.  Musc    Brilt.  p.  85.) 

—  licrcyiiica.  (FocliC  in  Scliiail.,  Bot.  Jouni.  1790,  U,   p.  71.) 

—  incurva.  (Hjip.  iu  Stnrm,  FI.  Gcnii.  crypt.  Fasc.  G.) 

Plus  élevée.  Feuilles  plus  longues   et  plus  étroites,  très-for- 
tement crispées.  Capsule  dépassant  à  peine  les  rejets. 
Hab.  Rochers  humides.  G.  Mullerthal  !  Echlernach,  Rhd.  Elfelbruck,  K. 

184.  (22 1)  BartraiHia liallerlaua. (Hcdw. Musc. [rond.  II, p. il i, t.  40.) 

Syn.     Barlramia  Nuncsica.  (Liiidg.  Ocfvcrs.  18G3,  p.  7.) 
Weliera  llalleriana.  (Hodw.  Fuiid.  Musc.  IF,  p.  95.) 

—  claiidosliiia.  (llcdw.  1.  c.  p.  104,  I.  0,  f.  39.) 
Mniuui  lalcrale.  (Iloll.  Deulscli.  Flui-    H,   p.   71.) 
Bryum  Norvogicuiii.  (Gin.  Hor.  Noiv.  II,  (i.   138) 

—  lalcralc.  (Elali.  crypi.  cxs    ii.  33.) 

—  pcndulum.  (Oed.  Fiur.  Dan.   l.  835,  f.  1.) 

—  rccurvinn.  (WolfT  in  Jaci].  coll.  II,  n.  2-2 1.) 
Exs.    Gravot,  Bryolh.  bel-,  n.  328. 

Touffe  grosse,  molle,  vert  ou  vert-jaune,  à  feutre  intérieur 
radiculaire  abondant.  Tiges  dressées,  flexueuses,  f/cpriwet'*,  allongées. 
Rameaux  fruclifères  ramifiés.  Feuilles  longuement  linéaires-sétsicécsj 
serrées,  raides,  fortement  dentées,  homotropes  et  falciformes,  tordues  en 
séchant,  linéaires-subulées,  concaves,  papilleuses,  à  nervure  dépassant 
le  sommet,  dentées  sur  le  dos.  Cellules  basilaires  linéaires-tronquées, 
hyalines,  les  supérieures  carrées,  vertes,  opaques,  à  parois  épaisses. 
Capsule  globuleuse,  cachée  dans  les  feuilles.  Opercule  conique. 
Monoïque.  Fleurs  do  bonne  heure  latérales.  Anthéridics  peu  nom- 
breuses. Paraphyses  filiformes. 

Q|  Fr.  Juin-Juillet. 
Hab.  Rochers  fissurés  à  anfractuosités  ombragées  et  humides.  R.  Erpeldange,  K. 
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185.  (222)  Bartramia  Oederi,  {Sw.  inSchrad.Joum.  1800, II,p.  48 L) 

Syn.    Bryum  Oederi.  (Gum.  Fr.  Norv.  n.  1005.) 

Barlraniia  gracile.  (C.  Millier,  Synops.  I,  p.  508.) 

—  grandinora.  (Swgr.  suppl.  I,  II,  p.  48,  t.  58.) 

—  poniilomiis.  (SuUiv.  Musc.  AUegh.  p.  121.) 

—  loiigiseta.  (Brid.  Maiit.  Musc.  p.  116.) 

—  subiiitcgrifiilia.  (Pal.  Bcauv.  Prod.  p.  44.) 
Exs.    Gravct,  Bryotli.  belg.  n.  74. 

Touffes  molles,  lâches,  Yert-foncc,  souvent  noires  à  la  surface, 
décolorées  et  très-tomcnleuses  à  l'intérieur.  Tige  grêle,  dressée,  di- 
chotome,  rameuse.  Rameaux  fastigiés.  Feuilles  yjcw  serrées,  surtout 
à  la  base,  vaginantes  puis  étalées,  souvent  même  courbées,  lan- 
céolées-acuminées,  carénées,  révolulées  de  la  hase  au  sommet,  denti- 
culées  dans  la  moitié  supérieure,  nervure  excurrente,  dentées  sur 
le  dos.  Cellules  basilaires  étroites,  arrondies  ou  tronquées,  les 
supérieures  carrées,  toutes  à  parois  molles.  Capsule  dressée  ou 
oblique,  petite,  presque  ronde.  Opercule  remarquablement  petit. 
Dioïque.  Fleurs  à  folioles  très-allongées,  très-étalées.  8 — 10  ar- 
cliégones.  3 — 4  anthéridies.  Paraphyses  nombreuses,  légèrement 
renflées. 

Qj.  Fr.  Juin-Juillet. 
IJab.  Anfracfuosités  ombragées  et  fraîches  de  rochers.  R.  Ardennes,  (E.  Math. 
(I,  p.  23,  n"  03).  Erpeldange,  K.  AR.  MuUerthal! 

49.  (67)  Pliilonotis,  (Brid.  Brijol.  univ.) 

Tige  élancée,  ramuleuse,  innovations  nombreuses,  fas- 
ciculées.  Rameaux  fascicules,  fcrtiles^ciscendants ,  stériles, 
courts,  étalés  et  pendants.  Feuilles  ovoïdes-lancéolées,  énerves 
ou  à  deux  nervures  à  la  base.  Cellules  du  sommet  ohlongues- 
allongées,  rarement  subrectangulaires,  toutes  chlorophylleuses, 
papilleuses.  Fleurs  dio'iques,  les  mâles  discoules.  Pédicelle 
variable,  ferme,  dressé  ou  flexueux.  Capsule  droite  ou  nu- 
tante.  Coiffe  en  capuchon,  petite,  très-fugace.  Péristome 
externe  à  16  dents  libres,  aciculées.  Cils  2 — 3,  développés, 
papilleux.  Paraphyses  en  massue. 

Feuilles  périgoniales  internes,  obtuses  et  énerves,  feuilles  plissées  . 
\ .  P.  fontana  n»  186 

Feuilles  périgoniales  internes,  aiguës  et  nerviées 2 

Plante  grêle  ;  feuilles  périgoniales  internes,  lancéolées-dressées,  non 

plissées P.  csespitosa  n»  187 

Plante  robuste,  feuilles  périgoniales  ovales-étalées,  feuilles  légère- 
ment plissées P.  calcarea  n»  188 

12 
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186.  (223)  Philonotis  fontana.  (Brid.  Bryol.  univ.  Il,  p.  18.) 

Syn.     Barlraniia  fontana.  (Schwg.  suppl.  I,  II,  p.  61.) 

—         scriala.  (Milt.  Musc.  Ind.  orient,  p.  63.) 
Mnium  montanum.  (Lin.  Spec.  plant,  p.  1574.) 
Bryum  fonUnum.  (Sw.  Musc.  Suec.  p.  48.) 

—  interruptum.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  685.) 

—  lycopodiforme.  (Schleich  in  Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  85.) 
Hypnum  font.inum.  (Sckr.  Bairiscli.  FI.  Il,  p.  472.) 

Exs.    Gravct,  Bryoth.  belg.  n.  183. 

Touffes  étendues,  denses,  profondes,  vert  glauque,  roussatres 
et  radiculeuses  à  la  base.  Tige  très-tomenteuse,  très-variable  en 
longueur.  Rameaux  fasciculés-^f027e.y.  Feuilles  caulinaires  très- 
petites,  ovales-acuminées  ;  les  raméales  ovales-lancéolées,  dressées, 
étalées  ou  homotropes  et  falciformes,  dentées,  plisse'es,  nervure  atteig- 
nant le  sommet.  Cellules  subrectangulaires  vers  la  base,  les 
autres  linéaires-obtuses.  Capsule  subglobuleuse,  grosse,  cernuéc. 
Opercule  petit-conique.  Dioïque.  Fleurs  mâles  semblables  à  la 
capsulifère.  Fleurs  discoïdes  à  folioles  intérieures  plus  larges, 
plus  horizontales,  obtuses,  lisses,  nervure  peu  apparente.  Anthéridies 
100  —  120.  Paraphyses  très-nombreuses,  obtuses. 

9[  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Bords  des  ruisseaux  et  des  sources,  rochers  humides,  prairies  maréca- 
geuses en  compagnie  d'autres  mousses  paludéennes.  Un  peu  partout.  G.  Ardennes. 

187.  (224)  Phllonoîis  Cffspltosa.  (WUs.  inSched.Musc.Brit.n°281.) 

Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  230. 

Diffère  du  pécédent  par  les  dimensions  plus  petites  de  toutes 
ses  parties,  ses  tiges  souvent  noircies  vers  la  base.  Feuilles  non 
plissées,  très  diaphanes,  à  cellules  plus  grandes,  les  feuilles  cauli- 
naires au  sommet  largement  ovées,  les  autres  acuminées. 
9[  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Bords  des  petits  cours  d'eau,  des  sources,  des  conduites  d'eau.  R.  BofTer- 
dangsmoor  ! 

188.  (225)  Philonotis  calcarea.  (Schpr.  Synops.  p.  427.) 

Syn.    Barlramia  calcarea.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.   eur.  I\',  t.  425.) 
Exs.    Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  329. 

Touffe  large,  profonde,  vert-jaunâtre- clair  à  la  surface,  brune 
à  l'intérieur,  envahie  jusqu'au  sommet  par  un  feutre  radiculaire 
fourni.  Tige  robuste,  dressée,  allongée.  Rameaux  nombreux, 
fascicules,  inégaux.  Feuilles  uniformes,  ovales-lancéolées,  homo- 
tropes-falciformes,  un  peu  révolutécs  à  la  base,  finement  dentl- 
culées  dans  la  moitié  supérieure,  nervure  épaisse.  Cellules  basi- 
laires  grandes,  hyalines,  subrectangulaires;  les  autres  linéaires- 
allongées,  obtuses  aux  extrémités,  flexueuses.  Capsule  subglobu- 
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leuse.   Dloïcjuc.    Fleurs   mâles   discoïdes,  à  folioles  inibriqudes  à 

la  base,    triangulaires,    subulces,    très-aiguës,   nervure   atteignant 

le  sommet.  Antliéridics  et  paraphyses  du  Pli.  fontana. 

2[  Fr.  Juin-Juillet. 

llab.  Terrains  humides,  sources  calcareuses,  petits  ruisseaux.  AR.  Dudelange, 
Lasauvage. 

50.  (68)  Mccsia.  (Iledw.  Fmd.  Musc.  II,  p.  97.) 

Tige  développée,  innovant  au-dessous  des  fleurs, 
radiculeuse.  Feuilles  nerviées,  oblongues,  lancéolées  ou 
linéaires.  Cellules  de  la  partie  supèrino-e  de  la  feuille 
presque  rectangulaire,  très-chloropliylleuse,  allongées  vers 
la  base  de  la  feuille,  hexagones.  Fleurs  dioïques;  les 
mâles  discoïdes.  Paraphasses  claviformes.  Pédicelle  très-long. 
Capsule  inclinée,  oblique  ou  arquée,  obovée,  resserrée  à 
l'orifice,  atténuée  à  la  base.  Coiffe  en  capuchon  étroit, 
très-fugace  avant  la  maturité  de  la  capsule.  Opercule  co- 
nique. Péristome  double,  l'externe  à  dents  larges,  «  peine 
moitié  aussi  longues  que  celles  de  l'interne.  Appendices  aci- 
culées.  Cils  3 — 4,  pâles. 

189.  (226)  Meesia  longiseta.  {Ilediv.  Musc.  [rond.  I,p.  56,  t.  21,  e.  22.) 

Syn.    Diplocomiiim  longisotum.  (Moiig.  et  Nest.  Stirp.  Vosges.  Rlienaii.  crypt.  fasc.  lY,  327.) 

Touffe  étendue,  molle,  vert-foncé,  noirâtre  à  la  base.  Tige 
allongée,  flexueuse,  dichotome.  Rameaux  grêles.  Feuilles  écartées, 
fiexueuses  sur  8  rangs,  tordues  en  séchant,  entières,  concaves, 
déeurrentes,  lancéolées-aiguës,  carénées  à  la  partie  supérieure, 
nervure  évanouissant  au  sommet.  Capsule  incurvée,  oblique, 
pyriforme,  subhorizontale,  à  long  col.  Opercule  conique.  Anneau 
simple.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-lancéolées,  obtuses, 
nerviées.  Anthéridies  10 — 15,  courtes.  Paraphyses  plus  longues. 

%  Fr.  Juin-Juillet. 
Hab.  Marais,  prairies  tourbeuses.  R.  Mardelle  entre  Bettembourg-Abweiler. 
51.  (69)  Fiinaria.  (Schreb.  Germ.  plant.  n°  1650.) 

Tige  radiculeuse  à  la  base.  Feuilles  obovées-acuminées, 
d'une  structure  délicate.  Cellules  grandes,  à  parois  minces, 
hexagones.  Fleurs  monoïques.  Pédicelle  allongé,  très-//(?irMewa7. 
Capsule  très-pyriforme,  incurvée  et  gibheuse,  canelée,  munie 
d'un  anneau.     Coiffe  vésiculeuse  ou  cuculée,  tétragone  dans 


—      l80      —  FÙNARIÀ. 

la  jeunesse,  enveloppant  la  capsule.  Opercule  convexe.  Pé- 
ristome  double:  l'externe  à  16  dents  lancéolées,  munie  de 
lamelles;  l'intérieur  à  16  cils  lancéolés  ou  rudimentaires. 
Cils  nuls. 

Coiffe  cuculée,  non  lobée.  Feuilles  spaihulées,  non  marginées.     .     . 

F.  fascicularis  n"  191 
Coiffe  vésiculeiise,  cuculée.  Feuilles  imbriquées,  entières  .... 

F.  liygrometrica  n"  190 

190.  (227)  Fuuaria  hygronietrica.  {Iledwg.  Spec.  Musc.  p.  172.) 

Syii.     Sirqihcilium  hygronietricura.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  80.) 

Koolreutcra  liygrometi-ica.   (llodw.  Fund.  Musc.  1,  t.  5,  f.  21-2G.) 
Mnium  hygromotricum.  (Lin.  Spec.  plant,  p.  1575.) 
Bryum  —  (Neck.  Mclh.  p.  221.) 

Funaria  androgyna.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  58.) 

—  campylosum.  —        —        —    II,  p.  739.) 

—  rainificans.      —        —        —    II,  p.  738.) 

—  angustifolia.    —        —        —    II,  p.  58.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  221. 

Touffe  plus  ou  moins  dense,  d'un  vert-tendre.  Tige  rcadlcu- 
leuse  à  la  base,  périssant  chaque  année,  mais  se  renouvellant 
de  la  base.  Kamcaux  ascendants,  florifères.  Feuilles  imbriquées, 
concaves,  ovales -ohlomjucs,  ucuminces,  entières,  a  nervure  atteignant 
le  sommet.  Cellules  grandes,  à  parois  minces,  hexagones,  les 
basilaircs  hyalines,  rectangulaires.  Capsule  piriforme,  striée. 
Pédicelle  long,  flexueux  et  recourbé.  Opercule  convexe.  Anneau 
simple.  Fleurs  monoïques,  les  mâles  capituli formes,  à  folioles  sub- 
spathulées,  aiguës,  denticulées,  nerviées.  Anthéridies  petites. 
Paraphyses  très-renflées,  nombreuses. 
O  Fr.  Mars -Novembre. 
Hab.  Sur  la  ferre  un  peu  humide,  au  pied  des  murs,  les  fissures  de  rochers, 
dans  les  allées  ombragées  des  jardins,  surtout  sur  les  places  de  fauldes  dans 
les  bois,   ce. 

Var.  /5.  patula.  (Brch.  et  Schpr.) 

Exs.    Gravet,  Bryolh.  bolg.  n.  222. 

Tige  plus  grêle.    Feuilles  supérieures   étalées-flcxueuses   au 
lieu  d'être  rapprochées   en    bulbe,    plus    ou    moins   ondulées    et 
diversement  contournées  par  la  sécheresse. 
Hab.  Dans  les  bois  humides.  AC.  Drisch  (Keispelt). 

191.  (228)  Funaria  fascicularis.  (Lendb.  Oefvers.  1864,  p.  597.) 

Syn.     Pliyscomilrium  fasciciilnrc.  (llp.  Flor.   1837.) 

Eutostliodon  fasciculari!.  (Scliwg.  suppl.  Il,  1.) 

Gyninostomuiu  fascicularc.  (Bicks.  Fasc.  111,  3,   I.   7.) 

Bryum  Aegypti.  (llass^i.  II.  p.  502.) 

Hyssopus  Salomonis.  (      —       Cli.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  28. 

Touffe  peu  étendue,  ramassée,  vert-terne.    Tige  dressée,  di- 
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visdc,  subfasciculéc.  Feuilles  snbspatliulécs,  non  marijhices,  finement 
dcnticulccs  dans  la  partie  supérieure  ;  les  supérieures  irichemcnt 
imbriquées,  concaves,  oblongues,  subspathulées,  rétrécies  à  la 
base,  aiguës,  brièvement  acuminccs;  nervure  s'arrctant  immédia- 
tement au-dessous  du  sommet.  Capsule  piriforme,  Jaunâtre  ou  brune 
à  la  maturité,  ve'siculeuse  à  la  iin.  Opercule  convexe.  Anneau 
nul.  Fleurs  mâles  subdiscoïdes,  à  folioles  étalées.  Anthéridies 
10 — 15,  courtes.  Parapbyscs  renflées,  obtuses. 

O  Fr.  Mai-Juin. 

llab.   Champs  argileux  ea  friche,  bords  des  fossés.   C.  par  place.  Echternach, 
Rhd.  Mersch,  W.  Dudelange,  etc.  ! 

5ÎJ.  (70)  Pliyscoiuitrium.  (Brid.  BryoJ.  univ.) 

Tige  dressée.  Feuilles  inférieures  espacées,  les  supéri- 
eures rapprochées  en  rosettes.  Cellules  très-lâclies,  larges. 
Fleurs  monoïques.  Pédicelle  médiocre,  droit  ou  légèrement 
courbé.  Capsule  exserte,  symétrique,  ovale,  glohuleiise,  dresser. 
Coiffe  conique-mit  ri  forme,  lohulèe  à  la  hase.  Opercule  apiculc. 
Péristomc  nul  ou  rudimentaire  dans  les  espèces  de  notre 
région. 

Capsule  piriforme;  feuilles  fortement  dentées   .     P.  piriforme  n"  193 

Capsule  hémisphérique;  feuilles  obscurément  dentées 

P.  spliîcricum  n»  192 

192.  (229)  Physcoinitrlum  sphffricimi.  (//;;.  Flor.  I80I.) 

Syn.     Gymnostoniimi  sphœricuui.  (Briil.  Bryol.  univ.  p.  97.) 
Exs.     Giavet,  Bryolh.  belg.  n.  274. 

Touffe  naine,  par  troupe.  Tige  courte,  dénudée  à  la  base, 
innovant  sous  les  fleurs.  Feuilles  ovalcs-lanccolées,  spalhulc'cs, 
très-étalées,  obscurément  dentées,  nerviccs  jusqu'au-dessous  du  som- 
met. Cellules  basilaires  grandes,  rectangulaires,  les  supérieures 
subhexagones-aiguës.  Capsule  hémispliérique,  non  rétrécie  au- 
dessous  de  l'orifice.  Pédicelle  dressé,  tordu  à  (jauchc.  Opercule 
convexe,  brièvement  apiculé.  Anneau  très-mince.  Monoïque. 
Fleurs  mâles  à  folioles  étalées.  Anthéridies  6 — 10,  petites,  ob- 
longues. Paraphyses  nombreuses,  claviformes. 

O  Fr.  Septembre-Janvier. 

Hab.  Terrains  vaseux,  argileux,  humides,  bords  vaseux  des  cours  d'eau  et  des 
étangs.  AR.  Echternach  (Lauterbourweyer),  Rhd. 
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193.  (230)  Physcomitrium  piriforme.  {Brid.  Bryol.  univ.  1,  p.  9S.) 

Sjii.    Gyninostoraum  piriforme.  (Hedw.  Fiiiid.  Musc.  IF,  p.  87.) 

—  splachnoides.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  59.) 

—  dilalalum.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  59.) 

—  (urbinalum.  (Piich.  et  Web.  Fior.  Anior.  syst.  II,  p.  286.) 

—  torlipcs.   (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  100.) 
Pollea  piriformis.  (Elirli.  Beitr.  I,  p.  188.) 
Phascum  piriforme.  (Lin.  Mclh.  Musc.  p.  361.) 

Exs.    Gravct,  Bryolli.  ho\g.  n.  26. 

Touffe  lâche,  petite,  en  troupe  ou  en  gazon.  Tige  peu 
élevé,  simple  ou  divisée.  Feuilles  inférieures  oblongue  ou  lan- 
céolées, fortement  dentées  depuis  le  milieu  jusqu'au  sommet,  les 
supérieures  spatliulées,  acuminées,  dentées  au  sommet,  nervure  va- 
riable. Cellules  basilaires  grandes,  hyalines,  rectangulaires;  les 
supérieures  un  peu  plus  courtes,  plus  vertes.  Capsule  brièvement 
piriforme,  rétrécie  au-dessous  de  l'orifice  à  la  maturité,  lisse. 
Pédicelle  dressé,  tordu  à  droite  ou  non  tordu.  Opercule  apiculé, 
petit.  Anneau  peu  apparent.  Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles 
obliques,  denticulées.  Anthéridies  avec  paraphyses  claviformes. 
O  Fr.  Mai. 
Hab.  Champs,  fossés  vaseux,  remblais,  prairies  des  terres  calcaires.  C.  surtout 
dans  les  vallées  de  la  Moselle.  Parait  manquer  à  l'Ardenne. 

53.  (71)  Splaclinitni.  (Li7in.  emend.) 

Tige  dichotome.  Fleurs  molles,  d'une  texture  délicate. 
Cellules  molles,  chlorophylleuses,  jamais  épaissies,  ni  pa pil- 
leuses, hexagones  rhombées.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques. 
Pédicelle  allongé,  souvent  très-flexueux.  Capsule  longue- 
ment exserte,  munie  d'une  apophyse  très-distincte,  plus 
large  qu'elle,  affeetant  parfois  des  formes  très-hizarres.  Coiffe 
petite,  caduque,  non  rétrécie  à  la  base,  conique.  Opercule 
convexe.  Péristome  simple,  composé  de  16  dents  géminées 
=  32  dents  cohérentes. 

I      Apophyses  globuleuses P.  splisericuiu  n"  195 
—        piriforuios P.  auix)iilaceuiii  n"  194: 

194.  (231)  Splaclmum  ampiilatciini.  {Lin.  Spcc.  plant.  iol2.) 

Syn.     Splaclmum  sai,'ilUTf(iliuin.  (Wilt.  p.  781,  t.  18,  f.  2.) 
E.XS.     Gravet,  Bryolli.  belij    n.  131. 

Touffes  molles,  lâches,  vert-pâle-brillant.  Tige  grêle,  dressée, 
rameuse,  radiculense.  Feuilles  molles,  oblongucs  ou  lancéolées, 
acuminées,  noircies,  dentées  au  sommet,  à  nervure  évanouissant 
vers  le  milieu,  crispées  à  l'état  sec.     Cellules  grandes,  subhcxa- 
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goncs-tronqnées  ou  aiguës,  sur  le  contour  une  série  de  cellules 
linéaires  plus  allongées.  Capsule  petite,  ovale-cylindrique,  munie 
d'une  apophyse  piriformr,  plus  grosse  quelle.  Pédicello  très-coloré 
sur  Tapophysc,  celle-ci  en  vessie  nervie'e  rouge.  Opercule  convexe, 
obtus.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques,  les  mâles  capituliformcs 
à  3 — 5  folioles  suborbiculaircs,  concaves  à  la  base,  ovalcs-lan- 
céolécs,  acuminces,  dcniiculées,  étalées,  nerviées.  Anthéridics 
30 — 40.  Paraphypcs  claviformes,  très-courtes,  abondantes. 
Q  Fr.  Juillet-Août. 

Hab.   Prés  humides,  tourbières  palurées  sur  d'anciennes  housses  de  bêtes  à 
cornes.  R.  Basbellain,  Wemperhardf. 

195.  (232)  Splaclniiim  spharicuiii.  (Xnw.  fil.  Mcih.  Muscor.  p.  33, 

t.   1,  f.  2.) 

Syn.     S]iLiclinum  in(crmcdiiim.  (Dnim.  Musc.  Arrmr.  I,  n.  39.) 

—  viri.le.  (ViU.  Flor.  Da-ipli.  p.  8G1,  I.  44.) 

—  ovaliim.  (Hcdw.  Spec.  Musc.  p.  43,  t.  8.) 

—  gracile.  (Sclnvgr.  snppl.  F,  I,  p.  52,  t.  15.) 

—  rcfractum.  (Brid.  Spec.  Muscor.  I,  p.  145.) 

—  lonsisetum.  (Schrank.  Bair.  FI.  H,  441.) 

—  pusilliuii.  (Pal.  Benuv.  Prod.  p.  89) 
Phisuni  podunriilalimi,  (lluds.  Flor.  Angl.  II,  p.  397.) 

Touffes  lâches,  délicates,  vert  assez  foncé.  Tige  dressée, 
ramifiée,  à  radicelles  rouges  à  la  base.  Feuilles  molles,  lâche?, 
obove'cs -acuminces,  sinuolées,  souvent  entières,  à  nervure  atteignant 
piesque  le  sommet  dans  les  feuilles  supérieures.  Cellules  à  parois 
minces,  les  inférieures  subrectangulaires  ou  hexagones-tronquées, 
les  supérieures  courtes,  hexagoncs-subaiguës,  les  marginales  plus 
étroites  et  allongées.  Capsule  dressée,  cylindrique,  brune,  munie 
d'une  apophyse  rouge-sombre,  ovale-globuleuse ,  plissée  en  séchant. 
Pédicelle  allongé,  souvent  flexueux.  Opercule  convexe,  papilleux. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  petites,  à  3  —  5  folioles  suborbiculaires, 
concaves  à  la  base,  ovales,  lancéolées-acuminées,  dentées,  étalées, 
nerviées.  Anthéridies  et  paraphyses  spathulées,  très-nombreuses. 

O  Fr.  Juillet-Août. 

Hab.  Bousse  de  vache  des  localités  humides.  Ardennes.  RR.  Marais  de  Neun- 
hausen  (340™),  K. 

54.  (72)  Cîncliclotiis.  {Pal.  Beauv.  Prod.  de  l'Acteog.  e.  p.) 

Plantes  aciuatiques  de  forte  taille,  formant  des  gazons 

larges   noirs.    Rameaux   fascicules  ou   dichotomes.     Feuilles 

opaques-lancéolées,  raidcs,  nerviées,   entières,    entourées   d'une 

marge  épaissie  verte.    Cellules  courtes,  subarrondies,  à  parois 

épaisses,   lisses   ou   à  x^eine   papilleuses.    Fleurs  dioïques. 
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Capsule  exserte,  brièvement  ou  assez  longuement  pédicellée, 
oblongue,  lisse  ou  peu  striée.  Coiffe  lisse,  glabre,  conique, 
ordinairement  fendue  latéralement.  Opercule  conique,  rostre. 
Péristome  rudimentaire  ou  composé  de  dents  filiformes 
nombreuses  et  inégales,  réunies  à  la  base  en  une  membrane 
criblée  de  trous. 

196.  (233)  Cinclidotus  fonlinaloidcs.  (Pal.  Beauv.  l.  c.  p.  32.) 

Syn.    Grimiuia  fontinaloides.  (C.  Mull.  Synop.  II,  p.  652.) 
Racomitrium  fonlinaloides.  (Brid.  Mant.  Musc.  p.  80.) 
Tridiostommn        —  (Iledw.  Musc,  froiid.  III,  p.  3G,  t.  14.) 

Trematodon  —  (Uœlil.  Flor.  Germ.  III,  p.  65.) 

Fonliiialis  niinor.  (I.in.  Spcc.  plant,  p.  1573.) 
Hypnum  fonlinaloides.  (Lmk.  Encyilop.  Meth.  III.  p.  114.) 

—      antipyreticum  p.  minus.  (Ncck.  Melh.  Musc.  p.  152.) 
Cinclidolus  minor.  (Lindbg-.) 

E.xs.    Gravct,  Bryotli.  liclg.  n.  167. 

Touffes  lâches,  à  extrémités  vert-foncé  à  brun-noir.  Tige 
allongée,  rarement  dénudée,  flexueuse,  radiculcuse  à  la  base. 
E-ameaux  nombreux,  courts,  inégaux.  Feuilles  étalées-lancéolées, 
entières,  niarginées,  brièvement  mucronées,  crispées  à  l'état  sec. 
Cellules  presque  uniformes,  liexagoncs-équilatérales  ou  subar- 
rondies, légèrement  papillcuses.  Capsule  oblongue,  cachée  dans 
les  feuilles  ou  les  dépassant  peu,  striée  à  l'état  sec.  Pédicelle 
très-court.  Opercule  petit,  conique,  assez  longuement  acuminé, 
légèrement  arqué,  rougeâtre.  Fleurs  mâles  axillaires,  isolées  ou 
agglomérées  à  l'excès  et  rendant  la  tige  très-noduleusc.  Anthé- 
ridies  oblongues,  20 — 30.  Paraphyses  filiformes,  plus  larges, 
assez  nombreuses.  Faussement  pleurocarpe.  Fructifiant  abondam- 
ment hors  de  l'eau. 

%  Fr.  Mai-Juin. 

Jlab.    Rochers  et  bois  péiiodi(iuement  inondés  dans  les  terrains  calcaires  et 
siliceux.  AR.  Echternach,  Rhd.  Moselle.  {Sch.  p.  53,  n"  iOG).  Rolirbach  !  Kehlbach  ! 

55.  (73)  lledwigla*  {Ehrh.  Hannov.  3Iagaz.  p.  4181.) 

Tige  robuste.  Feuilles  assez  larges,  ovales,  papilleuses) 
laciniées,  énerves,  hyalines  au  sommet.  Cellules  sinueuses. 
Fleurs  monoïques.  1  édicelle  très-court.  Capsule  sessile,  glo- 
buleuse, lisse.  Coiffe  très-petite,  conique  ou  en  capuchon, 
laciniée  à  la  base.  Opercule  obtus.  Péristome  nul. 
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197.  (234)  Hedwigla  ciliata.  (Ehrh.  /.  c.  n"  69,  p.  109.) 

Syn.     Bryiim  cilialum.  (Dicks.  Fasc.  IV,  crypt.  p.  6.) 

Pilotriclium  ciliadini.  (C.  Mull.  Synnps.  II,  p.  1C4.) 
Hcdwigia  apocarpa.  (Lips.  Flor.  Halcm.  n.  1049.) 

—  diaphana.  l'ai,  lieauv.  Prod.  p.  GO.) 

—  integrifolia.  (Pal.  Bcauv.  Prod.) 

—  anodon.  (Elirh.  Boitr.  1786,  I,  p.  187.) 
Schislidium  ciliatuni.  (Biid.  Maiil.  Musc.  p.  21.) 
Gyinnostonmm  Hcd\vip;ii.  (Mhr.  et  Web.  Bot.  Tasclib.  p.  78.) 

—  cilialum.  (Bolli    Flor.  Germ.  III,  c.  I.  ]i.  129.) 

Aiiocelangium  ciliatuni.  (Brid.  Spcc.  Musc.  I,  p.  22.) 
Bryum  splila{»iioidcs.  (Jacques  Coll.  II,  p.  222.) 

—      apocarpum.  (Lin.  Spec.  FI.  p.  6579.) 
Foiitinalis  albicans.  (Web.  Spicil.  Flor,  golt.  p.  36.) 
Exs.    Gravct,  Bryotli.  hc\g.  n.  23. 

Touffe  lâche,  vert-glauque  ou  blanchâtre.  Tiges  dichotomes, 
dressées,  à  la  fin  allongées  et  dénudées  à  la  base,  innovant  au- 
dessous  des  fleurs  et  à  la  base.  Feuilles  étalées,  imbriquées  à 
l'état  sec,  concaves,  énerves,  terminées  par  une  pointe  hyaline, 
crénelées,  dentées  aux  bords.  Cellules  basilaires  marginales  carrées. 
Capsule  globuleuse,  lisse,  plus  courte  que  la  feuille.  Pédicelle 
court.  Opercule  convexe,  quelquefois  brièvement  apiculé.  Mo- 
noïque. Fleurs  mâles  axillaircs,  à  folioles  ovales,  obtuses,  énerves. 
Anthéridies  5 — 10.  Paraphyses  filiformes. 
2[  Fr.  Avril-Mai. 

Hab.  Rochers  siliceux  découverts  elboises;  murs  en  pierres  sèches.  G.  partout. 

Var.  /5,  striata.  (Schpr.) 

Exs.    Gravet,  Bryutli.  belg-.  n.  120.) 

Tiges  grêles,  allongées,   décombantes,  vert-jaunâtre  terne  et 
blanchâtre. 
Eah.  Avec  l'espèce.  R.  Ardennes.  Ruines  de  Bourscheid. 
Var.  y.  viridis.  (Schpr.) 

Exs.    GraTct,  Bryoth.  belg.  n.  63. 

Feuilles  vertes,  à  peine  hyalines  au  sommet. 
Hab.  Nommerley.  Mullerthal. 
Var.  â.  Icucophœa.  (Schpr.) 

Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  367. 

Rameaux  épais.  Feuilles  serrées,  très-étalées,  diaphanes  dans 
tout  le  tiers  supérieur. 

AC.  Rochers  en  pleine  soleil  avec  l'espèce. 
56.  (74)  Racoinitriuiii.  (Brid.  Bryol.  univ.) 

Tige  élevée,  plus  oa  moins  ramifiée.  Feuilles  oblongues 
ou  lancéolées-linéaires,  mutiques  ou  pilifères  à  manjcs  rcvo- 
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lutées.  Cellules  basilaires  à  parois  épaisses,  allongées,  étroites. 
Fleurs  dio'iques.  Pédicelle  dressé,  rarement  courbé.  Capsule 
exserte,  lisse,  rarement  plissée,  ovale  ou  oblongue.  Coiffe 
mitriforme,  toujours  conique,  longirostre,  lohulèe  à  la  hase, 
souvent  papilleuse  au  sommet.  Opercule  longirostre.  Péris- 
tome  formé  de  16  dents  divisées  jusque  vers  la  hase  en 
deux  hranches  suhulèes  et  filiformes. 

Innovations  garnies  de  rameaux  courts,  qui  les  rendent  noduleuses.      2 
Innovations  simples,  dépourvues  de  rameaux  courts,  qui  les  ren- 
draient noduleuses 6 

Feuilles  terminées  par  un  poil  blanc 3 

Feuilles  vertes  au  sommet,  mutiques.     .     .     .     R.  fasciculare  n"  198 

Feuilles  très-légèrement,  à  peine  papilleuses 4 

Feuilles  très-papilleuses  sur  les  deux  faces  .  .  R.  canescens  no  199 
Opercule  plus  court  que  la  capsule  cylindrique  ou  elliptique  ...  5 
Opercule  aussi  long  que  la  capsule  petite,  ovoide  ou  elliptique    .     . 

R.  lanng-iuosnm  n»  200 
Feuilles  se  terminant  en  une  pointe  courte,  large,  courtement  dentées- 
lancéolées     R.  microcorpon  n"  202 

Feuilles  se  terminant  par  un  long  poil  blanc,  allongées-lancéolées. 

R.  lieterosticlium  n»  201 

Pédicelle  droit 7 

Pédicelle  arqué,  capsule  pendante  à  l'état  humide  .     R.  pateus  n"  205 

Feuilles  vertes  au  sommet 8 

Feuilles  diaphanes  ou  pilifères  au  sommet 4 

Feuilles  dentées  au  sommet,  dents  du  péristome  divisées  jusqu'au 

tiers  inférieur R.  aciculare  n»  203 

Feuilles  entières,  dents  du  péristome  divisées  jusque  vers  la  base    . 

R.  protensum  n"  204 

Subgenus  I.  -^  ragomitrium. 

Rameaux  irrégulicrs.  Innovations  garnies  de  rameaux  courts  qui 
les  rendent  noduleuses.  Coiffe  papilleuse  au  sommet.  Feuilles  plus 
ou  moins  papilleuses. 

198.  (235)  Racomltrium  fasciculare.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  2t8.) 

Syn.    Tiichostomiira  fasciculare.  (Hedw.  Spcc.  Musc.  HO.) 
Bryum  lulesccns.  (Dicks.  Fasc.  IV,  crypt.  p.  14.) 
—      fasciculare.  (Hoff.  Deutsch.  FI.  II,  p.  41.) 
1  richostonumi  saxatilis.  (Tayl.  Transact.  of  Ihe  Ediiib.  Bot.  soc.  II,  I,  1845,  p.  1.) 

—  fasciculare.  (Schwgr.  Suppl.  I,  I,  p.  155,  t.  38.) 

Gnniniia  fascicularis.  (G.  MuU.  synopsis.  I,  p.  809.) 
Exs.    Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  125. 

Touffe  étendue,  lâche,  déprimée,  jaunâtre   ou  vert-sale,  plus 
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rarement  noir.  Tige  décombantc,  sur  le  pourtour  de  la  touffe 
garnies  de  nombreux  rameaux  courts  qui  la  rendent  noduleusc. 
Feuilles  étalées,  lancéolées- /mtfa/rc*,  mutigues,  plissées,  carénées,  à 
bords  réfléchis,  ncrviées  évanouissant  au  som,mct.  Cellules  uniformes^ 
allongées  par  le  haut,  papilleuses.  Capsule  ovale-oblongue,  hrun- 
rougeutre,  à  la  fin  noirâtre,  à  ])édicellc  épais,  brun.  Opercule 
conique,  à  bec  éfilé,  droit.  Coiffe  scahre  sur  presque  toute  sa 
surface.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  suborbiculaircs,  acu- 
minées,  obtuses,  nerviées.  Anthéridics  10—15,  grandes,  ob- 
longues;  paraphyses  filiformes. 
2[  Fr.  Printemps. 
Hab.  Rochers  siliceux,  humides  et  ombragés  des  Ardeunes.  AC.  par  place. 
Esch  s/Sûre,  Trois- Vierges. 

199.  (236)  Racoiuilriiiiii  canescens.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  20  L) 

Exs.     Triehostomuiii  caiiescons.  (Hedw.  frond.  III,  p.  5,  1.  3.) 

HypniMU  canescens.  (Weis.  crypt.  Gœtting'.  p.  213.) 

Bryuni  hypnoides.  (Hoff.  Spec.  Flor.  Lypsiie.  p.  77  ) 
—      cancscL'ns.  (lIolT.  Deuiscli.  Flora  II,  p.  41.) 

Orimmia      —  (Mnll.  Synops.  I,  p.  807.) 

Exs.     Gravet,  Biyolli.  bclg.  n.  i207. 

Touffe  étendue,  très-lâche,  jaunâtre  à  l'état  humide,  plus 
souvent  grisâtre.  Tige  plus  ou  moins  ramifiée,  décombante,  à 
rameaux  courts.  Feuilles  serrées,  oblongucs,  larges,  lancéolées, 
plissées,  tuberculeuses,  papilleuses  sur  les  deux  faces,  révolutécs, 
pointe  hyaline  érodée,  très -aiguë,  nervure  disparaissant  vers  le  mi- 
lieu. Cellules  inférieures  moyennes,  très-sinueuses;  les  supérieures 
carrées,  sinueuses,  allongées  par  le  haut.  Capsule  elliptique, 
faiblement  striée.  Pédicelle  lisse,  pourpre.  Coiffe  scabre  au  som- 
met, longue  et  mince.  Opercule  très-long.  Anneau  très-large. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  nombreuses.  8 — 12  archégones. 

2j.  Fr.  Février-Mars. 
Hab.  Terres  et  rochers  secs  siliceux,  en  pleiae  et  en  montagne,  G.  R.  en  terrain 
calcaire.  Echternach,  Rhd. 

Var.  /S.  ericoides.  (Br.  et  Schpr.) 

Syn.  Bryura  elongatum.  (Hoff.  Deutscli.  FI.  K,  p.  41.) 
—        ericoides    (Dicks.  Fasc.  IV,  crypt.  p.  14.) 

Trichostouiura  ericoides.  (Sclnvgr.  Suppl.  l,  I,  ji.  147,  t.  38  ) 

Grimmia  canescens.  (C.  Mull.  Synops.  I,  D.  8(J7.) 
Exs,     Giayet,  Bryoth.  bclg.  n.  22. 

Touffes  denses,   d'un  vert-foncé   ou  jaunâtre.     Tiges   très-ra- 
meuses, à  rameaux  très-courts.  Feuilles  à  longs  poils. 
Hab.  AC.  avec  le  type.  Echternach,  Rhd. 
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Var.  y.  epiîosum.  (H.  Muller.) 

Feuilles  complètement  dépourvues  de  poils. 
AR.  avec  le  type. 

200.  (237)  Racomitrium  lanuginosum.  (Brid.Bryol.univ.  I,p.2i3.) 

Exs.    Bryum  lanuginosum.  (Hoff.  Deutsch.   Flora  II,  p.  42.) 
Hypnura  canescens.  (Web.  Spic.  Flor.  Gœtt.  p.  81.) 
Bryum  liypnoides.  (Lin.  Spec.  PI.  p.  1584.) 
Trichostomum  serratura.  (Ehr.  Krypt.  eur.  n.  94.) 

—  ranigerum.  (Tann.  Prod.  Flor.  Megapolit.  p.  774.) 

—  hypnoides.  (Willd.  Prod.  Flor.  Berol.  n.  976.) 

—  lanuginosum.  (Hedw.  Musc,  frond.  II,  p.  3,  t.  2.) 
Racomitrium  Borbonicum.  (Biid.  Bryol.  univ.  I,  p.  218.) 

—  canadum.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  218.) 

—  hypnoides.  (Lindb.  Oofvers.  1866,  p,  553.) 
Grimniid  lanuginosa.  (C.  Mull.  Synops.  I.  p.  806.) 

Exs.     Gravet,  Bryotli.  belg.  n.  21. 

Touffe  déprimée,  très-étendue,  blanchâtre,  souvent  en  co- 
lonie nombreuse.  Tige  filiforme,  flexueuse,  décombante,  dénudée 
à  la  base,  à  nombreux  rameaux  écourtés.  Feuilles  serrées,  oblongues- 
lancéolées,  linéaires-acuminées,  très-étalées  à  l'état  sec,  falciformes, 
souvent  homotropes,  carénées,  faiblement  révolutées,  nermées  jusqu'à 
la  base  de  la  pointe  hyaline.  Cellules  basilaires,  à  parois  épaisses, 
opaques  ;  les  supérieures  guadrangulaires.  Capsule  oblongue , 
molle,  le  plus  souvent  à  plusieurs  au  sommet  de  la  tige  et  des 
ramuscules.  Opercule  rouge,  rostre.  Anneau  élevé.  Coiffe  papil- 
leuse  au  sommet.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales,  con- 
caves, acumen  court.  Anthéridies  15. 
Qj.  Fr.  Mars-Avril. 
Uah.  Débris  de  rochers  arénacés,  pierres  délitées  et  désagrégées  des  Ardennes. 
AC.  par  place.  Rambrouch!  RR.  Calcaires.  Echternach,  R. 

201.  (238)  Racoiiiilriuiiiheteiostichuiii.  {Brid.  Bryol. univ. 1, p. 2U.) 

Syn.     Trichostomum  heterustichura.  (lltdw.  Musc,  frond.  II,  p.  70,  t,  25.) 

Bryum  secundum.  (Gml.  syst.  nat.  II,  p.  1333.) 
—      heteroslichum.  (Hoff.  Deutch.  FI.  II,  p.  40.) 

Dryptodon  carnosus.  (Brid.  Biyol.  univ.  I,  p.  206.) 

Grimmia  heleroslicha.  (C.  Muller  Synops.  I,  p.  807.) 
Exs.     Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  19. 

Touffe  déprimée,  d'abord  ronde  puis  irrégulière,  gris-verdâtre 
passant  au  vert-olivâtre  ou  blanchâtre.  Tige  dressée,  décombante 
et  dénudée  à  la  base.  Rameaux  nombreux.  Feuilles  étalées  ou 
homotropes,  allongées-lancéolées,  révolutées  jusque  près  du  sommet, 
terminée  par  un  poil  blanc,  courtement  dentée,  nervure  évanouissant. 
Cellules  supérieures  arrondies,  carnées.  Capsule  dressée,  oblongue- 
cylindrique,  lisse,  un  peu  plissée,  olive.     Pédicelle   pâle,   parfois 
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arqud.    Opercule    à   bords    crénelés.    Coiffe   scabre  au   sommet. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  à  6  folioles.  8 — 10  archégones. 
Ô^  Fr.  Avril-Juin. 
Hab.  Rochers  sablonneux,  ombragés  et  dénudés.  AC.  par  place.  Ardennes,  K. 
Echternach,  Rhd. 

Var.  /i.  alopecurum .  (Br.  et  Schpr.) 

Syn.     Racoiiiilriiim  alopecurum.  (Brid.  Ffryol.  univ,  I,  p.  215.) 

Tricliostonium  alopecurum.  (Sclikr.  Dculscli.  FI.) 
Exs.     r.ravet,  lîryolii.  bel},',  n.  172. 

Touffes  lâches,  étendues,  d'un  vert-noirâtre.   Tige  longuement 
dénudée,    très-fragile.     Feuilles   courtes,  terminées    par  un   poil 
court. 
Hab.  Rochers  arénacés  des  Ardennes.  Bords  de  l'Our. 

202.  (239)  Racomitrium  microcarpum.  {Brid.  Bryol.  univ.  1,  p.  211.) 

Sjn.    Trichostomum  microiarpum.  (Orid.  Biyol.  univ.  I,  p.  211.) 
Bryum  —  (Gml.  syst.  nat.  p.    1332.) 

Grimmia  microcarpa.  (G,  Mull.  Synops.  I,  p.  804.) 
—        ericoides.  (Brid.  Bryol.  uiiiv.  I,  p.  768.) 

Touffe  lâche  à  la  surface,  pâle  et  vert-jaunâtre,  Lrune  à 
l'intérieur.  Tiges  décombantes,  redressées,  dénudées  à  la  base, 
garnies  de  rameaux  courts,  les  rendant  noduleuses.  Feuilles 
serrées,  très-étale'es  en  séchant,  falciformes  et  souvent  homotropes, 
oblongues-lance'ole'es,  linéaires,  acuminées,  contours  faiblement  révo- 
lutés,  terminées  par  un  poils  assez  court,  hyalin.  Tissu  cellu- 
laire uniformément  formé  de  cellules  linéaires,  à  parois  très-épaisses, 
très-sinueuses.  Capsule  oblongue,  molle,  brun-jaunâtre.  Opercule 
rostre,  plus  court  que  la  capsule.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  fo- 
lioles ovales,  concaves,  brièvement  acuminées,  courtes,  nerviées. 
Anthéridies  15,  oblongues. 
%  Fr.  Octobre-Avril. 
Hab.  Rochers  arénacés  et  blocs  isolés  du  MuUerthal.  Echternach,  Rhd. 

Subgenus  II.  —  dryptodon. 

Tige  dichotome.  —  Innovations  simples,  dépourvus  de  rameaux 
courts  qui  les  rendraient  noduleuses.  Coiffe  lisse.  Feuilles  plus  ou 
moins  papilleuses. 

203,  (240)   Racomitrium   aciculare.    (Brch.   et  Schpr.   Bryol. 

eur.  III,  t.  262.) 

Syn.    Hypnuni  aciculare.  (Scop.  flor.  Car.  éd.  2,  n.  1225.) 

Bryum  —         (Gml.  syst.  nat.  II,  p.  1328.) 

Dicranum     —         (Hedw.  Musc,  frond.  III,  p.  79,  t.  33.) 

Trichostomum  aciculare.  (Schvvgr.  suppl.  I,  I,  p.  157.) 

Grimmia  acicularis.  (G.  Mull.  Syn.  I,  p.  801.) 
Exs.    Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  124. 

Touffes   lâches,    déprimées,    raides,   brun-foncé    à   vert-noir. 
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Tige  grosse,  raidc,  décorabante,  quelquefois  flottante,  dénudée 
à  la  base.  Feuilles  étalées  ou  homotropes  à  l'état  humide,  im- 
briquées à  Fétat  sec,  ovales  lancéolées,  obtuses,  munies  au  sommet 
de  8 — 10  dents  courtes,  carénées,  irrégulièrement  révolutées  aux 
bords.  Cellules  supérieures  carrées,  subarrondies,  papillcuses. 
Capsule  dressée,  oysdc-oblongue,  à  col  goitreux,  brun-noir  à  la 
maturité.  Opercule  conique  à  bec  droit  ou  un  peu  oblique,  su- 
bulé.  Coiffe  petite,  lisse.  Dioïque.  Fleurs  mâles  semblables. 
9\.  Fr.  Hiver-Printemps. 
Hab.  Pierres  en  partie  inondées  des  courants  rapides.  Ardennes.  Lielerbach,  R. 

204.  (241)  Racomitrium  proteusum.  (Al.  Braun  in  litt.) 

Syn.    Hypnum  aciculare  ^,  aquaticum.  (Wfb.  Spic.  Flor.  Gœtt.  p.  84.) 
Bryum  nigresccns.  (Vill.  Flur.  Dauph.  III,  p.  889.) 

—      livulare.  (Hoiï.  Deutscli.  Flora  II,  p.  37.) 
l'icranum  subulatiini.  (Rœlil.  Moosgesch.  Deutsclil.,  p.  347.) 

—  acicukire  (i  fluilans.  (Tuni.  Musc.  Heb.  p.  69.) 
Trichosloii.uin  aciualicum.  (Drid.  Musc.  Rec.  II,  I,  p.  102.) 

—  aciculare  ^'i  aquaticum.  (Brid.  Spec.  Musc.  I,  p.  190.) 

Racoaiilriuin  catarraclaruin.  (Al.  Br.  in  Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  770.) 

—  aquaticum.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  222.) 

Grininiia  aqualica.  (G.  Mull.  Synops.  I,  p.  800.) 
Exs.     Gravcl,  Bryoth.  belg.  n.  174. 

Touffe  étendue,  assez  dense,  vert-clair  ou  jaune  à  la  surface, 
brune  à  l'intérieur.  Tige  rai  de,  décombante  ou  se  dénudant  à  la 
base.  Feuilles  imbriquées  à  l'état  sec,  lancéolées,  mutiques-entières, 
concaves-carénées,  étalées  ou  à  peine  homotropes  à  l'état  humide, 
lâchement  révolutées  aux  bords,  mutiques  et  entières  au  sommet. 
Tissu  du  précédent.  Capsule  elliptique,  molle,  brune.  Pédicelle 
long,  rougeâtre.  Opercule  petit,  droit,  longuement  subulé. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  semblables.  Archégones  6 — 10. 

%  Fr.  Mars  Avril. 
Hab.  Rochers  siliceux  inondés  des  Ardennes.  Our,  K. 

205.  (242)  Racomitiium  patens.  {Iluh.  Musc.  Germ.  p.  I9S.) 

Syn.    Bryum  patens.  (Dicks.  Fasc.  II,  Plant,  crypt.  p.  6,  t.  4,   f.  8.) 
Grimiiiia  patens.  (Brch.  et  Sclipr.  Bryol.  eur.  III,  p.  246.) 

—  arcuala.  (De  Not.  Mant.  n.  77  et  Syllab.  p.  252.) 
Drvptodon  patens.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  192.) 
Trichostomum  patens.  (Sclivvgr.  suppl.  I,  I,  p.  151,  t.  37.) 
Dicranum  patens.  (Sni.  Flor.  Britt.  III,  p.  1213.) 

—  arcuatum.  (Schleich.) 

Fissidens  patens.  (Whlbg.  Flor.  Lap.,  p.  334.) 
Orlliiitriclium  curvalum.  (BriJ.  Bryol.  univ.  I,  p.  791.) 

Touffe  plate,  vert-foncé,  peu  cohérente.  Tige  décombante, 
très-peu  dénudée  à  la  base,  dichotome.  Rameaux  redressés,  fas- 
tigiés.  Feuilles  imbriquées  à  l'état  sec,  étalées-dressées,  lâches  à 
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l'état  humide,  oblongucs  à  la  base,  peu  rdtrdcics,  lancéoîées-acu- 
minées,  aiguës  ou  subaiguës,  carénées,  révolutées  aux  bords,  légèrement 
plissées  à  la  base,  forte  nervure  évanouissant  à  l'extrémité.  Cellules 
basilaires  carrées,  hyalines;  les  médianes  oblongues-allongées  ou 
linéaires;  les  supérieures  poncti formes.  Capsule  courte,  oblongue, 
grande,  plissée  à  l'état  sec.  Pédicelle  géniculé.  Opercule  convexc- 
acuminé,  lisse.  Anneau  mince.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles 
oblongues-lancéolées,  longuement  contractées,  trés-ramifiées.  Ar- 
cbégoncs  4 — 12. 

Q|  Fr.  Juin-Juillet. 
Ilab.  Parois  humides  des  rochers  siliceux  de  l'Ardeane.  R.  Predigstuhl! 

57.  (75)  Griiiimia.  (Elirk.  Beitràge  I,  p.  176.) 

Tige  raide  et  décombante.  Innovations  naissant  de  la 
base  ou  au-dessous  des  fleurs.  Feuilles  serrées,  étalées, 
rarement  crispulées,  opaques,  presque  toujours  pilifères  et 
canaliculées.  Fleurs  dioïques,  rarement  monoïques.  Coiffe 
cuculèe  ou  mitri forme,  conique,  lobulée  à  la  base,  parfois 
fendue  latéralement  et  oblique.  Capsule  subsessile  ou  ex- 
serte,  dressée  ou  inclinée  parsuite  de  la  courbure  du  pé- 
dicelle, lisse  ou  sillonnée,  subglobuleuse  ou  ovale-oblongue. 
Opercule  obtus  ou  longirostre.  Pédicelle  dresse  ou  courbé. 
Péristome  formé  de  16  dents  lancéolées,  entières  et  plus 
rarement  percées  de  trous  ou  divisées  en  2 — 4  branches 
inégales. 

I      Pédicelle  arqué  à  l'état  humide 2 
Pédicelle  droit  dressé,  même  à  l'état  humide 6 

I      Fleurs  dioïques G.  trichophylla  n»  210 
Fleurs  monoïque 3 

I      Capsule  symétrique  exserle 4 
Capsule  émergeant  à  peine G.  criuita  n"  214: 

I      Touffe  hémisphérique,  très-compacte   .     .     .     .     Cr.  pulviiiata  n"  212 
Touffe  lâche 5 

I      Coiffe  campanulée  conique G.  Schultzii  n"  211 
Coiffe  cuculée G.  orbicularis  n"  212 

I      Fleurs  monoïques 7 
Fleurs  dioïques 8 

I      Coiffe  conique,  lobulée  à  la  base G.  lencopha;a  n"  207 
Coiffe  fendue  et  déjetée  latéralement.     ...     G.  coiumutata  n"  208 

8.  I      Coiffe  uniformément  lobulée,  rarement  oblique    .     .     G.  ovata  n"  208 

9.  I     Plante  connue  seulement  à  l'état  stérile  ...     G.  Hartmauii  n»  209 
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Subgenus  I.  —  guembelia,  (Hamp.) 

Capsule  sur  pcclicelle  droit,  lisse.  —  Coiffe  en  capuclion  ou 
cuculéc. 

206.  (243)  Grimmia  commutata.  {Hûbn.  Musc.  Germ.  p.  185.) 

Syn.    Bryum  ovale.  (HolT.  Deutsch.  FI.  II,  p.  35.) 

Trichostomum  ovatuin.  (Web.  et  Mlir.  bot.  Tascbcnb.  p.  •110.) 
Bryum  brcvicaule.  (Vill.  plant.  Daiiph.,  p.  871.) 
Guembelia  elliplica.  (llp.  Bot.  Ztit.  1846.) 

—  ovalis.  (C.  MuU.  Synops.  I.,  p.  777.) 
Grimmia  elliplica.  (Fk.  Moostaschenb.,  p.  101,  II.) 
Dryptodon  ovatus.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  202.) 
Campylopus  ovatus.  (Brid.  Maiit.,  p.  76.) 

Dicraiium  ovale.  (Hedw.  Musc,  frond.  III,  p.  81,  t.  34.) 

—  durum  Lagasca.  (Ann.  soc.  nat.  IV,  p.  177.) 
E.XS.    Gravet,  Bryotli.  belg.  n.  170. 

Touffe  vert-noir  ou  roiissâtre,  gris  à  la  surface,  peu  co- 
hérente. Tige  longue,  mince,  dëcombante,  presque  dénudée  à  la 
base.  Rameaux  dressés.  Feuilles  supérieures  3  fois  plus  longues 
que  les  inféi^ieurcs  pilifèrcs,  carénées,  ovalcs-oblongues,  lancéolées, 
plates  sur  les  bords,  concaves,  un  peu  papilleuses,  poil  hyalin  et  (len- 
ticule. Cellules  basilaires  marginales-rectangulaires,  hyalines,  car- 
rées, un  peu  allongées.  Capsule  dressée  ou  oblique,  ovale,  lisse- 
Pédicelle  long.  Coiffe  cuculée,  descendant  jusqu'au  milieu  de  la  cap- 
sule. Opercule  conique  à  bec  obtus  et  à  bord  crénelé.  Anneau 
très-large.  Dioïque. 

%  Fr.  Avril-Mai. 
Ildb.  Rochers  exposés  des  Ardennes.  Predigstuhl!  Echtei^nach,  Rhd. 

207.  (244)  Grimmia  leucoplliea.  {Grév.  Transac.  of  the  Werner  soc. 

IV,  t.  61.) 

Syn.    Dryptodon  Icucophœus.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  773.) 

Grimmia  Oertzeniana.  (Scliz.  in  Syll.  Ratisb.  1828,  p.  134.) 

—  campeslris.  (Brch.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  365. 

Touffe  irrégulière,  fragile,  gris-noirâtre.  Tige  dressée,  presque 
simple,  innovant  en  général  à  la  base.  Feuilles  successivement  plus 
grandes  dans  la  partie  supérieure,  très -imbriquées  en  séchant, 
ovales- oblongues  à  bords  légèrement  infléchis,  terminées  par  un  long 
poil  hyalin,  denticulées,  nervure  mince  évanouissant  au  sommet. 
Cellules  en  général  arrondies,  petites,  à  parois  épaisses  à  la  base. 
Capsule  dressée,  oblongue,  brune,  lisse  dépassant  rarement  les 
poils  des  feuilles.  Coiffe  mitriforme,  lobée.  Opercule  longuement 
apiculé,  petit.     Anneau  large.    Dioïque.    Fleurs  mâles  à  folioles 
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suborbiculaires,  poil  très-court  ou  nul;   nervure   mince.     Archcî- 
gones  5—10.  Quelques  paraphyses  courtes. 
%  Fr.  Avril-Juin. 
Hab.  Parois  inclinés  et  exposés  au  soleil  des  rochers  siliceux.    Ilciderscheid,  T. 

208.  (245)  Grimmia ovata.  (Web.  ctMhr. in  11.  suec.  p.  132,  t. 2,  f. 4.) 

Syii.     UicMiium  ov.iliiiii.  (Fuiik.  Fasc.  crypt.  IV,  n.  80.) 

Griiiiiilia  sciiu-uiJes.  (Nccs.  et  llrscli.  Bryol.  Gcnii.  II,  I,  p.  155,  t.  22.) 
—       patens.  (Ibid.  p.  148,  t.  21.) 

Touffe  bombée,  assez  serrée,  verdâtre  grise  à  la  surface.  Tige 
dressée,  à  peine  dénudée  à  la  base.  Feuilles  inférieures  petites, 
non  pilifères  ou  à  poils  court.  Feuilles  supérieures  beaucoup  plus 
grandes,  étroitement  oblongucs,  décurrentes,  planes  d'un  côté,  révolutées 
de  l'autre,  trcs-étalécs,  hyalines,  Hexueuses,  acuminées,  terminées 
par  un  long  poil.  Cellules  basilaires  marginales-byalines,  rectan- 
gulaires ;  les  médianes  linéaires.  Capsule  émergée,  ovale,  lisse, 
brunâtre.  Pédicelle  dressé.  Coiffe  mltriforme,  lobée,  polymorphe. 
Opercule  conique,  à  bec  crénelé  à  la  base.  Anneau  large.  Monoïque. 
Fleurs  mâ-les  souvent  groupées,  h.  folioles  obliques,  aiguës,  ner- 
viées.  10 — 15  anthéridies  oblongues,  allongées  ;  paraphyses  nuls. 
4 — 5  archégones. 

%  Fr.  Février-Mars. 
Hab.  Rochers  siliceux  des  Ardennes.  AC.  par  place. 

Subgenus  11.  —  geimmia. 

Capsule  en  général  émergée  sur  pédicelle  courbe  a  l'humidité. 
Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  Coiffe  en  mitre,  rarement  cuculée. 
Péristome  toujours  présent. 

209.  (246)  Grimmia  Hartmanii.  (Sckpr.  Synops.  p.  214.) 

Syn.    Grimmia  incurva.  (Scliwg.  G.  Harlm.  Skand.  FI.,  éd.  G,  p.  407.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  364. 

Touffe  assez  étendue  et  dense,  vert-olive  jusqu'à  vert-  clair  à  la 
surface,  rarement  noirâtre.  Tigo  allongée,  longuement  dénudée, 
raide,  dichotome,  innovation  assez  serrée,  dressée,  flexueuse. 
Feuilles  étalées-homotropes  par  l'humidité,  imbriquées  et  crispées  en 
séchant;  ovales,  lancéolées-linéaires,  acuminées,  entières,  un  peu  révo- 
lutées ou  planes  d'un  seul  côté,  à  pointe  hyaline,  presque  lisse, 
nervure  atteignant  le  sommet.  Cellules  basilaires  allongées,  rectaU' 
gulaires.  N'a  été  jusqu'ici  observé  que  2  fois  en  fruit. 

Qf  Fr.  ? 
Hab.  Pierres,  rocailles  de  toutes  espèces,  de  préférence  à  l'ombre  des  forêts. 
AC.  Mullerthal. 

13 
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Var.  §,  projiagulifera.  (Mildc.) 

Exs.    Gravel,  Bryoth.  bêle:,  n.  121. 

Tige  portant  un  bouton  d'innovation  au  sommet. 

Avec  l'espèce. 

210.  (247)  Griinmia  Irichopliylla.  (Grev.  Scot.  crypt.  Flor.,  t.  100.) 

Syn.    Drypiodon  tricliopliyllus.  (Brid.  Bryol    iiniv.  I,  p.  771.) 
Exs.    Gravcf,  Bryoth.  belg.  n.  3G1,  362. 

Touffe  molle,  incoliérente,  vert-jaunâtre,  grisonnant  à  la  sur- 
face. Tige  grêle,  dressée,  radiculeuse  à  la  base,  simple  ou  peu 
ramifiée.  Feuilles  linéaires-lancéolées,  flexueuses,  carénées,  révolutées, 
acuminées,  presque  lisses,  terminées  par  un  long  poil  à  peine  dent iculé. 
Cellules  basillaircs  marginées,  hyalines.  Capsule  ovale,  variable, 
à  8  stries.  Pédicclle  recourbé.  Opercule  conique  à  bec  long, 
droit,  pourpre.  Anneau  large.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles 
ovales-obtuses,  nerviécs.  Antliéridies  15,  à  longs  pédicelles.  Pa- 
rapliyses  rares,  très-courtes. 

Qf  Fr.  Avril- Juillet. 

Hab.  Rochers  arénacés  du  grès  luxembourgeois  et  des  Ardennes,  vieux  murs. 
AC.  Mullerihal. 

211.  (248)  Griinmia  Schultzii.  (Brid.  Bryol.  univ.  1,  199.) 

Syn.    Grimmia  fiinalis.  (Brcli.  et  Schpr.  Bryol.  cur.  II,  t.  247.) 

Dryptodon  Schultzii.  (Brid.  Bryol.  univ.) 

Grimmia  decipiens.  (Lindb.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  169. 

Touffe  lâche,  arrondie,  vert-olive,  gris  à  la  surface,  puis  noirâtre. 
Tige  faiblement  enracinée,  robuste,  dressée,  ramifiée,  dichotome, 
dénudée.  Feuilles  étalées,  les  inférieures  3  fois  plus  courtes, 
les  supérieures  imbriquées,  tordues  en  séchant,  dressées,  étalées, 
carénées,  fortement  révolutées,  oblongues-lancéolées,  a  peine  papil- 
leuses,  à  poil  long,  rude,  médiocrement  dcnticulé.  Cellules  basilaires- 
hyalines,  très-longues  et  minces.  Capsule  oblongue,  fortement  (S) 
striée,  brunâtre.  Pédicelle  géniculé.  Opercule  à  long  bec  droit. 
Anneau  large.  Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-concaves, 
nerviées.  Anthéridies  allongées.  Paraphyses  rares  et  courtes. 

2[  Fr.  Avril-Mai. 

Hab.  Parois  des  rochers  siliceux  exposés  au  soleil.   Ardennes.  Monolithe  près 
Nommern  ! 

212.  (249)  Grimmia  piilvinata.  {Hook  et  Tayl  Musc.  Bot.,  p.  58, 1. 13.) 

Syn.     Bryum  pulvinatuin.  (Lin.  Spec.  plant.  1586.) 
Afzelia  pulvinata.  (Ehr.  crypt.  103.) 
Lcersa  pulvinala.  (Hcdw.  Fund.  Musc.  I,  t.  10,  f.  65.) 
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Sjn.    Fissiilcns  pulviiiatus.  (Ilcdw.  Spcc.  Musc.  p.  158,  l.  40.) 

Tricliostomum  piilvinatiim.  (VVcb.  et  Mlir.  Bot.  Tasch.,  p.  109.) 

Dicraiium  pulviiialum.  (Sclijjr.  siippl.  I,  p.  18'J.) 

Campylopus  pulviiialiis.  (Brid.  Maiil.  Musc.  p.  75.) 

Dryptotinu  pulviiialum.  (Hrid.  Firyol.  uiiiv.  I,  p.  lOC.) 
Exs.     Gravel,  Uryolli.  belj.  ii.  359. 

Touffe  hémisplidrique,  compacte,  vert-glauque,  blanchâtre 
h  la  surface.  Tiges  dressées,  trcs-folices,  dicliotomes,  radiculeuses 
à  la  base.  Feuilles  imbriquées  à  l'état  sec,  étalées-dressées  à 
l'état  humide,  lancéolées,  brusquement  terminées  'par  un  long  poil  su- 
perficiellement denticulé,  carénées,  révolutées  aux  bords.  Cellules 
basilaires  médianes-rectangulaires  un  peu  hyalines,  les  marginales 
carrées.  Capsule  ovalc-oblongue,  striée  à  l'état  sec,  épaisse, 
anguleuse.  Coiffe  mitriforme.  Pédicelle  arqué  en  col  de  cygne. 
Opercule  convexe-rostré,  bord  crénelé.  Anneau  large.  Monoïque. 
Fleurs  mâles  axillaires,  à  folioles  ovales,  obtuses,  énerves.  An- 
théridies  10—20,  cylindriques,  très-allongées.  Paraphyses  beau- 
coup plus  courtes.  6 — 8  archégones. 

%  Fr.  Avril-Mai. 

[lab.  Pierres  isolées,  rochers,  murs,  toits  en  tuile.  G.  surtout  dans  le  grès  lu- 
xembourgeois et  sur  les  palissades  de  l'ancienne  forteresse  de  Luxembourg. 

Var.  /S.  longipila.  (Breh.  et  Schpr.) 

Exs.    Gravct,  Bryoth.  belg.  n.  3G0. 

Feuilles  terminées  par  un  poil  aussi  long  et  même  beaucoup  plus 
long  que  la  limbe.  Touffes  plus  argentées  parsulte  de  ces  poils. 
Hab.  Rochers  calcaires.  Echternach. 

Var.  y.  epilosa.  (Schpr.) 

Poils  très-courts,  même  manquant  parfois  entièrement. 
Hab.  Avec  l'espèce,  rare.  Mur  du  jardin  Ney  à  Eich  ! 

213.  (250)  Griiiimia  orbicularis.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  111, 

t.  240.) 

Syn.    Grimmia  mamillaris.  CPosch.  in  Musc.  Bohem.) 
—        affricana.  (Aru.  Stirp.  910.) 

Guembolia  orbicularis.  (Hp.  Bot.  Zcit.  -1840.) 

Dryptddon  oblusus.  (Brld.  Bryol.  univ.  I,  p.  198.) 
Exs.     Gravet,  Brjolb.  belg.  n.  120. 

Touffe  hémisphérique,  bombée,  compacte,  gris-blanchâtre  à 
la  surface.  Tige  dressée  au  centre,  décombante  à  la  circonférence, 
dichotome.  Feuilles  étalées,  oblongues-lancéolées,  carénées,  fai- 
blement révolutées,  en  partie  papilleuse;  les  inférieures  nautiques, 
les  supérieures  à  long  poil  hyalin  à  peine  denticulé.  Cellules  basi- 
laires souvent  vertes.   Capsule  exserte,  subglobuleuse,  légèrement 
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striée.  Coiffe  ciiculde.  PédiccUe  pâlc-g'dniculd  à  la  base,  drcssd 
et  tordu.  Opercule  rougeâtre  papilleux.  Monoïque.  Fleurs  mâles 
terminant  de  longs  ramuscules  latérales  à  4—5  folioles  obtuses, 
peu  ou  pas  pilifères.  Antliéridies  G — 10  à  long  pédicelle.  Para- 
physes  très-courtes, 
%  Fr.  Avril-Mai. 

Ilab.  Murs  et  rochers  calcaires,  surfout  jurassiques.  Mœrsdorf.  AC.  entre  Deisser- 
muhl  et  Ahn  ! 

Subgenus  III.  —  GASTEEOGRIMMIA,  Brch.  et  Schpr. 

Capsule  émergée  ou  un  peu  apparente,  asymétrique,  bossue  en 
dessous.  Coiffe  à  S  divisions  ou  cuculée.  Opercule  mamelonné.  Pé- 
dicelle très-court,  courbé  à  l'humidité.  Péristome  nul  ou  à  dents 
trouées  et  fendues. 

214.  (251)  Grinmiia  crioita.  {Brid.  Mant.  Musc,  p.  5^.) 

Sjjn.     Guciiiljelia  crinita.  (Hp.  Bot.  Zeit.  1840,  p.  12i.) 

Gymnostomum  decipiens.  (Web.  et  Mlir.  Bot.  Taschenb.,  p.  79.) 
Exs.    Gravct,  Bryoth.  belg.  n.  113. 

Touffe  très-petite  et  déprimée,  blanchâtre.  Tiges  dressés, 
courtes,  peu  ramifiées,  foliées  jusque  la  base.  Innovations  grêles, 
radicuîeuscs  à  la  base.  Feuilles  imbriquées,  les  inférieures  ovales- 
acuminées,  peu  ou  pas  pilifères,  concaves,  planes  aux  bords;  les 
supérieures  planes,  allongées,  longuement  pilifères,  finement  denti- 
culées,  carénées,  concaves  à  la  base.  Cellules  en  général  carrées 
et  arrondies.  Capsule  émergée,  ovale,  légèrement  striée.  Coiffe 
cuculée  ou  bilobéc.  Pédicelle  très-court.  Opercule  petit,  mamelonné 
ou  conique,  à  bec  obtus.  Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  obtuses, 
brièvement  pilifères,  ncrviées.  Anthéridies  3 — 12,  oblongues, 
longuement  pédiculées.  Parapbyses  courtes,  peu  nombreuses. 

Qj.  Fr.  Mars-Avril. 
Hah.  Murs  bâtis  en  pierres  calcaires,  enduits  calcaires  des  murs.  AC.  de  Differ- 
dange  à  Dudelange,  Moselle,  etc. 

58.  (76)  8cliistidiiiiii.  {Brid.  Bryol.  eur.  l.  235,  254.) 

Tige  dressée  ou  ascendante.  Rameaux  fastigiés.  Feuilles 
imbriquées.  Fleurs  monoïques.  Coiffe  petite,  mitriforme, 
cachant  à  peine  l'opercule  lobulée.  Capsule  symétrique, 
immergée  dcms  l'involucre.  Opercule  ovale,  cannelée,  à  bec 
oblique  ou  droit.  Pédicelle  extrêmement  court.   Péristome  à 
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IG  dents.  Dents  lana'oh'cs,  airjui's,  fmeinetit  poiiitUlrcs,  réunies 
à  l'étcat  Immidc,  étalées  à  l'état  sec,  rouge  ou  jaune. 
215.  (252)  Schislidiuin  apocarpum.  (JDe  Not.  Epil.  p.  Ht.) 

Syn.     Giiimiiia  apocarpa.  (Hedw.  Musc,  frond.  I,  p.  lOi,  t.  33.) 
Foiiliiialis  apocarpa.  (Linn.  Mclli.  Musc,  p.  3GC.) 
liryiini  apocarpuin.  (Linn.  Spcc.  plant,  p.  1579.) 
Diei-anum  pliascoideiun.  (P.  B.  Prod.,  p.  5i.) 
Grininiia  polyodon.  (Elir.  Beil.,  p.  IG'J.) 

—  fusca.  (Necs.  cl  Hscli.  Bryol.  Gcrin.  III,  I,  p.  HO,  t.  10.) 

—  rohusla.  (L.  e.  p.  123,  t.  20.) 

—  apocaulos.  (DC.  FI.  Fr.  I,  p.  458.) 

—  sirigosa.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  131.) 

—  fasciculafa.  (Brid.  Mant.  Musc,  p.  33.) 

—  Torreyana.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  172.) 
Exs.     Gravet,  Bryolli.  belgr   n.  212. 

Touffes  arrondies,  vert-rousses  ou  brunes,  plus  ou  moins 
lâclies.  Tige  assez  allongée,  ramifiée,  longuement  dénudée,  dé- 
combante.  Feuilles  imbriquées  à  l'état  sec,  étalées  à  l'état  hu- 
mide, assez  serrées,  incurvées,  les  supérieures  plus  longues  au 
sommet  ou  à  poil  hyalin,  arquées  et  horaolropes  à  l'état  humide, 
oblongues-lancéolées,  longuement  acuminées,  carénées,  révolutées 
aux  bords  jusque  vers  le  sommet.  Cellules  inférieures  rectangu- 
laires-jaunes ;  les  supérieures  arrondies.  Capsule  dressée,  ovale- 
oblongue,  resserrée  au  sommet.  Coiffe  très-petite.  Opercule  assez 
petit,  convexe,  à  bec  court,  droit  ou  oblique.  Pas  d'anneau.  Mo- 
noïque. Fleurs  mâles  latérales  ou  terminales  au-dessous  des  fleurs 
femelles  à  folioles  ovales,  ncrviées  au  sommet.  Anthéridies  15 — 
25.  Paraphyses  courtes  et  rares. 
%  Fr.  Avril-Mai. 

Hah.  Rochers  de  tout  terrain,  pierres,  chaperons  des  murs,  bords  des  ruisseaux,  C. 

Var.  /?.  gracilîs.  (Brch.  et  Schpr.) 

Syn.     Grininiia  gracilis.  (Sclnvgr.  suppl.  I,  I,  p.  98,  t.  23.) 

—  Schleiclicri.  (.Sprgl.  Einleit.  in  d.  Slud.  dcr  krypt.  Gew.,  p.  277,  t.  7,  f.  50. 

—  trichodon.  (Brid.   Bryol.  univ.  I,  p.  171.) 

—  stricta.  (Turii.  Musc.  Hil).  p.  20,  t.  2,  f.  1.) 
Exs.    Gravet,  Bryolh.  bclg.  n.  119. 

Tige  très-grele,  allongée,  dénudée  à  la  base,    rameaux   grêles. 
Feuilles  le  plus  souvent  homotropes,  à  poil  court. 
C.  avec  l'espèce  à  l'ombre. 
Var.  y.  rivularis.  (Brch.  et  Schpr.) 

Syn.    Grimrnia  rivularis.  (Bryol.  univ.  I,  p.  160.) 

—  apicola.  (Sw.  Musc.  Suec.  p.  27  et  81,  t.  1,  f.  1.) 

—  helvelica.  (Sck.  Dculsch.  Moosc,  p.  48  et  21.) 
Exs.    Gravet,  Bryolh.  hc\g.  n.  168. 

Tige  flottante,  dénudée  à  la  base,  fasciculée,  noirâtre. 
Hab.  AR.  Pierres,  rochers  humides,  inondés.  Mullerthal  ! 
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60.  (77)  OrtliotricliuiM.  {Hedw.  Musc,  frond.) 

Tiges  dressées  ou  décombantes,  dicliotomes.  Feuilles 
lancéolées  ou  oblongues,  nerviées,  entières  imbriquées  ou 
crispées  à  l'état  sec,  se  renversant  vivement  quand  on  les 
humecte  de  nouveau.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  Cellules 
basilaires  rectangulaires,  hyalines  ou  à  la  marge  quelques  rangs 
carrées  et  chlorophg lieuses.  Coiffe  ne  couvrant  la  capsule  qu'à 
demi  ou  au  trois  quart,  mitriforme,  j^Ussée  en  long,  glabre 
ou  velue,  alors  à  poils  dressés.  Capsule  cachée  dans  les 
feuilles  ou  brièvement  exserte,  ovale  ou  subcylindrique, 
munie  d'un  col  de  longueur  variable,  striée  ou  lisse.  Sto- 
mates phaneropores  ou  cryptopores.  Pas  d'anneau.  Opercule 
à  bec  dressé.  Péristome  nul,  simple  ou  double,  l'externe 
formé  de  32  dents  réunies  2  à  2  (dents  géminées)  ou  4 
à  4  (dents  bigéminées),  l'interne  à  8  ou  16  cils.  Cils  plus  ou 
moins  longs,  sans  membrane  basilaire  formant  le  péristome 
interne  lorsqu'il  existe. 

Péristome  simple 2 

Péristome  double 4 

Capsule  émergée  ou  à  pédicelle  très-court 3 

2.  Capsule  à  pédicelle  médiocre,  mais  toujours  nettement  émergée  .     . 

0.  anomalum  n«  218 

Capsule  à  1 G  stries  visibles 0.  cupulatum  n"  216 

Capsule  à  8  stries  à  peine  visible 0.  Sturmii  n»  217 

Péristome  interne  formé  de  8  cils 5 

Péristome  externe  formé  de  1 6  cils '13 

Feuilles  obtuses,  concaves,  bords  non  révolufés  jusqu'au  sommet     . 

0.  oi)tusifolium  n»  219 

Feuilles  acuminées,  rarement  ovales 6 

Coussins  très-petits  de  0.004  à  0.01.  Capsule  sèche  8  nerviée.     .     .      7 
Coussins  de  0.01  à  0.05. 

Capsule  quelque  peu  émergée,  à  col  atténué  à  la  base 8 

Capsule  émergée,  courte,  arrondie,  brusquement  contractée  .     .     . 

0  fallax  n"  221 

Coiffe  glabre,  companulée,  recouvrant  f  de  la  capsule 

0  pumilnm  n»  220 
Coiffe  peu  pileuse,  longue  et  étroite,  recouvrant  presque  toute  la 
capsule 0.  tenelliim  u»  222 

Sur  les  arbres  des  forêts  et  des  champs 10 

Ne  croissant  que  sur  les  rochers  et  les  pierres.    .    0.  rupestre  n"  227 
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iO. 
fl. 

■13. 

ri. 

lo. 


Capsule  dépassant  peu  les  feuilles  ou  immergées.  Coifïc  peu  pileuse 

ou  glabre ]] 

Capsule  à  col  court,  grosse,  obovée,  immergée  .     0.  sycciosum  n»  226 
Capsule  à  col  court,  émergée.  Coiffe  jaune-pâle,  peu  pileuse  ou  glabre. 

0.  patens  n"  223 
Capsule  à  col  court.  Coiffe  à  quelques  poils  courts 12 

Feuilles  lancéolées-allongées,  acuminéus,  papillcuses  sur  les  deux 

faces 0.  afflue  n"  224 

Feuilles  plus  courtes,  ovales-lancéolées,  presque  plates 

0.  fastig-iatnm  n"  225 

Monoïque.  Feuilles  sans  appendice H 

Dioïque.  Feuilles  garnies  d'appendices  cellulaires  et  de  papilles  .     . 

0.  Lyellii  n"  230 

Acumen  de  la  feuille  d'une  môme  couleur  que  celle-ci 15 

Feuille  terminée  par  un  poil  incolore,  allongée-lancéolée  .... 

0.  diapliauuin  n»  228 

Capsule  à  S  stries,  le  plus  souvent  exserte 46 

Capsule  sans  strie,  même  à  l'état  sec  .     .     .     .0.  leîocarpon  n"  229 

Capsule  sèche,  non  rétrécie  sous  l'orifice  ....    0.  palleus  n"  232 
Capsule  rétrécie  sous  l'orifice 0.  stramiiieum  n"  231 

216.  (253)  Orthotrichuni  cupulatum.  (Hoff.  Deutsch.  FI.  Il,  p.  26.) 

Syn.     Orlliotricluim  urccolalum.  (Schlch.  Cath.  plant.  Hedw.,  p.  42.) 

—  coiifertum.  (Brch.  in  Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  783.) 

—  commulaluni.  (Brcli.  in  Brid.  Bryol.  univ.  1,  ]>.  784.) 

—  nudum.  (S\v.  Flor.  BriU.  III,  p.  1208.) 

—  ciipulalum  y.  ripaiium.  (Hub.  Musc.  Gerni,,  p,  381.) 
Brachylriclium  ciipulaluni.  (Rœhl.  Annal,  d.  Wetl.  Ces.  III,  p.  195.) 

Exs.     Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  05. 

Touffe  circulaire,  lâclie,  vert-dense.  Tige  ramifiée.  Feuilles 
carénées,  oblongues  lancéolées,  imbriquées  à  l'état  sec;  neiTure  forte 
évanouissant  au  sommet,  révoiutée  ou  peu  papilleuse.  Cellules 
basilaircs  marginales-carrées;  les  médianes  rectangulaires,  à  con- 
tours peu  nets.  Capsule  émergée  ou  brièvement  exserte,  ovale, 
16  stries,  col  court.  Péristome  simple,  Jaune-pâle,  formé  de  16  dents 
géminées,  étalées-rayonnantes  à  l'état  sec.  Coiffe  campanulée,  glabre  ou 
très  peu  velue.  Opercule  à  bec  court,  bordé  de  rouge.  Monoïque. 
Fleurs  mâles  terminales.  Paraphyses  rares  ou  plus  ou  moins 
abondantes. 

2f  Fr.  Avril-Juin. 

Hab.  Murs  et  rochers  calcaires  et  arénacés  dans  le  voisinage  des  eaux.  AC. 

Var.  /?,  riparium.  (Sclipr.) 

Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  209. 

Capsule  plus  longue,  allongée,  rétrécie  vers  le  milieu.  Coiffe 
plus  longue,  glabre. 

Avec  l'espèce. 
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Var.  )'.  Rudolphianum.  (Lehm.) 

Syn.     Orlhotrichum  Rudolpliianura.  (Lehm,  in  Flor.  1827.  p.  650.) 

—  Fœrskei.  (Hirscli.) 
Exs.     Gravet,  Bryolli.  beig-.  n.  325. 

Capsule  émergeant,  plus  petite.  Capsule  presque  glabre. 
Ilab.  Rochers  inondés  au  Mullerlhal  !  R. 

217.  (254)  Orthotrichnm  Sturmii.  {Ilrsch.  et  Jlpp.  Rcgcnsh.  Flora 

iSi9,'p.  89.) 

Exs.    Gravet,  Bryolh.  bc\g.  n.  219. 

Touffe  lâche,  étendue,  vert-olivâtre.  Tige  dressée  ou  décom- 
bante,  raide.  Feuilles  imbriquées  à  l'état  sec,  Irès-ckilées  ou 
arquées  à  l'état  humide,  oblongues-lancéolées,  étroites-aiguës,  Id- 
chcmeiit  révolutées  au  milieu,  à  nervure  évanouissant  près  du  som- 
met. Cellules  basilaires  médianes  étroites  presque  linéaires,  un 
peu  sinueuses;  les  marginales  carrées,  opaques,  les  supérieures 
petites,  h  parois  épaisses,  carrées.  Capsule  immergée,  obovée-ob- 
longue,  à  col  court,  8  stries  au  sommet.  Péristome  simple,  à  16 
dents  pâles,  lisses,  sans  papilles  ni  stries,  dressées  à  l'état  sec.  Coiffe 
velue,  conique.  Opercule  convexe,  acuminé.  Monoïque.  Fleurs 
mâles  nombreuses,  petites,  axillaires.  Anthéridies  3—6,  médiocres. 
Paraphyses  rares. 

Q|  Fr.  Mai-Juin. 

Hab.  Rochers  calcareo-sablonneux.  R.  Siebenschlecf  (Mullerfhal). 

218.  (255)  Orlhotriclium  anoinaliim.  (Uedw.  Spec.  Musc.  n.  162.) 

Syn.    Brachytriclium  saxatile.  (Piœhl.  Ann.  der  Wctt.  G.  lit,  p.  lOi.) 
Wcisia  anomala.  (Rotli.  Flor.  Germ.  III,  I,  p.  315.) 

—  ilhyphylla  (j.  minor.  (Ehrii.  Beilr.  I,  p.  191.) 
Grimmia  ovata.  (Sclirank,  Baierisclio  Flora  II,  p.  4i3.) 
Orlhotrichum  aurcuni.  (Mart.  Flor.  Erlang.  crypt.,  p.  11,  t.  11.) 

—  humilc.  (Sdileidi.  Cent.  IV,  n.  15.) 
Exs,    Gravet,  Bryoth.  bel^'.  n.  171. 

Touffe  arrondie,  dense,  vert-olivâtre.  Tige  dressée,  courte, 
peu  ramuleuse.  Feuilles  imbriquées  à  l'état  sec,  étalées  à  l'état 
humide,  ovales-lancéolées  ou  lancéolées-révolutées  aux  bords,  nervures 
variant  en  longueur.  Cellules  basilaires  médianes- linéaires,  ob- 
tuses, à  parois  épaisses ,  presque  opaques  ;  les  marginales  carrées, 
les  supérieures  arrondies,  opaques.  Capsule  ovale,  exserte,  brus- 
quement contractée  à  la  base,  8  —  1 G  stries.  Péristome  simple 
à  16  dents  géminées,  en  général  entières,  dressées  en  séchant, 
grossièrement  striées.  Coiffe  à  poils  raides  vers  le  sommet,  brune. 
Monoïque.     Fleurs    mâles    d'abord     terminales    puis    axillaires, 
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ovalcs-aigucs.  Antliéridics  10 — 15,  oblongucs.   Paraphyses  nom- 
breuses filiformes. 
%  Fr.  Avril-Mai. 

Hab.  Rochers,  pierres,  murs.  C.  plus  rare  à  la  base  des  troncs  d'arbres. 

Var.  (3.  saœatile. 

Syn.    Orlhotrioliuni  saxalile.  (Wdoil.) 
Exs.    Gravct,  Dryolh.  bclg.  n.  GC. 

Feuilles  plus  étroites,  plus  fortement  révolutécs.  Capsule 
8  stries.  Péristome  à  8  dents  bige'mine'es. 

Hab.   Rochers  calcareux  de  la  Moselle.   Ahn!    Vallée  de  la  Sûre.    (Sch.  n"  57, 
p.  113.) 

219.  (256)  Orthotrichiiin  obtusifoliuni.  {Schrad.  Crj/pt.  Germ.p.  u.) 

Syii.     VVcisia  oblusifolia.  (Rulli.  Flor.  Gcnii.  III,  II,  p.  218.) 

Orthofrichuni  gininoslonumi.  (Blytl.  in  sched.) 
Exs.    Gravot,  Bryoth.  belg.  n.  175. 

Touffe  petite,  arrondie,  compacte,  en  général  vert-jaunâtre. 
Tige  presque  simple,  dressée  ou  ascendante.  Feuilles  supérieures 
plus  grandes,  ovales  o^^mîm,  concaves,  imbriquées  à  l'état  sec, 
obtuses  planes  aux  bords,  puis  papilleuses;  nervure  courte  évanouis- 
sant vers  les  2/3.  Cellules  basilaires  médianes  hyalines,  subrec- 
tangulaires; les  marginales  plus  larges  et  plus  courtes,  les  su- 
périeures brièvement  hexagones.  Capsule  immergée,  obovéc-ob- 
longue,  resserrée  vers  l'orifice,  faiblement  8  striée,  à  long  col. 
Péristome  double,  l'externe  à  8  dents  bigéminées,  l'autre  à  8 
cils  formé  de  2  séries  de  cellules.  Coiffe  lobulée,  glabre,  brune 
et  papilleuse  au  sommet.  Opercule  conique,  aigu.  Péristome  à  8 
dents  bigéminées,  libres  et  granuleuses  au  sommet.  Dioïque. 
Fleurs  mâles  terminales.  Anthéridies  accompagnées  de  paraphyses. 

%  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  De  préférence  sur  tremble,  les  autres  peupliers,  saules,  tilleuls,  noyers  et 
autres  arbres  champêtres,  C.  R.  en  Ardennes. 

220.  (257)  Orthotrichuni  puniilum.  (Sio.3Iusc.  Suce.  p.  62  et  92,  t.  â.) 

Syn.     Ortholrichum  affine  R.  puniihim.  (Hook.  et  Tayl.  Man.  britt.  p.  74.) 
—  fallax.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  III,  p.  211.) 

Touffes  très-petites,  arrondies,  d'un  vert-noirâtre.  Tige  très- 
petite,  ramifiée.  Feuilles  lance'ole'es-aiguës,  carénées,  imbriquées  à 
l'état  sec,  étalées  à  l'état  humide,  re'volute'es,  aiguës,  à  pointe  hyaline, 
très-courtes  ou  peu  papilleuses,  nervure  évanouissant.  Cellules 
basilaires  médianes  hyalines,  molles,  à  parois  minces,  rectangulaires 
ou  subhexagones-tronquées,  les  marginales  carrées  sur  une  bande 
étroite;  les  supérieures  grandes,  à  parois  épaisses.     Capsule  im- 
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mergée,  ovale,  8  stries,  atténuée  en  long  col,  resserrée  à  l'ouver- 
ture. Péristome  à  8  dents  bigéminées  et  8  cils  de  même  lon- 
gueur ne  se  réjoignant  pas.  Coiffe  brune,  glabre.  Opercule  court, 
convexe-déprimé.  Monoïque.  Fleurs  mâles  terminales,  sessiles. 
Anthéridies  6 — 15,  à  long  pédicelle,  oblongues,  grêles.  Para- 
pliyses  courtes,  rares. 
Qj.  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Arbres  isolés  des  champs  et  des  allées,  peupliers,  érables.  AC.  Noyers  sur 
la  Moselle.  (Sch.  p.  55,  n"  i087  !)  C. 

221.  (258)  Orihotrichum  fallax.  {Brch.  inBrid.Bryol.univ.J,p.7S7.) 

Syn.     Orlliolricluim  pumilum.  (Brch.  el  Sclipr.  Bryol.  eur.  U\,  t.  211.) 

—  Scliiniperi.  (A.  Hammer  Moiig.  Ortli.  et  L'iot.  Suec.  4852.) 

Touffe  très-petite,  d'un  vert-sombre.  Tige  très-courte,  dicho- 
tome.  Feuilles  lancéolées,  subobtuses,  aiguës  et  apiculées,  carénées, 
à  bords  révolutées  aux  bords  du  milieu  jusque  vers  le  sommet,  imbriquées 
à  l'état  sec,  très-étalécs  à  l'état  humide.  Cellules  basilaires  mé- 
dianes, à  parois  minces,  rectangulaires  ;  les  marginales  carrées, 
grandes,  les  supérieures  arrondies,  à  parois  épaisses,  opaques, 
papilleuses.  Capsule  immergée,  ovale,  arrondie  à  la  base  cannelée 
(8  stries  larges).  Péristome  8  dents  bigéminées  et  8  cils  filiformes 
plus  courts,  formés  d'une  seule  série  de  cellules.  Coiffe  campa- 
nulée-siibglobuleuse,  glabre,  munie  de  quelques  poils  courts.  Oper- 
cule convexe-apiculé.  Monoïque,  i'ieurs  mâles  petites,  à  folioles 
obtuses,  finement  nerviécs.  Anthéridies  6 — 10,  oblongues-petites, 
brusquement  pédiculées.  Paraphyses  rares  et  courtes. 

9|  Fr.  Mai. 
Hab.  Troncs  isolés  de  tilleuls,  peupliers,  saules,  ormes,  noyers,  sureaux.  AG. 
par  place  notamment  Echternach,  Rhd.  !  R.  en  Ardennes. 

222.  (259)  Orthotrichum  teiiellum.  {Brch.  in  Brid.  Bryol.  univ.  I, 

p.  786.) 

Exs.    Gravot,  Bryoth.  bclg.  n.  270. 

Touffe  circulaire,  vert  assez  foncé,  peu  développé.  Tige 
médiocre,  dressée,  ramifiée.  Feuilles  molles,  lancéolées,  subobtuses, 
oblongues  à  la  base,  mutiques,  carénées,  à  bords  fortement  révolutés, 
a  nervure  atteignant  le  sommet,  imbriquées  à  l'état  sec,  très- 
étalées  à  l'état  humide.  Cellules  marginales  à  la  base  presque 
carrées,  sur  une  bande  très-étroite;  les  basilaires  médianes  à 
parois  minces-rectangulaires,  plus  rarement  et  partiellement 
hexagones.  Capsule  étroite  presque  immergée,  subcglindrique, 
8  stries.  Coiffe  très-poilue.     Opercule  petit,  convexe,  à  bec  mé- 
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diocre.  Péristome  h  8  dents  bigdminécs,  un  peu  divisées  au  som- 
met, 8  cils  ne  rejoignant  pas  les  extrémités.  Coiffe  conique,  allongée, 
à  poils  longs  et  nombreux.  Monoïque.  Fleurs  mâles  sessiles  ou  ter- 
minales, à  folioles  obtuses,  énerves.  Antlicridies  15 — 20,  oblongues, 
grandes,  à  long  pédicelle.  Paraphyses  rares,  à  peu  près  aussi 
longues. 

2[  Fr.  Mai. 
Hab.  Troncs  de  peupliers.  AR.  (Eisenbourg)  saule  (Dudelange). 

223.  (260)  Ortliotrichuni  païens.  {Brch.  in  Brid.  Bryol  univ.  I, 

p.  787.) 

Syn.    Orthotricliuin  straniincum.  var.  p,  (Vont,  in  Hcdw.  1873.) 

Touffe  assez  épaisse,  petite,  vert-clair  ou  jaunâtre.  Tige 
médiocre,  peu  divisée,  aussi  bien  que  les  rameaux,  souvent  fas- 
ciculée.  Feuilles  à  bords  refléchis,  les  supérieures  assez  serrées, 
imbriquées,  légèrement  contournées  à  l'état  sec,  très-étalécs, 
arquées  à  l'état  humide,  ovales  oblongues  à  la  base,  aiguës -subobtuscs, 
très-révolutées,  carénées,  papilleuses,  à  nervure  évanouissant  au  som- 
met. Cellules  ba-silaires  médianes  sur  un  espace  peu  étendu 
hyalines,  subrectangulaires,  à  parois  assez  minces,  les  marginales 
carrées ,  les  supérieures  arrondies ,  à  parois  épaisses.  Capsule 
émergée,  obovée-oblongue,  assez  épaisse,  cannelée.  Coiffe  campanulèe, 
renflée,  recouvrant  les  '-^/s  de  la  capsule.  Opercule  petit,  déprimé, 
apiculé.  Péristome  à  8  dents  bigéminées,  entières  ou  plus  ou  moins 
divisées  sur  la  tige  médiane;  8  cils  se  rejoignant  à  peine.  Mo- 
noïque. Fleurs  mâles  petites  terminales  ou  pscudo-axillaircs,  à 
folioles-ovales,  brièvement  acuminées,  nerviécs.  Anthéiidies  10 — 20, 
oblongues,  médiocres.  Paraphyses  plus  longues,  nombreuses  at- 
teignant à  la  fin  la  base  de  la  capsule. 

%  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Tronc  d'arbres  isolés  et  en  massif.   C.  Chêne  du  Jungenbusch  de  Clé- 
mency,  CC. 

224.  (261)  Orlhotrichuni  affine.  (Schrad.  Spicel.  Flor.  Germ.p.  67.) 

Syn.    Ortliotrithum  octoblcphare.  (Bikl.  Musc.  Rec.  II,  p.  67.) 
—  uniboiiatuiu.  (Biid.  Bryol.  univ.  I,  p.  787.) 

Weisia  affinis.  (Rolli.  Flor.  Germ.  III,  I,  p.  217.) 

—  octoblephaiia.  (.Rolh.  FInr.  Gcrni.  III,  I,  p.  215.) 
Bryum  affine.  (Gm.  syst.  nat.  II,  p.  1335.) 

—  semivacuum.  (Vill.  plant.  Deliih.  II,  868.) 
Splachnum      —        (Pal.  Btauv.  Prod.  p.  89.) 

Exs.     Gravet,  Bryoïli.  belg.  n.  176. 

Touffe  dense  ou  htche,  grosse,  arrondie,  vert-sombre.  Tige 
dressée   ou   ascendante,    souvent    fastigiée.     Feuilles   obtuses-api- 
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culées,  ohlongues  à  la  base,  lancéolées-aiguës,  carénées,  très- 
révolutées  aux  bords  au-dessous  du  sommet.  Cellules  basilaires  à 
parois  épaisses,  linéaires;  les  supérieures  carrées  ou  subarrondies, 
opaques,  papilleuses.  Capsule  émergée  ou  émergeant  à  demi, 
subpiriforme,  atténuée  à  la  base,  un  peu  resserrée  à  l'orifice, 
cannelée.  Coiffe  conique,  ohlongue,  recouvrant  la  capsule  ou  à 
peu-près,  poils  feu  nombreux.  Opercule  convexe-déprimée,  à  bec 
pâle,  bordé  de  rouge.  Péristome  à  8  dents  bigéminées,  treillagées 
au  sommet  ou  entières,  finement  papilleuses,  8  cils  solides.  Mo- 
noïque. Fleurs  mâles  axillaires,  à  folioles  obtuses,  le  plus  souvent 
énerves.  Antbéridies  6 — 8,  médiocres.  Paraphyses  rares,  assez 
longues. 

%  Fr.  Mai-Juin. 

Ilab.  Troncs  divers  dans  les  haies,  les  vergers  et  les  bois.  Bois  pourris.  C.  Pierres 
et  rochers,  R. 

225.  (262)  Orthotrichuin  fastigiatuin.  (Br.  in  Brid.  Bryol.  univ. 

I,  783.) 

Syii.     Orlhotriclium  appeiuliculalum.  (?chpr.  Musc.  eur.  n.  II — VIF, 

—  affine  var.  pulvinalum.  (Vent.) 
E.\s.    Gravct,  Brjoth.  bel^.  n.  271. 

Se  différencie  du  précédent  dont  plusieurs  auteurs  n'en  font 
qu'une  variété  par  touffe  plus  dense.  Feuilles  plus  courtes,  plus 
larges,  hyalines  à  la  base,  plus  ou  moins  papilleuses.  Capsule 
plus  émergée  dans  l'involucre  puis  épaisse,  munie  d'un  col  plus  long, 
de  cannelures  plus  larges  et  plus  saillantes  à  l'état  sec.  Coiffe  cou- 
leur de  paille  plus  grande.  Dents  du  péristome  et  cils  plus 
courts.  Opercule  plus  large,  plus  longuement  acuminé,  d'un 
rouge  plus  dilué  aux  bords,  maturité  plus  pécore. 

%  Fr.  Avril-Mai. 
Hab.  Troncs  d'arbres  isolés  principalement  sur  tilleuls  et  peupliers,  AC. 

226.  (263)  Orthotrichuin  speciosum.  [Nées,  in  Sturm.  Deutsch.  FI. 

crgpt.  Fasc.  16.) 

Syn.    Oi-tliolrictiuiu  clepns.  (Richard  iu  Franliin,  appcndix,  p.  75G.) 

—  Bruch.  Herb. 
Exs.    Gravct,  Bryoth.  belg.  n.  177. 

Touffe  assez  lâche,  d'un  vert-jaunâtre.  Tige  ramifiée,  dressée, 
souvent  fastigiée,  assez  allongée.  Feuilles  imbriquées  à  l'état 
sec,  étalées,  légèrement  arquées  à  l'état  humide,  ovales-oblongues 
a  la  base,  puis  rétrécies,  lancéolées,  aiguës,  carénées,  fortement  ré- 
volutées aux  bords  Jusqu'au  sommet,  à  nervure  évanouissant  loin  de 
l'extrémité.     Cellules   basilaires  oblongues,  à  contours  flcxueux; 
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les  marginales  carrdcs.  Capsule  cxscrte,  suhcyUndrique^  faiblement 
8  striée  à  l'état  sec,  à  long  col.  Coiflfe  conique,  très- velue,  recouvrant 
presque  toute  la  capsule.  Opercule  convexe,  élevé,  acuminé,  bordé 
de  rouge.  Péristome  à  8  dents  bigéminées,  8  cils  de  la  même 
longueur.  Monoïque.  Fleurs  mâles  nombreuses,  axillaires,  à  6 — 7 
folioles  oblongucs,  finement  nerviécs.  Antliéridies  10 — 12,  à  pé- 
dicelle  long.  Paraphyses  rares  et  courtes,  légèrement  épaissies. 
%  Fr.  Juin-Juillet. 

Hab.  Troncs  d'arbres  dans  les  forets,  les  champs  et  les  haies.  AC.  mais  chaque 
fois  en  colonie  peu  nombreuse.  R.  sur  les  pierres  et  blocs  siliceux. 

227.  (264)  Orthotrichum  rupestre.    {Schleich.   crypt.  Ilelv.   exs. 

Cent,  m,  p.  U.) 
Touffe  peu  dense,  fragile,  médiocrement  étendue,  vert-olive. 
Tige  dressée,  couchée  à  la  base,  robuste,  dicliotome,  peu  radi- 
culeuse.  Feuilles  imbriquées  à  l'état  sec,  légèrement  arquées  en 
dehors  à  l'état  humide,  lancéolées,  aiguës,  révolutées  aux  bords, 
papilleuses,  nervure  atteignant  le  sommet.  Cellules  basilaires  médianes 
linéaires-allongées,  un  peu  sinueuses,  à  parois  molles,  épaisses, 
arrondies,  les  marginales  rectangulaires,  courtes,  allongées, 
les  supérieures  plus  ou  moins  arrondies.  Capsule  souvent  im- 
mergée, piriforme  à  8  stries  apparentes  sur  toute  la  largeur.  Coiffe 
très- velue,  grande,  campanulée,  oblongue.  Opercule  convexe-apiculé, 
bordé  de  rouge.  Péristome  à  dents  bigéminées,  un  peu  étalées 
à  l'état  sec  et  fendues  ou  perforées;  8  cils  courts,  imparfaits,  à 
2  rangs  de  cellules.  Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales- 
obtuses,  à  nervure  peu  apparente.  Antliéridies  10 — 15,  oblongues. 
Paraphyses  nombreuses,  fihformes. 
Q[  Fr.  Juin. 
Hab.  Rochers  siliceux.  Mersch,  W.  Mullerthal! 

228.  (265)  Orthotrichum  diaphanum.  (Schrad.  Spicel.  Flor.  Germ. 

p.  69.) 

Syn.     Orlliotiiclumi  Iielerophyllum.  (P.  Beauv.  Prod.,  p.  80.) 

—  pilosum.  (P.  Beauv.  Prod.,  p.  81.) 

—  ulmicola  Lagasca.  (Annal,  se.  nat.  n.  44,  p.  18G.) 

—  aristatum.  (Turn.  Musc.  Heb.  p.  400,  t.  9,  f.  2.) 
Weisia  diapliana.  (Roth.  Flor.  Germ.  III,  I,  p.  223.) 

Exs.    Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  220. 

Touffe  médiocre,  vert-foncé,  gris  à  la  surface.  Tige  courte, 
dressée,  peu  ramifiée.  Feuilles  imbriquées  à  l'état  sec,  étalées  à 
l'état  humide,  oblongues  lancéolées,  carénées  à  bords  réfléchis,  très- 
faiblement    papilleuses,  acuminées,  piiifères,  à  acumen  hyalin,  dents 
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rdvolutées  aux  bords,  nervure  évanouissant.  Cellules  basilaires 
médianes,  molles,  assez  grandes,  à  parois  minces,  liyalins,  sub- 
rectangulaires ou  légèrement  rhombées;  les  marginales  se  rap- 
prochant de  la  forme  carrée  Capsule  immergée,  oblongue  à  col 
court,  striée  de  8  côtes  peu  saillantes.  Coiffe  brune,  glabre,  conique- 
campanulée,  faiblement  plissée.  Péristomc  à  16  dents  géminées, 
souvent  bifides;  16  cils  fins,  liyalins,  simples.  Opercule  briève- 
ment apiculé,  bordé  de  rouge.  Monoïque.  Fleurs  mâles  termi- 
nales, grosses,  à  4—6  folioles  ovales-suborbiculaires,  énerves. 
Antbéridies  15 — 20,  oblongues-médiocres,  à  long  pédicelle.  Pa- 
rapliyses  nulles. 

9j.  Fr.  Février-Avril. 

Hab.  Arbres  isolés,  bois  dégrossi,  plus  rarement  sur  rochers,  pierres  isolées. 
AC.  partout.  G.  Moselle. 

229.  (266)  Ortliotrichum  leiocarpon.    {Brch.   et  Schpr.  Bryol. 

eur.  111,  p.  250.) 

Syn.    Ortliotrichum  striatum.  (Hodvv.  Musc,  froiid.  H,  p.  99.  t.  36.) 
Grimmia  striata.  (Hedw.  Fund.  Musc.  II,  p.  89.) 
Weisia  striata.  (Rolh.  Flor.  Gerra.  III,  I,  p.  120.) 

—  polytriclioides.  (Wip;e^.  Prim.  Flor.  Hols.  n.  821.) 

—  itliyphylla  major.  (Elirh.  Beilr.  I,  p.  191.) 
Bryura  striatum.  (L.  Spec.  plant,  p.  1579.) 

E.XS.     Gravet,  Bryotli.  belg.  n.  130. 

Touffe  médiocre,  arrondie,  vert-foncé,  gris  à  la  surface. 
Tige  dressée,  ramifiée,  se  dénudant  à  la  base  avec  l'âge.  Feuilles 
étalées  à  l'état  humide,  légèrement  coutournées  à  l'état  sec, 
lancéolées- oblongues,  carénées,  à  bords  révolutés,  très-papilleuses,  à 
sommet  hyalin,  denticulées,  nervure  évanouissant.  Cellules  basi- 
laires externes  hyalines,  carrées-subarrondies,  à  contours  sinueux; 
les  médianes  à  la  base  linéaires-flexueuses,  les  supérieures  sub- 
arrondies, à  parois  épaisses.  Capsule  immergée,  oblongue  à  col 
court,  molle,  lisse,  pâle.  Opercule  petit,  conique,  apiculé,  bordé 
de  rouge  à  la  base.  Péristome  à  16  dents  géminées,  souvent 
bifides,  16  cils  hyalins,  simples.  Coiffe  brièvement  conique,  renflée, 
acuminée.  Monoïque.  Fleurs  mâles  terminales  à  folioles  ovales, 
brièvement  acuminées,  énerves.  Anthéridies  15 — 20.  Paraphyses 
filiformes,  variables,  peu  nombreuses. 

%  Fr.  Avril-Mai. 

Hab.  Troncs  d'arbres,  feuilles  en  plaine  et  en  forêts,  surtout  hêtre.  G.  partout. 
Rare  sur  pierres. 

230. (267)  Ortliotrichum Lyellii.  (Ilooket  Tayl.  Musc.  brin. p.  75,  t.22.) 

Exs.    Gravet,  Bryotli.  bclg    n.  3-20. 

Touffe   lâche,    vert-clair    ou    jaunâtre.     Tige    décombante, 
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molle,  dcnudce  ù  la  base,  à  rameaux  fastigiés.  Feuilles  lancéolées- 
linéaires,  caréndes,  un  peu  plissdes  et  révolutdes  à  la  base,  flexu- 
ciises  et  squarrcuses ,  crispées  à  Vétat  sec,  Irbs-élalées,  recourbées  à 
l'état  humide,  apiculces  et  denticulées  au  sommet,  à  nervure  éva- 
nouissant, couvertes  de  sporules  (excroissances  cloisonnées).  Cellules 
basilaires  marginales  hyalines,  carrées  ou  un  peu  allongées;  les 
médianes  oblongues,  arrondies,  droites  et  flexueuscs.  Capsule 
ovale,  grande,  brièvement  atténuée  à  la  base,  largement  plissée, 
couleur  paille.  Coiffe  velue,  oblongue,  allongée,  conique.  Opercule 
conique,  apiculé,  bordé  de  rouge.  Péristome  à  16  dents  géminées, 
étroites,  pfdes;  16  cils  linéaires,  larges,  rugueux,  à  %  rangs  de 
cellules.  Dioïque.  Fleurs  mâles  terminales,  à  folioles  ovales,  im- 
briquées, aiguës,  a  nervure  courte.  Anthéridies  10 — 15,  très- 
allongées,  étroitement  oblongues.  Paraphyses  filiformes,  plus 
longues,  plus  ou  moins  nombreuses.  Ne  fructifie  que  par  inter- 
mittence et  alors  abondamment  (1879). 

Qj.  Fr.  Juillet-Septembre. 

Hab.  Troncs  d'arbres  dans  les  forets,  surtout  de  hêtres,  Clemency.  —  Arbres 
isolés,  tilleuls,  peupliers  d'Italie. 

231.  (268)  Orthotrichum  straiiilueum.  {Hsch.  inBrid.  Bryol.  miv. 

1,  p.  789.) 

Syii.    Orlhotrichiim  uiiibonaluin.  (Brid.  Bryol.  imiv.  I,  p.  787.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  bclg.  n.  12S. 

Polymorphe.  Touffe  en  coussinets  peu  étendus,  lâche,  pâle. 
Tige  courte,  dichotome.  Feuilles  dressées-flexueuses  à  l'état  sec, 
étalées-courbées  à  l'état  humide,  molles,  OYdles-lancéolées,  acuminées, 
un  peu  carénées,  révolutées  aux  bords,  sinuolées  vers  l'extrémité,  ner- 
vure évanouissant  loin  du  sommet.  Cellules  basilaires  médianes, 
à  parois  rehitivement  minces-subrectangulaires,  les  marginales 
carrées,  les  supérieures  petites,  arrondies.  Capsule  plus  ou  moins 
immergée,  obovée,  fort  resserrée  à  l'ouverture  à  l'état  sec,  can- 
nelée. Coiffe  nue,  très-pâle,  conique  ou  peu  renflée.  Opercule 
convexe-déprimé,  apiculé-pâle.  Péristome  à  8  dents  bigéminées, 
divisées  au  sommet;  8  cils  se  rejoignant,  élargis  à  la  base, 
formés  d'une  seule  série  de  cellules.  Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles 
brièvement  acuminées,  faiblement  nerviées.  Anthéridies  6  —  8, 
oblongues-allongées,    à    long   pédicule.  Paraphyses  nombreuses. 

2].  Fr.  Arrière  printemps, 

Hab.  Troncs  d'arbres  en  forêt  et  isolés  notamment  peupliers,  érables.  Sorbier 
près  de  Heiderscheid  ! 
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232.  (269)  Orthotrichum  pallens.  {Brch.  in  Brid.  Bryol.  miv.  1, 

Syn.    Orthotrichum  Rogeri.  (Brid.  Mant.  Musc.  p.  UO.)  V.  788.) 

Touffe  formant  des  coussinets  très-petits.  Tige  très-courte, 
simple  ou  dichotome.  Feuilles  étalées-dressées  à  l'état  humide, 
ohlongucs- lancéolées,  aiguës  ou  subobtuses,  plus  ou  moins  révolutées 
aux  bords,  très-jmpilleuses,  à  nervure  évanouissant  au  sommet. 
Cellules  basilaires  presque  hyalines,  à  parois  minces,  rectangu- 
laires ;  les  marginales  carrées,  les  supérieures  arrondies,  à  parois 
épaisses,  surmontées  de  papilles  saillantes.  Capsule  ohlongue-\i\v\- 
forme,  resserrée  à  la  base,  mais  pas  sous  l'orifice,  fortement  can- 
nelée, pâle,  puis  brune.  Coiffe  campanulée -conique ,  pâle,  glabre. 
Dents  du  péristome  hyalines,  légèrement  divisées  au  sommet, 
8  ou  46  cils.  Monoïque.  Fleurs  mâles  terminales.  Anthéridies 
8 — 10,  longues,  pédiculées.  Paraphyses  nulles   ou  rares. 

%  Fr.  Printemps. 

Hab.   Écorce  des  arbres  fruitiers  et  feuillus.   Troncs  des  arbres  isolées  et  sou- 
vent branches  des  arbustes.  R.  Prunellier  à  Pulvermuhll 

61.  (76)  Ulota.  [Mlir.  Mcpt.) 

Tige  petite  en  touffes  à  coussinets.  Feuilles  lancéolées- 
allongées,  souvent  crispées,  fortement  crispées  et  torquescentes 
à  l'état  sec,  à  cellules  étroites,  longues,  épaissies  le  long  de 
la  nervure  et  sur  les  bords  de  peu  de  rangées  de  cellules  hya- 
lines, plus  larges,  plus  courtes,  presque  cannées.  Fleurs  mo- 
noïques dans  nos  espèces.  Coiffe  petite,  conique,  plusieurs 
fois  plissée,  velue,  lobée  à  la  base.  Capsule  exserte,  ovoïde 
à  long  col,  longuement  striée,  étroite.  Stomate  toujours  pha- 
nérophore.  Péristome  double  ou  simple. 

Péristome  double 2 

Péristome  simple  à  46  dents  géminées  .     .     .     .     U.  Ludwigii  n"  233 

Feuilles  crépues 3 

2.  Feuilles  raides,  imbriquées,  non  crépues  à  l'état  sec 

U.  Hutcliinsise  n»  237 

Feuilles  à  l'état  sec,  contournées,  plus  ou  moins  crépues    .... 

3.  U.  Bruchii  u»  234 

Feuilles  à  l'état  sec,  très-fortement  crépues 4 

Capsule  étranglée  au-dessous  de  l'oriflce   .     .     .     .     U.  crispa  n»  235 
Capsule  à  peine  resserrée,  soit  à  l'orifice,  soit  au-dessous  .... 

U.  crispula  n"  236 
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233.  (270)  lllota  ludvvigli.  {Brid.  Musc.  Bec.  Suppl.  If,  p.  6.) 

Syn.     Ortliolricliiiiii  clausciiiii.  (llscli.  iii  sclicil.) 

—  plicaliiin.  (Ludvv.  iii  sched.) 

—  Ludwi^'ii.  (Scliwgr.  suppl.  I,  H,  p.  ii,  t.  50.) 
Exs.    Gravet,  bryotli.  l)el■,^  a.  6i. 

Touffe  en  coussinets  petits,  assez  lâclies,  radiculeux,  vert- 
olive.  Tig'c  fasciculée,  médiocre,  innovations  très-étaldes.  Feuilles 
légèrement  incurvées  et  contournées  à  l'état  sec,  très-étalées,  ascen- 
dantes à  l'état  humide,  /««ceotes-Iinéaires,  carences  ou  peu  révolulées 
aux  bords,  nervure  évanouissant  vers  le  sommet.  Cellules  basi- 
laires  marginales-carrées,  hyalines  sur  une  bande  lancéolée, 
étroite;  les  médianes  linéaires,  à  parois  épaisses,  opaques.  Cap- 
sule exserte,  obove'e-piri forme,  à  8  stries  vers  l'orifice,  col  long. 
Péiistome  simple  à  16  dents  géminées,  assez  courtes,  pâles;  cils 
internes,  à  peine  visibles,  fugaces,  imparfaits  et  même  nul. 
Coiffe  conique,  très-lobée  et  très-velue  descendant  jusque  près 
de  la  base  de  la  capsule.  Opercule  petit,  convexe  à  bec.  Mo- 
noïque. Fleurs  mules  axillaires  à  4 — 6  folioles  ovales-lancéolées, 
aiguës,  énerves.  Anthéridies  4 — 8,  étroitement  oblongues.  Pa- 
raphyses  grêles,  rares. 

Qj.  Fr.  Septembre-Novembre. 
Hab.  Troncs  et  branches  d'arbres  forestiers,  notamment  hêtre  et  aulne.  AR. 
Nonnenwald  !  Echternach,  R. 

234.  (271)  Ulota  Bruchii.  (Ihch.  Brid.  Bryo.  univ.  I,  p.  794.) 

Syn.    Orlliotiichuin  coarctalum.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  89.) 

—  Bruchii.  (Wils.  Bryol.  brit.  p.  182,  t.  45.) 
—            dilatatum.  (Brcli.  et  Sclipr.) 

Exs.    Gravet,  Bryolli.  he\g.  n.  217. 

Touffe  dense,  bombée,  vert-jaunâtre,  radiculeuse  à  la  base, 
vert-gai  ou  jaunâtre.  Tige  dressée,  ramifiée.  Feuilles  très-rap- 
prochées,  étalées  à  l'état  humide,  très-crispées  à  l'état  sec,  concaves, 
lancéolées-acuminées  ou  subobtuses,  carénées,  révolutées  au  milieu,  pili- 
fères  au  milieu,  entières,  nervure  évanouissant  vers  le  sommet. 
Cellules  basilaires  linéaires,  jaunes  au  milieu,  carrées  et  hya- 
lines sur  les  bords.  Capsule  franchement  exserte,  ovale,  (8)  cannelée, 
resserrée  à  l'orifice.  Péristome  double,  à  8  dents  bigéminées, 
souvent  8  cils  en  partie  sur  2  rangs  de  cellules.  Coiffe  conique- 
campanulée,  profondément  lobée,  très-pileuse.  Opercule  petit,  pâle, 
apiculé.  Monoïque.  Fleurs  mâles  axillaires,  à  folioles  ovales, 
finement  nerviées.  Anthéridies  5 — 10,  longuement  pédiculées, 
grandes.  Paraphyses  rares,  filiformes. 

%  Fr.  Août-Octobre. 
Hab.  Troncs,  branches  des  arbres  des  forêts  de  l'Ardennes,  AG. 

14 
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235.  (272)  lllota  crispa.  {Brid.  BryoL  unlv.  /,  p.  299.) 

Syn.    lîryuin  crifpum.  (HolT.  Deutscb.  FI.  II,  p.  25.) 
Bryum  silvalicum.  (Ginl.  syst.  nat.  II,  p.  1334.) 

—  capillaceiim.  (HuU.  britt.  Flor.  p.  249.) 

Neckera  ulophylla.  (Web.  et  Mhr.  Bot.  Taschcnbuch,  p.  236.) 
Wcisia  crispa.  (Rotli.  Flor.  Germ.  III,  I,  p.  222.) 

—  ulophylla.  (Ehr.) 

Grimmia  capillata.  (Môncli.  Flor.  Marp.  p.  731.) 

_      silvatica.  (Wild.  Prod.  Flor.  Ber.  p.  906.) 
Polytricliuin  striatum.  (Neck.  Melh.  Musc.  p.  121,  var.  y. 

—  bryoides  var.  capillaceum.  (Weis.  cry|it.  Gœll.  p.  177.) 
Orlholrichum  crispura.  (Hedw.  Spec.  Musc.  p.  162.) 

Exs.    Gravet,  Biyolli.  belg.  n.  218. 

Diffère  de  la  précédente  par  ses  tiges  ramifiées,  très-fo- 
liées; ses  feuilles  très-crispées  à  l'état  sec,  ovales,  lancéolées-linéaires, 
carénées,  à  bords  planes.  Les  cellules  bien  plus  petites.  Capsule 
exserte  à  8  strie  s,  ovale,  étranglée  au-dessous  de  l'orifce,  atténuée 
en  long  col.  Péristome  à  16  dents  bigéminécs;  cils  à  2  rangs 
de  cellules.  Coiffe  très-pileuse,  laciniée  à  la  base.  Fleurs  mâles 
terminales,  plus  tard  latérales.  Antbéridies  6—10,  à  long  pé- 
dicule. Paraphyses  plus  longues. 

%  Fr.  Août-Septembre. 
Hab.  Troncs  d'arbres  dans  les  forêts  feuillues  et  résineuses.  AR.  Grunenwald, 
T!  Nonnenwald!  Echternach,  R! 

236.  (27  S)  llola  crispula,  {Brch.  in  Brid.  Bryol.  univ.  1,  p.  793.) 

Syn.    Orlhotriclium  crispuliim.  (Brch.  et  Sclipr.  Bryol.  eur.  III,  t.  228.) 

—  trispum  ^  niiiuis.  (Scliwgr.  suppl.  I,  II,  p.  25.) 

—  cirrhalum.   (Brch.  in  Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  301.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  324. 

Comme  la  précédente  dont  elle  diffère  par  ses  touffes  plus 
molles,  vert-clair  à  brunâtre.  Tiges  plus  courtes.  Feuilles  plus 
larges  et  plus  courtes,  mais  plus  fortement  recourbées.  Capsule  plus 
courte,  subitement  contractée  a  la  base,  à  peine  rétrécic  à  l'orifice, 
munie  d'un  col  beaucoup  plus  court.  Maturité  plus  précoce. 

D].  Fr.  Mai- Avril. 
Hab.  Troncs  d'arbres  en  forêts.   AG.  Jungenbusch   (Cléniency)  1  Buchenbusch 
(Fingig)  1 

237.  (274)  Ulola  Ilutchlnsiff.  (Sm.  Eng.  bot.  t.  âo53.) 

Syn.     Orlliolrichum  Hutcliinsiaî.  (Hook  et  Tayl.  Musc.  Britt.  p.  73,  t.  21.) 

—  amcricanuni.  (Pal.  Bcauv.  Prod.  p.  10.) 

—  strialum.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  219.) 

—  nigritum.  (Brch.  cl  Schpr.  Bryol.  eur.) 
Exs.     Gravet,  Bryoth.  bclg.  n.  216. 

Touffe  formant  coussinet,  verte,  brune  ou  noirâtre  à  l'intérieur, 
frao-ile.  Tige  raide,  très-fragile.  Feuilles  oblongues-lancéolées,  raides, 
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subaiguës,  très-imbriqudes,  à  peine  crispées  à  Vétat  sec,  drcssdcs,  Id- 
gcremcnt  ctalces  à  l'état  humide,  partiellemeni  révolutées,  nervure 
forte,  atteignant  le  sommet.  Cellules  basiiaires  linéaires,  brun- 
orange  au  milieu,  rectangulaires  aux  bords.  Capsule  verdâtre, 
ovale,  8  stries  resserrées  à  l'ouverture.  Péristome  à  8  dents  bigé- 
niinées  ;  8  cils  fins  à  2  rangs  de  cellules.  Coiffe  conique,  plissée, 
brune,  très -lobée  et  très -pileuse.  Opercule  petit,  pâle,  convexe- 
acuminé.  Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-acuminées, 
nervure  presque  nulle.  AntbeVidies  6 — 10,  oblongues,  longue- 
ment pédiculées.  Paraphjses  rares,  filiformes,  plus  longues. 

Qf  Fr.  Juillet. 

Ilab.  Rochers  siliceux.  R.  Echternach,  Rhd. 
62,  (77)  Zy^odon.  (Ilook  et  Tayl.  Musc,  britt.  p.  10.) 

Tige  dichotome,  ramifiée,  réunie  à  la  base  par  des  ra- 
dicelles. Feuilles  entières,  nerviées  jusque  près  du  sommet, 
larges,  assez  papilleuses.  Fleurs  dioïques  ou  synoïques, 
Coiffe  petite  en  capuchon,  lisse,  oblique,  ouverte  latérale- 
ment. Capsule  exserte,  dressée,  piriforme,  striée  longue- 
ment pédicellée.  Anneau  nul.  Opercule  non  élargi  après 
la  sporose.  Péristome  nul,  simple  ou  double,  l'externe  formé 
de  32  dents  réunies  2  à  2  ou  4  à  4. 

j     Péristome  nul Z.  Tiridissimus  n"  238 

■  I      Un  péristome Z,  conoïdens  n»  237 

237.  (275)  Zygodou  conoïdeus.  {HooketTayl.  Musc,  britt. p.ll,  t.  2L) 

Syn.    Zygodon  Brebissoni.  (Brcli.  et  Schpr.  Bryol.  cur.  III,  t.  206.) 
Gymnoceplialus  conoideus.  (Schwgr.  suppl.  I,  II,  p.  17.) 
Bryiim  conoïdeiini.  (Dicks.  plant,  crypt.  fssc.  IV,  p.  9,  t.   H.) 

Touffe  à  surface  peu  développée,  d'un  vert-foncé  à  la  sur- 
face. Tige  courte,  dichotome,  à  rameaux  fastigiés.  Feuilles  dressées, 
étalées  à  l'état  humide,  crispées  à  l'état  sec,  étroitement  lancéolées, 
acuminées.  Cellules  hexagones-tronquées  ou  subrectangulaires, 
Péristome  à  32  dents  bigéminées,  dressées,  légèrement  étalées 
à  l'état  sec,  tronquées,  fugaces;  cils  internes  nuls  ou  rudimen- 
taires.  Capsule  dressée,  ovale,  piriforme  ù,  col  allongé,  faible- 
ment 8  striée,  légèrement  réunies  à  l'orifice.  Opercule  petit, 
conique,  surmonté  d'un  bec.    Dioïque.    Fleurs  mâles  terminales 
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à   folioles    ovales,    concaves.     Anthéridies    10  —  12.     Paraphyscs 
nombreuses  plus  longues. 
Q[  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Troncs  d'arbres  près  de  Grevenmacher.  M.  E.  46. 

238,  (276)  Zygodon  virldissimus.  (Dicks.  Fasc.  IV,  plant,  crypt. 

p.  9,  t.  10,  f.  18.) 

Syn.    Gymnoslomum  viridissimum.  (Hook  et  layl.  Musc,  brill.  p.  10,  t.  G.  e.  p.) 
Dicraniitn  —  (Sm.  Musc,  brilt.  III,  p.  4-2ï!4.) 

AmphoriJuin  —  (De  Not    Epil.  p.  277.) 

Exs.    Gravel,  Bryoth.  belg.  n.  173. 

Touffe  formant  un  coussinet  compacte,  bombée,  radiculeuse, 
vert-pâle  à  la  surface.  Tige  fastigiée,  dressée,  rouge  à  la  base. 
Feuilles  serrées,  crispées  à  l'état  sec,  rapprochées  et  recourbées  à 
l'état  humide,  oblongues-lancéolées,  très-aiguës,  entières,  en  partie 
carénée,  planes  aux  bords,  nervure  arrondie  translucide  évanouis- 
sant au-dessous  du  sommet.  Cellules  petites,  arrondies,  uniformes. 
Capsule  oblongue,  faiblement  8  striée,  munie  d'un  col  peu  dis- 
tinct, rétréci  à  l'orifice.  Coiiïe  étroite,  descendant  à  peine  au 
milieu  de  la  capsule.  Péristome  nul.  Opercule  pointillé,  bordé 
de  rouge,  conique-acuminé.  Dioïque.  Fleurs  mâles  terminales, 

Qj.  Fr.  Mars-Avril. 

Hab.  Troncs  de  vieux  arbres  isolés,  plus  rarement  dans  les  forêts.  R.  Binzroth, 
Mersch  ! 

Var.  /?.  saxkola. 

Syn.    Zygodon  rupestris.  (Schpr.  in  sched.) 
Exs.    Gravot,  Bryolh.  belg.  n.  215. 

Plus  foncée  et  plus  crispée  que  respèce.  Feuilles  lancéolées- 
linéaires,  à  acumen  plus  long. 
Hab.  Rochers  du  Mullerthal,  R. 

63.  (78)  Aiiipliorîdiuiii.  (Schpr.  Synop.  Musc,  eur.) 

Tige  dichotome,  feutrée  jusqu'au  sommet  de  radicelles. 
Feuilles  sur  5 — 8  rangs,  appliquées  ou  crispées  à  l'état  sec, 
toujours  assez  papilleuses.  Cellules  basilaires  rectangulaires- 
tronquées,  hyalines,  les  supérieures  arrondies,  épaisses,  à 
cloison.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  Coiffe  petite,  cuculée, 
très- fugace.  Capsule  émergeant  à  peine  ou  brièvement  au- 
dessus  des  feuilles,  dilatée  à  l'orifice  par  la  dessication. 
Opercule  petit,  obliquement  apiculé.  Péristome  nul. 

Capsule  émergeant  à  peine A.  lappouicuui  n"  239 

Capsule  s'élevant  au-dessus  des  feuilles  ...     A.  Moiigreotii  n°  240 
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239.  (277)  Amphoridium  lapponicum.  {Schpr.  l.  c.  p.  247.) 

Syn.    Bryiiin  laiipoiiicum.  (Dicks.  IV,  plant,  crypt.  p.  10.) 

Anœctangiiim  lai)poniciini.  (lludvv.  Spcc.  Musc.  p.  40.) 

Scliisliiiiiiiu  slrialimi.  (Hrid.  Mant.  Musc.  p.  22.) 

Gymnostoiiuun  strialtuii.  (lirid.  Bryol.  uiiiv.  I,  p.  90.) 

Anipliidium  lapponicum.  (Sclipr.  Coroll.  Ur.  eur.) 

Zjgodiiii  lappoiiicus.  (Bicli.  et  Schpr.  Bryol.  uiiiv.  IIl,  p.  200.) 

Cylicocarpus  lapponicus.  (I.iiidb.  Oefvers.  of  Kon.  vet.  etc.  18G2,  n.  10.) 

Touffe  petite,  vcrt-olIve,  terne  à  la  surface.  Tige  fragile, 
radiculeusc.  Feuilles  lancéolées,  entières,  carénées,  un  peu  révo- 
lutées,  crispées  à  l'état  sec,  nervure  évanouissant  près  du  sommet. 
Cellules  basilaires  lijalines,  rectangulaires,  les  supérieures  arron- 
dies, vertes.  Capsule  émergeant  à  peine,  piriforme,  munie  d'un 
col  bien  distinct.  Opercule  petit,  convexe,  surmonté  d\in  bec  court. 
Monoïque.  Fleurs  mâles  au-dessous  des  fleurs  femelles,  à  3 — 4 
folioles  ovales-acuminées,  brièvement  nerviées.  Anthéridies  4  —  6, 
petites,  oblongues.  Paraphyses  rares. 

%  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Fissures  de  rochers.  Echternach,  R. 

240.  (278)  Amphoridium  Mougeotii.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur. 

Syn.    Zygodoii  Mougeolii.  (C.  Mull.  syn.  H,  p.  681.)  III,   t.  206.) 

Cyclocarpus  Mougeolii.  (Lindb.  Oefvers.  of  Kon.  vet.  18G2,  n.  10.) 
Aniidiidium  Mougcotli.  (Sclipr.  Coroll.  Bryol.  eur.) 

Touffe  souvent  très  étendue,  bombée,  vert-brun-pâle.  Tige 
dressée,  allongée,  grêle.  Feuilles  plus  ou  moins  crispées  à  l'état  sec, 
dressées,  étalées  à  l'état  humide,  étroitement  lancéolées-linéaires, 
acuminées,  faiblement  révolutécs,  carénées,  nervure  atteignant  le 
sommet.  Cellules  basilaires  allongées,  imparfaitement  rectangu- 
laires, les  supérieures  carrées-subarrondies,  opaques.  Capsule 
s'élevant  au-dessus  des  feuilles,  claviforme,  cylindrique,  sillonnée,  un 
peu  dilatée  à  l'orifice  à  l'état  sec.  Coiffe  très-étroite,  très-oblique. 
Opercule  petit,  à  bec  oblique,  bordé  de  rouge.  Dioïque.  Fleurs 
mâles  à  folioles  ovales-acuminées,  brièvement  nerviées.  Anthé- 
ridies rares.  Paraphyses  nulles. 
Of  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Rochers  humides,  ombragés  du  grès  bigarré.  AC.  Berg!  Merzig! 

64.  (80)  Schistosteg^a.  {3Ihr.  Observât,  p.  26.) 

Tige  très-délicate,  très-grêle  de  deux  espèces,  les  stériles 
frondi formes,  composées  de  feuilles  distiques-aplanies,  cohé- 
rentes entr  elles  par  la  décurrence  de  leur  base,  les  fertiles 
lâchement  imbriquées  au  sommet.    Cellules  très-ldches,  déli- 
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cates,  grandes,  rhombées.  Fleurs  dioïques.  Coiffe  très-petite, 
globuleuse,  ne  recouvrant  que  l'opercule.  Capsule  pédicellée- 
dressée,  globuleuse,  très-petite  à  orifice  étroit,  nu.  Opercule 
petit  en  forme  de  calotte  sphérique,  caduc.  Péristome  nul. 

241.  (279)  Schistostega  osmundacea.  (  Web.  et Mhr. Bot.  Tasch.p.  92.) 

Syn.     Mnium  osmundaceum.  (Dicks.  plant,  crypi.  fasc.  p.  3,  t.  \.) 

Cymnostomum  pennalum.  (Hedw.  Musc.  Prod.  I,  p.  77,  l.  29.) 
Exs.    Gravet,  Bryotli.  belg.  n.  178. 

Touffes  lâches,  petites,  vcrt-tendrc-glancescentc.  Tige  grclc, 
simple,  charnue,  nue  à  la  hase.  Feuilles  distiques,  oblongucs- 
lancéolées,  entières,  étroites-marginées  ou  peu  cohe'rentes  par  la 
décurrence  d'une  feuille  à  l'autre  à  la  base,  énerves,  acuminécs. 
Cellules  délicates,  grandes,  rhombées  ou  subhexagoncs,  peu  chlo- 
rophylleuses.  Capsule  très-petite,  subglobuleuse,  lisse.  Coiffe 
mitriforme.  Opercule  très-petit,  hémisphérique.  Anneau  nul. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  terminant  des  tiges  distingues.  Anthcridies 
rares.  Parapbyses  nulles.  Mousse  lumineuse  au  protonema  qui  est  sa 
ptremiere  période  de  végétation.  Le  prothalle  à  vésicules  hyalines,  vert-éme- 
raude  est  persistant. 

O  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.   Parois  des  exavations  humides  ombragées  du  grès  luxembourgeois.  AC. 
par  place.  Winterbach  (Mullerthal)  ! 

65.  (81)  Encalypta.  (Schreb.  Gen.  plant,  n"  1G4o.) 

Tige  dichotome,  dressée.  Feuilles  lancéolées -liguh'es, 
papilleuses,  nerviées.  Cellules  parenchymatcuses,  petites,  he- 
xagones. Fleurs  monoïques,  rarement  dioïques.  Coiffe  très- 
grande,  subcylindrique,  en  [orme  d'èteignoir  descendant  juscju  au- 
dessous  de  la  capsule,  glabre,  lisse,  terminée  par  un  long 
bec  droit,  styliforme.  Capsule  cylindrique,  dressée,  symé- 
trique, exserte.  Stomates  phanèropores.  Opercule  à  long 
bec  droit,  clavi forme.  Péristome  nul,  simple  ou  double. 
Dents  (16)  très-papilleuses,  avec  ou  sans  divisions,  linéaires 
à  lancéolées. 

Capsule  lisse  ou  légèrement  striée.  Péristome  simple  ou  nul.  Monoïque.    2 
Capsule  striée  en  spirale,  presque  cylindrique.   Péristome  double. 

Dioïque E.  streptocarpa  n"  242 

Coiffe  h  bord  entier  ou  légèrement  ciliée  à  la  base.  E.  Tulgaris  n»  243 
Coiffe  munie  à  la  base  de  longs  cils  persistants   .     .    Et  ciliata  n"  244 
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242.  (280)  Encalypla  slreptocarpa.  (Ifedw.  Musc.  p.  62,  t.  40.) 

Syii.     Eiiralypla  grandis.  (Sw.  Sclirai.  Bot.  Journ.  II,  p.  27ïî.) 

—         coiilorta.  (Lindh.) 
Exs.    Gravet,  Biyolli.  bclg.  n.  273. 

Touffe  profonde,  dense,  très-radiculeuse,  vert-foncé.  Tige 
radiculeuse ,  à  radicules  ramifiées,  feutrées.  Feuilles  serrées, 
crispées  à  l'état  sec,  courbées  au  sommet  à  l'état  humide,  li- 
gulécs,  à  bords  réfléchis  vers  la  base,  obtuses,  entières,  mutiques  au 
sommet,  à  nervure  papilleuse.  Cellules  basilaires  hyalines  ou 
rougeâtres,  rectangulaires;  les  marginales  plus  étroites  et  plus 
longues,  les  moyennes  et  les  supérieures  carrées,  opaques,  vertes. 
Capsule  ciiUndriqup,  piriforme,  striée  en  spirale  vers  la  droite.  Coiffe 
entière  ou  irréyulière  à  la  base.  Opercule  long,  conique,  renflée 
au  sommet,  très-rouge.  Péristome  double:  l'externe  à  16  dents 
subulécs,  l'interne  à  membrane  ciliée  et  cils  moitié  plus  courts 
que  les  dents.  Dioïque.  Fleurs  mâles  terminales.  Anthéridies 
nombreuses.  Paraphyses  nombreuses. 
Q[  Fr.  Juin-Juillet. 
Hnb.  Ruines,  murs  à  moiiier  calcaire,  rochers  calcareux,  légèrement  ombragés 
C.  Dudelange,  DifTerdange.  AC.  Echternach.  Rhd.  Moselle. 

243.  (281)  Encalypta  vulgaris.  {lledw.  Spec.  Musc.  p.  60.) 

Syn.    Bryum  extinctorium,  (L.  Spcc.  plant,  p.  1581.) 
Mnium  —  (L.  Mctli.  Musc.  p.  365.) 

Leersia  vulgaris.  (Hedw.  Musc,  froiid.  I,  p.  46,  t.  11.) 
Eiicalyjila  cxtinctoria.  (Sw.  Musc.  Suec.  p.  24.) 

—  pilifcra.  (Fk.  in  Biid.  Bryol.  univ.  I,  p.  141.) 

—  obtusifolia.  (Fk.  1.  c.  I,  d.  760.) 

—  lœvigala.  (Fk.  1.  c.  p.  706.) 

—  loptodon.  (Br.  in  scherf.) 

—  Orsini.  (De  Not.  Syll.  p.  356.) 
Exs.    Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  272. 

Touffe  dense,  vert-foncé.  Tige  courte,  presque  simple,  ra- 
diculeuse. Feuilles  elliptiques-lancéolées,  étalées  à  l'état  humide, 
contournées,  incurvées  à  l'état  sec,  obovées,  obtuses  ou  api- 
culées,  concaves,  un  peu  révolutées  à  la  base,  nervure 
atteignant  le  sommet  ou  évanouissant  un  peu  au-dessous.  Cellules  basi- 
laires hyalines,  rectangulaires,  les  supérieures  carrées  ou  sub- 
liexagones.  Capsule  cylindrique,  lisse  ou  légèrement  plissée. 
Anneau  simple.  Coiffe  entière  à  la  base,  jaune,  verdutre-clair.  Péris- 
tome  nul  ou  très-fugace  ou  très -imparfait.  Monoïque.  Fleurs  mâles 
axillaires  à  folioles  ovales.  Anthéridies  oblongues;  paraphyses 
filiformes. 

%  Fr.  Avril-Juin. 
Hah.  Chaperons  des  murs,  ruines,  rochers  calcaires,  mardelles  des  chemins 
creux  dans  les  bois.  C.  Bois  de  Gilsdorf,  CG. 
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Var.  /5.  pilifera.  (Schpr.) 

Nervure  terminant  par  un  poil  jaunc-pâlo. 
Hab.  C.  Bois  de  Gilsdorf,  Echternach,  efc. 

Var.  y.  ohtusa.  (Schpr.) 

Feuilles  obtuses. 
Hab.  Ruines  du  vieux  château  d'Ansemburg. 

244.  (282)  Encalypta  ciliata,  {IMw.  Musc.  p.  6.) 

Syn.    Encalypla  fimbriala.  (Briil.  Bryol.  univ.  I,  p.  145.) 

—  clausa.  (Flor.  Germ.  crjpt.) 

Lecrsia  ciliata.  (Hedw.  Musc,  frond.  I,  p.  49,  t.  19.) 

—  laciiiiata.  (Hedw.  Fund.  Musc.  II,  p.  103.) 

—  fimbriala.  (Brid.  Musc.  Rec.  II,  I,  p.  53.) 
Encalypta  laciniala.  (Lindl.  Encal.  p.  200.) 

Exs.    Gravet,  Eryotli.  belg.  n.  25. 

Touffe  peu  étendue,  vert-foncé,  radiculeuse.  Tiges  allongées, 
plus  fortes  que  celles  du  précédent.  Feuilles  incurvées,  crispées 
à  l'état  sec,  ondulées  aux  bords  à  l'état  liumide,  elliptiques,  li- 
gulées,  apiculées-subulées,  révolutées  vers  la  base;  nervure  péné- 
trant dans  l'acumen.  Cellules  ba.silaires  hyalines,  rectangulaires, 
les  autres  carrées  et  enfin  subarrondies,  saillantes  chargées  de 
petites  papilles.  Capsule  lisse,  cylindrique,  resserrée  à  l'ouver- 
ture en  séchant.  Opercule  très-petit,  convexe,  longuement  acu- 
niiné.  Anneau  nul.  Coiffe  ciliée  à  la  base,  couleur  de  paille.  Péristome 
à  16  dents  linéaires-lancéolées,  persistantes,  hygrométriques.  Mo- 
noïque. Fleurs  mâles  très-petites,  à  folioles  ovales-apiculécs, 
énerves.  Anthéridies  4—8.  Paraphyses  renflées. 

%  Fr.  Juin-Août. 
Ilab.  Fissures  de  rochei's.  R.  Ardennes:  Ruines  de  Bourscheid.  Ecliternach,Rhd. 

66.    (82)    Teti'apliis.     {Hedw.  Fund.  llist.  nat.  Musc,  frond. 

1792,  II,  p.  85.) 

Tige  développée,  simple  ou  dichotome,  dressée-radicu- 
leuse.  Feuilles  parfois  tristiques.  Cellules  hexagone  s -arron- 
dies, rarement  rhomho'idales  ou  rectangulaires.  Fleurs  mo- 
noïques. Coiffe  mitriforme,  plissée,  crénelée  à  la  base,  at- 
teignant le  milieu  de  la  capsule.  Capsule  exscrte,  lisse, 
dressée  ou  subincurvée,  cylindrique,  finement  striée.  Oper- 
cule gros,  droit  ou  oblique.  Péristome  simple,  forme  de  4 
dents  épaisses,  dressées,  persistantes. 
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245.  (283)  Tetraphis  pellucida.  {llcdw.  Spec.  Musc.  f.  45,  t.  7. 

f.   1,a-f.   1.) 

Sjii.    Gcorgia  pellucida.  (Rabcnli.  Deiitscli.  krypiog.  Flor.  II,  III,  p.  231.) 
Telrapiiis  cylindrica,  (Voit.  Musc.  Ilorbiiiol.  p.  17.) 

—        oblonga.  (Turn.  Mii?c.  Ilib.  [i.  \'î.) 
Mnium  pelluciiluiii.  (Lin.  Spcc.  plant.  1574.) 
Gcorgia  Mneniocynum.  (Elirh.  Hannov.  Magaz.  1780,  p.  301.) 
Brjuni  polluciiluni.  (Abiiot.) 
—      diaphanum.  (Web.  Spicel.  Flor.  Gœtt.  p.  190.) 
Exs.    Gravef,  Bryotli.  belg.  n.  24, 

Touffe  épaisse,  verte.  Tiges  fertiles  dressées,  courtes;  tiges 
stériles  procombantes,  allongées.  Innovations  longuement  dé- 
nudées partant  de  la  base.  Feuilles  inférieures  très-petites,  es- 
pacées, les  moyennes  ovales-oblongues,  les  supérieures  ovales, 
planes,  entières,  nerviées  jusqu'au-dessous  du  sommet.  Cellules 
arrondies,  lisses.  Capsule  cylindrique,  lisse,  étroite.  Coiffe  mi- 
triforme,  crénelée  à  la  base,  sabre  au  sommet.  Opercule  conique, 
allongé,  aigu.  Inflorescence  très-compliquée.  Monoïque.  Fleurs 
mâles  gemmiformes  sur  des  prolifications,  naissant  au  milieu  des 
fleurs  capsulifères.  Antliéridies  10—15,  oblongues.  Paraphyses 
nombreuses,  grêles. 

%  Fr.  Mai-Juillet. 
Hdb.  Pierres  sablonneuses,  souches,  bois  et  troncs  en  décomposition  dans  les 
localités  humides  et  ombragées.  C.  AR.  sur  calcaire.  Echternach,  Rhd. 

67.  (83)  Didyiuodon.  {IMw.  Spec.  Musc.) 

Tige  dressée,  peu  rameuse.  Feuilles  oblongues-lancéolées 
ou  lancéo]ées-/mr'V/('/YS,  disposées  uniformément  autour  de  la 
tige  plus  ou  moins  papilleuses.  Cellules  arrondies,  carrées, 
papilleuses.  Fleurs  dioïques  ou  synoïques.  Coiffe  cuculée. 
Capsule  longuement  pèdicellèe,  dressée,  oblongue  ou  cylin- 
drique, lisse.  Opercule  conique,  à  bec  obtus,  jamais  nul. 
Péristome  à  16  dents  linéaires,  irrégulières  et  très-fragiles. 

I      Fleurs  dioïques 2 
Fleurs  synoïques D.  rubellus  n"  248 

(Feuilles  étroitement  lancéolées-linéaires,  aiguës.  D.  cylindricus  n"  246 
Feuilles  ovales-oblongues  ou  oblongues-lancéolées.    D.  luridus  n»  247 

246.  (284)  Didymodon  cylindricus.  {Brch.  et  Schpr.  Bryol.  cur. 

II.  t.  '181.) 

Syn.    Weisia  cylindrica.  (Nées,  et  Horscli.  Bryol.  Germ.  II,  2,  p.  58,  t.  2y.) 
Tricliostomum  cylindricum.  (Mi'dc,  Bryol.  sch.  p.  100.) 

—  tcMuirostrc.  (Leudb.  eur.  Trichost.  p.  15.) 

Tortula  cylindrica.  (Mitt.  Musc.  lad.  orient,  p.  28.) 
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Syn.    Torlclla  Icnuirostris.   (Melli.  Musc.  Anot.  Amer.  p.  148.) 

Didymodon  calyptralus.  (Tayl.  Lorid.  Journ.  of  Bot.  1848,  p.  188.) 

—  UaUllaïuis.  (De  Not.) 

Weisia  tenuiroslris.  (Hook  et  Tayl.  Musc,  brilt.  éd.  II,  p.  83,  suppl.  3.) 
Exs.     Gravet,  Bryoth.  bclg.  n.  209. 

Touffe  bombée,  peu  cohérente,  vert-terne  ou  jaune.  Tige 
peu  divisée,  radiculeuse  à  la  base.  Feuilles  très-crispées  à  l'état 
sec,  très-étalécs,  flcxueuses,  ondulées  à  l'état  humide,  lancéolées-liné- 
aires, aiguës,  à  bords  droits,  entiers,  nervure  atteignant  le  sommet. 
Cellules  du  quart  inférieur  hyalines,  rectangulaires,  les  autres 
petites,  carrées  ou  rectangulaires,  à  parois  épaisses,  légèrement 
papillcuses.  Capsule  dressée,  subcylindrique,  à  col  court.  Oper- 
cule conique,  à  bec  subulé,  en  général  mince.  Anneau  très- 
étroit,  persistant.  Péristome  fugace  à  IG  dents  parfois  perforées. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  concaves.  Anthéridies  nom- 
breuses 20 — 25,  allongées.  Paraphyses  nombreuses,  filiformes. 

%  Fr.  Hiver- printemps. 

Hab.  Fragments  de  rochers  humides,  ombragés  (Am  Millemeister  (Mullerlhal), 
plus  rarement  sur  les  murs  inondés  du  pied.  (Luxembourg,  Mde.  p.  100,  n»  99.) 

247.  (285)  Didymodon  luridus.     [llrsch.  in  Sprcng.  Syst.    Veget. 

IV,  p.  i73.) 

Syii.    Triclioslonium  Irifarium.  (Sm.  Flor.  brilt.  III,  p.  1235.) 

—  linoidcs.  (Sm.  Engl.  bot.  I,  p.  2295.) 

—  hiridiim.  (Lindb.  Eiir.  Tricliosl.  p.   16.) 
Didymodon  trifarius.  (Sm.  Musc.  Suec.  p.  28.) 
Swartzia  trifaiia.  (Iledvv.  Musc,  froiid.  Il,  p.  76,  t.  28.) 
Barlula  duusla.  (Bryol.  uiiiv.  I,  p.  553.) 

Exs.     Gi-avel,  Bryolli.  belg.  n.  208. 

Touffe  compacte,  bombée,  rousscatre  à  l'intérieur,  vert-olive- 
foncé  à  la  surface.  Tige  médiocre,  simple  ou  imparfaitement  di- 
chotome,  radiculeuse  à  la  base.  Feuilles  dressées,  étalées  à  l'état 
humide,  serrées  près  de  la  tige,  incurvées,  crispées  à  l'état  sec, 
ovales-ohlongucs  ou  ohlongues-lancéolécs,  aiguës,  bords  réfléchies,  entières, 
à  forte  nervure  évanouissant  au  sommet.  Cellules  presque  uniformes, 
petites,  arrondies.  Cnpsule  oblongue,  sans  col  notable.  Opercule 
court-conique.  Anneau  simple.  Dioïque.  Fleurs  mâles  petites,  à 
folioles  ovales-obtuses,  imbriquées,  à  nervure  mince.  Péristome 
très-petit,  dents  très-irrégulières  et  très-polymorphes,  Anthé- 
ridies 8 — 15,  grandes.  Paraphyses  filiformes-obtuses,  nombreuses. 

%  Fr.  Avril-Mai. 

Hab.  AR.  Rochers  humides,  Luxembourg.  M.  E.  II,  51,  MuUerthal  !  Murs  près 
de  Dommeldange.  (Mde.  p.  102,  n"  101.) 
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248.  (286)  Didymodon  rubellus.  {Brch.  etSchpr.  Bryol.  cur.  II,  t.  28.) 

Syn.     Itiyiiiti  ruliellum.  (llolT.  Dciilsch.  F).  Il,  p.  33.) 

Tridioslomum  ruliollum.  (Rahcnli.  Douiscli.  krypt.  Flor.  II,  p.  H5.) 

—  rccurvirostro.  ((.indh.  Bidiag  lill.  niossom.  syii.  p.  35.) 

Weisia  recurvirostris.  (lîciil.  Bryol.  iiniv.  I,  p.  347.) 
Torliila  lacuslris.  (Pal.  lieauv.  Proil.  p.  9:2.) 
liarbula  Turncri.  (Brid.  Mant.  Musc.  p.  93.) 

—  fallax.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  550.) 
Grimmia  recurviroslris.  (Sm.  FI.  britt.  III,    p.  190.) 

—  curviroslra.  (Web.  et  Mhr.  Bot.  Tasclienb.  p.   135.) 

—  ruhella.  (Hiib.  Musc.  Genn.  p.  119.) 
Bryum  sclaceuni.  S.  (Hodw.  Flor.  Angl.  p.  482) 

—  recurviroslrum.  (l)icks.  fasc.  II,  pi.  crypt.  p.  7.) 
Exs.    Gravel,  Bryolli.  bul^'.  n.  207. 

Touffe  molle,  arrondie,  vert-sâle  en  dessus,  rouge-vif  à  Fin- 
térieur.  Tige  dressée,  dichotome.  Feuilles  inférieures  rouges, 
feuilles  supérieures  vertes,  étalées,  tordues  à  l'état  sec,  carénées,  très- 
ctalées,  dévergentes  à  l'état  humide,  étroitement  lancéolées,  toutes  con- 
caves, canaliculées,  à  bords  réfléchis,  entières  ou  denticulées  au  som- 
met, nervure  évanouissant  au  sommet.  Cellules  assez  uniformes, 
petites,  arrondies.  Capsule  basilaire  liyaline-rectangulaire,  les 
moyennes  et  supérieures  carrées  et  enfin  arrondies.  Opercule 
conique,  à  bec  médiocre,  obtus.  Anneau  large.  Pcristome  petit, 
fugace,  dents  entières  et  fendues.  Synoïque.  Anthéridies  6 — 7, 
oblongues.  Paraphyses  assez  courtes. 

%  Fr.  Août-Novembre. 
Hab.  Rochers,  murs  des  terrains  calcaires.  C.  Moselle,  CC. 
68.  (84)  Disticliitim.  [Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.) 

Tige  grêle,  dichotome.  Feuilles  distiques,  lisses,  suhulces, 
garnies  sur  la  face  inférieure  de  papilles  hyalines.  Cellules 
basilaires  lisses,  hyahnes,  hexagonales-allongées  jusqu'à 
rectangulaires.  Fleurs  monoïques.  Coiffe  en  capuchon,  longi- 
rostrée.  Capsule  symétrique,  droite  ou  nutante,  ovoïde, 
longuement  pédicellée.  Anneau  cadun.  Opercule  conique, 
courtement  apiculé.  Péristome  à  16  dents  simples,  le  plus 
souvent  bigéminées,  longues,  étroites. 

249.  (287)  Disticllium  capillaceum.  {Brch.   et  Schpr.  Brgol.   eur. 

Syn.     Mnium  capillaceum.  (Lin.  Flor.  I.app.)  JJ^  t.    195.) 

Didyiuodon  capillaceus.  (Web.  et  Mhr.  Bol.  Tdschcnb.  p.  155.) 
—         subulalus.  (Schk.  Deutscli.  Moos.  p.  61,  t.  28.) 

Swartzia  capillacea.  (Hedw.  Musc.  fronJ.  H,  p.  72,  t.  26.) 

Trichostoraura  capillaceum.  (Sm.  Flor.  britt.  III,  p.  1236.) 

Cynodonlium  capillaceum.  (Schwgr.  suppl.  I,  1,  p.  114.) 

Leptotrichum  capillaceum.  (Milde,  Musc.  Ind.  orient,  p.  10.) 
E.vs.    Gravet,  Bryotb.  bclg.  n.  158. 

Touffe  peu  serrée,  très-délicate,  soyeuse,  vcrt-jaunûtrc.  Tige 
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très-grele,  tomenteuse,  ramifiëe.  Feuilles  distiques,  serrdes,  étalées, 
planes  aux  bords,  lancéolées,  très-longuement  subulées,  canali- 
cuiées.  Cellules  inférieures  parfois  linéaires,  les  supérieures 
hexagones-rectangulaires.  Capsule  en  général  dressée,  oblongue. 
Opercule  conique,  petit.  Anneau  formé  de  deux  séries  de  petites 
cellules.  Monoïque.  Anthéridies  nues,  axillaires  dans  l'aisselle 
des  feuilles  supérieures  solitaires  ou  géminées.  Paraphyses  plus 
longues. 

9|  Fr.  Juin-Juillet. 

Jlab.   Fissures  des  rochers  calcaires,  ombragés.  Echternach,  Rhd.   Vallée  de  la 
Sûre  et  de  la  Moselle.  Sch.  II,  p.  42,  n"  87. 

69.  (85)  Tricliostoluiiiii.  {Iledw.  Spec.  Muscor.) 

Tige  dicliotome.  Feuilles  ordinairement  rigides,  lancéo- 
lées, suhulées  ou  lancéolées-linéaires,  mattes.  Cellules  basilaires 
h3^alines,  lisses,  allongées,  celles  du  sommet  rude,  paren- 
chymateuses,  très-papilleuses.  Fleurs  dioïques  pour  nos 
espèces.  Coiffe  capuclionnée,  à  long  bec,  lisse.  Capsule 
dressée- allongée  ou  cylindrique  avec  ou  sans  anneau.  Oper- 
cule acuminé.  Péristome  simple  à  32  dents  filiformes,  sou- 
vent soudées  par  des  traverses.  Membrane  basilaire  très- 
étroite. 

Feuilles  obtuses,  capsule  ovale-oblongue,  sans  anneau 

T.  topliaceum  n»  250 
Feuilles  aiguës,  capsule  cylindrique,  un  anneau.    T.  rigîdulum  n»  251 

250.  (2S8)  Trichostomuiii  tophaceum.   {Brid.  Mant.  Musc.  p.  8i.) 

S^ii.     An.ncalypta  lophacea.  (Bich.  in  Bryol.  Gerni.  II,  p.  148,  t.  3.j 
Triohostomuni  lineare,  (Sw.  Flor.  britt.  III,  p.  124.) 
Barbula  topliacea.  (Mctli.  Musc.  Inil.  orient,  p.  35.) 

Touffe  dense,  vert-olivâtre,  souvent  recouverte  d'innovations 
calcaires.  Tige  dre.^séo,  dichotome.  Feuilles  serrées,  assez  uni- 
formes, faiblement  incurvées  à  l'état  sec,  dressées,  étalées  à  l'état 
humide,  ovales-oblongues,  concaves,  lancéolées,  carénées,  subobtuses,  ré- 
volutécs  aux  bords  vers  le  milieu,  entières,  nervure  évanouissant  au 
sommet.  Cellules  presque  uniformes,  les  basilaires  carrées,  les 
supérieures  arrondies,  opaques.  Capsule  dressée,  lisse,  oblongue? 
ferme.  Opercule  conique,  acuminé.  Anneau  nul  Péristome  à 
membrane  basilaire,  courte,  à  32  dents  souvent  cohérentes  2  à  2. 
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Dioïque.    Fleurs  mtilcs  à   folioles  obtuses.     Parapliyses  rares  et 
courtes. 

%  Fr.  Novembre-Avril. 

Hah.  Sources  (ufTeuses,  rochers  et  murs  calcaires  humides.  R.  Echternah,  Rhd. 
Hunebour  (Mersch).  Driescher  (Kopstal.) 

251.  (289)  Trichostonmiii  rigidulum.  {Sm.  Flor.  hritt.  111,  p.  1258.) 

Svn.     Diilyinodoii  rigiiiulus.  (Hcdw.  Musc,  frond.  III,  p.  8,  t.  4.) 

Drvum  rigidulum.  (Dicks.  fasc.  IV,  plant,  cryplog.  p.  12.) 

Torlula  rigidula.  (Lindb.  cur.  Trich.  p.  42.) 

Barbula  rli;:idiila.  (Milde,  Bryol.  syn.  p.  118.) 

lîryum  Didyniodon.  (Gml.  syst.  nàt.  II,  p.  1333.) 

Desmalodon  rupcslris.  (Funk.  in  Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  822,  e.  p.) 
Exs.     Gravct,  Bryotli.  belj.  n.  314. 

Touffe  étendue,  lâche,  vert-suie.  Tige  peu  radiculeuse  et 
peu  ramifiée,  dressée  ou  ascendante.  Feuilles  crépues,  tordues  à 
l'état  sec,  lâchement  dressées,  diversement  étalées  à  l'état  hu- 
mide, oblongucs-lance'olc'es,  linéaires,  aiguës,  carénées,  entières,  à  bords  ré- 
fléchis, nervure  atteignant  le  sommet.  Cellules  à  peu  près  uni- 
formes, quelques-unes  rectangulaires,  les  autres  carrécs-arrondies. 
Capsule  cylindrique,  dressée  ou  légèrement  incurvée,  lisse.  Oper- 
cule à  bec  droit  ou  oblique.  Anneau  simple,  étroit.  Péristome 
variable  très-développé.  Dents  conniventes  par  l'humidité.  Dioïque. 
Fleurs  mâles  à  folioles  ovales,  concaves,  acuminées,  nerviées. 
Anthéridies  et  paraphyses  peu  nombreuses. 

3].  Fr.  Septembre-Octobre. 

Hab.  Anfractuosités  des  pierres,  des  murs  humides,  surtout  rochers  calcaires. 
C.  environs  de  Luxembourg.  Mde.  p.  118,  n»  132. 

^O.  (86)  Leptotricliuin.  (11p.  Linnœa  18il.) 

Famille  naturelle,  ressemblant  par  sa  capsule  et  son 
péristome  au  Trichostomum  et  spécifiée  plus  spécialement 
par  ses  feuilles  lancéolées,  Usses,  luisantes,  non  papilleuses, 
nerviées.  Cellules  basilaires  quadrangulaires  ou  hexagones- 
allongées,  les  médianes  et  les  supérieures  plus  petites. 

I  Fleurs  dioïques.  Pédicelle  rougeâtre 2 
Fleurs  monoïques.  Pédicelle  jaune-pâle  .  .  .  L.  pallidnm  n"  255 
I  Touffe  peu  élevée,  0.004— 0.012 3 
Touffe  plus  élancée,  0.02—0.07 L.  flexicaule  n»  253 

I      Capsule  cylindrique,  brun-pàle L.  tortile  n"  252 
Capsule  ovoïde  ou  ovale-allongée,  brun-rougeâ(re 
L.  homomallnm  n«  254 
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252.  (290)  Leplotrichum  tortile.  (/A;j.  Linnœa  4847.) 

Syn.    Trichostoimim  tortilc.  (Schrad.  Sjst.  Sam.  krypt.  Gow.  n.  49.) 
Didymodon  lorlilis.  (Walk.  Arii.  disp.  met.  p.  87.) 
Dicranum  torlilc.  (Web.  et  Mlir.  Bot.  Tasclienb.  p.  198,  t.  7,  f.  12,  13.) 

Exs.     Gravet,  Bryotli.  bclg-.  n.  HG. 

Toufte  peu  serrée,  vert-jaune-brillant.  Tige  courte,  peu  ra- 
mifiée. Feuilles  lâchement  homotropcs,  diversement  étalées  ou  dressées, 
arquées,  étroitement  lancéolées  à  la  base,  puis  atténuées,  subulées, 
les  supérieures  serrées,  plus  longues,  étroitement  révolutées  aux  bords 
jusque  près  du  sommet,  à  dents  très-rares  à  l'extrémité,  canaliculées, 
raides  ou  un  peu  tordues,  flexueuses  et  tordues  à  l'état  sec; 
nervure  excurrcnte.  Cellules  rectangulaires,  les  basilaircs  un  peu 
plus  grandes  et  plus  courtes,  les  moyennes  à  peine  papilleuses. 
Capsule  dressée,  petite,  grêle,  cylindrique,  un  peu  arquée.  Oper- 
cule conique,  aigu.  Anneau  simple.  Péristomc  variable  ;  dents 
réunies  à  la  base  par  une  membrane  assez  large.  Dioïque.  Fleurs 
mâles. 

O  Fr.  Octobre-Mars. 

Ilab.  Sables  humides  de  la  plaine,  le  long  des  sentiers  et  chemins  creux,  rochers 
gréseux,  délités  à  l'ombre.  AR.  par  place.  Echternach,  Rhd.  Mersch.  etc.,  W. 

Var.  /5.  pusillum.  (Br.  et  Sclipr.) 

Syn.    Trichostoinum  pusillum.  (Iledw.  Musc,  frond.  I,  p.  78,  I.  22,  f.  2,  4,  0,  10. 
Didyuiodon  pusillum.  (llodw.  Spcc.  Musc.  p.  104.) 
Uarbula  curla.  (Hedvv.  Musc,  frond.  III,  p.  75,  t.  31.) 
Tortula  curla.  (Sw.  Musc.  Suec.  p.  40.) 
Didymodon  curlis.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  5-2G.) 
Diiriclium  pusillum.  (Ti.  1788.) 

Tige  et  feuilles  plus   courtes,  capsule  ovale  ou  oblongue-r6g\i- 
lière. 
Ilab.  Avec  l'espèce  à  Echternach. 

253.  (291)  Leptotriclium  flexicaule.  {Ify.  Linnœa  1847.) 

Syn.     Didymodon  flexicaule.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  106.) 

Tricho.slonmm  llexicaulc.  (Brch.  cl  Schpr.  Bryol.  eur.  II,  l.  180.) 
Cynodonium  flexicaule.  (Scinvgr.  suppl.  I,  p.  113,  t.  29.) 

Exs.    Gravet,  Bryolh.  bclg.  n.  14. 

Touffe  épaisse,  plus  ou  moins  dense,  vert-doré-brillant.  Tige 
élevée,  grcle,  géniculée,  fragile  et  radiculeuse.  Feuilles  serrées, 
étalées  ou  liomotropes,  ondulées  à  l'état  sec,  oblonyues-lancéolées,  planes 
aux  bords,  puis  linéaires,  subulées,  trcs-canaliculées,  nervure  subulée, 
denticuléc  au  sommet.  Cellules  basilaires  linéaires,  tronquées  ou  at- 
ténuées. Capsule  petite,  dressée,  ovale-oblongue,  un  peu  plisséo 
à  la  maturité.  Opercule  droit  ou  oblique,  conique,  courtement 
apiculé.  Anneau  formé  de  2  séries  de  cellules.    Dioïque.  Fleurs 
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mâles  à  folioles  ovalcs-orùiculaires,  concaves,  acuminéos,  dnervcs. 

Antlidridics  5 — 15,  allongdes-oblongues.  Paraphyses  filiformes. 

%  Fr.  Mai-Juin. 

Hab.  Rochers  ombragés  et  frais,  surtout  de  formations  calcaires,  mardelle  des 
chemins,  AC. 

Var.  /S.  dcnsum.  (Sclipr.) 

Kxs.     Gravc't,  Kryolh.  lieljj.  n.   150. 

Tiges  plus  courtes,  feuilles  uniformes,  légèrement  dtaldes, 
plus  courtes,  oblongucs,  moins  canaliculccs,  entières,  énerves  au 
sommet  de  l'acumen. 

C.  avec  l'espèce. 

254.  (292)  Leptotriclium  homomallum.  {C.  Mull.  Symps.  p.  455.) 

Syn.     Diilymodon  hoiiioiiiallum.  (lledw.  Spec.  Musc.  p.  105,  t.  23.) 

Trichostomum  lionionialluni.  (Brcli.  et  Sclipr.  Bryol.  eur.  II,  t.   181.) 
Didyinodon  lioiiiuinallus.  (Itrid.  Bryol.  univ.  I,  p.  510.) 

—         helcroniallus.  (Hook  et  Tayl.  Musc,  britt.  p.  08,  t.  -20.) 
Grimmia  lionionialla.  (Sni.  Flor.  britt.  IH,  p.  11!)4.) 

—        heteromalla.  (Web.  et  Mlir.  lîot.  Tascbonb.  p.  137.) 
Afzelia  —  (Klir.  plant,  crypt.  exs.  n,  173.) 

Exs.    Gravct,  Bryoth.  bel-    n.  13. 

Touffe  assez  étendue,  lâche,  vert-foncé-soyeux.  Tige  dressée, 
simple  ou  ramifiée.  Innovations  dénudées  naissant  à  la  base. 
Feuilles  serrées  près  de  la  tige  à  l'état  sec.  dressées,  e'talées,  en 
général  liomotropcs  a  Tétat  humide,  celles  de  la  base  très-petites, 
toutes  brièvement  ovales-oblomjucs,  concaves  à  la  base,  longuement  *m- 
bulées,  planes  aux  bords,  entières  ou  à  peine  denticulées  au  sommet, 
nervure  longuement  excurrente.  Cellules  étroites  presque  linéaires, 
tronquées  ou  arrondies.  Capsule  dressée,  ovale-oblongue,  lisse, 
assez  régulière.  Opercule  petit,  court,  concave,  obtus.  Anneau 
étroit.  Péristome  très-petit,  très-étroit.  Dents  divisées  jusque  près 
de  la  base,  en  deux  branches  filiformes.  Dioïque. 

Q|  Fr.  Septembre-Mars. 

Hab.  Ravins,  bords  des  sentiers  et  des  chemins  creux  dans  les  bois  en  sol  sili- 
ceux. Grunenwald,  T.  AC.  Ardennes. 

255.  (293)  Leptotrichum  paliidiim.  {Hamp.  Linnœa  1847.) 

Syn.    Triciioslomum  palliduni.  (Iledw.  Slirp.  crypt.  p.  71,  t.  27.) 

—  —        3.  slricluu).  (Scliwgr.  suppl.  II,  I,  p.  77.) 

—  strictuiii.  (Sw.  Flor.  Ind.  occid.  ,11,  p.  781.) 
Dicranuin  pallidum.  (P.  B.  Prod.  p.  10.) 

IJryiun  pallidum,  (Sclireb.  Spec.  Flor.  Lips.  p.  12.) 

Touffe  trappue,  vert-glauque  ou  vert-jaunâtre.  Tige  petite, 
courte,  ramifiée  en  vieillissant.  Innovations  partant  de  la  base. 
Feuilles  rapprochées,  dressées  à  l'état  sec,  souvent   un   peu  ho- 
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motropes  à  l'dtat  humide.  Feuilles  lancéolées-oblongues,  entières 
à  la  base,  très-longuement  subule'es,  concaves  et  demi-cylindrique, 
étalées,  raides,  infléchies  aux  bords,  nervure  large  excurrcnte. 
Cellules  tubrectan^ulaires  ou  hexagones  -  tronquées.  Capsule 
dressée,  oblongue,  parfois  faiblement  incurvée.  Opercule  conique- 
élevé,  bec  court.  Anneau  étroit.  Dents  libres  régulièrement 
tordues  à  l'état  sec.  Monoïque.  Fleurs  mâles  axillaires  à  folioles 
concaves,  ovaies-acuminées,  nervure  mince.  Anthéridies  6—10, 
allongées-oblongucs.  Parapliyses  filiformes  plus  longues,  peu 
nombreuses. 

O  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Clairières  des  bois,  jeunes  coupes  sur  les  terres  argiles-sablonneuses.  AG. 
Echternach,  Rhd.  Mersch,  W  I  Baumbusch  (Luxembourg)  ! 

11.  (87)  Barbula.  {IJedw.  Fund.  Musc.) 

Tige  allongée  ou  gemmifère.  Feuilles  elliptiques,  ob- 
longues  ou  lancéoléos-acuminées,  fréquemment  surmontées 
d'un  poil  blanc  dû  à  l'excurrence  de  la  nervure,  parfois 
chargées  de  filaments  celluleux  cà  la  face  supérieure.  Cel- 
lules arrondies  ou  courtement  hexagones,  plus  OU  moins  pa- 
pilleuses.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques,  rarement  synoïques. 
Coiffe  cuculée.  Capsule  lisse,  symétrique  ou  peu  courbée. 
Col  peu  distinct.  Opercule  conique-acuminé,  formé  de  cel- 
lules disposées  en  séries  spirales  qui  concordent  avec  celles  des 
dents  du  pèristome.  Péristome  à  membrane  basilaire  souvent 
très-élevée,  tubiforme,  composée  de  32  dents  filiformes,  con- 
tournées, décrivant  2 — 4  tours  de  spire,  réunies  à  la  hase  par 
une  membrane  plus  ou  moins  élevée,  toujours  apparente. 

Feuilles  étroites,  raides  ;  nervure  épaisse  revêtue  d'une  masse  fila- 
menteuse      -18 

Feuilles  molles  à  nervure  mince  et  en  général  nue,  membrane  basi- 
laire distincte,  mais  assez  étroite 5 

Feuilles  larges,  ovales-spathulées  ou  ovales-lancéolées.  Membrane 
basilaire  formant  un  tube  égal  au  moins  ^  du  péristome  et  ornée  de 

dessins  réguliers 2 

Fleurs  dioïques 3 

Fleurs  monoïques 4 

Fleurs  synoïques B.  Miilleri  n"  280 

Poil  très-spinuleux B.  ruralis  n°  276 

3.        Poil  lisse  ou  légèrement  denté B.  iutermedia  n»  277 

Sans  poil B,  latifolia  n«  278 


9. 
iO. 

-II. 
42. 

4  4. 

40. 

46. 
47. 
48. 
49. 
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I      Feuilles  mucron(5es,  marginées,  tordues  à  l'élat  sec.  B.  snbnlata  no275 
Feuilles  assez  longuement  mucronôes ,   non  marginées,  faiblement 
tordues  à  l'état  sec B.  mncronifolia  n"  279 

Tiges  courtes;  feuilles  lancéolées-spatulées  ou  elliptiques  .  ...  G 
Tiges  plus  ou  moins  élancées.  Feuilles  lancéolées-linéaires  ...  7 
Feuilles  lancéolées  ou  oblongues-lancéolées,  acuminées,  révolutées 

aux  boids 9 

Feuilles  planes  aux.  bords,  surmontées  d'un  poil  blanc  dû  à  l'acunien 

de  la  nervure 17 

Dents  du  périslomo  soudées  au  tube  jusqu'au  milieu 

B.  canescens  n"  260 
Dents  du  péristome  libres  justiu'à  la  base     .     .     .    B.  muralis  n°  259 

Feuilles  entières 8 

Feuilles  dentées:  fleurs  dioïques B.  squarrosa  n"  263 

Capsule  gibbeuse B.  inclinata  n"  262 

Capsule  régulière,  tige  peu  élevée B.  tortuosa  n"  261 

Folioles  intimes  de  l'involucre  femelle  engainantes 40 

Folioles  intimes  de  l'involucre  femelle  demi-engainantes  seulement.  41 
Feuilles  à  bords  récourbés  en  dedans  au  sommet.    B.  revoluta  n"  265 

Feuilles  à  bords  planes  au  sommet B.  convoluta  n"  264 

Nervure  des  feuilles  excurrentes  dépassant  le  limbe 4  2 

Nervure  des  feuilles  prolongées  avec  le  limbe  de  manière  à  former 

l'acumen,  mais  ne  le  dépassant  pas 45 

Tige  dressée,  élevée,  dichotome 43 

Tige  dichotome,  peu  élevée  ou  courte 4  4 

Gazon  dense,  vert-foncé B.  Brebissoni  n»  266 

Gazon  lâche,  vert-tendre B.  unguicnlata  n°  267 

Anneau  très-étroit Bt  Horucliuchiana  n»  268 

Anneau  nul M.  gracilis  n°  269 

Tige  dressée,  touffe  assez  dense 46 

Tige  plus  ou  moins  décombante,  touffe  assez  lâche,  sans  cohérence. 

B.  recurvifolia  n»  273 

Sans  innovations B.  fallax  n"  270 

Innovations  fastigiées B.  Tinealis  n»  272 

Des  filaments  celluleux B.  papillosa  n"  274 

Sans  fdaments B.  insidiosa  n»  271 

Coiffe  descendant  jusqu'au  milieu  de  la  capsule  .     .     B.  rigfida  n"  256 

Coiffe  ne  recouvrant  que  l'opercule 49 

Capsule  dressée.  Anneau  simple B.  ainbigua  n"  257 

Capsule  penchée.  Anneau  double  ou  large    .     .     .    B.  aloides  n»  258 


Suhgemis  I.  —  tortula. 

Plantes  annuelles.  Tiges  très-courtes,  feuilles  imbriquées,  hya- 
lines à  la  base,  puis  très-étalées,  à  nervure  épaisse,  incurvées  aux  bords, 
entières,  garnies  sur  presque  toute  la  face  supérieure  de  nombreux 
filaments  celluleux.  Dioïque. 

15 
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256.  (294)  Barbiila  rigida.  {Schltz.  Rec.  Barb.  t.  52.) 

Syn.    Torlula  stellata.  (Liiidb.  Eur.  Trich.  p.  24.) 

—  Ijifroiis.  (De  Not.  Spec.  de  Torlul.  ilal.  n.  17.) 

—  rigida.  (Wils.  Brjol.  britt.  p.  120,  t.  22.) 

—  brevirostris.  (Grev.  scol.  crypt.  FI.  t.  390.) 
Dormatodon  rigidus.  (Mult.  Meth.  Musc.  Ind.  orient,  p.  38.) 

Exs.     Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  312. 

Touffe  lâche,  sans  cohérence,  brune.  Tige  courte,  dressde, 
simple.  Feuilles  peu  nombreuses,  ovales-oblongues,  imbriquées  par 
une  base  hyaline,  ensuite  très-étalées-divergentcs,  fortement  inflé- 
chies aux  bords,  presque  tubuleuses,  obtuses,  aiguës  ou  apiculées, 
nervure  très-dilalée,  atteignant  le  sommet.  Cellules  basilaires 
sur  le  dos  de  la  nervure  rectangulaires,  celles  des  ailes  non 
occupées  par  la  nervure  dilatées,  les  suivantes  à  partir  du  mi- 
lieu sont  carrées,  les  supérieui-es  oblongues-arrondies  ou  dilatées 
transversalement.  Capsule  dressée,  ovale  ou  elliptique.  Coiffe 
descendant  jusque  vers  le  milieu  de  la  capsule.  Anneau  large. 
Opercule  conique-acuminé,  mutique.  Dents  du  péristome  très- 
longs,  décrivant  plusieurs  tours  de  spire.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
subdiscoïdes,  à  4 — 5  folioles  suborbiculaires,  concaves,  h  nervure 
mince.  Anthéridics  15—30,  oblongues.  Paraphyses  très-nom- 
breuses avec  articles  courts,  renflés,  obtus. 

Q  Fr.  Octobre-Avril. 

Hab.  Terre  argilo-calcaire  recouvrant  les  vieux  murs  et  les  rochers,  elc.  G. 
dans  le  calcaire  jurassique. 

257.  (295)  Barbula  ambigua.  (Br.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  11.  p.  139.) 

Syn.    Barbula  rigida.  (Hedw.  Musc,  frond.  I,  p.  65,  t.  25,  f.  3,  c.  5.) 

Torlula  ambigua.  (Wils.  p.  121,  t.  42.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  260. 

Plus  robuste  dans  toutes  ses  parties  que  le  précédent,  dont 
il  diffère  par  ses  feuilles  étalées  en  étoile,  ovales-linéaires-lancéolées, 
incurvées  au  sommet.  Capsule  cylindrique,  dressée.  Anneau  très- 
étroit  se  divisant  en  fragments  sans  se  rouler.  Coiffe  ne  recouvrant 
que  l'opercule.  Dents  du  péristome  ne  décrivant  quun  tour  de 
spire. 

O  Fr.  Octobre-Avril. 
(lab.  Même  dispersion  que  le  n"  2oG,  mais  plus  rare. 

258.  (296)  Barbula  aloides.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  IJ,  t.  139.) 

Syn.    Torlula  rigida.  (Hook  et  Tayl.  Musc,  britl.  éd.  U,  p.  53,  t.  12.) 
Tricliostomum  aloidos.  (Koch  in  Brid.  Bryol.  univ.  I.  p.  816.) 
Torlula  aloides.  (Wils.  Bryol,  britt.  p.  121,  t.  42.) 

Exs.    Gravet,  Bryolh.  belg.  ii.  260. 

Ressemblant  au  précédent  dont  il  se  différencie  par:  Feuilles 
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1)lus  étroites,  linéaires,  lancéolées-acuminées,  aiguës,  faiblement  dtaldcs 
munie  d'une  nervure  dpaisse  vers  le  milieu  qui  les  rend  convexe 
sur  le  dos.  Capsule  grande,  cylindrique,  allongée,  inclinée.  Coiffe 
ne  recouvrant  que  l'opercule.  Opercule  mince,  aciculé.  Anneau  mince 
forme  de  petites  cellules  persistant  longtemps.  Dents  du  péristome 
ne  forment  qu'un  tour  de  spire. 

O  i''i'-  Octobre-Avril. 
llab.  Terres  calcareo-argileuses  du  Jura.  G.  Dutlelanf,'e.  AR.  ailleurs. 

Siibgenus  II.  —  barbula,  ScJipr. 

riantes  en  général  plus  élevées,  à  rameaux  dicbotome  avec 
Tâge.  Feuilles  crépues  à  l'état  sec,  molles,  plus  étroites,  souvent 
acuminées,  planes  ou  révolutées  aux  bords,  non  infléchies,  nues 
en  dessous  ou  garnies  dans  quelques  espèces  d'un  paquet  de 
filaments  celluleux,  nervure  mince  et  en  général  nue.  Membrane 
du  péristome  courte.  Monoïque  ou  dioïque. 

259,  (297)  Barbula  muralis.  (Iledio.  Spec.  Musc.  p.  123.) 

Syn.     Torlula  muralis.  (Wils.  p.  130,  t.  12.) 

—  Gœtiiiigensis.  (Brid.  Musc.  Roc.  Il,  I,  p.  185.) 

—  Itzigsohnii.  (Hp.  Linnœa  XVU,  p.  G73.) 
Mollia  muralis.  (Sclikr.  Prim.  Flor.  Sale&b.  n.  832.) 
Mniuiii  murale.  (Lin.  Metli.  Musc.  p.  364.) 

Bryum  murale.  (Lin.  Spec.  plant,  p.  1581.) 
Exs.    Cravet,  Bryolli.  beig,  n.  16k 

Touffe  serrée,  arrondie,  étendue,  vert-tendre  à  l'état  frais, 
blanchâtre  à  la  surface.  Tige  courte,  peu  ramifiée,  très-radicu- 
leuse  à  la  base.  Innovations  fastigiées.  Feuilles  étalées,  tordues 
à  l'état  sec,  concaves,  carénées,  étalées  à  l'état  humide,  lancéolées- 
spatulées,  arrondies  ou  très-peu  rétrécies  au  sommet,  entières, 
sans  marge,  révolutées  jusque  près  du  sommet,  surmontées  par  l'excurrence 
de  la  nervure  d'un  long  poil  blanc,  entier.  Cellules  du  tiers  inférieur 
lisses,  hyalines,  rectangulaires,  les  autres  carrées,  opaques,  chargées 
de  nombreuses  papilles.  Capsule  symétrique,  dressée,  cylindrique. 
Opercule  long,  conique,  acuminé,  un  peu  oblique.  Anneau  simple, 
très-étroit.  Membrane  du  péristome  très-courte.  Dents  fort  tordues. 
Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales-obtuses.  Anthéridies  et 
paraphyses  claviformes,  assez  nombreuses. 

%  Fr.  Avril-Mai. 
ce.  Murs,  (oifs,  rochers,  pierres. 
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Var.  /?.  incana.  (Schpr.) 

Syn.    Giimmia  crassa.  (Sprwig.  sysl.  veget.  IV,  II,  p.  321.) 

Plante  moins  développée  dans  toutes  ses  parties,  mais  à  poil 
foliaire  très- long,  lui  donnant  un  aspect  blanchâtre. 
AC.  avec  l'espèce  dans  les  calcaires  secs. 

Var.  y,  œstiva.  (Schpr.) 

Syn.    Barbula  xstiva.  (Schltz.  Nova  acla  Leop.  XI,  1,  p.  223  et  34.) 
—       cuneifolia.  (Web.  et  Mlir.  Bol.  Tasclib.  p.  20G.) 
Mollia  tegulai-is.  (Schrk.  Baier.  Flor.  II,  p.  457.) 

Feuilles  étroites,  à  poil  court  ou  simplement  mucronées.  Cap- 
sule courte,  brièvement  pédicellée. 

G.  Avec  l'espèce  dans  les  fissures  de  rochers  siliceux,  les  pavés  des  cours  à 
l'ombre. 

Var.  â.  rupestris.  (Schpr.) 

Plante  très-développée.  Tiges  plus  allongées.  Capsule  arquée 
sur  pédicelle  plus  long. 

AR.  avec  l'espèce  sur  les  rochers  calcaires  frais. 

260  (298)  Barbula  canescens.  {Mont.Arck.  de  bot.  I,  p.  i55.) 

Syn.    Toitula  canescens.  (Wils.  Bryol.  britt.  p.  130,  t.  43.) 
Exs.     Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  16. 

Diffère  des  Barbula  muralis  par  :  touffe  très-lâche,  plante 
souvent  isolée.  Tige  courte.  Feuilles  obovées-allongées  ou  obovécs, 
à  bords  révolutés,  nervure  se  terminant  par  un  poil  lisse.  Cellules 
basilaires  pas  très-allongées.  Capsule  elliptique,  symétrique.  Oper- 
cule conique,  allongée.  Anneau  large.  Péristomc  à  membrane 
basilaire  formant  un  tube  très-élevé;  dents  du  péristome  soudées  en 
tube  jusque  vers  le  milieu  de  leur  longueur.  Fleurs  mâles  plus 
petites  que  dans  B.  muralis. 

9|  Fr.  Printemps. 
Hab.  Terres  argileuses,  humides  au  bord  des  ruisseaux  avec  substrafe  rocheux, 
base  du  tronc  des  arbres.  MuUerthal.  Echternach,  Rhd. 

261.  (299)  Barbula  tortuosa.  {Web.  et  Mhr.  Bot.  Taschb.) 

Syn.     Torlula  torluosa.  (Wils.  Bryol.  britt.  p.  li>5,  t.  42.) 

Mollia  torluosa.  (Schrank.  Prod.  Flor.  Salisb.  n.  833.)  , 

Mniuni  turluosum.  (Lin.  fil.  Mulh.  Musc.  p.  8GI.) 

Bryuni        —  (Lin.  Spec.  plant,  p.  1583.) 

Hypnum     —  (Web.  Spicil.  Flor.  Gœtt.  p.  40.) 

Exs.     Gravet,  Dryotli.  belir.  n.  317. 

Touffe  épaisse,  compacte,  bombée,  très-radiculeuse,  vert- 
jaunâtre.  Tige  ramifiée  à  cime  molle,  radiculcuse.  Rameaux  fas- 
tigiés.  Feuilles  Irès-crispées   à   l'état  sec,  très-serrées,  dressées  par 
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la  base,  subcardnccs,  ondulées,  longuement  linéaires-acuminées,  nervure 
cxcurrentc.  Cellules  du  quart  inférieur  remontant  vers  les  Lords 
en  pointe,  hyalines,  lisses,  rectangulaires,  étroites,  les  autres 
petites,  carrées,  arrondies,  surmontées  de  petites  papilles  sail- 
lantes. Capsule  cylindrique,  en  général  dressée,  ovale-oblongue. 
Opercule  conique-acuminé.  Anneau  nul.  Membrane  basilairc 
très-étroite.  Dents  du  péristome  décrivant  plusieurs  tours  de 
spiie.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  oblongues,  linéaircs-acu- 
minces,  dressées.  Antbéridies  15 — 30,  étroites.  Parapbyscs  fili- 
formes, plus  longues. 
%  Fr.  Juin-Juillct. 
Hab.  Terres  humides  sur  rochers  de  préférences  calcaires.  Ecliternach,  Rhd. 
Mersch.  \V.  Ahn  ! 

262.  (300)  Barbula  incliiiila.  {Sclmjr.  suppl.  1,  l,p.  iSi,  t.  55.) 

Syn.    Barbula  nervosa.  (Brid.  Maiit.  Musc.  p.  95.) 

Torlula  curvata.  (Sclileich.  iii  sclicd.) 

Barbula  angusiifolia.  (Brid.  Bryol.  univ.  II,  p.  508.) 

Torlula  incliiiala.  (De  Not,  Epilog.  p.  558.) 
Exs.     Gravel,  Bryolli.  bcig.  ii.  -1C2. 

Touffes  compactes,  étendues,  légèrement  homhccs,  vert-jaunâtre. 
Tige  peu  élevée,  ramifiée,  fasciculéc,  fragile.  Feuilles  très-crispc'cs 
à  l'état  sec,  étalées,  dressées^  très  serrées  à  l'état  humide,  lancéolées, 
étroitement  oblongues,  allongées-carénées,  concaves,  bords  incurvés  au 
sommet,  très-entières,  ondulées,  nervure  brièvement  mucronée.  Cel- 
lules basilaires  lisses,  hyalines,  subrcctangulaires,  les  autres  carrées, 
subarrondics,  opaques,  papillcuses.  Capsule  ovale-oblongue,  gib' 
beuse,  subhorizontalc,  rarement  régulière.  Opercule  grêle,  co- 
nique, à  bec  assez  court.  Anneau  nul  ou  peu  apparent.  Péristomo 
à  dents  fugaces,  lâchement  enroulées  et  ne  faisant  que  1  ou  2  tours 
de  spire.  Dioïque. 
%  Fr.  Mai. 
Hab.  Terre  graveleuse  des  collines  calcaires  et  les  terrains  d'alluvions  au  bord 
des  rivières.  Fond  de  la  carrière  abandonnée  à  Remerschen,  Moselle  !  Dudelange  ! 
Diflerdange ! 

263.  (301)  Barbula  squarrosa.  {De  Not.  Spcc.  de  Tortul.  ital.  «°29.) 

S\ii.     Torlula  sriuairosa.  (Wils.  p.  126,  t.  43.) 

ricurocliacio  s(iuarrosa.  (Liudb.  Eur.  Trich.  p.  47.) 
Exs.    Gravct,  Bryolh.  bclj.  n.  45. 

Touffe  lâche,  vert-clair  à  la  surface,  brunâtre  à  l'intérieur. 
Tige  élevée,  robuste,  flexucuse,  irrégulièrement  dichotome,  ra- 
dicuîcusc  à  la  base.     Feuilles  lâches,   très-étalécs,   recourbées  à 
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l'état  linniidc,  irrcgulicrement  crispdcs  et  contournées  à  l'état 
sec,  ovalcs-ohlongues,  imbriquées  à  la  base,  puis  longuement  lancéolées, 
aiguës,  carénées,  ondulées,  planes  aux  bords,  dentées  à  partir  du 
milieu,  à  dents  espacées,  aiguës  par  Vexcurrcnce  de  la  nermire.  Cel- 
lules rectangulaires  ou  tronquées  obliquement.  Capsule  dressée, 
ovale-oblongue,  subcylindiique,  un  peu  aiguë.  Anneau  simple. 
Dents  du  péristome  rouge-clair,  jmpilleuses  et  fugaces  faisant  2  tours 
de  spire.  Dioïque. 
Qf  Fr.  Mai-Juin. 
Ilab.  Rochers  calcaires  en  plein  soleil.  Fœlz,  Schengen! 

264.  (302)  Barbllla  eoilVOlula.  {Iledw.  Musc.  [rond.  J,p.  S6,  t.  52.) 

Syii.     Torlula  coiivolula.  (Wils.  Bryol.  brilt.  p.  127,  t.  12.) 

Barbula  luirpurca.  (Agardli.) 

Strelilotricliuni  convohiluin.  (Pal.  Beauv.  Trod.  p.  80.) 

Mnium  sclaceum.  (Elirh.  Ilann.  Magaz.  1780,  p.  235.) 

Bryum  setaceum.  (Yill.  plaul.  Daupli.  111,  p.  880.) 
—      coiivolutuni.  (Dicks.  Fasc.  U,  pi.  crypt.  p.  G.) 

Hypnum  setaceum.  (Weiss.  crypt.  Gœlt.  n.  206.) 
Exs.    Gravet,  Bryotli.  bnlg.  n.  117. 

Touffe  plane,  convexe,  épaisse,  étendue,  d'un  beau-vert. 
Tige  délicate,  très-dicbotome,  dressée,  radiculeuse  à  la  base. 
Feuilles  étalées,  crispées  à  l'état  sec,  dressées,  appliquées  à  la  base, 
puis  étalées  par  l'extrémité  à  l'état  humide,  oblongues,  lancéolées-acu- 
minées  ou  apiculées,  révolutées  au  moins  d'un  côté  au-dessus  de 
la  base,  ondulées,  nervure  ne  dépassant  pas  le  sommet.  Cellules: 
les  inférieures  hyalines,  rectangulaires,  les  supérieurs  quadrangu- 
laires,  toutes  papilleuses.  Capsule  oblongue,  cylindrique,  rougcâtre. 
Opercule  à  long  bec  cernué,  mutique.  Anneau  composé.  Membrane 
basilaire  assez  large.  Dents  décrivant  plusieurs  tours  de  spire. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  à  4  folioles  involucrales,  les  deux  externes 
ovales,  les  deux  autres  suborbiculaires,  apiculées,  nerviées.  An- 
théridies  G— -8,  assez  grandes,  oblongues.  Parapliyscs  nombreuses, 
filiformes,  obtuses. 

%  Fr.  Mai-Juin. 

Ilab.  Chemins  et  places  de  faulde  dans  les  bois.  C.  collines  calcaires,  tissures  de 
rochers  calcaires.  Mortiers  de  vieux  murs.  AC.  par  place. 

265.  (303)  Barbula  revoluta.  (Schwgr.  suppl.  I,  t,  p.  127,  t.  52.) 

Syn.     Torlula  revoluta.  (Ilook  et  Tayl.  Musc,  britt.  éd.  2,  p.  54.) 
Exs.     Gravet,  Bi^otli.  belg.  n.  263. 

Touffe  épaisse,  en  coussinets  légèrement  bombées,  verte  à 
la  surface.  Tige  dressée,  dichotomc.  Feuilles  crispées  à  l'état 
sec,  rapprochées,  concaves-imbriquées   à  la  base,  puis  étalées   à 
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l'état  humide,  lancéolées-carénées,  à  bords  fortement  révolutés  depuis 
un  peu  au-dessous  de  la  hase  jusqu'à  lextrcmilé,  de  manière  à  former 
deux  ourlets  cijUndriqucs  s'arrctant  à  la  nervure  ;  nervure  brièvc 
ment  mucronce.  Cellules  toutes  opaques,  les  basilaires  rectangu- 
laires, les  médianes  arrondies,  carrées,  épaisses.  Capsule  petite,  dressc'e, 
symétrique,  ovale.  Coiffe  descendant  jusqu'au  milieu  de  la  cap- 
sule. Opercule  petit,  acuminé,  à  bec  oblique.  Anneau  simple. 
Membrane  basilaire  assez  large.  Dents  crispées  en  séchant,  dé- 
crivant 2  tours  de  spire.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovalcs- 
acuminées.  Anthéridies  petites.  Paraphyses  plus  longues. 
Of  Fr.  Mai-Juin. 

Ilab.   Vieux  murs,  pierres,  de  préférence  dans  les  terrains  calcaires.   Ansem- 
bour/ï!  Mersch,  W.  Echternach,  Rhd. 

266.  (304)  Barbiila  Breblssoni.  (Brid.  Bryol.  univ.  1,  p.  Soi.) 

Svn.    Tortula  nuicronata.  (Lindb.  Eur.  Trichost.  p.  31.) 
—      Brcbisfoiii.  (Ue  Not.  Efiil.  p.  U7.) 

R.arbula  cylindiica.  (Wils.  riivtol.  18i5,  p.  282.) 

Didyniodon  cinclidotiis.  (De  Not.  Spec.  de  Torl.  ilal.  p.  45.) 

Desmalodon  dicholomus.  (Brid.  Brjol.  univ.  I,  p.  823.) 

Raconiitrium  flavipes.  (Brid.  1.  c.) 

Tricliostoniuin  flavipes.  (De  Not.  Syllab.) 

Cincb'dolus  riparius  IJ ,   tcrretris.  (Br.  et  Sclipr.  Biyol.  eur.) 

Baibiila  romana.  (C.  Mull.  Bol.  Zeit.  1866,  p.  419.) 
Exs.     Gravet,  Bryotii.  belg.  n.  GO. 

Touffe  dense,  molle,  étendue,  d'un  vert-foncé.  Tige  dressée, 
dichotome,  robuste.  Feuilles  plus  ou  moins  crispées  à  l'état  sec, 
lâches,  étalées  ou  même  arquées  à  l'état  humide,  lancéolées-ellip- 
tiques, entières,  obtuses,  mucronées,  marginées  dans  la  partie  supérieure, 
révolutées  jusque  près  du  sommet,  pupillcuses  sur  les  deux  faces, 
nervure  excurrente.  Cellules  basilaires  non  épaissies,  allongées, 
les  supérieures  petites,  carrées.  Capsule  grande,  dressée,  oblongue. 
Opercule  conique,  élevé,  oblique.  Péristome  à  membrane  basi- 
laire peu  élevée,  percée  de  trous.  Dents  papilleuses  ne  décrivant 
qu'un  tour  de  spire.  Dioïque. 
%  Fr.  Avril-Mai. 
Hab.  Pierres  dans  les  oseraies  près  de  Stadtbredimus.  R. 

267.  (305)  Barbula  uuguiculala.  {Eedw.  Musc,  frond.  I,  p.  39, 23.) 

Syn.     Baibula  aniœna.  (Sclium.  Flor.  Sceland  II,  p.  48.) 

—  aristata.  (Brid.  Maiit.  Musc.  p.  93.) 

—  lanccolala.  (Hcdw.  Spec.  Musc.  p.  119,  t.  26.) 

—  unguiciilata.  (De  Not.  Epil.  p.  548.) 

—  dubia.  (F'al,  Beauv.  Prod.  p.  92.) 

—  barbala.  (Sm.  Flor.  britt.  UI,  p.  1260.) 

—  raiieronulala.  (Siii.  Flor.  britt.  III,  p.  1250.) 

—  slricta.  (Hcdw.  Musc,  froiid.) 


—      232     —  BARBULA. 

Syii.     Dicramim  laxuiii.  (DrM.  Musc    lîcc.  Il,  1,  p.  175.) 

Mollia  uiiguiculala.  (Sclik.  Bryol.  Flor.  II,  p.  457  ) 

Bryuiii  barbaluiH.  (Ciirt.  Flor.  I.oni).  IV,  t.  65.) 
—      imicron.iliim.  (Oicks.  Fasc.  111,  plant,  crypi.  p.  3.) 
Exs.    Gravel,  Bryolli.  bclg.  n.  313. 

Espèce  trcs-polymorphc.  Touffe  serrdc  ou  lâche,  souvent 
étendue,  vert-lendre.  Tige  dressée,  flexucuse,  simple  ou  diclio- 
tome,  radiculeuse.  Feuilles  faiblement  crispées  à  l'état  sec,  ob- 
longues-lancéolécs,  étalées  à  l'état  liumide,  lancéolées-c7roi"/M  ou 
oblongues,  lancéolées,  obtuses  au  sommet,  plus  ou  moins  longuement  mU' 
cronées  par  l'excurrcnce  de  la  nervure,  plus  ou  moins  révolutées  aux 
bords  à  partir  de  la  base,  entières.  Cellules  de  la  base  rectan- 
gulaires hyalines,  lisses,  les  moyennes  carrées,  assez  grandes,  les 
inférieures  arrondies,  opaques,  à  parois  épaisses,  légèrement  papil- 
leuses.  Capsule  symétrique,  elliptique,  droite  ou  un  peu  courbée. 
Opercule  long,  conique-acuminé,  arqué.  Anneau  nuL  Péristomc 
à  dents  libres  presque  jusqu'à  la  base,  décrivant  3 — 4  tours  de 
spire.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovalcs-acuminées.  Antbc- 
ridics  épaisses.  Paraphyses  filiformes. 
9|  Fr.  Avril-Mai. 
Hab.  Champs  et  pelouses  des  collines  sableuses  et  argileuses.  C. 

268  (306)  Barbula  Hornclmcliiana.  {Sclmltz.  Nov.  Act.  4825,  XI, 

I,  p.  217.) 

Syn.    Baibula  rcvoliiln  S.   Ilorm  liiichiaiia.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  372.) 

Tortula  Hornclmcliiana.  (Wils.  Bryol.  britt.  p.  127,  I.  43.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  belg.  n.  262. 

Touffe  lâche,  fragile,  \cvt-olivâtre.  Tige  assez  courte,  grêle, 
d'ordinaire  décombante,  rameuse,  émettant  souvent  des  innovations 
grêles  à  la  base.  Feuilles  extérieures  petites,  espacées,  les  autres 
successivement  plus  grandes  et  plus  rapprochées,  les  moyennes 
et  les  supérieures  à  demi  tordues,  incurvées  à  l'état  sec,  dressées, 
étalées  ou  même  arguées  en  dehors  à  l'état  humide,  ovales  à  la 
base,  puis  rétrécics,  lancéolées,  carénées,  apiculées  par  l'excurrcnce 
de  la  nervure,  largement  et  fortement  révolutées  jusqu'au,  sommet,  en- 
tières. Cellules  du  tiers  inférieur  hyalines,  lisses,  rectangulaires, 
les  médianes  un  peu  allongées,  les  supérieures  opaques,  petites, 
ponctiformes,  arrondies,  surmontées  de  papilles  obtuses.  Capsule  ob- 
longue,  à  peine  arquée,  dressée.  Anneau  très -étroit.  Péristome 
à  membrane  basilaire  courte.  Dents  décrivant  2  —  3  tours  de 
spire.  Opercule  conique,  à  long  bec.  Dioïque. 

9[  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Sur  la  terre  argileuse  et  calcaire  dans  les  champs,  les  lieux  herbeux.  AR. 
Murs  du  jardin  Wagner,  Pfaffentlial  ! 
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269.  (307)  Barbula  gracilis.  (Schwgr.  suppl.  II,  p.  125,  t.  ri.) 

Syri.     Tortilla  gracilis.  (Wils.  Uryol.  britt.  p.  123,  t.  32.) 

Itarlfula  roclifolia.  (Tayl.  Lond.  Journ.  of  bot.  1846,  p.  4'J.) 
Tortilla  fallax  striala.  (De  Not.  Spic.  de  Tort.  Hal.  p.  2G.) 

ToiifFc  incoljcrcntc,  roussâtrc,  rarement  verte*)  à  la  surface, 
TJgc  courte,  grêle,  dressée,  souvent  simyile.  Feuilles  ovales  ou 
oblongues,  concaves  à  la  base,  rélrécies,  longuement  et  finement  acu- 
minces,  révolutes  aux  bords  jusqu'au  milieu  et  au-delà,  entières, 
légèrement  plissées,  nervure  excurrente  mucronée.  Cellules  ba- 
silaires  médianes,  Iti/alines,  carrées-arrondies,  les  supérieures  ar- 
rondies, opaques.  Capsule  ovale-oblongue,  droite  ou  rarement 
incurvée.  Anneau  nul.  Dents  ne  décrivant  qu'un  tour  de  spire  ou 
à  peine.  Opercule  assez  court.   Dioïque. 

%  Fr.  Printemps. 
Hab.  Terre  argileuse,  marneuse.  Gallefs  et  murs  calcaires.  Echlernach,  Rhd. 

270.  (308)  Barbula  fallax.  {IMw.  Musc.  [rond.  l,p.  62,  t.  24.) 

Syii.     Torlula  fallax.  (NVils    Bryol.  brilt.  p.   123,  t.  12.) 

Barbula  fiavescens.  (Brid.  Maiit.  Musc.  p.  92.) 

Tortula  iniberbis.  (Sm.  Flor.  briit.  III,  p.  1261.) 

WoUia  fallax.  (Dicks.  Fase.  UI,  plant,  crypt.  p.  5.) 

Bryum  fallax.  (Dicks.  Fasc.  Ill,  pi.  crypl.  p    5.) 
—     imberbe.  (Lin.  Mant.  plant.  Il,  p.  309.) 
Exs.     Gravet,  Bryolh.  bclg.  n.  315. 

Touffe  très-étendue,  a?sez  dense,  d'un  vert-jaunâtre  ou 
brunâtre.  Tige  dressée,  rameuse,  fasciculée,  fragile.  Feuilles 
ovales-oblongues,  concaves,  imbriquées  à  la  base,  puis  insensible- 
ment et  longuement  rétrécies,  aeuminées,  très-étalées,  légèrement  arquées 
en  dehors  à  l'état  humide,  rapprochées  de  la  tige  et  irrégulière- 
ment contournées  à  l'état  sec,  bords  incurvés  au  .sommet,  très-en- 
tières, ondulées,  nervure  brièvement  mucronée.  Cellules  à  parois 
très-épaisses,  surmontées  de  papilles  très-peu  saillantes,  presque 
uniformes,  arrondies,  médianes.  Capsule  ovale-oblongue,  subhori- 
zontale, rarement  régulière.  Opercule  très-long,  à  bec  assez 
court.  Anneau  nul.  Membrane  basilairc,  très-étroite.  Dents  fu- 
gaces, très-longues,  décrivant  1 — 2  tours  de  spire.  Dioïque. 

2/  Fr.  Septembre-Octobre. 
Hab.  Champs,  bords  des  fossés,  des  sentiers  dans  les  bois,  chaperons  de  murs, 
particulièrement  enterre  argilo-calcaire,  humides.  Mersch.  W.  Echternach,  Rhd. 

Var.  /?.  brevicaulis.  (Br.  et  Schpr.) 

Tige  simple.    Feuilles  plus  larges  et  plus  courtes,   plus  on- 
dulées aux  bords. 
Hab.  Avec  l'espèce  à  Echlernach. 

')  (Variété  virklis.) 
Kxs.    Gravet,  Bryotii.  bclg.  ii.  3IU. 
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271.  (309)  Barbula  insidiosa.  (Jur.  et  MUd.  IMw.  1869,  n"  7.) 
Touffe  lâche,  élevée  et   très-vigoureuse,  rubigineuse.     Tige 

simple  ou  divisée,  à  rameaux  d'égale  grandeur.  Feuilles  à  l'état 
sec  contournées,  à  l'état  humide  étalces-recurvécs,  ovales-lancéolées, 
entières,  rcvolufécs  aux  bords  de  la  moitié  inférieure,  nervure  éva- 
nouissant au  sommet.  Cellules  basilaires  hyalines,  partout  à  parois 
épaisses,  le  long  de  la  nervure  quelquefois  plus  longues,  la  plu- 
part toutefois  arrondies-quadrangulaires,  souvent  irrégulières,  celles 
de  l'extrémité  presque  opaques.  Capsule  a//o«//ee-cylindrique  sur 
pédicelle  long,  raide,  rouge-brunâtre.  Opercule  droit  ou  un  peu 
oblique,  à  cellules  en  spirales  très-raides.  Péristome  jaune  à  dents 
formant  à  peine  un  tour  de  spire,  appuyé  sur  une  membrane  composé 
de  cinq  rangées  de  cellules.  Dents  souvent  irrégulièrement  racourcies. 
Anneau  caduc  par  morceau.  Confondu  jusqu'ici  avec  1^.  fallax 
dont  il  diffère  surtout  par  les  cellules  de  l'opercule. 
9|  Fr.  Novembre. 
Ilab.  Rochers  calcaires  humides  et  pierres  argilo-sabloneuses.  R.  Echternach! 

272.  (310)  Barbula  vinealls.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  830.) 

Syii.    Torlula  vinealis.  (De  Not.  Epil.  p.  554.) 

—  fallax  viiicalis.  (De  Not.  Siicc.  de  Tort.  ilal.  n.  27.) 

—  iusiilani.  (De  Not.  1.  c.  n.  28.) 

VVeisia  monoclados.  (BriJ.  Bryol.  univ.  I,  p.  360.) 

Touffe  dense,  arrondie,  vert-brun  passant  au  brun-no  ira  Ire. 
Tige  plus  ou  moins  docombante,  à  rameaux  et  innovations  fasti- 
giées.  Feuilles  inférieures  des  innovations  petites  et  espacées,  les 
supérieures  plus  grandes  et  plus  serrées,  lâchement  dressées,  a  l'état 
humide,  imbriquées  à  l'état  sec,  raides,  ovales,  acuminées,  révo- 
lutées  de  la  base  au  milieu,  faiblement  phssées  à  la  base,  ner- 
vure évanouissant.  Cellules  uniformes,  arrondies,  opaques.  Cap- 
sule oblomjue,  symétrique,  presque  noire.  Opercule  médiocre. 
Anneau  formé  de  2  séries  de  cellules.  Membrane  basilairc  appen- 
diculée,  distincte.  Dents  légèrement  contournées  ne  formant 
quun  tour  de  spire.  Dioïque. 

%  Fr.  Mai- Juin. 
Hab.  Murs  calcaires  des  vignes  de  la  Moselle.  Schengen  et  Wormeldange.  AR. 

Var.  /?.  flaccida.  (Brch.  et  Schpr.) 

Syn.    Zygolrichia  cyliiidrica.  (Tayl.  in  fl.  Hiber.) 
Exs.    Gravut,  Bryotli.  belg.  n.  10. 

Feuilles  sèches  très-crispées,  longues  et  étroites,   étalées  et 
recurvées.  Cellules  rectangulaires  et  hyalines. 
Hab.  C'est  la  forme  des  terrains  sablonneux.  Murs  du  grès  bigarré.  R.  Golmar. 
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273.  (311)  Barbula  recunifolia.  {Schpr.Coroll.insuppl.sijn.p.170.) 

Sjn.     Toilula  rclloxa.  (Biid.) 

Touffe  lâche,  incohdrcnte,  étendue,  couleur  de  rouille.  Tige 
plus  ou  moins  dcconiLante,  à  peine  divisée,  à  innovations  fasti- 
gices.  Feuilles  ohlongucs,  lancéolées  acuminécs,  repliées,  faiblement  ré- 
volutécs,  planes,  ondulées  dans  la  moitié  supérieure,  plissées  à  la 
base,  fortement  recourbées  et  enroulées  en  tous  sens.  Cellules  toutes 
opaques  et  papillcuses,  les  basilaircs  allongées-arrondies  aux  ex- 
trémités. Capsule  dressée,  cylindrique,  rousse.  Opercule  à  bec 
subulé.  Anneau  nul.  Péristome  comme  J3.  fallax.  Dioïque. 
%  Fr.  Septembre-Octobre. 
Uab.  Cailloux,  graviers  sur  les  collines  calcaires.  Fels.  Schengen. 

274.  (312)   Barbula   papillosa.    {Wills.  Lond.  Joum.  of  Bot. 

i8i5,  p.  iD2.) 

Syn,    Tortula  papillosa.  (VS'ils.  Bryol.  biill.  p.  135,  t.  41.) 

Barbula  roliinilifulia.  (Jens.  Bryol.  dan.  p.  110.) 
E.\s.    Gravcl,  Bryotli.  bcly'.  n.  3-20. 

Touffe  petite,  assez  lâche,  vert- luride  ou  brunâtre.  Tige  courte, 
dressée,  radiculeuse,  peu  ramifiée.  Feuilles  rapprochées,  étalées, 
arquées  en  dehors  à  l'état  humide,  imbriquées  et  tordues  à  l'état 
sec,  obovées-spatulées,  concaves,  rétrécics  à  la  base,  aiguës,  entières, 
à  bords  infléchis,  presque  lisses,  surmontées  d'un  poil  brun,  hyalin 
à  l'extrémité.  Cellules  du  tiers  inférieur  des  feuilles  byalines, 
rectangulaires,  lisses,  à  parois  mince,  les  moyennes  carrées,  les 
supérieures  arrondies,  grandes,  hexagones,  chlorophylleuses,  hya- 
lines. 

0|  Fructification  inconnue. 
Hab.  Arbres  d'avenue,  surtout  vieux  saule  et  peupliers,  tilleuls.  AG.  par  place- 
Peupliers  du  parc  de  Berg,  tilleul  à  Iloslert! 

Subgenus  111.  —  syntriciiia,  Scfipr. 

Pédicclle  tordu  vers  la  droite  dans  sa  partie  supérieure. 
Capsule  allongée,  membrane  basilaire  du  péristome  élevée  en  forme  de 
tube  et  élégamment  rétriculée.  Feuilles  grandes,  elliptiques  ou  spa- 
tulées,  planes  ou  révolutées  aux  bords,  non  infléchies,  munies 
d'une  nervure  non  dilatée,  dépourvue  de  filaments  cclluleux  en 
dessus,  souvent  pilifcres. 

275.  (313)  Barbula  subulala.  [Iledw.  Fund.  Musc  11,  p.  92.) 

Syn.     Torlula  Ilycrcynka.  (Sclirad.  Spicil.  I''lor.  Gcrm.  p.  92.) 

Syntridiia  sulailata.  (Web.  et  Mlir.  Bot.  Tafclicnb.  p.  21i.) 

—  —        (' ,  macrocarpa.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  &82.) 

alpina.  (Driil.  Bryol.  iiiiiv.  I,  p.  58i'.) 
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Syti.    Mollia  subulala.  (Sclirank.  Trim.  Flor.  Salisb.  p.  330.) 

Miiiuin  sulnilalum.  (Lin.  Spec.  plant,  p.  158i.) 
Exs.     Gravel,  Brjotli.  bclg   n.  2i5. 

Touffe  étendue,  verte  à  la  surface,  jaune  ou  ddcolorée  à 
l'intérieur.  Tige  assez  allongée,  simple  ou  dicliotome,  radiculeuse. 
Feuilles  dressées,  un  peu  étalées  au  sommet  à  l'état  humide, 
pliées  en  deux  et  contournées  à  l'état  sec,  lancéolées,  subspatulécs, 
carénées,  planes  aux  bords,  dentées  en  scie  sur  le  contour  du  tiers 
supérieur,  brièvement  rétrécies,  aiguës,  mucronées  par  l'excur- 
rence  de  la  nervure.  Cellules  basilaircs  hyalines  et  très-allongées, 
les  supérieures  courtes  et  troubles.  Capsule  grande,  cylindrique, 
un  peu  arquée.  Opercule  conique-acuminé,  légèrement  oblique. 
Anneau  étroit.  Tube  du  péristome  très-élevé,  élégamment  rélriculé 
en  spirales  Dents  papilleuses,  faisant  2 — 3  tours  de  spire,  soudées 
en  tube  jusqu'au-dessus  du  milieu.  Monoïque.  Fleurs  mâles  axil- 
laires,  à  folioles  ovales,  obtuses  ou  acuminées,  à  dents  érosulées 
et  nerviées.  Anthéridics  10—12,  médiocres.  Paraphyses  légère- 
ment claviformes  ou  piliformes. 

Qf  Fr.  Mai-Juillet. 

Hab.  Terre  argilo-arénacée  au  pied  et  dans  les  murs,  dans  les  haies,  au  pied 
des  arbres,  mardelle  des  chemins  creux,  à  l'ombre,  G. 

Var.  (3.  angustifolia.  (Schpr.) 

Feuilles  plus  étroites,  apicule  du  sommet  moins  saillante. 

La  Sauvage  avec  l'espèce. 

Var.  ;'.  subinermi.  (Schpr.) 

Feuilles  plus  larges,  allongées,  h  nervure  excurrente  dans 
l'acumen. 

llab.  Grès  bigarré,  Cohnar! 

276.  (314)  Barbula  ruralis.  {Iledw.  Spec.  Musc.  p.  12I.) 

Syii.     Slrincliia  ruralis.  (Web.  et  Mlir.  Dot.  Tasclienb.  p.  215.) 

Turtula  ruralis.  (Dn  Not.  Epilogr.  p.  538.) 

Mollia  ruralis.  (Sclirank.  Prim.  Flor.  Salcsb.  n.  831.) 

Mniiini  rurale.  (Lin.  Spec.  plant,  p.  1581.) 

Bryuiu      —      (Dil.  Iiist.  Musc.  p.  352,  t.  45,  f.  12.) 

Hypnum    —      (Weiss.  crypi.  Gœlt.  p.  210.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  belg.  n.  118. 

Touffe  profonde,  molle,  étendue,  vert-olivâtre.  Tige  ramifiée, 
dressée  ou  décombante  à  la  base,  dichotome,  radiculeuse.  Inno- 
vations fastigiécs.  Feuilles  imbriquées  à  la  base,  recourbées  à 
l'état  humide,  pliées,  contournées  à  l'état  sec,  elliptiques,  arrondies, 
souvent  même  émarginées  au  sommet,  révolutées  aux  bords 
jusqu'au   tiers   supérieur,    entières,   pilifères.     Cellules    basilaircs 
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hyalines,  rectangulaires,  deux  fois  aussi  longues  que  larges, 
les  autres  carrées,  subarrondies,  opaques,  surmontées  de  papilles 
nombreuses.  Capsule  dressée,  cylindrique,  épaisse.  Opercule  co- 
nique-acuminé,  allongé,  un  peu  arqué.  Anneau  étroit,  persistant. 
Péristomc  très-long,  tubuleux  jusque  vers  le  milieu,  à  plusieurs 
tours  de  spire.  Dioïque.  Fleurs  mrdes  capituliformes,  à  folioles 
courtes,  ovales,  très-concaves.  Anthéridies  15 — 30,  oblongues- 
allongées.  Parapliyses  obtuses,  très-nombreuses,  claviformcs. 
%  Fr.  Mai-Juin. 
Ilab.  Lieux  incultes  argilo-siliceuses,  boni  des  chemins,  tronc  d'arbres,  murs, 
toits  de  paille,  etc.  CG.  C'est  la  mousse  qui  forme  des  coussinets  ronds  sur  les  toits 
d'ardoises  à  Luxembourg. 

277.  (315)  Barbula  intermedia.  (Brid.  BryoL  univ.  7,  p.  5S6.) 

Syn.     Syntricliia  intermedia.  (Brid.  Bryol.  uiiiv.) 

Tortilla  intermedia.  (Lindb.  Eur.  Trichosl.  p.  59.) 
Barbula  ruralis  crinita.  (De  Not.  Spec.  de  Torlul.  ital.  n.  5.) 
—  —      rupestris.  (Br.  et  Scbpr.  Bryol.) 

Rxs.    Gravel,  Biyotli.  belj,''.  n.  1C5. 

Touffe  dense,  raide,  souvent  d'un  brun-noirâtre  ù  la  surface. 
Tige  courte.  Feuilles  rapprocliées,  elliptiques,  un  peu  contractées 
vers  le  milieu,  légèrement  carénées,  presque  planes,  dresse'es-étalées 
à  l'état  humide,  arrondies  au  sommet  et  terminées  par  un  long 
poil  blanc,  légèrement  denticulé.  Cellules  supérieures  opaques, 
papilles  peu  saillantes.  Capsule  presque  symétrique,  étalée-ob- 
longue.  Tube  du  péristome  à  parois  cellulaires,  peu  distincts, 
plus  court  que  le  précédent.  Péristome  ne  formant  qu'un  tour 
de  spire. 

2|  Fr.  Avril-Juin. 
Hab.  Rochers  secs,  surtout  des  terrains  calcaires.  Echternach. 
Var.  /S.  pulvinata.  (Mde.) 

Syn.    Barbula  pulvinata.  (Jur.  Verh.  der  Zool.  bot.  Gesell.  Wien.  1803,  p.  501,  vol.  XtlI.) 
Exs.     Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  321. 

Touffes  denses,  délicates,  molles,  très- courtes.  Feuilles  étalées, 

arquées,    carénées,    concaves,    arrondies,    légèrement  émarginées    et 

surmontées    d'un   poil  presque  lisse,    souvent   très-court.     Cellules 

molles,   distinctes,  grandes;    papilles   nombreuses   et   très-saillantes. 

Hab.  R.  Saule  près  de  Hunsdorf  ! 

278.  (316)  Barbula  latifolla.  (Brch.etSchpr.Bryol.eur.n,t.  I6i.) 

Syn.     Syntricliia  latifolia.  (Brtli.  in  Brid.  Bryol.  univ.  I.  p.  830.) 

Barbula   lœvipila  8.  mutica.  (Sclil.   Re.;.  Barb.  in  Nov.   AcI.    Leop.   XI,  I.   1820,  p. 

230,  t.  34,  f.  4B.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  319. 

Touffe  incohérente,  peu  fournie,  d'un  vert-foncé.    Tige  courte, 
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ascendcanto,  pas  divisée.  Feuilles  d'abord  dressées,  puis  diverse- 
ment étalées  ou  même  recourbées,  de  plus  en  plus  grandes  vers 
le  sommet  de  l'innovation,  obovéesspatulces,  légèrement  concaves, 
canaliculées,  assez  longuement  rctrécies  vers  la  base,  arrondies  ou  même 
émarginées  au  sommet,  révolutées  aux  bords  jusque  vers  le  milieu, 
entières,  munie  d'une  nervure  qui  finit  avec  le  limbe,  le  dépasse  brièvement 
ou  s'arrête  un  peu  au-dessous  du  sommet.  Capsule  oblongue-subcylin- 
drique,  régulière  ou  légèrement  arquée,  grêle.  Anneau  très- 
mince.  Péristome  à  membrane  tubuleuse,  élevée.  Dents  papil- 
leuses  faisant  2 — 3  tours  de  spire. 
Q[  Fr.  Avril-Mai. 
Hab.  Troncs  d'arbres  isolés  et  en  avenue,  principalement  saules  et  peupliers  le 
long  des  cours  d'eau,  plus  rarement  sur  les  pierres  des  terrains  calcaires.  Merscli, 
W.  Dudelange! 

279.  (317)  Barbula  mucronifolia.  {Schw.  suppl.  I,  I,  p.  136,  t.  54.) 

Syn.    Barbula  subulata  j],  mucronifolia.  (Rœhl.  Deutscli    FI.  III,  p.  78.) 

DesmaloJon  mucronifolius.  (Melh.  Musc.  Ind.  orient,  p.  37.) 

Syntricliia  mucronifolia.  (Briil.  Mant.  Musc.  p.  97.) 

Barbula  hyperborea.  (Briil.  Bryol.  univ.  I,  p.  583.) 

Tortula  mucronifolia.  (De  Not.  Epil.  p.  546.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  bcig.  n.  161. 

Touffe  lâche,  peu  étendue,  vert-foncé  à  la  surface,  pille  à 
l'intérieur.  Tiges  courtes,  dressées,  dicliotomes,  peu  radiculeuses. 
Feuilles  serrées,  allongées,  spatulées,  acuminées,  aciculécs  par  la  décur- 
rence  de  la  nervure,  entières,  non  marginées,  révolutées  par  la 
base.  Tissu  cellulaire  mou,  parfaitement  hyalin,  sans  papille.  Capsule 
dressée  ou  oblique,  subcylindrique.  Opercule  conique-acuminé. 
Anneau  large.  Membrane  basilaire  égalant  ^/^  du  péristome. 
Dents  courtes  faisant  un  tour  de  spire.  Monoïque.  Fleurs  mâles 
sessiles  ou  subsessiles,  à  folioles  ovales-acuminées,  dressées,  ner- 
viées.    Antliéridies  médiocres,    Paraphyses   claviformes,   obtuses. 

%  Fr.  Juillet-Août. 
Ilab.  Fissures  de  rochers  et  pierres  isolés  en  terre.  Echternach,  R. 

280.  (318)  Barbula  MÛlIeri.  {Brch.etSchpr.Brgol.  cur.  Il,  t.  US.) 

Syn.    Syntricliia  Mûlleri.  (Brcli.  in  MuU.  Musc.  Sard.) 

Torlula  princcps.  (De  Not.  Spec.  de  Tort.  ital.  n.  4.) 
Exs.     Gravet,  Bryoth.  bclg.  n.  17. 

Tige  robuste,  dichotome.  Feuilles  elliptiques,  larges,  oblongues, 
obtuses,  dressées,  plus  serrées  que  dans  B.  ruralis,  sans  marge,  révo- 
lutées aux  bords,  terminées  par  un  long  poil  superficiellement 
denté.  Capsule  cylindrique,  légèrement  arquée.  Péristome  tubulé 
jusque  vers  le  milieu.  Synoïque.  Paraphyses  claviformes. 
%  Fr.  Juillet. 
Hab.  Troncs  des  arbres.  (J.  I,  III,  p.  449,  n"  -181 .) 
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7S.  (88)  Pottia,  {Ehrh.  Beilràge  II,  p.  175.) 

Tiges  très-petites,  annuelles  ou  bisannuelles,  jamais  pc- 
rennes,  simples  ou  peu  divisées.  Feuilles  larges,  concaves, 
obovées  ou  oblongues,  lisses,  molles  ou  papilleuses  ou  lan- 
céolées dans  la  partie  supérieure.  Cellules  supérieures  larges, 
hexagones-arrondies,  les  basilaires  hyalines,  chlorophy lieuses. 
Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  Coiffe  cuculée  ou  mitriforme. 
Capsule  ovale  ou  subglobuleuse,  souvent  très-ouverte  après 
la  sporose.  Opercule  mamillaire  ou  à  bec.  Péristome  nul. 

I      Feuilles  garnies  de  lamelles  à  la  face  supérieure.    P.  cavifolia  n"  280 
I      Feuilles  nues  en  dessus,  dépourvues  de  lamelles 2 

I      Feuilles  mucronées,  entières 3 
Feuilles  aiguës,  dentées  au  sommet P.  Heimii  n»  281 

I      Opercule  conique,  obtus P.  miuutnla  n"  283 
Opercule  rostre P.  truncata  n»  282 

280.  (319)  Pottia  cavifolia,  (Ehr.  Beiir.  11,  i81.) 

Syn.    Gymnoslomum  ovatuni.  (Hedw.  Musc,  frond.  I,  p.  16,  t.  G.) 
—  piisillum.  (Hedw.  Fund.  II,  p.  32  et  87.) 

Bryum  ovatiira.  (Dicks.  Fasc.  III,  plant,  crypt.  p.  4.) 

Torlula  pusilla.  (Mclh.  Musc.  Austr.  Anieric.  p.  165.) 
Exs.    Gravût,  Bryolli.  bclg.  n.  307. 

Touffe  déprimée,  lâche,  rousse  ou  grisonnante.  Tige  courte, 
dressée,  peu  divisée.  Feuilles  serrées,  incurvées,  crispées  à  l'état 
sec,  étalées-dressées  à  l'état  humide,  oblongues-elliptiques,  à  bord 
incurvé  vers  le  sommet,  concaves;  toutes  pilifères,  à  nervures  2 — 4 
lamelle'es  sur  la  face  supérieure.  Cellules  du  tiers  inférieur  presque 
hyalines,  rectangulaires,  grandes,  les  supérieures  à  parois  épaisses, 
lisses,  vertes.  Capsule  brièvement  ovale-oblongue,  arrondie  à  la 
base.  Opercule  à  bec  oblique,  court.  Anneau  et  péristome  nuls. 
Monoïque.  Fleurs  mâles  terminales  à  l'origine.  Anthéridics 
4  —  8  médiocres,  accompagnées  de  quelques  paraphyses  un  peu 
renflées  naissant  à  l'aisselle  d'une  des  feuilles  supérieures  au- 
dessous  des  fleurs  femelles. 
Q  Fr.  Octobre-Avril. 
Hab.  Coteaux  calcaires,  murs,  particulièrement  du  calcaire  jurassique. 

Var.  /9.  incana.  (Nées,  et  Hhr.) 

Poil  excurrent,  plus  long  que  la  feuille. 
Avec  l'espèce  à  Echternach, 
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281.  (315)  Pottia  Helmli.   {Brch.  et  Schpr.  Bryol  eur.  Il,  t.  ai.) 

Syn.    Gyriinoslonium  Hcimii.  (Hod.  Slirp.  I,  p.  tOl,  30.) 

—  Syslylium.  (Funck.) 

—  obtusum.  (Turn.  Musc.  Heb.  p.  9,  t.  1.; 

—  affine.  (Nées,  et  Hlir.  Bryol.  Germ.  I,  p.  138,  140,  l.  9.) 
Torlula  Heimii,  (Mit.  Musc.  Bor.  Amer.  n.  105.) 

Touffe  assez  compacte.  Tige  dressée  ou  ascendante,  courte, 
parfois  élevée  et  rameuse.  Feuilles  dressées,  étalées  à  l'état  hu- 
mide, imbriquées  à  demi  tordues  et  serrées  près  de  la  tige  à 
l'état  sec,  étroitement  lancéolées  allongées,  planes,  denticulées  au  som- 
met, nervure  forte,  évanouissant  dans  l'acumen.  Cellules  de  la 
moitié  inférieure,  hyalines,  rectangulaires,  celles  de  la  partie 
supérieure  carrées  et  subhexagones,  vertes,  surmontées  de  petites 
papilles  sinueuses.  Capsule  obovée,  oblongue,  tronquée.  Oper- 
cule 'convexe,  à  bec  court,  dressé  ou  oblique.  Anneau  nw/.  Coiffe 
lisse  descendant  jusqu'au  milieu  de  la  capsule.  Monoïque,  dioïque 
ou  synoïque.  Feuilles  mâles  à  folioles  petites  terminant  de  petits 
rameaux  sur  la  même  plante  ou  sur  des  plantes  distinctes.  An- 
théridies  4 — 6,  petites,  oblongues.  Paraphyses  épaisses,  plus 
longues. 

O  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Pelouses  humides  près  de  la  source  saline  de  Born,  Rhd.  ! 

282.  (321)   Pottia  truncata.     (Brch.   et  Schpr.   Bryol.   eur.   H, 

t.  i20,  421.) 

Syn.    Gymnoslomum  truncatum.  (Hedw.  Musc,  frond.  I,  13,  t.  5.) 
Pottia  eustoina.  (Ehr.  Beitr.  II,  187.) 

—      truncatula.  (Lindb.  Eur.  Trichost.  p.  8.) 
Gymnostomum  circumcissum.  (Bœhl.  Aau.  de  Wett.  Ges.'  II,  I,  p.  122.) 

—  cuspidalum.  (Rcelil.  Aiin.  de  Wett.  Ges.  II,  I,  p.  130.) 

—  truncatuluni.  (Hedw.  Fund.  Musc.  II,  p.  87.) 
Bryum  truncatulum.  (Lin.  Spec.  plant.  158i.) 

Exs.    Gravct,  Bryolh.  belg.  n.  259. 

Touffe  dense,  vert-foncé.  Tige  courte,  en  général  dressée, 
simple  ou  divisée.  Feuilles  très- étalées,  arquées  en  dehors  à 
l'état  humide,  tordues  et  rapprochées  de  la  tige  à  l'état  sec, 
les  inférieures  ohlongucs-subspattilées,  les  supérieures  allongées, 
oblongues,  plus  longuement  cuspidées  par  l'excurrence  de  la  nervure, 
carénées,  concaves  dans  la  moitié  supérieure,  planes,  un  peu  on- 
dulées, entières  aux  bords.  Cellules  basilaires  hyalines,  rectangu- 
laires, les  supérieures  assez  grandes,  hexagones,  vertes.  Capsule 
ovale  ou  oblongue,  brièvement  tronquée  après  la  chute  de 
l'opercule.  Coiffe  descendant  jusqu'au  milieu  de  la  capsule. 
Opercule  brièvement  conique,  brusquement  terminé  par  un  bec 
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oblique.   Monoïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales,  énerves.   An- 

théridies  2—3,  petites,  oLlongues.  Parapliyscs  nulles. 

O  Fr.  Octobre-Avril. 

Hàb.  Champs,  pelouses,  bords  des  routes  et  des  fossés,  de  préférence  à  l'ombre. 
Pas  encore  trouvé  en  Ardennes. 

Var.  /?.  major. 

Syn.    Gymiio:  loniirn  intoniiodiuin.  (Tiirn.) 

Plante  plus  clcvcc,  plus  robuste.  Feuilles  plus  longues. 
Capsule  oblongue,  cylindrique. 

liab.  Avec  l'espèce  par  place.  Echternach,  Rhd. 

283.  (322)  Potlia  uiiuutula.  (C.  Mull.  Synops.  /,  p.  355.) 

Syn.    Gyinnostomuiu  iniautuluin.  (Brid.  Bryol,  iiniv.  I,  p.  62.) 
—  rufescens.  (Noes.  et  Hh.  Bryol.  Germ.) 

Pollia  Harkei  var.  jS,  gymnosloma.  (Liiidb.  Bryol.  cilic.   9G.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  liclg-.  n.  G08. 

Plante  vivant  souvent  isolée.  Tige  très-petite,  simple. 
Feuilles  lâcbement  imbriquées,  ovalcs-lanceolées,  allongées,  lancéolées, 
entières,  médiocrement  acuminées  par  l'excurrence  de  la  nervure,  brun- 
rougeûtre.  Cellules  du  tiers  inférieures  hijalùics,  rectangulaires, 
assez  grandes,  les  supérieures  vertes,  surmontées  de  papilles 
fines  et  nombreuses.  Capsule  subglobuleuse,  tronquée  au  sommet. 
Opercule  élevé,  mamillaire,  obtus.  Péristome  paraissant  nul  et 
consistant  en  fragments  minuscules  pâles  et  courts.  Fleurs  mâles  à 
folioles  petites,  souvent  caduques.  Anthéridies  2 — 3,  petites. 
Parapliyses  très-courtes  ou  nulles. 
O  Fr.  Octobre-Mars. 
Hab.  Terre  nue  aux  bords  des  chemins  et  dans  les  champs  incultes,  argileux, 
calcaires.  R.  Mersch!  Wasserbillig  (Sch.  p.  23,  n»  49).  Echternach,  Rhd. 

5'3.  (89)  Anacalypta.  {Rœhling,  Moosgesch.  Deutschl.) 

Tiges  très-petites,  annuelles  ou  bisannuelles,  simples  ou 
dicliotomes.  Feuilles  sans  lamelles  larges,  concaves,  obovées 
ou  oblongues,  lisses,  molles  ou  papilleuses,  à,  nervure  raide. 
Cellules  supérieures  larges,  hexagones-arrondieS;  les  infé- 
rieures hyalines  et  rectangulaires.  Fleurs  monoïques.  Coiffe 
cuculée.  Capsule  ovale  ou  subglobuîeuse,  avec  anneau.  Oper- 
cule mamillaire  ou  à  bec.  Stomates  phanéropores.  Péris- 
tome  simple,  formé  de  iô  dents  lancéolées-linéaires,  plus  ou 
moins  ouvertes  sur   la   ligne  médiane  ou  simplement    rudimen- 

taire. 
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Tige  courte,  dressée,  peu  divisée P.  laiiceolata  n"  284 

Tige  très-courte,  simple F.  Starkeaiia  n"  285 

284.  (323)  Anacalypta  lanceolala.    (Rœhl.  l.  c.  1,  p.  108.) 

Syn.    Pollia  lanceolala.  (C.  Wull.  Syiiops.  I,  p.  349.) 

Dermatodon  laiiceolatus.  (Hiib.  Musc.  Germ.  p.  H2.) 

Weisia  lanceolala.  (Hook  et  Tayl.  Musc,  brilt.  p.  44,  t.  14.) 

Coscinotlon  lanceolalus.  (Brid.  I,  p.  372.) 

Encalypla  lanceolala.  (Ilcdw.  Spcc.  Musc.  p.  03.) 

Leersia  lanceolala.  (Hcdw.  Musc,  frond.  III,  d.  66,  t.  23.) 

Grimmia      —  (Web.  cl  Mhr.  Col.  Taschb.  130.) 

Bryum  lanceolalum.  (Gml.  Syst.  nat.  II,  1332.) 

Coscinodon  acyphyllus.  (Brid.  I,  p.  373.) 

Weisia  acypbylla.  (Wallem.  in  nov.  Act.  Holin.  1806,  p.  133.) 

Grimmia  acyphylla.  (Web.  et  Mlir.  1.  c.  p.  130  et  457.) 

Coscinodon  connatus.  (Brid.  Bryul.  univ.  I,  p.  374.) 

Grimmia  connala.  (Kaulf.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  belg.  n.  309. 

Plante  polymorphe.  Touffe  assez  étendue,  d'un  Ycrt-roiissutre. 
Tige  courte,  dressée,  en  général  simple  ou  peu  divisée,  molle. 
Feuilles  oblongues,  lancéolécs-oblongues,  assez  longuement  cuspidées,  ca- 
rénées, légèrement  révolutées  aux  bords,  entières,  crispées  à  l'état 
sec,  nervure  longue,  brune,  mucronnée.  Cellules  molles,  les  ba- 
silaires  hyalines,  rectangulaires,  les  moyennes  carrées,  les  supé- 
rieures à  contours  un  peu  arrondis-hexagones  ou  pentagones. 
Capsule  elliptique,  dressée,  lisse,  épaisse.  Coiffe  descendant  jus- 
qu'au fiers  de  la  capsule.  Opercule  conique,  à  bec  oblique  ou 
droit.  Péristome  pâle,  à  ^6  dents  linéaires,  réunies  à  la  base  par 
une  membrane  assez  élevée.  Monoïque.  Fleurs  mâles  au-dessous 
des  fleurs  femelles,  gemmiformes  à  2 — 3  folioles  ovales  acuminées, 
délicates.  Anthéridies  3,  médiocres.  Paraphyses  rares. 

O  Fr.  Mars- Avril. 

Hab.  Fossés,  murs  rustiques,  'principalement  des  terrains  argilo-calcaires. 
C.  Vallée  de  la  Moselle  et  de  la  Sûre  jusqu'à  Echternach,  Rhd. 

285.  (324)  Anacalypta  Starkeana.  (Nées,  et  Jlrnh.  Bryol.  Germ. 

11,  p.  loS.) 

Syn.    Weisia  Slarkeana.  (Hcdw.  Musc,  frond.  III,  p.  83,  t.  342.) 
Dermatodon  Slarkii.  (Hiib.  Musc.  Germ.  p.  109.) 
Pollia  Starkeana.  (G.  MuU.  synops.  I,  p.  547.) 
Grimmia  Starkeana.  (Web.  et  Mhr.  Bol.  Tasclib.  p.  137.) 
Bryum  Slarkeanum.  (HolT.  Deutscb.  Flor.  II,  p.  32.) 

—      iiiinulum.  (Dicks.  fasc.  IV,  plant,  crypt.  p.  7,  t.  10,  f.  7.) 
Pollia  mulica.  (Ven.  in  Erbar.  crit.  ilal.  II,  n.  100.) 

Plante  isolée  ou  à  tige  très-courte,  simple.  Feuilles  inférieures 
ovales,  les  moyennes  et  les  supérieures  planes,  grandes,  ovales- 
lancéolées,  très-entières,  en  partie  révolutées  aux  bords,  couleur  de  fer, 
nervure  mucronée,  rarement  évanouissant.  Cellules  du  haut  hexagones, 
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courtes,  chlorophyllcuscs,  celles  du  bas  hyalines,  allongées.  Capsule 
petite,  ovale,  clrcssdc,  brun-marron.  Opercule  conique,  obtus.  Péris- 
tomc  composd  de  16  dents  linéaires,  entières  ou  criblées.  Mo- 
noïque. Fleurs  mules  apliylles  ou  monopliyllcs.  Antliéridies 
2 — 3,  oblongues,  petites,  insériées,  sans  paraphyses,  ù  l'aisselle 
d'une  des  feuilles,  sans  involucre  propre. 
O  Fr.  Octobre-Avril. 
Tlab.  Champs  argilo-sablonneux,  calcaires,  marneux.  R.  par  place.  Echternach, 
Rhd.  Mersch! 

74.  (90)  Sclîgerîa.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  I.) 

Plantes  naines,  gazonnantes;  tiges  très-courtes.  Feuilles 
étalées,  lancéolées-subulées,  hrilkmtes,  dépourvues  d'oreillettes, 
munies  d'une  forte  nervure.  Cellules  uniformes  à  la  base, 
parencliymateuses.  Fleurs  monoïques.  Coiffe  cuculée,  lobée 
à  la  base.  Capsule  globuleuse  ou  ovale,  à  col  distinct,  tur- 
hinée  après  la  chute  de  l'opercule,  ouverte  après  la  sporose, 
en  général  épaisse.  Pédicelle  dressé  ou  géniculé.  Opercule 
grand,  conique,  en  général  longuement  rostelé.  Péristome 
à  iG  dents  courtes,  lancéolées,  entières  ou  peu  divisées,  ra- 
rement irrégulièrement  bifides,  recourbées  par  la  sécheresse, 
incurvées  à  l'état  humide. 

Pédicelle  arqué  à  l'état  humide S.  recurvata  n"  288 

Pédicelle  droit 2 

Feuilles  exactement  tristiques S.  tristicha  n"  287 

Feuilles  étalées,  non  tristiques,  linéaires-lancéolées.  S.  pnsilla  n"  286 

286.  (325j  Seligeria  pusilla,  (C.  Mull.  Synop.  I,  4is.) 

Syn.    Weisia  pusilla.  (Hedvv.  Musc,  frond.  U,  p.  68,  I.  £9.) 
—      paludusa.  (Brid.  Musc.  Rec.  H,  I,  74.) 
Svvarlzia  pusilla.  (Ehrli.  Hann.  Magaz.) 
Afzelia  pusilla.  (Ehrii.  plant,  crypt.  n.  183.) 
Mnium  paludosum.  (Linn.  f.  Mcth.  Musc.  p.  35.) 
Bryum  pakulosum.  (L.  Spcc.  plant.  1584.) 

Weisia  Seligeri.  (Nées,  et  Hruch.  Bryol.  Germ.  II,  p.  105,  t.  34.) 
Giimmia    —        (Web.  et  Mlir.  Bot.  Taschcnb.  p.  140,  t.  459.) 
Weisia  calcarea.  (Sulliv.  Musc.  Allegh,  n.  142.) 

Touffe  d'un  vcrt-somhre.  Tige  très-courte,  simple  ou  peu 
divisée.  Feuilles  inférieures  linéaires-acuminées,  les  supérieures 
serrées,  entières,  lance'olces-oblongucs  à  la  base,  puis  longuement 
acuminécs,  épaisses,  nervure  subulée.  Cellules  de  la  base  hyalines, 
les  supérieures  carrées.  Capsule  très-petite,  obovée.  Pédicelle 
droit.    Opercule  convexe,  à  bec  fin  oblique.  Dents  du  péristome 
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lancéolées,  généralement  entières,  curvirostres,  recurvées  à  l'état 
sec,  infléchies  à  l'état  humide.  Monoïque.  Fleurs  mâles  gemmi- 
formcs  naissant  à  la  base  des  tiges  à  folioles  ovales,  courtes, 
concaves.  Anthéridies  4—6,  petites.  Paraphyses  rares  ou  nulles. 
Qj.  Juin-Juillet. 

Hab.  Anfractuosités  des  rochers  calcaires  et  siliceux.  R.  Bois  de  Kopstal.  (Mdc 
p.  86,  n»  75.)  Echternach,  Rhd. 

287.  (326)  Seligerla  tristicha.  [Bnh.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  II,  t.  3.) 

Syn.    Weisia  tristicha.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  355.) 

Grimmia  tristicha.  (Scliwgr.  suppl.  I,  I.  p.  84,  t.  26.) 
Grimmia  Irifaria.  (Wec.  et  Mliy,  Bot,  Taschb.  p.  Ul,  t.  406.) 
Seligcrla  Irifaria.  (Liiidb.  Bidra^.  p.  31.) 

Touffe  déprimée,  raide,  vert-olivâtre.  Tige  dressée,  bi-tridi- 
chotome.  Innovations  fastigiées.  Feuilles  disposées  sur  trois  rangs, 
(rôs-espacées  et  petites  à  la  base  des  innovations,  rapprochées  et 
plus  grandes  vers  leur  sommet,  redressées,  linéaires,  subobtuses, 
planes  aux  bords,  entières,  nervure  dépassant  le  sommet.  Cellules 
basilaires  linéaires,  obtuses,  hyalines,  les  supérieures  arrondies, 
opaques.  Capsule  dressée,  subglobuleuse,  munie  d'un  petit  col. 
Opercule  convexe,  à  long  bec.  Dents  du  péristome  lancéolées, 
aiguës,  plus  ou  moins  serrées,  formant  un  cône  tres-déprimé  à 
l'état  humide,  recurvé  à  l'état  sec.  Monoïque,  Fleurs  mâles  sessîles 
au-dessous  des  fleurs  femelles,  à  folioles  obliques,  imbriquées, 
nervure  nulle  ou  peu  visible.  Anthéridies  petites,  peu  nombreuses. 
Paraphyses  rares,  grêles. 
Q[  Fr.  Mai-Juin. 
nab.  Blocs  calcaires  humides.  RR.  Bois  de  Kopstal.  (Mde.  p.  87,  n.  78.) 

288,  {321}  Seligeria  reciirvata.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  ll,p.U2.) 

Syn.    Grimmia  rccurvata.  (Hcdw.  Musc,  frond.  I,  p.  102,  t.  35.) 

Weisia  —         (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  352.) 

—        parasitica.  (Rœh),  Dcutsch.  FI.  HT,  p.  51.) 

Grimmia        —  (Voit  in  Sturni  Deutsch.  krypt.  FI.  II.) 

Bryum  rccurvatum.  (HofF.  Dcutsch.  FI.  I(,  p.  31.) 

Seligeria  setacea.  (Lind.  Bidrag,  p.  31.) 
Exs.    Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  156. 

Touffe  gazonnante,  vert-clair,  très-fructifère.  Tige  très- 
courte,  presque  simple,  dressée.  Feuilles  inférieures  serrées, 
étalées,  plus  petites,  oblongues-lancéolées,  les  moyennes  et  les  supé- 
rieures oblongues-linéaires,  subulées,  canaliculées,  planes,  entières  aux 
bords,  nervure  se  prolongeant  dans  Vacumen.  Cellules  basilaires  hya- 
lines, rectangulaires  ou  tronquées  obliquement.  Capsule  oblongue, 
horizontale  ou  pendante,  à  col  court,  pyriforme.  Pédicellc  recourbé 
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à  l'état  humide,  redressé  à  l'état  sec.  Opercule  conique,  a  bec 
presque  droit.  Dents  du  péristomc  lancéolées,  aigucs  ou  obtuses, 
entières,  quelquefois  bifides.  Fleurs  mâles  a  4 — 5  folioles  ovales- 
oblongues,  aiguës,  nerviécs.  Anthéridies  3—4,  petites,  oblongues. 
Parapliyses  rares  et  courtes. 
%  Fr.   Avril-Mai. 

Hab.  Rochers  siliceux  et  calcaires.  l\.  Dois  de  Kopstal.  (Mde.  p.  87,  n.«77).  Ech- 
ternach,  Rhd. 

^d.  (91)  Fîssidcns.  (Jledw.  Fiind.  Musc.  II.) 

Tige  simple  ou  peu  rameuse.  Feuilles  caractéristiques, 
distiques,  lancéolées,  prolongées  sur  le  dos  et  au  sommet  en 
une  longue  lame  foliacée,  au  milieu  de  laquelle  la  nervure  se 
continue.  Cellules  des  feuilles  petites,  arrondies,  parfois 
subcarrées  ou  un  peu  hexagones,  chlorophylleuses,  souvent 
translucides  aux  bords.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques, 
quelquefois  synoïques,  terminales  ou  latérales.  Coiffe  cuculée, 
rarement  miiri forme,  tantôt  ouverte  latéralement,  tantôt 
conique  et  lobulée  à  la  base.  Capsule  lisse,  symétrique, 
en  général  cernuée,  plus  rarement  dressée.  Pédicelle  dressé, 
terminal  ou  latéral.  Opercule  convexe-conique,  rostre.  Péris- 
tome  à  16  dents  solides,  divisées  jusqu'au  miheu  en  deux 
branches  subulées,  infléchies  brusquement  à  angle  droit  à 
l'état  sec. 

Fleurs  femelles  ou  capsules  terminales 2 

Fleurs  femelles  ou  capsules  latérales       6 

Fleurs  monoïques 3 

Fleurs  dioïques F.  osmuudioides  n"  293 

Feuilles  non  marginées F.  exilis  n»  290 

Feuilles  marginées 4 

Feuilles  entières.  Marge  étroite,  mais  épaisse  .  .  F.  bryoldes  n"  289 
Feuilles  denticulées 5 

Marge  large,  surtout  à  la  base  ;  pédicelle  court,  épais 

F.  crassipes  n«  291 
Marge  étroite,  hyaline,  évanouissant  au  sommet;  pédicelle  flexueux. 

F.  iucurvns  n^  292 

Fleurs  monoïques 7 

Fleurs  dioïques F.  decipieus  n»  29é 

Fleurs  partant  de  la  base  de  la  tige  ....  F.  taxifolius  n»  295 
Fleurs  naissant  vers  le  milieu  de  la  tige     .     .    Ft  adiailtoides  n"  29G 
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289.  (328)  Fissidens  bryoides.  {Hcdw.  Musc,  frond.  IIlii.  67,  t.  29.) 

Syii.     Hypnuni  laxifoliuiu.  (Dick.  Hist.  Musc.  p.  262,  t.  3i,  f.  1.) 
—        bryoides.  (Lin.  Spec.  plant,  p,  1588.) 
Sketopliyllum  bryoides.  (La  Pyl.  Joiirii.  bot.  D\v.  1813,  p.  42,  1.  35.) 
Fuscina  bryoides.  (Selirank.  Bair.  Flor.  II,  p.  451.) 
Dicraiium  viridulum.  (Sw.  Musc.  Suec.  p.  32,  I,  II.) 
—        jjryoides.  (Roth.  Flor.  Germ.  III,  p.  181.) 
Fissidens  viridulus.  (Whlbg'.  Flor.  carp.  p.  342.) 
E.\s.     Gravct,  Bryolii.  belg.  n.  11. 

Touffe  assez  fournie  lorsqu'il  ne  croît  pas  isolé,  vert-clair, 
très-capsulifôre.  Tige  courte,  dressée  ou  ascendante,  simple  ou 
peu  divisée.  Feuilles  rapprocliées,  elliptiques,  apiculées,  marginées, 
garnies  vers  ce  point  de  quelques  dents  superficielles,  nervure  disparais- 
sant dans  l'apicule.  Cellules  opaques,  carrées  ou  hexagones,  sur- 
montées de  papilles  peu  saillantes,  mais  nombreuses.  Capsule 
petite,  dressée,  oblonguc  ou  subcylindrique.  Opercule  conique, 
acurainé,  dressée.  Anneau  nul.  Dents  du  péristome  divisées  jus- 
qu'au milieu  en  deux  branches  filiformes,  très-finement  papil- 
leuses.  Monoïque,  rarement  dioïque  et  synoïque.  Fleurs  mâles 
très-petites,  axillaires,  nombreuses  à  l'aisselle  des  8 — 10  feuilles 
inférieures  de  la  tige;  les  supérieures  sessiles,  les  autres  pcdi- 
culécs,  à  2  folioles  ovalcs-orbiculaires ,  concaves  avec  apiculc 
étalé.  Anthéridies  4— G,  oblongues,  très-petites.  Paraphyses  nulles. 
%  Fr.  Octobre- Avril. 
Hàb.  Dans  les  lieux  frais  et  ombragés,  sur  la  terre,  les  pierres,  talus,  etc.  CG. 

290.  (329)  Fissidens  exilis.  {Hedw.  Spec.  Musc.  p.  152,  t.  5S.) 

Syn.    Bryiim  viridulum.  (Dicks.) 

Dicranum  viridulum.  (Sratli.  Eng.  bot.) 

Fissidens  Bloxami.  (W'ils.  in  Lond.  Journ.  cf.  Bot.  1845.) 

Diffère  du  F.  bryoides  par  une  tige  plus  courte.  Feuilles 
complètement  dépourvues  de  marge  sur  tout  le  contour,  très-fine- 
ment deniiculc'es  vers  le  sommet,  à  nervure  cxcurrente.  Cellules  de 
grandeurs  inégales.  Capsule  dressée,  allongée.  Coiffe  conique, 
mais  fendue  latéralement.  Anneau  large,  caduc.  Monoïque.  Fleurs 
mâles  naissant  à  la  base  isolée  et  terminant  un  petit  pédicule. 

Oj.  Fr.  Octobre-Avril. 
Hab.    Terres  argileuses,  humides  en  forêts,  RR.  Birkenbusch  (Luxembourg). 
Mde.  p.  80,  n"Gl. 

291.  (330)  Fissidens  crassipes.  (Wils.  Bryol.  cur.  t.  H)0.) 

E.\s.     Gravet,  Bryolli.  bclg.  n.  30G. 

Touffes  assez  étendues  et  serrées,  vert  assez  foncé.  Tige  dé- 
combante  à  la  base,  dressée,  diehotome,  peu  radiculeuse.  Feuilles 
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peu  sciTcos,  oblongucs-Ianccolccs,  aiguës,  lacliemcnt  dcnticulécs, 
nervure  évanouissant.  Capsule  symétrique,  en  général  dressée, 
oblique.  Pédicello  géniculé  à  la  base.  Opercule  conique,  apiculé. 
Monoïque.  Fleurs  mâles,  à  folioles  tronquées.  Anthéridies  10—12. 
Paraphyscs  nulles. 

Qj.  Fr.  Septembre-Novembre. 

Ilab.  Rochers  humides,  pierres  inondées,  réservoirs,  les  murs  très-humides, 
déversoirs,  vannes  des  moulins,  Erpeldange.  K.  Bissen,  W. 

292.  (331)  Fissidens  incurvus.  (Schwgr.  suppL  I,  II,  p.  5,  e.  1,  t.  49.) 

Syii.    Uicranum  incurvum.  (Web.  et  Mhr.  Bot.  Tasclib.  p.  1G2.) 

—  bryoidcs  8,  (Hook  cl  Tayl.  Musc,  brill.  [k  4'J.) 

—  lamariiidil"olium.  (Tuni.  Musc.  Hib) 
Fissidens  lamarindifolius.  (Drid.  Biyol.  uuiv.  II,  |).  G8i.) 

—  viridulus.  (Wils.  lîryol.  brill.) 

—  sarderes.  (De  Not.  Epil.  p.  480.) 
E.\;s,    Gravct,  Bryolli.  bclg-.  n.  114. 

Touffe  peu  étendue,  très-délicate,  d'un  beau  vert.  Tige 
courte,  dressée  ou  incurvée,  peu  divisée.  Feuilles  inférieures 
très-petites,  ovales-oblongues,  les  supérieures  étalées,  dressées, 
lancéolées,  brièvement  apiculées,  à  lame  disparaissant  à  la  base, 
à  bord  épais,  superficiellement  dentées  au  sommet,  nervure  éva- 
nouissant. Cellules  liexagones-subéquilatéralcs,  vertes  ou  apiculées. 
Capsule  oblongue  ou  légèrement  claviforme,  atténuée  à  la  base. 
Anneau  nul.  Opercule  convexe-conique,  acuminé.  Coiffe  fendue 
latéralement,  petite,  légèrement  déjetée.  Monoïque.  Fleurs  mâles 
terminales  dans  une  innovation  spéciale,  à  2 — 3  folioles  ovales-con- 
caves. Antliéridics  3—6,  oblongues,  petites.  Parapiiyses  nulles. 

91  Fr.  Hiver  et  printemps. 

Hab.  Champs  argileux,  taupinières,  lieux  ombragés,  fossés,  bords  des  routes. 
Echternach,  Rhd. 

293.  (332)  Fissideiis  osuiimdioides.  [Hedw.Spcc.  Musc.  p.  100,  t.  40.) 

Syii.     Dicraiiuin  osmundioides.  (Swrtz.  Acl.  Hohn.  1795,  p.  240.) 

Sldlophyllum  osniujidioides.  (La  Pyl.  Journ.  Bot.  Dew.  p.  38,  t.  25,  f.  5.) 

Fissidens  discarpos.  (Brid    Bryol.  iiniv.  II,  p.  090.) 

OsniLindula  fissidendoides.  (Rabli.  krypt.  Flor.  Saclis.  p.  709.)  ; 

Touffe  plus  ou  moins  épaisse,  vert-foncé  ou  brunâtre.  Tige 
dressée,  ramifiée,  émettant  de  la  base  des  innovations  longue- 
ment nues  ou  garnies  seulement  de  feuilles  squammiformes.  Feuilles 
squammiformes,  ovales,  imbriquées,  espacées,  dépourvues  de  lames 
dorsales,  les  supérieures  oblongues-lancéolées ,  apiculées,  finement 
sinuolécs  denliculées,  particulièrement  sur  le  contour  du  tiers  su- 
périeur, non  inarrjinées,   nervure   s'arrêtant  «  la  hase  de  l'apicule. 
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Cellules  petites,  anguleuses,  subarrondies,  a  parois  épaisses.  Pé- 
dicelle  court,  dressé,  flexueux.  Coiffe  cuculée,  dressée,  lohée  à  la 
base.  Opercule  à  long  bec.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  3—4  folioles 
dilatées  à  la  base,  terminées  par  une  languette  linéaire,  dressée. 
Antbéridies  10 — 12,  nues.  Parapliyses  nulles. 
%  Fr.  Juillet-Octobre. 
Hab.  Lieux  marécageux  tourbeux,  Spelzbiisch  (Echternach),  Rhd.  Rochers  hu- 
mides. MuUerthal! 

294.  (333)  Flssidens  decipieus.  {Be  Not.  Cronœ  dcll  Briolog.  ital. 

VaJ.  H,  fasc.  2.) 

Syn.     Fissideus  rupeslris.  (Wils.  Musc,  brilt.  exs.  n.  311.) 
Exs.    Gravct,  Bryoth.  belg.  n.  115. 

Touffes  compactes,  vert-clair  passant  plus  tard  au  brunâtre, 
peu  radiculeuses .  Tige  comte,  ramifiée,  à  innovations  souvent  fas- 
ciculées,  grêles,  feuilles  squammi formes.  Feuilles  serrées,  dressées, 
ovales-lancéolées,  suhaiguës,  très-dentées  au  sommet,  sinuolées  in- 
férieurement  et  entourées  d'une  bande  translucide,  nervure  atteignant 
le  sommet.  Cellules  petites,  anguleuses,  sulhexagones,  saillantes, 
a  parois  épaisses.  Pédicclle  épais,  flexueux.  Capsule  allongée, 
oblique.  Anneau  obscur.  Dents  presque  appendiculées  par  la  saillie 
des  lamelles.  Opercule  à  long  bec  subulé.  Dioïque. 

%  Fr.  Février -IMars. 
Hab.  Fissures  des  rochers  ombragés  et  humides.  AC.  Ardennes  et  sur  le  grès 
calcareux.  Mersch,  W.  Ettelbriick,  K.  Echternach,  Rhd. 

295.  (334)  Fissideus  laxifolius.  {Brid.  Bryol.  univ.  11,  p.  692.) 

Syn.     Hypnum  taxifolium.  (Dill.  Hist.  Musc.  t.  34,  f.  2.) 
Dicranum  laxifolium.  (Swtz.  Turn.  Smetli.) 
Skilophylluni  taxiforme.  (La  Pyl.  Journ.  bot.  Dur.  p.  60,  1.  35.) 
Fuscina  taxifolia.  (Schk.  Baier.  FI.  II,  p.  471.) 

Exs.    Gravel,  Bryolli.  bclg.  ii.  155. 

Touffe  déprimée,  vert- clair  souvent  brun.  Tige  courte,  di- 
visée, à  rameaux  fascicules.  Innovations  obliques.  Feuilles  serrées, 
oblongues,  largement  lanccolées-ligulées,  partiellement  pllées,  finement 
denticulées  vers  le  sommet,  non  marginées,  sinuolées  sur  le  contour 
des  ^/3  inférieures,  mucronées  par  Vexcurrence  de  la  nervure.  Cel- 
lules opaques,  à  parois  épaisses,  les  supérieures  ponctiformes. 
Pédicclle  long,  flexueux,  non  tordu.  Capsule  ohlongue,  oblique, 
épaisse,  sans  col  notable.  Opercule  convexe,  déprimé,  à  bec 
court.  Dents  du  péristome  fortement  lamellifères,  divisées  à  partir 
du  tiers  inférieur,  en  deux  branches  subulées,  onduleuses.  Mo- 
noïque.    Fleurs  mâles  très-petites,  naissant  à  la  base  des  tiges  à 
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4  folioles  ovales,  mutiqucs.  Antliéridies  2 — 3,  petites  et  peu  nom- 
breuses nues.  Paraphyses  nulles. 

Qj.  Fr.  Arrière  automne-printemps. 
Hab.  Terres  argileuses  humides,  bords  des  chemins,  sentiers,  fossés  dans  les 
bois  et  les  lieux  gramineux,  les  haies,  etc.   CC.  dans  les  terres  calcaires.   C.  Ar- 
dennes.  AC.  ailleurs. 

29G.  (335)  Fissidens  adiaiiloides.  [Linn  Spcc.  plant,  p.  looS.) 

Syii.     Hjpmun  taxiformc.  (Uill.  lli-^t.  Musc.  p.  26i.) 

Dicraiium  adianlioides.  (Swriz.  Musc.  Suec.  p.  31.) 

Sketopliylluin  adianlioales.  (La  P>1.  Jouiii.  Bot.  Dw.  p.  55,  t.  36.) 

Fis.sidoiis  (axifolius  ^.  (Walilbg.  Flor.  Lapp.  p.  332.) 

Exs.     Gravcl,  Bryolli.  bclg.  n.  12. 

Touffe  serrée  dans  les  lieux  secs,  laclie  dans  les  lieux  hu- 
mides, vert-foncé.  Tige  dres  ée,  quelquefois  décombante,  diclio- 
tome,  peu  divisée.  Innovations  rares  et  nulles.  Feuilles  allongées- 
oblongues,  décurrentes  par  la  base  dorsale,  obtuses,  aiguës  ou 
brièvement  mucronées,  finement  sinuolées  sur  le  contour  du  tiers 
inférieur,  denticulées  et  même  fortement  dentées  vers  le  sommet, 
nervure  s'arrêtant  immédiatement  au-dessous  du  sommet.  Cellules 
arrondies,  h  parois  minces,  remplies  de  cliloropliylles.  Pédicellc 
raide  ou  flexueux,  non  tordu  naissant  vers  le  milieu  de  la  tige. 
Capsule  cylindrique,  légèrement  obovée,  ovale-oblongue,  épaisse,  très- 
resserrée  sous  l'ouverture.  Opercule  convexe,  à  long  bec  incurvé. 
Péristome  à  dents  fortement  lamellifcres.  Monoïque.  Fleurs  mâles 
axillaires,  sessiles,  à  2—4  folioles  ovales,  imbriquées,  dentées, 
nerviées.  Anthéridies  10 — 20,  très-petites,  obovées.  Paraphyses 
rares  ou  nulles. 

Qj.  Fr.  Arrière  automne-printemps. 
Hab.  Bois  et  prairies,  bords  des  cours  d'eau.  C.  Ardennes,  AC. 

Î6.  (91)  Conoïiiitrium.  {Mont.  Annal,  se.  nat.  1851,  Vil J, p. 230.) 
Plante  aquatique,  flottante,  à  tige  et  rameaux  filiformes, 
ayant  le  même  système  foliacée  et  cellulaire  que  les  Fissidens. 
Fleurs  monoïques,  Coiffe  conique,  très-petite.  Capsule  briè- 
vement jjédiceUée,  symétrique,  dressée.  Pédicelle  axillaire. 
Péristome  peu  papilleux.  Dents  souvent  au  nombre  de  8 
seulement,  tronquées,  en  général  irrégulières,  bifides,  sans 
lignes  dorsales,  ni  stries.  Péristome  peu  papilleux. 

297.    (336)    Conomitrium   Julianum.    {3Iont.   Annal,   sciences  nat. 

4857,  Y  111,  230.) 

Syii.    Fonlinalis  Juliana.  (Savi.  Poil.  Flor.  Ver.  III,  p.  385.) 

Skitopliyllmu  fontanuiii.  (La  Tyl.  Journ.  bot.  Dur.  1813,  V,  p.  12,  1.  54.) 
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Syn.    Fissidens  dcbilis.  (Schwgr.  Suppl.  I,  II,  p.  11.) 

—        Jiilianus.  (Scliinip.  Regensb.  Flor.  C.  Mull.  syn.  I,  44.) 
Ocloiliccras  Julianum.  (lîrid.  Dryol.  univ.  II,  p.  678.) 

Touffe  flottante,  gazonneuse.  Tige  irrégulicre,  ramifiée. 
Feuilles  lancéolées-linéaires,  entières,  mutiques,  non  marginées, 
à  nervure  s'arrêtant  au-dessous  du  sommet.  Pédicclle  court,  épais. 
Capsule  petite,  obconique.  Opercule  convexe.  Péristome  à  8  dents 
tronquées,  irrégulières,  bi-trifides.  Monoïque.  Fleurs  mâles  ter- 
minales sur  un  rameau  court,  à  2—3  folioles.  Anthéridies  3 — 5. 
Paraphyses  nulles. 

Q[  Fr.  Juin- Juillet. 

Hab.  Bassins  de  pierres  des  fontaines  publiques,  pierres,  planches,  vieux  bois 
dans  les  déversoirs,  les  ruisseaux.  Pont  de  l'Esbach!  Echternach,  Rhd. 

^7,  (92)  LeiicoIjpyuiM.  (Bp.  Linncœ  Xlll,  p.  42.) 

Tige  dressée,  vigoureuse,  à  feuilles  glauques  à  l'état  hu- 
mide, blanchâtres  et  fragiles  à  l'état  sec,  fastigiées  par  in- 
novations. Feuilles  énerves,  lancéolées  sur  plusieurs  rangs. 
Cellules  grandes,  subrectangulaires,  poreuses  entre  lesquelles 
courent  d'autres  cellules  linéaires,  canaliformes,  les  extérieures 
parenchymateuses,  les  internes  chlorophy lieuses.  Fleurs  dioïques. 
Coiife  cuculée.  Capsule  striée,  arquée,  à  la  fin  cannelée, 
munie  d'un  col  goitreux,  court.  Pédicelle  dressé.  Opercule 
conique,  à  bec  subulé.  Anneau  nul.  Péristome  simple  à 
16  dents  bifides  divisées  jusqu'au  milieu  et  au-dessous  en 
deux  branches  subulées,  presque  lisses, 
298.  (337)  Leucobryum  glaucum.  (Schimp.  Syn.  p.  loi.) 

Syn.     Dicranum  glaucum.  (Heilw.  Spec.  Musc.  p.  135.) 

Lcucobryum  vulgare.  (Hp.  Linncea  XVIII.  p.  4'2.) 

Fuscina  glauca.  (Sclik.  Bair.  FI.  II,  457.) 

Bryum  glaucum.  (Lin.  Spcc.  plant,  p.  1582.) 

Hypnura  glaucum.  (Wciss.  krypt.  Gcctl.  p.  208.) 

Oncoplioi'us  glaucus.  (Brcli.  el  Schpr.  Bryol,  eur.  I,  t.  97,  08.) 
E.xs.    Gravet,  Bryotli.  bolg-.  n.  30G. 

Toufïe  compacte,  bombée,  fragile,  d'un  vert-glaucescent  à 
la  surface,  décolorée  à  l'intérieur.  Tige  dressée,  décombante  sur 
la  périphérie,  bi-tridichotomc,  radieuleuse  aux  aisselles  des  ra- 
meaux. Feuilles  serrées,  falciformes,  imbriquées  à  la  base,  dressées, 
étalées,  concaves  à  la  base,  puis  largement  lancéolées,  fistuleuses 
au  sommet,  apiculées,  entières,  énerves.  Pédicclle  tordu  en  sé- 
chant.    Capsule    ccrnuée,  subhorizontale   à   la  maturité,  coriace. 
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Coiffe  blancliatrc  dépassant  souvent  la  capsule.  Opercule  grand, 
à  long  bec   fubulé.    Pdristomc  à  dents  conniventcs   à,  l'état  liu- 
niide,  divisées  jusqu'au-dessous  du  milieu  en  2  branches  filiformes. 
Dioïqucs.  Anthéridies  14 — 15.  Paraphyses  nombreuses. 
Qf  Fr.  Janvier-Avril. 
Ilab.  Terre  nue  sablonneuse  ou  légèrement  tourbeuse  dans  les  forêts.  CC. 

V8.  (93)  Trciiiatodon.  (Rich.  Flor.  Amer.  Bor.  Midi.  Il,  289.) 

Tige  courte,  ramifiée.  Feuilles  lancéolées,  acnminées, 
plissées,  lisses,  dressées  ou  étalées.  Cellules  hexagones-al- 
longées jusqu'à  hexagones-rectangulaires.  Fleurs  monoïques. 
Coifte  grande,  niculée,  longirostrée,  recouvrant  plus  de  la 
moitié  de  la  capsule,  dépourvues  de  franges.  Capsule  allongée 
ou  elliptique,  à  col  trcs-long,  asymétrique,  cylindrique,  lisse. 
Pédicelle  long.  Opercule  à  bec  oblique.  Anneau  large, 
composé  de  2  séries  de  cellules.  Péristome  à  10  dents 
pyramidales,  criblées,  indivisées,  fendues  en  partie  ou 
jusqu'à  la  base. 

299.  (338)  Trematodoii  anibiguus.  (Hsch.  Regensb.Fl.  ^S^9,p.S8.) 

Syn.    Trematodon  viilgaris.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  386.) 

Dicranum  ambiguum.  (Hedw.  Musc,  frond.  III,  p.  87,  t.  30.) 
Mriiiiiu  sctaceum.  (Lin.  Spec.  plant.  1576.) 

Touffe  en  gazon  peu  étendue,  vert-jaunâtre  gaie.  Tige 
très-ramifiée  en  vieillissant,  dressée,  tomenteuse  à  la  base  et 
aux  aisselles  des  ramifications.  Feuilles  serrées,  étalées,  incurvées, 
oblongues-linéaires,  acuminées,  planes,  entières  aux  bords,  rétré- 
cies,  liuéaires-acuminées,  à  nervure  peu  dilatée  s'avançant  jus- 
qu'au sommet.  Cellules  rectangulaires,  lisses,  presque  uniformes. 
Pédicelle  grêle,  tordu  à  droite.  Capsule  rongé  à  la  base  à  bec 
subulé,  flexible,  oblique,  à  long  col  étroit.  Opercule  convexe, 
petit,  à  bec  subulé,  oblique.  Anneau  formé  de  2  séries  de  cel- 
lules. Monoïque.  Fleurs  mâles  terminales,  à  3—  8  folioles  briève- 
ment acuminées,  dilatées,  nerviées.  Anthéridies  15 — 20,  oblongucs. 
Paraphyses  nombreuses,  filiformes. 
Qf  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  Bruyère  humide,  sol  tourbeux.  Echtcrnacli,  Rhd. 

^9.  (94)  Ceratodon.  (Bryol.  univ.  1,  p.  480.) 

Tige  décombante  ou  dressée.  Feuilles  translucides,  ner- 
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viêes,  à  nervure  étroite,  nue  en  dessus,  à  'peine  papilleuses. 
Cellules  hasilaires  rectangulaires,  les  autres  arrondies- carrées, 
épaisses.  Fleurs  dioïques.  Coiffe  mitriforme.  Capsule  d'abord 
oblongue,  un  peu  bombée  à  la  fin  sillonnée  et  arquée,  munie 
à  la  base  d'un  petit  col  goitreux,  distinct.  Opercule  co- 
nique. Anneau  se  déroullant.  Péristome  à  iô  dents  divisées 
jusqu'à  la  hase  en  deux  hranches  égales,  dressées-allongées, 
suhulées,  finement  papilleuses,  en  partie  cohérentes  aux  nœuds 
inférieurs  des  articulations,  ces  derniers  très-rapprochés. 

300.  (339)  Ceratodon  purpureus.  {Brid.  Bryol.  univ.  I, }).  480.) 

Syn.     Trichostomum  Javatiicus.  (Dz.  et.  Mlkb.  plant.  Jiingcnli.  I,  p.  337.) 

—  tortuni.  (Scliraiik.  Bair.  FI.  II,  44'J.) 

—  basinorum.  (Sra.  Flor.  Lritt.  III,  p.  1238.) 

—  Kriiitziiigianum    (Dz.  et  Mlkb.  in  Zolling'.  Verz.  n.  25.) 

—  conicuni.  (Hp.  C.  WuU.  Synops.  I,  p.  575.) 
Didymodon  purpureus.  (Hook  et  Tayl.  Musc,  brilt.  p.  C5,  t.  20.) 
Barbula  Saussureaiia.  (Biid.  Manl.  Musc.  p.  94.) 

ïorlula  —  (Brid.  Musc.  Rec.  II,  I,  p.  203.) 

Ditraiium  slricluin.  (Sni.  Flor.  britt.  IIV,  p.  1218.) 

—  biparlitura.  (Sw.  1.  c.  p.  1218.) 

—  loMgiseluin.  (Brid.  Mant.  Musc.  p.  GG.) 

—  palustre.  (Brid.  Musc.  Rec.  11,  I,  p.  174.) 

—  iaternicdium.  (Hedw.  Spec.  Musc  p.  138,  t.  31.) 

—  purpuruscens.  (Hedw.  Musc,  frond.  p.  137,  t.  35.) 

—  Cclsii.  (Hedw.  Spec.  Musc.  p.  149,  t.  33,  f.  14.) 

—  purpureum.  {Hedw.  Spec.  Musc.  p.  13G,  t.  3G.) 
FuEcina  purpurea.  (Sciirank.  Bair.  FI.  Il,  p.  453.) 
Mtiiuni  purpureum.  (Lin.  Spec.  plant,  p.  1575.) 

Bryum  papillosuiu.  (Dicks.  Fasc.  IV,  plant,  crypt.  d.  12,   t.  1,  f.  8.) 

—  tenue.  (Dicks.  Fasc.  III,  plant,  r.rypt.  p.  8.) 

—  stricluni.  (Dicks.  Fasc,  IV,  plant,  crypt.  p.  13.) 

—  biparliluni.  (Dicks.  Fasc.  Il,  plant,  crypt.  p.  9.) 

—  basifloruiu.  (Gml.  syst.  nat.  H,  p.  1332.) 

—  Cclsii.  (L.  Spec.  plant,  p.  1585.) 

—  purpureum.  (Neck.  Melli.  Musc.  p.  2H.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  be'g-   n,  58. 

Plante  très-polymorphe  ayant  toute  une  synonymie  consi- 
dérable. Touffe  molle,  vert-foncé,  olivâtre,  terne  ù  la  surface. 
Tige  variable  fastigiée,  radiculeuse  en  vieillissant.  Innovations 
fastigiées.  Feuilles  assez  serrées,  étalées  ou  tordues,  les  infé- 
rieures lancéolées,  les  supérieures  lancéolées-linéaires,  planes, 
allongées,  concaves,  carénées,  à  bords  réfléchis,  parfois  denti- 
culées  au  sommet,  nervure  subexcurrente.  Pédicelle  rouge,  tordu 
à  gauche  inférieurement  et  à  droite  vers  le  sommet.  Cellules 
carrées,  un  peu  oblongucs  a  la  base.  Capsule  dressée,  un  peu 
cernuéc,  oblongue,  striée,   à  col   court  et  goitreux.     Coiffe  rou- 
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gCiltrc.  Opercule  conique,  crdnold.  Anneau  large.  Pdristome  co- 
nique, il  dents  pourpre.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  lâclics) 
ovales,  concaves,  longuement  acumindes,  rdvolute'es,  denticulées, 
ncrviées.  Anthéridies  10  —  12,  oblongues.  Parapbyscs  filiformes, 
un  peu  plus  longues. 
9|  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Pelouses,  l)riiyères,  murs,  toits,  marais,  etc.,  CC. 

80.  (95)  Trieliodoii.  (Sc/ipr.  CoroUar  Bryol.  eur.) 

Tige  courte,  dressée.  Feuilles  très-étroites,  ncrviées, 
lisses,  sans  papilles  ni  lamelles.  Cellules  basilaires  hyalines, 
lâches,  hexagones-allongées,  celles  de  haut  rakks,  longues 
et  étroites,  linéaires  à  rectanrjulaires.  Fleurs  dioïques.  Coiffe 
en  capuchon  étroit,  longuement  rostrée.  Pédicelle  dressé-, 
flexueux.  Capsule  droite,  quelque  peu  arquée,  cylindrique, 
lisse,  non  striée.  Opercule  conique.  Anneau  large.  Péristome 
à  16  dents  aciculées,  divisées  jusque  près  de  la  base  en 
deux  branches  filiformes,  noduleuses,  très-papilleuses. 

301,  (340)  Trichodon  cyliiidricus.  {Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  H, 

t.  92.) 

Syn.    Tricliostomum  cjlindricus.  (Hedw.  Spec.  Musc.  p.  107.) 
Angstrœmia  cylindrica.  (C.  Mull.  Synops.  I,  p.  /i41.) 
Ceretodon  cylindricus.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  Il,  t.  12.) 
Dicranum  cylindricum.  (Wel).  et  Mhr.  Dol.  Taschb.  p.  202.) 

Exs.     Gravet,  Bryolh.  belg.  n.  210. 

Plante  isolée  ou  en  gazon  très-lâche,  sans  cohérence.  Tîgc 
courte^  dressée,  simple,  radiculcuse  à  la  base.  Feuilles  étalées, 
coniques,  engainantes  à  la  base,  oblongues,  lancéolées-subulées, 
linéaires,  un  peu  denticulécs,  crispées  à  l'état  sec,  planes  aux 
bords,  nervure  excurrente,  denticulécs  au  sommet.  Cellules  in- 
férieures hyalines,  rectangulaires,  les  supérieures  courtes,  papil- 
leuses.  Capsule  dressée,  longuement  cylindrique,  étroite,  cernuée 
à  la  maturité,  à  col  court.  Opercule  conique,  légèrement  in- 
cliné. Anneau  large.  Dioïque.  Anthéridies  21 — 25,  allongées. 
Paraphyses  nombreuses. 
O  Fr.  Mai-Juillet. 
Hab.  Sol  sablonneux-argileux,  humides.  R.  Echternach,  Rhd. 

81.  (96)  Dicranum.  (Hedw.  Fundamcnt  Muscor.  Il,  p.  91.) 

Tiges  de  longueur  très-variable,  ordinairement  dressée 
et   dichotome.    Feuilles   nerviées,    lancéolées    ou   linéaires, 


—      254      —  DICRANUM. 

presque  toujours  longuement  subulées,  entières  ou  dentées 
dans  la  partie  supérieure.  Cellules  rudes,  à  parois  épaisses, 
très-rarement  papilleuses,  celles  du  bas  rectangulaires,  celles 
du  haut  plus  courtes,  des  oreillettes  hasilaires  entières,  très- 
grandes  formant  un  groupe  distinct.  Fleurs  monoïques  ou 
dioïques.  Coiffe  cucnlée,  à  hord  inférieur  entier  et  non  frangé. 
Pédicelle  long,  toujours  dressé.  Capsule  ovale  ou  cylindrique, 
lisse  ou  striée,  munie  d'un  col  court,  égal  ou  goitreux, 
dressée  ou  penchée,  avec  OU  sans  anneau,  lisse  ou  striée. 
Opercule  ordinairement  longuement  rostre.  Péristome  à 
16  dents  d'un  beau  rouge,  libres  jusqu'à  la  base,  divisées 
jusque  vers  le  milieu  en  2,  rarement  3  branches  subulées. 

Capsule  typiquement  arquée  ou  bombée,  inclinée 2 

Capsule  dressée,  symétrique,  oblongue  ou  subcylindrique.  ...  9 
Plusieurs  pédicelles  et  plusieurs  capsules  sortant  d'un  môme  involucre  3 
Un  seul  pédicelle  et  une  seul  capsule  sortant  de  chaque  involucre  .  4 
Feuilles  ridées,  ondulées  transversalement .     .    D.  undnlatnm  n"  311 

Feuilles  non  ridées  à  travers D.  majns  n°  312 

Feuilles  ondulées,  ridées  transversalement 5 


7. 


*■  '      Feuilles  non  ridées  transversalement 6 

Tige  feutrée  seulement  à  la  base.  Feuilles  très-denticulées.     .     .     . 

D.  spurinm  n»  310 
Tige  feutrée  jusqu'au  sommet.  Feuilles  faiblement  denticulées     .     . 

D.  palustre  n°  309 
Feuilles  au  moins  les  supérieures  dressées  ou  courbées-homotropes.  7 
Feuilles  très-étalées  en  tous  sens,  divergentes 9 

Plantes  robustes,  feutrées,  radiculeuses,  des  oreillettes  brunes  à  la 
base  des  feuilles 8 

Tiges  courtes,  pas  de  feutres  radiculaires.  Pas  d'oreillettes  brunes  à 
la  base  des  feuilles 0 

Touffes  lâches.  Feutre  blanchâtre  dans  la  jeunesse.  Capsule  cylin- 
drique, à  col  saillant D.  scoparinm  n»  307 

Touffe  très-dense.  Feutre  roux,  capsule  oblongue  à  col  saillant    .     . 

D.  fuscesceus  n"  308 

Cellules  carrées  dans  la  partie  supérieure  des  feuilles -10 

Cellules  linéaires D.  loiigifoliuin  n"  306 

Touffes  denses,  vert- foncé H 

Touffes  lâches,  molles,  vert-noiràtre  ou  bec  jaunâtre.  D.  fulYUmn"  303 
Feuilles  entières  au  sommet  ou  garnies  de  quelques  dents .... 

D.  Tiride  n°  304 

Feuilles  denticulées  au  sommet i2 

Feuilles  oblongues,  lancéolées D.  flag'ellare  n"  305 

Feuilles  lancéolées-linéaires D,  luoutauum  n°  302 


9. 
40. 
11. 
12. 
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Suhgcnus  I .  —  dicrana  ortiiocarpa. 

Ccapsulc  dressée,  symétrique,  oblonguc  ou  subcylindrique. 

302.  (341)  Dicranum  montammi.  (Hedw.  Spec.3Iusc.p.  145,  t.  35.) 

Sjn.    Dicranum  Scottianum  var.  montanum.  (Hook  et  Tajl.  Musc.  Britt.  p.  50.) 

Weisia  truncicua.  (De  Not.  Epilog.  p.  ISO.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  belg.  n.  lOfi, 

Touffe  molle,  crispée,  compacte,  arrondie ,  d'un  beau-vert. 
Tige  trcs-dicliotome,  fastigicc,  couverte  d'un  tomenlcux  ferrugi- 
neux. Feuilles  serrées  au  sommet,  lancéolées -linéaires,  concaves, 
planes  aux  bords,  denticulces  au  sommet,  papilleuses  sur  le  dos 
à  l'état  sec,  fortement  crispées  à  l'état  humide,  lâchement 
étalées,  dressées  ou  courbées,  homotropes,  nervure  assez  mince  se  pro- 
longeant jusqu'au  sommet.  Cellules  basilaires,  carrées,  brunes, 
les  supérieures  étroites,  rectangulaires.  Capsule  oblongue-cijlindrique, 
plissée  à  l'état  sec,  h  col  court.  Pédicelle  tordu.  Opercule  oblique, 
h  long  bec.  Anneau  étroit.  Péristomc  à  dents  divisées  jusqu'au 
tiers  en  deux  branches  linéaires,  souvent  inégales.  Dioïque. 

Qf  Fr.  Juin-Août. 

Hab.  Souches  et  bois  en  décomposition,    terres  tourbeuses  dans  les  bois  et 
rochers  siliceux.  Echternach,  R.  AG.  Ardennes.  Fertile  à  Ileiderscheid  ! 

303.  (342)  Dicranum  f ah  uni.  (Hook  Musc.  exot.  t.  149.) 

Syn.  Dicranum  interruptum.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  438.) 
Exs.    Gravet,  Biyotli.  belg.  n.  107. 

Touffe  dense,  verte,  très-foncée  ou  olivâtre  à  la  surface,  dé- 
colorée ou  brune  à  l'intérieur.  Tige  dressée  au  centre  des  touffes, 
décombante  sur  les  bords,  à  radicules  brunes  à  la  base,  blanche 
en  haut.  Feuilles  contournées-crépues  à  l'état  sec,  dressées,  lâches, 
flexueuses  ou  en  partie  homotropes  à  l'état  humide;  les  inféri- 
eures très-petites,  les  supérieures  longuement  oblongues-linéaircs, 
canaliculées,  à  nervure  dilatée  occupant  presque  tout  l'acumen, 
distinctement  denticulées  aux  bords.  Cellules  basilaires  grandes, 
carrées  ou  un  peu  allongées,  les  moyennes  ou  supérieures  pe- 
tites, carrées  ou  subarrondies,  épaisses,  vertes.  Pédicelle  jaune, 
pâle  et  assez  raide.  Capside  cylindrique  ou  peu  incurvée,  souvent 
plissée  a  la  maturité.  Anneau  très-étroit.  Péristome  à  dents  courtes 
garnies  de  lamelles  très -rapprochées,  2 — 3  fides  presqu'au 
milieu.  Opercule  convexe,  à  long  bec  subulé.  Dioïque. 

%  Fr.  Octobre-Mars. 
Hab.  Rochers,  pierres  siliceuses,  ombragées,  R.  Rambrouch,  T, 
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304.  (343)  Dicrannin  viride.  {SuUiv.  Icon.  Musc.  p.  50,  t.  18  ) 

Syn.    Dicranum  campylopus.  (Sulliv.  et  Lesq.  Musc.  Bor.  Amer.  exe.  I,  n.  76.) 

—  tliraustune.  (Sclipr.  Musc.  18G2.) 

—  tlirauslophyllum.  (Sprucc.) 

Touffe  arrondie,  dense,  raide,  YGrt-olivâ(re  à  la  surface,  brune 
ou  décolorée  à  l'intérieur.  Tige  ascendante,  peu  divisée  et  peu 
radiculeuse.  Feuilles  très-serrées,  dressées,  légèrement  étalées  à 
Tétat  sec,  imbriquées  ou  crispées  à  l'état  humide,  étroitement  lan- 
céolées-linéaires, acuminées,  canaliculées,  planes  aux  bords  presque 
entières,  nervure  comprimée,  large.  Cellules  basilaircs  grandes,  molles, 
carrées,  les  moyennes  plus  petites,  translucides,  courtes,  les  supé- 
rieures carrées  ou  subarrondies.  Capsule  dressée,  oblongue.  Oper- 
cule à  long  bec.  Dioïque. 

Q[  Fr.  Juillet. 
Hab.  Vieux  troncs  de  hôtre  et  de  chêne.  Wemperhard  !  Seitert  (Lintgen),  W. 

305.  (344)  Dicranum  flageliare.  {Hedw,  Musc.  [rond.  II,  f.  i,  1. 1.) 

Syn.    Bryum  flageliare.  (DIcks,  crypt.  III,  6.) 
Exs.    Gravât,  Dryolh.  belj.  n.  55. 

Touffe  épaisse,  vert-foncé.  Tige  dressée,  dichotome,  à  ra- 
meaux fragiles,  noduleuse.  Feuilles  crispées  à  l'état  sec,  plus  ou 
moins  courbées,  homotropes  à  l'état  humide,  oblongues-lancéo- 
lées  à  la  base,  serrées  surtout  au  sommet,  homotropes  et  falci- 
formcs,  concaves,  planes,  dentées  au  sommet,  planes  aux  bords, 
nervure  évanouissant  au  sommet.  Cellules  basilaires  grandes, 
rectangulaires,  les  suivantes  moins  régulières,  obtuses  ou  tron- 
quées, les  supérieures  irrégulières,  anguleuses.  Pédicelle  dressé, 
tordu  au  sommet  vers  la  gauche.  Capsule  cylindrique,  symétrique, 
assez  fortement  striée  à  l'état  sec.  Opercule  conique,  à  bec  subulé, 
oblique.  Anneau  mince.  Péiistorae  à  dents  courtes,  subentières  ou 
divisées  seulement  dans  le  tiers  supérieur.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
gemmiformes  à  5 — 6  folioles  acuminées,  denticulées  au  sommet, 
nerviées.  Anthéridies  15 — 20,  assez  grandes.  Paraphyses  plus 
longues,  nombreuses,  légèrement  renflées. 

Ûf  Fr.  Juin-Juillet. 

Hab.  Rochers  siliceux,  bruyères,  troncs  pourris,  notamment  de  chêne  dans  les 
bois.  Echternach,  R.  Rambrouch,  T. 

306.  (345)  Dicranom  longifoliuni.  {Ehrh.  Dec.  crypt.  w  a4.) 

Exs.    Gravât,  Eryolli.  belg-.  n.  7. 

Toufîe  dense,  déprimée,  molle,  glaucescentc.  Tige  délicate, 
décombante    et    tomentcuse    à   la    base,    très-dichotome.     Feuilles 
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drcssdes,  Hcxncuscs  à  l'ctat  sec,  plus  ou  moins  falciformcs,  homo- 
tropcs  h  l'ctat  humide,  ordinairement  plus  grandes  et  plus  rap- 
prochées vers  le  sommet  des  innovations,  oblongues  ou  lancéolées, 
planes  et  entières  aux  bords,  à  la  base  insensiblement  rétrécies  et  longue- 
ment linéaires,  subulées,  canaliculces,  denticulces  à  partir  de  la 
moitié  ou  des  tiers  supérieurs,  sur  les  bords  et  sur  le  dos,  ner- 
vure très- larije,  subulc'e,  excurrente.  Cellules  basilaires  carrées  ou  sub- 
hexagones, plus  haut,  elles  sont  rectangulaires,  hyalines;  au  som- 
met courtes  et  subrhomboïdales.  Pcdicellc  peu  tordu.  Capsule 
cylindrique,  rousse,  dressée,  presque  lisse,  à  col  court.  Coiffe  fauve. 
Opercule  convexe,  assez  petit,  long-.  Anneau  double.  Pcristome 
à  dents  dressées  à  l'état  sec,  incurvées  à  l'état  humide,  divisées 
jusqu'au-dessus  du  milieu  de  l'extrémité,  linéaires-subulées. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  nombreuses,  à  5—7  folioles  acuminées, 
nerviées.  Anthéridies  8 — 12,  oblongues,  assez  grandes.  Para- 
physes  nombreuses,  un  peu  plus  longues. 
%  Fr.  Juillet-Août. 
Hah.  Rochers  schisteux,  ombragés.  Ardennes,  T!  Mersch,  W.  Echternach,  Rhd. 

Subgenus  II.  —  digrana  campilocarpa. 

Capsule  typiquement  arquée,  bombée  ou  inclinée. 

307.  (346)  Dicramnn  scopariuin.    {Hedw.  Fundamcnt.  Musc.  11, 

p.  91,  t.  8,  f.  41,  42.) 

Syii.     Dicranuni  rcciirvatuiii.  (Scliltz.  Flor.  Starg.  p.  2G5.) 

—  rctlecteiis.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  Mi.) 

—  coiulcnsatum.  (Sprcng.  in  sched.) 

—  Dellenii.  (T.  Tayl.  Arnaud  Magaz.  of  nat.  llisl.  1843,    |>.  103.) 
Cecocljphum  scoparium.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  51.) 

Fiiscina  scoparia.  (Schrk.  Baier.  Flor.  II,  p.  452.) 
Brjum  scoparium.  (Lin.  Spcc.  plant,  p.  ir8.'.) 
Exs.     Gravef,  Bryolh.  belg.  n.  8. 

Touffe  épaisse,  étendue,  compacte,  vert-clair.  Tige  robuste, 
couchée  à  la  base,  rigide,  très-dichotome.  Feuilles  régulièrement 
disposées,  généralement  courbées -homotropes  à  bords  infléchis,  sou- 
vent falciformes,  lancéolées-subulccs,  concaves,  denticulces  sur  les  -/.^ 
supérieurs,  faiblement  striées  et  crispées  à  l'état  sec,  nervure  sil- 
lonnée au  dos,  denticulée  au  sommet.  Cellules  basilaires  rectangulaires, 
grandes,  les  moyennes  linéaires-flexucuses,  celles  de  l'acumen 
rhombées,  aiguës.  Pédicelle  tordu  à  droite.  Capsule  cylindrique, 
arquée,  lisse.  Opercule  convexe,  élevé,  à  long  bec  oblique.  An- 
neau nul.  Péristome  élevé  formant  un  cône  convexe,  à  dents 
courtes  divisées   à   partir   du   tiers   inférieur   en  deux  branches, 

17 
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pins  rarement  en  trois,  longuement  iiliformcs,  souvent  un  peu 
inégales.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  ovales,  linéaires-acu- 
minccs,  dcnticulées,  nervices.  Anthéridies  10 — 15.  Parapliyses 
nombreuses. 

%  Fr.  Mai-Août. 
Ilab.  Sur  la  t(3rre,  les  toits,  les  troncs  d'arbres,  leur  racine,  etc.  CC.  paitout. 

Var.  /?.  orlhophyllum.  (Sclip.  Synop.  p.  90.) 

Syn.     Dicranum  Goppcrlianiini.  (Scndh.) 
Rxs.    Grnvot,  P.ryolh.  liclg-.  ii.  257. 

Touflfe  dense  et  profonde,  vert  à  vert- Jaunâtre.  Tige  longue- 
ment décombante.  Rameaux  dressées.  Feuilles  inférieures  rap- 
procliées  de  la  tige,  les  supérieures  dressées,  légèrement  étalées, 
étroitement  lancéolées,  inflécbies  aux  bords,  fortement  denlieulées, 
un  peu  tordues. 

C.  avec  l'espèce  surtout  sur  les  rochers. 

Var.  y.  recurvatiim.  (Scliltz.  Flor.  Stargard  ) 

Exs.     Gravot,  Ltryolh.  belg.  ii.  205. 

Touffes  étendues,  molles,  vertes.  Tige  grêle,  ascendante,  peu 
divisée.  Feuilles  plus  grandes  vers  le  sommet  des  innovations, 
lâchement  liomotropes,  recourbées,  lâchement  rétrécies,  linéaires, 
fortement  dentées  au  sommet.  Capsule  presque  dressée,  légèrement 
arquée  munie  d'un  col  peu  saillant. 

ffab.  Rochers  ombragés  frais.  AC.  Echternach. 

Var.  ô.  curvulum.  (Brcli.  et  Sclipr.) 

Touffe  lâche  d'un  vert-jaunâtre,  brillant.  Tige  dressée,  dé- 
combante. Feuilles  plus  étroites  et  plus  longues,  liomotropes,  très- 
falciformes,  fortement  recurvécs. 

Ilab.  Rochers  sur  pierres  en  plein  soleil.  Marcherwald  ! 

Var.  ç.  paludosum.  (Br.  et  Schpr.) 

Touffe  profonde,  vert-clair,  souvent  fortement  feutrée.  Tige 
vigoureuse,  ordinairement  courte.  Feuilles  plus  larges,  quelque 
pou  ridées,  faiblement  liomotropes,  fortement  serrées  aux  bords  et 
sur  le  dos  de  la  nervure. 

Lieux  tourbeux,  humides.  AC. 

308.  (347)  Dicranum  fuscesceiis.  {Tum.  Musc,  llelv.  />. go,  t.  5, 1804.) 

Syn.     Dicranum  rupesirc.  (Brid.  Bryol.  iiniv.  I,  p.  410.) 

—  longiruàtrum.  (Sclnvgr.  suppl.  I,  1,  p.  470,  I.   44.) 

—  Ilexicaule.  (Biitl.  Bryol.  uiiiv.  I,  p.  421.) 

—  congnslruin.  (Brid.  Mant.  Musc.  p.  57.) 
K\».    Gravot,  Bryolh.  belg.  n.  303. 

Touffe  dense,  d'un  vert-gai  ou  jaunâtre-clair.    Tige  dressée, 
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dicliotomc.  Feuilles  inférieures  roussâtrcs,  les  supérieures  serrées, 
lancéolc'es-siibulées,  un  peu  arquées,  homotropcs  à  Tctat  humide,  tor- 
dues, flexucuses,  crépues  à  l'état  sec,  concaves,  canaliculécs,  forte- 
ment denticulc'es  aux  bords  et  sur  le  dos  dans  le  tiers  supérieur, 
très-ai(juës,  nervure  plane,  lisse,  excurrcntc.  Cellules  basilaircs 
carrées,  un  peu  allongées,  les  autres  linéaires,  presque  droites, 
se  raccourcissant  vers  le  sommet  où  elles  sont  presque  carrées. 
Pédicelle  assez  grclc,  faiblement  tordu.  Capsule  oblongue,  ovale, 
sillonnée  à  l'état  sec,  h  col  peu  apparent.  Opercule  à  long  bec 
subulé,  flexucux.  Anneau  mince,  adhérent.  Péristomc  à  dents 
lacérées,  divisées  en  deux,  rarement  en  trois,  à  partir  du  milieu. 
Dioïque.  Fleurs  mâles  à  folioles  concaves,  médiocrement  acu- 
minécs.  Anthéridies  10—15,  grandes,  oblongues.  Paraphyses 
filiformes,  un  peu  longues,  nombreuses. 
%  Fr.  Juin-Août. 
Hab.  Fissures  des  rochers,  troncs  pourris.  Ardeimes,  W.  T. 

309.  (348)  Dicranum  palustre.   (La  Pyl.  in  Brid.  Bryol.  univ.  l, 

'  p.  su.) 

Syii.     Dicranum  Boiijeaiii.  (De  Nof.  Syllub.  Musc.  1838,  p.  213.  n.  281.) 
Exs.     Gravct,  Bryoth.  belg.  n.  HO. 

Touflfe  profonde,  serrée,  brillante,  Jaune-verdâtre  ou  brun-doré. 
Tige  dressée,  allongée,  f/réle,  peu  rameuse,  dichotome  ou  presque 
simple,  innovations  en  partie  effilées.  Feuilles  étalées,  à  bords 
légèrement  incurvées  à  l'état  sec,  allongées  ou  ovales-oblongues, 
ovales-lancéolées,  linéaires,  finement  denticulées  et  ondulées  au 
sommet,  nervure  mince  évanouissant  près  du  sommet.  Cellules 
basilaires  rectangulaires,  hyalines,  carrées,  grandes,  les  supérieures 
oblongues  ou  rhombées.  Pédicelle  grêle.  Capsule  oblique  à  la  fin, 
subhorizontale,  oblongue,  lisse.  Opercule  petit,  convexe,  à  long 
bec  subulé.  Anneau  nul.  Péristome  à  dents  régulières,  lamelli- 
fères,  divisées  jusqu'au  milieu.  Dioïque. 
Q[  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  Prairies  tourbeuses  et  lieux  marécageux.  AG.  par  place,  surtout  en  Ar- 
dennes. 

310.  (349)  Dicranum  spurluni.  {Hcdiv.  Musc,  frond.  Il,  p.  52,  t.  30.) 

Syn.    Oncoplioius  conglomeralus.  (Bikl.  Bryol.  univ.  I.  p.  405.) 
—         fi-agilis.  (Brid.  1.  c.  I,  p.  403.) 
Dicrunuui  fragilis.  (Brid.  Mant.  Mu?c.  p.  55.; 

—         condonsatum.  (Hcdvv.  Spcc.  IVIusc.  p.   130,  t.  34.) 
Oncuphorus  longirostris.  (Brid.  1.  c.  1,  p.  403.) 
Cccaclyplium  longirosiralum.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  51.) 
Exs.     Gravcl,  Bryolli.  licl-.  n.  111. 

Touffe    médiocre,    fragile,   profonde,   verl-jaunûlre,   brillante. 
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Tige  raidc,  dressée,  dichotome,  garnie  à  la  base  d'un  feutre  rowje. 
Feuilles  inférieures  plus  petites,  écartées,  les  supérieures  serrées, 
agglomérées,  oblongues-lancéolées,  linéaires,  étalées,  concaves,  à  bords 
incurvés,  papilleuses,  nervure  s'avançant  jusqu'au  sommet,  forte- 
ment denticulées  sur  les  bords  et  sur  les  dos  de  la  nervure.  Cellules 
petites,  arrondies-carrées.  Pédicelle  tordu,  grêle,  fragile.  Capsule 
cylindrique,  arquée,  striée.  Opercule  conique,  à  long  bec  subulé. 
Anneau  formé  de  deux  rangs  de  cellules.  Péristome  convexe,  à 
dents  lancéolées,  divisées  jusqu'au  milieu,  presque  lisses,  régu- 
lières. Dloïque. 

Q[  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Sur  le  sable  dans  les  bruyères,  les  bois  clairiées,  les  taillis  secs  et  rocail- 
leux, Echternach,  Rhd. 

311.  (350)  Dlcranum  niidiilatum.  (Turn.  Musc.  Ilih.  p.  S9.) 

Syn,    Dicranum  rugosum.  (Brid.  Biyol.  luiiv.  I,  p.  484.) 

—  polysetiim.  (S\v.  Musc.  Suoc.  p.  34  el  87,  t.  3,  f.  5.) 
Bryum  rugosum.  (HolT.  Dcutsch.  Flor.  II,  p.  39.) 

Exs.    Gravet,  Bryolh.  bclg.  n.  112. 

Touffe  étendue,  lâche,  d'un  vert-jaunâtre-brillant.  Tige  ro- 
buste, rameuse,  dccombante  à  la  base,  dicliotome,  à  feutre  d'abord 
blanchâtre.  Feuilles  peu  serrées,  brillantes,  décolorée  ou  noirâtre 
en  vieillissant,  les  supérieures  serrées,  lancéolées-linéaires,  subulécs, 
entières,  plissées,  denticulées,  surtout  au  sommet,  carénées  et  planes 
sur  les  bords  de  la  moitié  inférieure,  nervure  atteignant  le  sommet, 
denticulées  sur  le  dos.  Plusieurs  pédicclles  dans  le  même  involucrc. 
Capsule  oblongue,  cylindrique,  à  peine  striée,  col  court.  Oper- 
cule conique,  subulé,  à  long  bec.  Anneau  nul  ou  peu  apparent. 
Péristome  divisé  jusqu'au  tiers  inférieur  en  2 — 3  branches  plus 
ou  moins  cohérentes  inférieurement,  un  peu  noduleuses.  Dioïque. 

%  Fr.  Juillet-Août. 
Bois  clariés  sur  la  terre  humide  ou  sèche.  AC. 

312.  (351)  Dlcranum  iiiajus.  [Smith.  Flor.  Brit.  111,  t.  202.) 

Syn.    Dicranum  polyselura.  (BriJ.  Bryol.  univ.  I,  p.  413,  exe.  aric.) 

—  scopariura  var.  (Hook  et  Tayl.  Musc.  Britt.  p.  58,  t.  18.) 

—  scoparium.  (E.  Tayl.  Ann.  el  Mag.  of  iial.  liist.  1843,  p.  113.) 
Exs.    Gi'avel,  Bryolh.  bclg.  u.  119. 

Touffes  lâches,  peu  cohérentes,  d'un  vert-gai.  Tige  ascendante, 
robuste,  dichotome,  peu  tomenteuse.  Feuilles  trcs-étalécs,  arquées, 
falciformes,  imparfaitement  homotropes,  planes,  allongées,  lancéolécs- 
subulées,  soyeuses,  nervure  s'avançant  jusqu'au  sommet,  fortement  den- 
ticulées aux  bords  et  sur  le  dos.  Cellules  basilaires  subrectan- 
gulaires,  un  peu  allongées,   à  parois  épaisses,  les  autres  allongées. 
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à  contour  sinueux,  grandes.  Pddicellc  un  peu  tordu,  à  plusieurs 
dans  h  même  involiicre.  Capsule  horizontale,  oblongue,  cylindrique, 
noire  à  la  maturité,  obscurément  striée.  Opercule  à  long  bec 
subulé.  Anneau  nul.  Péristome  à  dents  divisées  jusqu'au  milieu. 
Dioïque. 

5|  Fr.  Août-Octobre. 
Ilab.  Terrain  ombragé  des  bois.  R.  Echtcrnach,  Rhd.  Beaufort,  K.  Ranibrouch, 
T.  Mci'sch,  W. 

H^,  (97)  Dicraiiodoniiiiiii.  {Brch.  et  Sc/ipr.  Bnjol.  eur.  T,l.) 

Feuilles  linmlres-subuléos.  large  nervure.  Cellules  du  haut 
rectangulaires,  rudes,  celles  de  la  base  hexagones-allongées 
jusqu'à  rectangulaires,  celles  des  oreillettes  très-grandes  et 
lâches.  Fleurs  dioïques.  Coiffe  grande,  cucnlèe,  avec  une  ou 
deux  déchirures  moins  non  ciliée  à  la  base.  Pédicelle  recourbé, 
allongé,  lisse.  Capsule  molle,  pâle,  oblongue  ou  subcylin- 
drique, sans  col  distinct,  lisse,  symétrique.  Anneau  nul. 
Péristome  formé  de  16  dents  divisées  jusque  près  de  la 
base  en  deux  branches  subulées. 

313.  (352)  Dicrauodoulhini  lougirostie.    (Brch.  et  Schpr.  Brijol. 

eur.  1,  t.  SS.) 

Sjii.     CynodoMliuui  lungirostrc.  (M;irt.  Flor.  Erlang.  crypt.  p.  94.) 
Dicraiiuiu  deiuuiatimi.  (BiiJ.  Spcc.  Musc.  Il,  p.  184.) 
Didynaidou  loiigiroslris.  (Web.  et  Mhr.  Bot.  Tasclib.  p.  155.) 
Dicranellu  loDgirostris.  (Mitt.  Musc.  Aust.  Amer.  p.  30.) 

Touffe  plane,  molle,  brillante,  vert-gai.  Tige  dressée  ou 
géniculée  à  la  base,  dicliotome,  très-tomenteuse.  Feuilles  dressées 
ou  homotropcs  et  falciformes,  les  inférieures  ovales-lancéolées, 
les  moyennes  lancéolées-linéaires,  les  supérieures  linéaires-su- 
bulées,  concaves,  denticulées  au  sommet,  nervure  lisse  occupant 
le  limbe  jusqu'autour  et  tout  l'acumen.  Cellule  basillaire  hyaline. 
Pédicelle  dressé  en  séchant,  tordu  à  gauche  en  haut,  à  droite 
en  bas.  Capsule  ovale-oblongue,  pille,  lisse.  Coiffe  grande,  se 
tendant  aux  -/s  de  la  capsule.  Opercule  petit,  convexe,  à  bec 
subulé,  droit  ou  un  peu  courbé.  Dioïque.  Fleurs  mâles  à  6—8 
dents  souvent  bifides  jusqu'à  la  base,  folioles  suborbiculaires, 
puis  linéaires-subulées,  denticulées  au  sommet.  Anthéridies  20— 30, 
oblongues.  Paraphyses  plus  longues,  filiformes,  nombreuses. 
Qf  Fr.  Arrière  automne-printemps. 
Hab.  Troncs  en  déconiposilion,  terrain  tourbeux  dans  les  bois.  Echternach, 
Rhd   Grunewald,  T. 
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83.  (98)  Dîcraiiella.  (Schpr.  Coroll.  Bryol.  eur.) 

Tiges  ordinairement  sans  feutre  radiculaire.  Feuilles 
allongées,  étroites,  peu  chloropliylleuses,  lisses,  étalées  dans 
tous  les  sens  ou  liomotropes.  Cellules  du  haut  hexagones, 
longues,  les  inférieures  lâches,  allongées,  hexagones,  sans 
oreillettes  longues  à  la  base  des  feuilles.  Fleurs  dioïques 
ou  monoïques.  Coiffe  des  Dicranum.  Pédicelle  droit.  Cap- 
sule le  plus  souvent  indinée,  quelque  peu  asymétrique, 
rarement  droite  et  régulière,  souvent  goitreuse.  Opercule 
dressé  ou  oblique.  Péristome  grand,  rappellant  celui  du 
Dicranum,  à  16  dents  divisées  en  deux  branches  inégales. 

Feuilles  divergentes  ou  étalées  dans  tous  les  sens      i 2 

Feuilles  plus  ou  moins  homotropes,  d'ordinaire  falciformes     ...      5 

Plantes  0.04 — 0.085-,   très-vigoureuses,    molles,  jaunâtres  à   bord 
brunâtre 1).  squaiTOSa  n"  318 

Plantes  petites  de  0.02  de  h.  au  maximum 3 

Capsule  dressée,  ovoïde,  obtuse,  col  nul,  strié,  monoïque  .... 

D.  crispa  n"  314 

Capsule  incurvée,  non  striée,  dioïque 4 

Capsule  à  col  à  peine  distinct,  allongée,  ovoïde,  anneau  nul,  pédi- 
celle rougeâtre D.  Sclirelberi  n"  315 

Capsule  à  col  court,  goîlreux,  ovoïde,  obtus,  avec  anneau,  pédicelle 
jaunâtre D.  cerviculata  n»  316 

Feuilles  à  base  allongée,  lancéolée,  linéaires,  acuminées  ;   capsule 
sans  anneau 6 

Feuilles  à  base  lancéolée,  linéaires-subulées  ;    capsule  avec  anneau 
mince 7 

Capsule  sur  pédicelle  rouge-incurvée,  ovoïde  jusqu'à  allongée,  quel- 
que peu  recurvée,  brun-rouge D.  varia  n"  318 

Capsule  toujours  droite,  petite,  ovoïde,  rubigineuse 

D.  rufescens  n"  310 

Capsule  sur  pédicelle  rouge  ou  rouge-brunâtre 8 

7.         Capsule  sur  pédicelle  jaunâtre,  inclinée,  gibbeuse 

D.  lieteromalla  n"  322 

Capsule  inclinée,  gibbeuse-ovoïde,  striée  à  l'état  sec,  presque  lisse 
à  l'état  humide D.  subulata  n"  320 

Capsule  dressée  ou  presque  dressée,  ovoïde-oblongue,  striée  à  l'état 
humide D.  ciirvala  n"  321 

314.  (353)  Dicranella  crispa,  (Schpr.  Synop.  p.  69.) 

Syn.     Diciamim  crispiini.  (Briii.  Bryol.  univ.  I,  [>.  451.) 

Brjuin  marginale.  (Dicks.  Fasc.  III,  plant,  crypl.  p.  8.) 
Angslrœmia  crispa.  (C.  Mull.  s.vii.  I,  p.  430.) 

Se  distingue  du  D,  Schrebcri  par:  Touffe   peu  développée. 
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Tige  courte,  grôle.  Feuilles  étalées  en  tous  sens,  plus  étroites 
et  fortement  crispées  à  base  semi-cwjainantes,  finement  denticulées 
au  sommet,  nervure  dépassant  le  sommet.  Capsule  dressée,  symé- 
trique, obtuse,  ovoïde,  striée  à  la  maturité.  Opercule  grand,  à 
bord  crénelé,  à  bec  long,  subulé,  oblique.  Anneau  mince.  Péris- 
tome  à  dents  divisées  jusqu'au  milieu  en  deux  branches  subulées, 
très  délicates,  papillcuses.  Monoïque.  Fleurs  mâles  terminales  de 
petits  rameaux  distincts. 

Qj.  Fr.  Arrière  automne  et  hiver. 
Hab.  Sables  humides.  Luxembourg,  TR.  Mde.  p.  57,  n"  22. 

315.  (354)  Uicraiiella  Sehreberi.  {Brc/i.  et  Schpr.  Brijol.  eur.  1.) 

Sjii.     Diiranuiu  Sclirebcri.  (Hedw.  Spec.  Musc.  p.  H4,  t.  33.) 

Dicranum  rccugniUim.    (Rœlil.  Moosgesch.  Deufsclil.  p.  o77.) 
Uarbula  Sehreberi.  (Brid.  Musc.  Rcc.  H,  I,  p.  207.) 

—        crispa.  (Spicil.  Flor.  Lips.  p.  7'J.) 
Aiigâlrû^niia  Sclirebcri.  (G.  Miill.  Syiiop    I,  |i.  43'J.) 

Exs.    Gravct,  Bryolli.  belg.  n.  159. 

Touffe  petite,  lâche,  d'un  vert  terne.  Tiges  courtes,  dressées, 
peu  rameuses,  radiculeuses  à  la  base.  Feuilles  enr/ainantes  à  la  base, 
subitement  linéaires,  subulées,  crispées  à  l'état  sec.  Feuilles  infé- 
rieures très-entières  ;  les  supérieures  dentées  aux  bords  et  sur  le 
dos  du  tiers  supérieur;  nervure  se  prolongeant  jusqu'à  l'extrémité. 
Cellules  de  la  base  rectangulaires,  les  autres  presque  carrées 
vers  le  sommet.  Pédicelle  tordu  à  droite.  Capsule  lisse,  bombée, 
arquée,  oblique,  à  col  (joUreux,  lisse.  Opercule  longuement  conique, 
grand,  à  bord  entier  et  bec  subulé.  Anneau  nul.  Péristome  à 
dents  divisées  jusqu'au  milieu  en  deux  branches  subulées.  Dioïquc. 
Q|  Fr.  Arrière  automne  et  hiver. 
Hab.  Terre  argileuse  ou  calcaro-siliceuse,  humide,  vase  desséchée.  Echteniach. 

31G.  (355)  Dicrauella  cerviculala.  {Brch.etSchpr.Bryol.eurI,t.oG.) 

Syu.     Dicranum  cerviculalum.  (Hcdw.  Musc,  frond.  III,  p.  80,  t.  37.) 

Bryum  cerviculalum.  (DicUs.  Fasc.  crypt.  III,  p.  7.) 

Oncopliorus  cerviculalus.  (Brid.  Bryol.  I,  301.) 

Dicranum  llavidum.  (Scliwgr.  suppl.  I,  I,  p.  193,  t.  45.) 

Oncopliorus  tlavidus.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  Zd'2.) 

Dicranum  uucinatum.  (Sm.  Flor.  Biilt.  p.  1207.) 

Oncopliorus  cerviculatus  p,  uncinatus.  (Brid.  Brjol.  univ.  I,  392.) 

Angslrccmia  cerviculala.  (G.  Mull.  Synop.  I,  p.  430.) 
Exs.     Grave!,  Bryotli.  bclg.  n.  4. 

Touffe  épaisse,  étendue,  vert-jaunâtre  brillant.  Tige  courte, 
dressée,  peu  ramifiée,  radiculeuse  à  la  base.  Feuilles  espacées  à 
la  base,  rapprochées  et  plus  grandes  au  sommet  des  innovation.^, 
dressées,  légèrement  flexueuses  et  étalées  par  l'extrémité,  les  supérieures 
plus  ou  moins  homotropes,  lancéolées  ou  étroitement  oblongues  à  la  base. 
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puis  rétrccics,  lincaires-subulécs,  légèrement  ci  partiellement  injléchies 
aux  bords,  superficiellement  denticulées.  Cellules  à  parois  épaisses, 
oblongues,  arrondies  ou  tronquées.  Pédicelleyati^e,  tordu  à  gauche 
vers  le  sommet,  puis  à  droite.  Capsule  ovale,  ohlowjuc,  petite, 
striée  à  l'état  sec,  à  col  petit,  ordinairement  goitreux.  Opercule 
assez  large,  conique,  subulée.  Anneau  nul.  Dioïquc.  Fleurs  milles 
gemmiformes  à  8 — 10  folioles  ovales,  concaves,  longuement  su- 
bulées.  Péristome  à  dents  lamellifères,  divisées  jusqu'au  milieu 
en  2 — 3  brandies  inégales.  Antliéridics  15.  Paraphyses  nom- 
breuses, plus  longues. 
%  Fr.  Juin-Juillet. 
Hah.  Terrains  tourbeux.  Echternach,  Rhd. 

317.  (35G)  Dieraiiella  varia.  {Breh.  etSchpr.  Bryol.  univ.I,p.  433.) 

Syn.     Dicramun  vaiiiiiii.  (IlcJw.  Spec.  Musc.  II,  p.  95,  t.  34.) 

—  laxifoliiuii.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  431.) 

—  rigitluluni.  (Hodw.  Muse.  suce.  p.  89,  t.  3.) 
Fuscina  simplcx.  (Lin.  Spec.  plant,  p.  1587.) 
Angslrœmia  varia.  (G.  Miill.  Syuop.  I,  p.  435.) 
Aniiolhecium  variuni.  (Mitl.  Musc.  Auslr.  Anicric.  p.  40.) 

Touffe  comprimée,  brune  ou  vert-olive  à  la  surface.  Tige 
courte,  peu  ramifiée,  radiculeusc  à  la  base,  innovations  parfois 
fascicule'es.  Feuilles  à  base  non  engainantes,  uniformes,  serrées,  lan- 
céolées-subulées,  dressées  à  l'état  humide,  homotropes,  planes  ou 
un  peu  révolutées,  très-entières  ou  peu  denticulées  au  sommet, 
nervure  un  peu  excurrente.  Pédicelle  pourpre,  toidu  à  droite. 
Capsule  oblique,  brièvement  ovale-oblongue,  resserrée  à  l'orifce,  h 
col  court,  épais.  Opercule  grand,  conique,  à  bord  entier.  Anneau 
nul.  Péristome  élevé  a  dents  conniventes,  divisées  au-dessous  du 
milieu  en  deux  branches  linéaires.  Dioïque.  Fleurs  mrdcs  à  fo- 
lioles ovales,  subulées. 

Qj.  Fr.  Arrière  automne  et  hiver. 
Hab.   Terres  argileuses,  marneuses,  humides  au  bord  des  chemins.   AR.  Ech- 
ternach, Rhd.  Mersch,  etc. 

318.  (357)  Dieraiiella  squarrosa.    (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  univ. 

1,  p.  404.) 

Syn.     Oiicopliorus  fimarrosus.  (Brid.  Bryol.  univ.   I,  \<.   {(Ji.) 

Dibellon  squarrosus.  (ti\K  in  lill.) 

Dicliodontiuiii  squarrosum.  (Scli|ir.  Coroll.) 

Dicranuni  squarrusuni.  (llark.  iji  lid.) 

Bryuni  |ialuslrc.  (ItirKs.  Fasc.  IV,  iil.iiit.  crypl.  ]>.  11.) 
—      pellucidum  8.   (Lin.  Ppcc.  [ilaiil.  ]i.  1583.) 

Angstro'niia  squarrosa.  (C.  Miill.  Synojis.  I,  p.  438.) 
Exs.    Gravot,  Bryolli.  bely.  n.  203. 

Touffe  de7ise,  molle,  en  général  d'un  beau- vert,  parfois /oMnc- 
luridc.   Tige  robuste,  dressée,  dichotomc,   feutre  roux  abondant  à 
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la  base.  Feuilles  serrées,  d'abord  concaves,  imbriquées,  obtuses, 
puis  hrusqiiemcnt  arquées,  recurvécs  en  tous  sens,  hirijcmcnt  lancéolées, 
obtuses,  entières,  un  peu  sinuolées  au  sommet,  canaliculécs, 
soyeuses,  nervure  mince  évanouissant  au-dessous  du  sommet.  Cellules 
à  parois  molles,  épaisses,  les  basilaires  grandes,  rectangulaires  ou 
tronquées  obliquement,  les  autres  subhexagones,  sinueuses.  Pé- 
dicclle  épais,  un  peu  tordu  à  l'état  sec.  Capsule  cernuée,  ob- 
longuc,  rouge,  à  col  court,  légèrement  goitreux.  Opercule  conique, 
à  bec  court.  Anneau  nul.  Péristome  ù  dents  nodulcuscs  aux 
bords,  divisées  jusque  près  du  milieu  en  2  ou  3  branches  iné- 
gales. Dioïque.  Anthéridies  et  paraphyses  grandes,  nombreuses. 
%  Fr.  Octobre. 
Hab.  Voisinage  des  sources  e(  des  ruisseaux.  Ardennes.  Echternacli   Rhd. 

319.  (358)  Dicranella  nifesceus.  (Brch.ctSchpr.  linjol.  cur.I,  t.  60.) 

Sjii.    Bryum  rufescens.  (Dieks.  Fasc.  III,  plant,  crypt.  p.  6,  t.  8,  I'.  1.) 
Dicranum  rufescens.  (Turn.  Musc.  Heb.  p.  60.) 

—  varium  p,  rufescens.  (Brid.  Mant.  Musc.  p.  02.) 

—  curvatum.  (Sclillz.  suppl.  Flor.  Stargard.  p.  71.) 

—  cariieinii,  (Blanil.  in  Slurm.  Deuisch.  Flor.  II,  Fasc.  II.) 
Aiig-strœniia  rufescens.  (C.  MùU.  Syuop.  I,  p.  437.) 

E.\s.     Gravel,  Bryotli.  bclt;-.  n.  204. 

Touffe  peu  fournie,  d'un  vert-jaunatre  ou  roux.  Tige  courte, 
simple  ou  peu  ramifiée,  dressée  ou  oblique.  Feuilles  inférieures 
espacées,  dressées,  légèrement  liomotropcs,  falciformes,  étroites, 
lancéolées-linéaires,  aiyuës,  les  supérieures  beaucoup  plus  grandes, 
rapprochées,  fortement  courbées,  homotropes,  lancéolées  à  la 
base,  terminées  par  un  acumen  linéaire,  allongées,  planes  aux 
bords,  munies  vers  le  sommet  de  quelques  dents  rares  et  super- 
ficielles ;  la  nervure  épaisse  se  prolonge  jusqu'à  l'extrémité.  Cel- 
lules grandes,  rectangulaires .  Pédicclle  tordu  à  gauche.  Capsule 
dressée,  ovale,  lisse,  resserrée  à  l'orifice,  col  court.  Coiffe  petite. 
Opercule  convexe,  grand,  à  bec  court.  Anneau  md.  Péristome 
grand  à  dents  incurvées  à  l'état  humide,  divisées  jusqu'au  milieu 
en  deux  branches  subulées,  égales,  régulières.  Dioïque.  Fleurs 
mâles  à  folioles  oblongues,  concaves,  acuminées,  subulées,  ho- 
motropes, nerviées.  Paraphyses  filiformes. 

%  Fr.  Septembre-Mars. 

Hah.  Terrain  argileux  cl  sablonneux  de  la  plaine  et  des  coteaux.   AC.  Grès  bi- 
garré, C. 

320.  (359)  Dicrauella  subulata.  {Br.  etiSchpr.  Bryol.  cur.  I,  t.  60.) 

Syn.     Dicranuai  suLulatuni.  (Iledw.  Spec.  Musc.  p.  128,  I.  34.) 
Augstra-mia  suluilala,  (C.  Mull.  Syiiop.  I,  433.) 
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Syn.     Dicranum  secunduiii.  (S\v.  AcI.  Holm.  1795,  p.  244.) 

—        sudclicum.  (Schwgr.  suppl.  I,  I,  p.  175,  t.  45.) 
Exs.    Gravet,  Bryotli.  belgr    ii.  5 

Touffe  peu  étendue,  vert-terne  ou  jaunutre.  Tige  courte, 
simple  ou  dichotome.  Feuilles  serrées  au  sommet  des  innovations, 
dressées,  flexueuses  à  l'état  sec,  légèrement  homotropes  à  l'état  hu- 
mide, brièvement  ohlongues-linéaires,  subulées,  canaliculées,  légère- 
ment denticulécs  dans  la  moitié  supérieure,  nervure  atteignant  le 
sommet.  Cellules  rectangulaires  ou  linéaires-atténuées,  aiguës  ou 
tronquées  obliquement.  Pédicelle  presque  tordu  à  droite.  Capsule 
oblique,  ovale,  cernuce,  à  col  goitreux,  strié  en  séchant.  Opercule 
conique,  à  bec  subulé,  pâle  et  arqué.  Anneau  ïi^vraé  àQ  deux  séries 
de  cellules.  Péristome  divisé  jusqu'au  milieu  en  deux  branches 
subulées,  noduleuses.  Dioïque. 
%  Fr.  Août-Septembre. 
Hab.  Terres  rocailleuses,  fissures  des  rochers.  MuUerthal,  Echternach,  Rhd. 

321.  (360)  Dici'îlliella  CUrvata.  {Brch.  etSchpr.Brgol.  eur.l,  t.6L) 

Syii.     Dicranum  curvaluni.  (Hedvv.  Spec.  Musc.  p.  132,  1.  31.) 
Angslrœmia  curvata.  (C.  Miill.  Synop.  I,  p.  433.) 

Touffe  lâche,  irrégulière,  vert-jaunâtre,  soyeuse.  Tige  courte, 
dressée,  simple  ou  peu  ramifiée.  Feuilles  ovales-laucéolces,  cana- 
liculées, longuement  subulées,  concaves,  entières  ou  denticulécs  au 
sommet,  falciformes,  légèrement  homotropes  à  l'état  humide,  dressées, 
flexueuses  à  l'état  sec,  nervure  prolongée  dans  la  subule.  Cel- 
lules linéaires-étroites  presque  uniformes,  rectangulaires  ou  ob- 
tuses. Pédicelle  un  peu  incurvé  au  sommet,  tordu  à  droite  en 
bas,  à  gauche  en  haut.  Capsule  petite,  oblongue,  droite,  très- 
striée  à  l'état  sec.  Opercule  grand,  conique,  à  bec  subulé.  Anneau 
assez  large.  Péristome  grand  à  dents  divisées  jusqu'au-dessous 
du  milieu  en  deux  branches  subulées,  régulières.  Dioïque.  An- 
théridies  et  paraphyses  peu  nombreuses. 

Qf  Fr.  Août-Septembre. 
Hab.  Rochers  humides.  MuUerthal  avec  l'Hymenophyllum  tunbrigense!  Echter- 
nach, Rhd. 

322.  (361)  Uicrauella  heteromalla.   (Brch.  et  Schpr.  linjol.  cur. 

I,  t.  (!2.) 

Syn.     Dicranum  lielcromallum.  (Hedw.  Musc,  froiiil.  I,  p.  G8,  t.  2(5.) 

Fuscina  heteromalla.  (Schrank.  Baior.  Flor.  II,  p.  454.) 

Cryum  liclcromalhuii.  (Dill.  Musc.  p.  375,   t.  47.  f.  37.) 

Angslrcemia  heteromalla.  (C.  Miill.  Synop.  I,  p.  432.) 

Leptotricluim  hctcromallum.  (Mill.  Musc.  lud.  orient,  p.  11.) 
Exs.    Gravet,  Bryollj.  belg-.  n.  G. 

Touffe  épaisse,  étendue,  d'un  beau  vert-soyeux.  Tige  petite, 
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grêle,  ramifiée,  raide,  radiculcusc  a  la  base.  Feuilles  uniformé- 
ment disposées  ou  légèrement  rapprocliées  vers  le  sommet  des 
innovations,  lâclicment  courbées- homotropes,  étroites,  oblongues- 
lancéolées  à  la  base,  puis  lomjuemcnt  sélacées,  canaliculées,  garnies 
aux  bords  de  dents  superficielles  à  partir  du  tiers  inférieur, 
assez  dislincles  vers  le  sommet,  nervure  occupant  le  tiers  du  limbe  à  la  base 
de  l'acumen.  Cellules  basilaires  latérales-rectangulaires,  à  parois 
minces.  Capsule  dressée,  courte,  obovale-cjibbeuse,  à  col  court,  peu 
distinct.  Anneau  simple.  Opercule  grand,  convexe,  à  bec  subulé, 
dressé  ou  oblique.  Péristonie  à  dents  divisées  jusqu'au  milieu 
en  2 — 3  branches  filiformes,  Dioïquc.  Fleurs  mules  à  folioles 
très-dilatées  à  la  base,  longuement  acuminécs-subulées.  AntLé- 
ridies  10 — 15,  oblongues.  Paraphyses  filiformes. 
%  Fr.  Arrière  automne-printemps. 
Hab.  Terre  humide  au  bord  des  chemins  et  des  ruisseaux  dans  les  bois.  AG. 
Ardennes. 

Var.  /?.  interrupta.  (Br.  et  Scbpr.) 

Syn.     Dicranum  iiileiTiiplum.  (Hcdw.  Spec.  Musc.  p.  1:29,  t.  21».) 

—        caJucum.  (Briil.  Bryol.  iiniv.  I,  p.  425.) 
Exs.     Gravet,  Brjolh.  l»!lg:.  ii.  5i. 

Tige  plus  élevée,  plus  rameuse,  à  feuillaison  en  partie  inter- 
rompue. Feuilles  ordinairement  étalées,  homotropes,  rapprochées 
au  sommet  des  rameaux. 

Hah.  Carrière  de  grès  bigarré.  Briickenbourg  (Colmar)  ! 

84.  (99)  Dîclioilontîmn.  (Schpr.  Coroll.  Bryol.  cur.  p.  //.) 

Tiges  dressées,  simples.  Feuilles  étahk's  dans  tous  les 
sens,  lancéolées,  obtuses  ou  acuminées,  à  nervure  sériée. 
Cellules  presque  toutes  arrondies,  carrées,  épaisses  et  très- 
fortes,  garnies  de  papilles  eoniqnes.  les  seules  basilaires 
dans  le  voisinage  de  la  nervure  /texagones-nllongèes,  sans 
■papilles.  Fleurs  dioïques.  Coiffe  petite,  cuculée,  entière  à  la 
base.  Pédicelle  épais.  Capsule  ovoïde,  inclinée,  asymétrique, 
sajis  (joUre,  lisse.  Opercule  apiculé.  Amieau  nul.  Péristome 
à  dents  larges  et  longues,  divisées  à  partir  du  milieu. 
323.  (362)  Dichodoiitium  iielluciduiii.  (Schpr.  Si/nop.  p.  65.) 

Syn.     Dicranum  pcllmitlmu.  (IIlmIw.  .'^pcc.  M\isc.  \>.  142.) 

Bryimi  —  (Lin.  Spcc.  plant,  p.   1583.) 

—  aiiualicnm.  (Holf.  Flor.  Gerni.  II,  p.  35.) 

Dicranum  —        (Elirli.  liocad.  n.  216.) 

Angsircemia  pellucida.  (G.  Miill.  Synop.  II,  606.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  bclg.  n.  302. 
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Touffe  lâche,  d'un  beau-vert.  Tige  simple,  en  général 
dressée,  innovant  à  la  base,  radiculeuse  jusqu'à  l'innovation. 
Feuilles  serrées,  étalées,  courbées  et  tordues  à  l'état  sec,  lan- 
céolées, planes  ou  révolutées  au  milieu,  crénelées  ou  denticulées 
à  partir  du  milieu,  plissées,  carénées,  papilleuses,  nervure  éva- 
nouissant au  sommet.  Capsule  petite,  cernuée  ou  dressée,  courte, 
ovale,  globuleuse,  à  col  non  apparent.  Opercule  petit,  conique, 
à  bec  subulé.  Anneau  nul.  Péristome  convexe-élevé,  à  dents 
divisées  à  partir  du  milieu  ou  un  peu  au-dessous  en  deux  branclies 
souvent  inégales,  lincaircs-subulées.  Dioïque.  Fleurs  mâles  capi- 
tuliformcs,  à  folioles  très-dilatdes,  concaves,  ovales-linéaires, 
énerves,  Anthéridies  30—50,  oblongues,  allongées,  à  pédicule 
court.  Parapliyses  un  peu  plus  longues,  nombreuses. 
%  Fr.  Arrière-automne  printemps. 
Hab.  Bords  des  ruisseaux,  pierres  siliceuses,  humides.  Ardennes,  T.  Sclicsen- 
dumpcl  (Mullerthal)  !  Echternach,  R. 

Var.  /?.  serra  tiim.  (Brcli.  et  Schpr.) 

Exs.     Grave!,  lîrvotli.  bely.  n.  250. 

Feuilles  plus  fortement  dentées  au  sommet. 
85.  (100)  Cyiiotloiitîiim.  (lirch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  t.  /.) 

Tiges  dressées,  dicliotomes.  Feuilles  étalées,  rrôpucs  à 
l'état  sec,  plus  OU  moins  papilleuses,  rarement  lisses.  Cel- 
lules dans  la  partie  supérieure  carrées,  les  moj^ennes  rec- 
tangulaires, les  basilaires  hyalines,  rectangulaires-allongées, 
celles  des  oreillettes  bien  plus  lâches,  plus  courtes,  plus 
larges,  hexagones.  Fleurs  monoïques.  Coiffe  cuculée,  à  bord 
inférieur  denté.  Pédicclle  allongé.  Capsule  quelque  peu 
incurvée,  goitreuse,  très-rarement  droite,  ovale-allongée, 
souvent  striée,  anneau  à  stomate  phanèropore.  Opercule 
oblique,  apiculé.  Péristome  h  ùo.wi&rovigç.'è,  divisées  jusqu'au- 
delà  de   la  moitié,   fortement  striées  et  très-papi lieuses. 

Goiiïe  descendant  au-dessous  du  milieu  ou  même  vers  la  base  de  la 

capsule C.  lîruutoui  n"  324 

Capsule  descendant  à  peine  au  milieu  de  la  capsule 

C.  polycarpuiii  u"  325 

324.  (363)  {lynodoillium  Bruiltoui.  (Brch.  et  Schpr.  Bnjol.  eur.  1, 

lab.  44.) 

Syn.     Dicraimiu  Uruiituni.  (Smith.  Eiig.  l.iot.  lab.  2GÛ'J.) 
JJiJyiiioiloii  Uiiinluiii.  (Ani.  ilisp.  Musc.) 

—        ubsciuus.  (Kaulf.  in  Slurm.  Vlor.  Licriu.  uiyjil.  Vnn>.  10.) 
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Syn.    Tricliostomum  oI)sciiruni.  (Do  Not.  Syll.) 

Wcisia  Brimtoiii.  (De  Not.  Epil.  p.  597.) 

Oreoweisia  nriinloni.  (Mild.  Bryol.  silos,  p.  51.) 
Exs.    Cravet,  Dryotli.  l)oljj.  n.  3. 

Touffes  compactes,  arrondies,  vcrl-jaune  terne.  Tige  dressde, 
rameuse,  trcs-tomcnteuse.  Feuilles  dtalées,  serrées  au  sommet, 
crispées  à  l'état  sec,  fJexucuses  à  l'état  humide,  oblongues,  liné- 
aircs-acuminées,  carénées,  très-révolutées,  planes  et  dcnticulées 
au  sommet,  nervure  médiane  atteignant  le  sommet  et  munie  de 
dents  hyalines,  espacées.  Cellules  basilaires  nettement  rectangu- 
laires, hyalines,  lisses,  les  autres  carrées,  vertes,  papilleuses.  Cap- 
sule ovale,  oblongue,  court,  lisse  avant  la  maturité,  à  col 
distinct.  Coiffe  grande,  blanchâtre.  Opercule  conique,  à  bec  assez 
long.  Dents  du  péristome  courtes,  divisées  en  deux  branches 
inéyales,  soudées  à  distance.  Monoïque.  Fleurs  mâles  scssiles,  à 
2  —  3  folioles  ovales,  concaves,  acuminées,  médiocres  et  obtuses, 
nerviées.  Anthéridies  5 — 10,  oblongues,  cylindriques,  incurvées. 
Paraphyses  filiformes,  plus  longues. 

Q|  Fr.  Mai-Juillet. 
Ilab.  Fissures  des  rochers  siliceux.  Echternach,  Rhd.  Ardennes,  T. 

325.  (364)  Cynodontiiiin  polycarpuni.  (Schimp.  Synop.  p.  62.) 

Syn.     Dicranum  polycarpum.  (Elirh.  Dccad.  n.  74.) 

Fissidens  polycarpus.  (Hedvv.  Stirp.  II,  p.  85,  t.  31.) 
Oiicophonis  polycarpus.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  397.) 
Cecalypliuin  nmlliflorum.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  51.) 
Bryum  polycarpum.  (HolT.  Deutscli.  Flor.  p.  37.) 
—     médium.  (Vill.  Flor.  Daupii.  III,  p.  879.) 

Touffe  serrée,  bombée,  radiculeuse  à  la  base,  vert-terne.  Tige 
dressée,  dichotome.  Feuilles  serrées,  étalées,  flexueuscs,  les  su- 
périeures allongées,  homolropes  à  l'état  humide,  contournées, 
crispées  à  l'état  sec,  oblongues-linéaires,  canaliculées,  acuminées, 
révohtées  et  ondulées  aux  bords,  denticulées  vers  le  sommet,  à 
nervure  forte  atteignant  le  sommet.  Capsule  dressée,  obovée,  ob- 
longue, à  col  renflé  ou  cernué,  fortement  sillonnée,  à  col  goitreux. 
Anneau  formé  de  deux  rangs  de  cellules.  Opercule  convexe, 
crénelé  au  bord,  à  bec  fin,  oblique.  Péristome  à  dents  divisées 
jusqu'au-dessous  du  milieu  en  2 — 3  branches  linéaires-su bulées. 
Monoïque.  Fleurs  mâles  au-dessous  des  fleurs  femelles,  à  2 — 3 
folioles  grandes,  ovales.  Anthéridies  oblongues.  Paraphyses  grêles. 

%  Fr.  Mai. 

Ilab.  Fissures  des  rochers  du  grès  luxembourgeois  exposés  au  Nord.  Dillingen, 
MuUerthalI  Eclilcrnach,  Rhd. 
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86.  (101)  Canipylopus.  {Brid.  Bryol.  univ.) 

Tiges  à  feuilles  serrées.  Feuilles  subulées,  lisses,  liné- 
aires-subulées,  à  nervure  ordinairement  très-dilatée,  dentées 
au  sommet.  Cellules  des  Dicranodontium.  Fleurs  dioïques. 
Coiffe  élégamment  ciliée  sur  le  contour  de  la  hase.  Capsule 
sjjmètrique,  ordinairement  striée,  munie  d'un  col  court,  oblique 
ou  pendant  par  suite  de  la  courbure  en  arc  du  pédicelle.  Oper- 
cule à  bec  acuminé.  Anneau  large.  Péristome  à  dents 
divisées  jusqu'au  inilieu,  en  haut  hyalines. 

Oreillettes  concaves  formées  de  grands  cellules  à  la  base  des  feuilles. 

C.  flexnosus  n"  326 

Pas  d'oreillettes  à  la  base  des  feuilles 2 

Tiges  peu  rameuses C.  turfaceus  n"  328 

Tiges  à  rameaux  nombreux,  fascicules,  blanchâtres.    C.  fragilis  n^  327 

326.  (365)  Campylopus  flexuosus.  (Brid.  Bryol.  miv.  1,  p.  469.) 

Syii.     Dicranuni  flexuosum.  (Hedw.  Spec.  Musc.  p.  146,  t.  31.) 
Exs.    Gravet,  Bryoth.  bel^.  n.  258  et  304. 

Touffe  peu  serrée,  parfois  étendue,  j'aiine-verddtre  à  la  sur- 
face, d'un  rouge-vif  à  la  base.  Tige  dressée,  dichotome,  étroitement 
lancéolées-oblongues  à  la  base,  rétrécies  et  longuement  linéaires,  su- 
bulées, canaliculées  par  l'inflexion  des  bords.  Feuilles  dressées, 
flexueuses  à  l'état  sec,  plus  étalées,  en  partie  liomotropcs  à  l'état 
humide,  denticulées  au  sommet,  à  nervure  large  occupant  plus 
de  la  moitié  du  limbe  à  la  base  et  tout  l'acumen.  Cellules  des 
angles  de  la  base  carrées  formant  des  oreillettes  distinctes  de  couleur 
orange.  Capsule  ovale  ou  gibbeuse,  striée,  à  col  court  ou  légèrement 
goitreux.  Pédicelle  recourbé.  Anneau  large.  Opercule  conique,  acu- 
miné,  à  bec  crénelé  à  la  base.  Péristome  petit,  élevé,  à  dents 
bifides  jusqu'au  milieu,  garnies  de  lames  saillantes.  Dioïque. 
Fleurs  mrdes  nombreuses.  Anthéridies  à  pédicule  court.  Para- 
physes  rares  ou  nulles. 

Qj.  Fr.  Hiver  et  printemps. 
Hab.   Terres  sablonneuses,  pierreuses,  rochers  siliceux.   R.  Echternach,  Rhd. 
Bruckenburg,  T.  Millemeister  (Dillingen)  ! 

327.  (366)  Campylopus  fragills.  (Brch.  etSchpr.Brgol.  ewr.  /,  t. 97.) 

Syn.    Campylopus  pciiiiiciilatiis.  (liriJ.  Bryul.  univ.  I,  p.  478.) 

—  Ardiiciinœ.  (Liborl.  in  plant,  cxs.  crypt.  Ardcnnucnsis.) 

Dicranuni  flexuosum  ^  fragile.  (Turn.  Musc.  bot.  p.  74.) 

—  donsum.  (Funck.  Cent.  n.  634.) 

—  Fimkil.  (C.  MûU.  Synop.  I,  p.  393,  II,  \'.  598.) 
Exs.    Gravcl,  Bryolli.  belg.  n.  113. 

Touffes  compactes,  bombées,  soyeuses,  vert-pâle.  Tige  fragile. 
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faiblement  radiculcusc  au  sommet.  Rameaux  blanchâtres,  caduques, 
fascicules,  très-nombreux.  Feuilles  étroitement  lancéolées,  rélrccics  et 
longuement  siibulées,  canaliculces  par  l'inflexion  des  bords,  denti- 
culées  vers  le  sommet  seulement  garnies  d'aapdrities  sur  le  dos, 
dressées,  légèrement  étalées,  à  peine  crépues  à  l'état  sec,  très- 
serrées,  nervure  très-dilatée  occupant  presque  les  '^/^  du  limbe  à  la 
base  et  tout  l'acumcn.  Cellules  de  la  base  hyalines,  rectangulaires 
plus  haut  carrées.  Pédicellc  tordu  à  gauche,  court,  épais.  Capsule 
symétrique,  oblongue,  resserrée  à  l'ouverture,  fortement  striée. 
Opercule  à  bec  allongé,  infléchi.  Anneau  à  2  séries  de  cellules. 
Péristome  convexe,  conique,  à  dents  divisées  jusqu'au  milieu  en 
deux  branches  subulées.  Dioïque. 
Qf  Fr.  Printemps. 
Hab.  Fissures  des  rochers  siliceux.  MuUerthal  !  Ardennes  (Libert)  Predigstuhl,T. 

328.  (367)  Campylopus  turfaceus.    (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  cur.  I, 

t.  91.) 

Sjn.    Campylopus  tlexuosus.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  469,  c.  p.) 

—  pyriforiue.  (Sclillz.  Flor.  Slargard.  suppl.  p.  "3.) 

Dieraniim  tlcxuusimi  var.  (Scliullz,  1.  c.  p.  298.) 

—  turfaceum.  (G.  Mull.  Synop.  I,  p.  399.) 

—  piiielorum.  (De  Nul.  p.  419.) 
E.\s.     Gravet,  Bryotli.  belg.  n.  9. 

Touffe  peu  développée,  vert-olive,  décolorée  à  la  base.  Tige 
grêle,  dressée,  courte,  dichotome.  Feuilles  obovécs,  très-flexueuses 
à  l'état  sec,  étalées  dans  tous  les  sens  à  l'état  humide,  assez  lar- 
gement oblongues  à  la  base,  rapidement  contractées,  longuement 
et  finement  subulées,  canaliculées  par  l'inflexion  des  bords,  Irhs- 
légèrement  denticulées,  vertes  au  sommet,  nervure  plus  étroite  n'occu- 
pant que  le  tiers  du  limbe  de  la  base  des  feuilles  dont  les  cellules  sont 
hyalines  et  ne  forment  pas  d'oreillettes.  Pédicelle  tordu  à  droite 
en  bas,  à  gauche  en  haut.  Capsule  petite,  oblongue,  à  bec 
oblique^  finement  plissée.  Opercule  petit,  conique,  acuminé.  Anneau 
large.  Péristome  petit,  élevé,  à  dents  garnies  de  lamelles  sail- 
lantes divisées  jusqu'au  milieu  ou  au-dessous  en  deux  branches 
subulées,  pâles.  Dioïque. 

Qf  Fr.  Mai-Juin. 

Hab.  Terrains  tourbeux  de  la  plaine  des  hauteurs.    Echternach,  Rhd.   Echter- 
nach!  Ardennes  (Mde.  p.  77,  n"  56.) 

88.  (102)  Gymnostomuin,  {B.  Br.  Bryol.  eur.) 

Tige  plus  ou  moins  développée.  Feuilles  lancéolées- 
linéaires,  souvent  inflécliis  aux  bords,  plus  ou  moins  papil- 
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Icuses,  à  tissu  cellulaire,  très-dense.  Cellules  allongées- 
hexagones  et  rectangulaires,  les  autres  petites,  carrées. 
Fleurs  terminales,  monoïques  ou  dioïques.  Coiffe  cuculée. 
Capsule  régulière,  dressée,  pédicellée,  terminale,  eœserte, 
lisse,  oblongue  ou  obovée,  à  orifice  fermé  vers  ou  après 
la  chute  de  l'opercule  par  nne  membrane  hyaline.  Opercule 
conique,  ordinairement  rostre.  Péristome  nid. 

Fleurs  monoïques Cr,  cnrvirostre  n°  329 


■  '      Fleurs  dioïques Gr,  microstomiim  n"  330 

329.  (368)   Gymnostoimim  curvirostre.    (Iledw.  Musc.  [rond.  Jl, 

p.  88,  t.  54.) 

Syn.     Gymiiostomum  seruginosum.  (Sinid.  Flor.  brilt.  p.  11G3.) 

Wcisia  curvirosira    (C.  Mull.  Syiiops.  I,  p.  658.) 

Poltia  curvirosira.  (Elirh.  plant,  crypi.  n.  93.) 

Hymcnoslonmm  curvirostre.  (Melli.  Musc.  Ind.  orient,   p.  32.) 

Gymnostonium  alroviride.  (GrifT.  Notai,  p.  393.) 

Hymenostylium  curvirostre.  (Lindb.) 
Exs.    Gravât,  Bryotli.  belg.  n.  353. 

ToufFe  bombée,  lâche  ou  dense,  vert-olive,  olivâtre.  Tige 
très-divisce,  molle.  Innovations  fastigiées,  souvent  grêles  à  la 
base.  Feuilles  inférieures  et  moyennes,  étroitement  lancéolées- 
linéaires,  subobtiises,  dressées,  légèrement  étalées  à  l'état  humide, 
brièvement  rc'volutées  vers  h  milieu,  les  supérieures  rapprochées  for- 
mant touffes,  étroitement  oblongues  à  la  base,  puis  longuement 
linéaires,  carénées,  révolutées  en  partie  aux  bords  vers  le  milieu, 
étalées,  flexuexises  à  l'état  humide,  mollement  crépues  à  l'état  sec. 
Pédicelle  allongé,  flexucux.  Capsule  ohoYalc-subglobuIeuse,  sans 
col  bien  distinct.  Opercule  petit,  convexe,  à  long  bec  subulé, 
adhérent  à  la  columelle.  Dioïque. 

Qj.  Fr.  Juin. 
Hab.  Rochers  humides,  calcareux.  Echternach,  Rhd.  ! 

330.  (369)  Gymnostonium  microstomum.    {B.  Jir.  Iledw.  Musc. 

[rond,  ni,  p.  71,  t.  50.) 

Syn.     Hymenostonium  luicrostonium.  (B.  Br.,  Trans.  ol  thc  Linn.  .'ioc.  Xlf,  II,  p.  573.) 

Gymnostonium  phaseoides.  (Drum.  Musc.  Amer.  n.  12.) 

Bryum  microstomum.  (Dicss.  Fasc.  IV,  p.  9.) 

Weisia  microsloma.  (C.  Mull.  Synop.  l,  p.  668.) 
Exs.     Gravet,  Bryotli.  bcig.  n.  252. 

Touffe  petite,  épaisse,  vert-foncé  à  la  surface,  noir  a  l'inté- 
rieur. Innovations  fastigiées,  grêles  à  la  base.  Tiges  courtes, 
dressées,  très-dicliotomes.  Feuilles  inférieures  espacées,  très- 
petites,  les  moyennes  et  les  supérieures  étalées,  dressées  ou  diver- 
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sèment  courbées  i\  l'ctat  humide,  lancéolées,  fortement  enroulées-in- 
flécliies  aux  bords  à  partir  du  tiers  inférieur,  brièvement  miicronnées . 
Cellules  basilaires  à  parois  minces,  lisses,  rectangulaires,  les  supé- 
rieures carrées,  opaques,  vertes,  chargées  de  papilles  fines.  Pédicelle 
pille,  un  peu  tordu  à  gauclic.  Capsule  ovale,  dressée  ou  gibbeuse 
et  oblique,  à  orifice  fermé  par  une  membrane  d'abord  entière, 
puis  percée  d'une  ouverture  centrale.  Coiffe  cucullée.  Opercule 
conique,  subulé.  Monoïque.  Fleurs  mâles  gemmiformes  à  folioles 
ovales,  aiguës,  ncrviccs.  Antbcridies  6—8,  paraphyses  grêles. 
Qj.  Fr.  Printemps. 

[lab.   Terre  argileuse  dans  les  champs,  les  haies,  dans  les  tissures  des  vieux 
murs,  des  rochers,  presque  partout,  surtout  dans  les  terrains  calcaires.  C. 

Var.  /5.  trachycarpon.  (Nées.  Horch.  Bryol.  germ.) 

Capsule  racourcie,  ovoïde.  Feuilles  un  peu  plus  larges, 
moins  révolutées  aux  bords. 

AG.  avec  l'espèce. 
89.  (103)  lEucladium.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.) 

Plantes  servant  de  transation  au  Weisia.  Tiges  plusieurs 
fois  divisées.  Feuilles  étroites,  fortement  nerviées.  Cellules 
du  haut  opaques,  arrondies,  carrées,  surmontées  de  larges 
papilles.  Fleurs  dioïques.  Coiffe  cuculée  ne  descendant 
guère  qu'au  tiers  de  la  capsule.  Capsule  oblongue,  allongée 
ou  subcylindrique,  lisse.  Anneau  très-étroit.  Opercule  con- 
vexe-conique. Péristome  à  16  dents  incurvées  ou  en  partie 
trouées  et  ouvertes  sur  la  ligne  dorsale. 

331.  (370)  Eucladium  vertlciilatum.     {Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur, 

I,  i.  40.) 

Syn.     Bryum  verticillaUmi.  (Linii.  Siiec.  l'iaiit.  p.  1558.) 

Grimmia  verlicillata.  (Web.  et  Mlir.  Bot.  Taschenb.  p.  129.) 
Cusciiiodon  verlicillalus.  (BriJ.  Bryol.  univ.  I,  p.  374.) 

—  elongatus.  (Brid.  1.  c.  t.  p.  376.) 

Weisia  gysacea.  (Scbleicli.  Cat.  Planl.  Helvet.  1807,  p.  31.) 

—      verticillata.  (Brid.  Spcc.  Musc.  I,  p.  124.) 
Barbula  atlanlica.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  559.) 
Trimatium  lophaccuni.  (Frœlil.  in  Brid.  Herb.) 
Exs.    Gravot,  Bryolh.  bclg.  n.  157. 

Touffe  étendue  et  compacte,  de  couleur  glauque,  ordi- 
nairement incrustée  de  calcaire.  Tige  dressée,  trcs-dichotome. 
Innovations  fastigiées.  Feuilles  raides,  denticulées  au  milieu, 
un  peu  contournées  à  l'état  sec,  lancéolées-linéaires,  planes 
aux    bords,    nervure    épaisse,    mucronée.     Cellules    inférieures 

18 
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hyaiînc3,  les  supérieures  papillciiscs.  Pcdiccllc  un  peu  tordu. 
Capsule  subcylindrique,  lisse,  col  peu  apparent.  Opercule  co- 
nique, à  long  bec  subulé.  Péristomc  variable,  à  dents  lancdolces- 
lindaires,  quelquefois  entières,  le  plus  souvent  dccbirccs  ou  per- 
forées. Dioïque.  Fleurs  mâles  nombreuses,  à  folioles  ovales-liné- 
aires, dcnticulécs,  byalines  à  la  base,  nerviées.  Antliéridics  15 — 20, 
nombreuses,  brièvement  oblongues.  Parapbyses  courtes,  filiformes. 

Qj.  Fr.  Juin-Juillet. 

Ilab.   Fissures  des  rochers  suintant  du  carbonate  de  chaux.    Echicrnach,  Rhd. 
Deisermiihl!  Tuf:  Driesch  (Kopstahlj.  Lasauvage,  etc. 

»W.  (104)  U^eisia.  {nedw.  Fund.  Musc.  Il,  90.) 

Tige  rameuse.  Feuilles  étalées  dans  tous  les  sens,  lan- 
céolées ou  linéaires-lancéolées,  nerviées  entières  OU  munies 
clc  quelques  dents  Cellules  de  la  base  allongées-Iiexar/ones, 
hijalines  ou  arrondies,  carrées,  très-rhlorop/njllcnsrs,  papilleuscs. 
Fleurs  monoïques,  rarement  dioïques.  Coiffe  cuculée  descen- 
dant jusque  vers  le  milieu  de  la  capsule.  Pédicelle  dépassant 
les  feuilles.  Capsule  terminale  sur  un  pédicelle  visihle,  parfois 
lonj,  ovale,  oblongiie  ou  cylindrique.  Opercule  conique,  à 
bec  plus  ou  moins  court  ou  long.  Péristome  à  16  dents 
libres  jusqu'à  la  hase,  lancéolées  ou  linéaires,  entières,  epielquc- 
fois  perforées  ou  érodées. 

Capsule  lisse  ou  à  peine  plissée  à  la  fin 2 

Capsule  sillonnée  de  bonne  heure,  à  la  fin  cannelée,  plantes  peu 
développées W.  fii^ax  n"  334 

Plantés  robustes  atteignant  10 — 20  niillim.     .     .     W.  cirrli.lta  n"  333 
Plantes  courtes  (i— 8  niillim. ),  peu  développées  .     W.  viridiila  n"  332 

332.  (371)  Weisia  viridula.  (Brid.  Bryol.  univ.  I,  p.  354.) 

Syn.     Wtisia  imilaliilis.  (Brid.  Spoc.  Musc.  I,  103.) 

—  virons.  (Bril.  Musc.  Rcc.  1,  p.  O'J.) 

—  crispa.  (Tiiin.  Prod.  Flor.  Mcgapdel.   n.  73fi.) 

—  Dicjjsoiii.  (Giiil.  Sysl.  nat.  Il,  1334.) 

—  microdorita.  (Ilcdw.  Spcc.  Musc.  p.  67,  I.   Il,  f.  7,  1.  2.) 

—  humilis-fallax.  (Scli  ) 

—  Brucliiana.  (lîryol.  Genii.  H,  2,  p.   3fi,  38,  I.  Sfi,  28.) 

—  r.yrnrca.  (Brid.  Br.ol.  univ.  I,  p.  803.) 

—  loililis.  (Spicnjf.  Sysl.  vcgct.  IV,  2,  3il.) 

—  finvicaulis.  (Brid.  Brynl.  univ.  I,  p.  330.) 

—  olisciira.  (Ilœhl.   Ann.  dalcllor.  Gurm.  III,  p.  00.) 
Dlcranuni  xantliodon.  (Hedw.  Spcc.  Musc.  p.  14.")l,  I.  30.) 
Afzclia  cri.spa.  (Elirli.  cryi  t.  cxs.  n.  222.) 
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Syn.     Bryiim  virons.  (Dicks.  Fasc.  H,  p.  4.) 

—  paluddsuni  ^.  viriJiilum.  (Web.  Spcc.  Flor.  Onrtt.  p.  \\.) 

—  (oiiliovorsum.  (llolT.  Douiscli.  Flor.  II,  p.  34.) 

—  viriluliiin.  (Lin.  ?pcc.  plant,  p.  1584.) 
Exs.    Gravcl,  Bryolli.  Lolj^'   n.  20^. 

Touffe  dense,  petite,  vert-jaunâtre.  Innovcations  grêles.  Tige 
courte,  dressée,  dicliotome.  Feuilles  oblongucs,  imbriquées  à  la 
base,  très-aifjuës,  longuement  linéaires,  Irès-révolulécs,  arquées  à  l'dtat 
humide,  très-crispécs  à  Tdtat  sec,  nervure  s'avançant  jusqu'au  som- 
met de  Vacumen.  Cellules  inférieures  hyalines,  rectangulaires,  les 
moyennes  carrées,  les  supérieures  arrondies,  opaques.  Pcdicello 
jaune,  un  peu  tordu  vers  la  gauche.  Capsule  subcylindrique, 
dressée,  plissée  à  l'état  sec,  sans  col  notable.  Opercule  convexe, 
à  bec  médiocre,  souvent  oblique.  Anneau  mince.  Péristomo  va- 
riable, à  16  dents  rougeâtres,  linéaires-lancéolées,  fugaces,  assez 
souvent  rudimcntaircs.  Monoïque.  Fleurs  mâles  terminales  ou 
axillaires,  très-petites. 
O  Fr.  Mars-Mai. 
Hah.  Sur  la  terre  nue,  boids  des  chemins,  <l(!s  routes,  des  champs,  des  forôts, 
Ole.  Lieux  gramineux,  incultes.  C.  partout. 

Var.  /?.  amblyodon.  (Brid.) 

Sjn.     NYc'isia  aiiiblytion.  (Biicl.  Kryoi.  univ.) 

—  r;ymnoslom(iitlcs.  (P>ryi>l.  Gorni.) 

—  iiiicroslonia.  (Bryi)!.  (icrin.) 
Kxs.    Gravet,  liryolli.  bclg.  n.  301. 

Feuilles  plus  courtes,  plus  larges,   dents    du  péristome  très- 
courtes,  pâles. 

Uab.  Avec  l'espèce.  Echternach. 

Var.  y,  stenocarpa.  (Schp.  Syn.) 

Syn.    Weisia  lonlroversa  var.  stenocarpa.  (Bryol.  Gcrni.) 

Capsule  étroite,  longue,  subcylindriquc. 

AG.  Avec  l'espèce. 

333.  (372)  Weisia  cirrhata.  [Iledw.  Spec.  Musc.  p.  69,  t.  i2.) 

Syn.     lîrymii  cinliuliun.  (Giiil.  Syst.  nat.  Il,  1631.) 

Ily|iniun  cinlialuni.  (Wei?.  crypt.  Gccit.  p.  207.) 
Mniiiin  cirrlialuin.  (Lin.  Spec.  plant,  p.  157G.) 
Locrsia  cirrliala.  (Willil.  l'rod.  Flor.  Bcrol.  n.  902.) 
Dicranuni  cirrliatnm.  (Tini.  l'rod.  Flor.  Mc^npol.  n.  783.) 
Afzelia  cirriiata.  (Elirli.  in  litt.  ad  Ilcdw.) 
Barbnla  ciriliala.  (Brid.  Musc,  Ticc.  II,  I,  p.  203.) 
Encaly[ita  cirrhata.  (S\v.  Musc.  Suec.  p.  25.) 
Grimniia  cirrliala.  (Web.  et  Mlir.  Bot.  Tascldi.) 
Weisia  Dicksoni.  (Brid.  Musc.  Roc.  II,  I,  p.  72.) 
Blindia  cirrliala.  (C.  Mull.  Synop.  II,  p.  .".85.) 
Uieranoweisia  cirrhata.  (Lindb.) 

Gyinnostoiiuini  cirrlialuni.  (Scbk.   Bair.  Flur.   II,  430.) 
Exs.     Gravi't,  Bryotli.  belir.  n.  5i. 
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Toufle  dense,  bombée,  très-verte  h  la  surface,  brune  à  l'inté- 
rieur. Tige  médiocre,  dressée,  dichotome.  Feuilles  serrées,  lan- 
ceole'es-line'aires,  subaig;ui?5,  re'volute'es  aux  bords,  carénées,  étalées, 
(lexueuses,  en  partie  arquées  à  l'état  humide,  crispées  à  Tétat  sec, 
presque  lisses,  nervure  évanouissant  au-dessous  le  sommet.  Cellules 
basilaires  hyalines,  hexagones-allongées,  celles  du  haut  opaques, 
arrondies,  carénées.  Pédicelle  jaune,  tordu  à  gauche  en  haut. 
Capsule  dressée,  cylindrique,  brune.  Opercule  petit,  à  bec  su- 
bulé,  oblique.  Anneau  étroit.  Péristome  à  dents  lancéolées-linéaires, 
entières,  subulées,  hyalines  au  sommet.  Monoïque.  Fleurs  mâles 
à  2  folioles  engainantes,  oblongues,  subobtuses,  nerviées.  Anthéri- 
dies  4 — 10,  oblongues,  allongées,  quelques  paraphyses  grêles. 

2i.  Fr.  HiTcr. 

Bab.  Racines  des  arbres,  fissures  des  rochers  siliceux,  toits  de  paille.   AC.  par 
place.  Luxembourg  (Lejeuae  ia  Herb.';  Echternach,  Rhd. 

334.  (373)  YVeisia  fagax.  {Spec.  Musc,  p.  6i,  t.  lô,  f.  o—io.) 

Syn.    Rbabdovreisia  fbgax.  (Brch.  et  Schpr.  Bryol.  eur.  I,  p.  41.) 
Weisia  striata  in  Sinn.  (Flor.  Gt-nn.  Il,  Fasc.  16,  t.  24.) 

—  pumila.  (Brid.  Bryol.  univ.  l,  p.  338.) 

—  leplodon.  (Plant,  ia  Brid.  Bryol.  iiniv.  I,  p.  341) 
Grimmia  stiiata.  (Web.  et  Mhr.  Bot.  Taschb.  p.  325.) 

Exs.    Gn^et,  Bryoth.  bel^.  n.  51. 

Touffe  bombée,  assez  dense,  xert-foncé  ou  Jaunâtre  à  la  sur- 
face. Tige  dichotome,  rameuse.  Innovations  fastigices.  Feuilles 
serrées,  très-élroitement  linéaires-lancéolées,  étalées,  incurvées  à  l'état 
humide,  crispées  à  l'état  sec,  carénées,  entières,  planes  aux  bords 
et  à  peine  denticulées  au  sommet,  papilleuses,  nervure  atteignant  le 
sommet.  Cellules  basilaires  hyalines,  imparfaitement  rectangulaires, 
les  supérieures  carrées,  vertes.  Pédicelle  pâle,  tordu  à  gauche  en 
haut.  Capsule  brièvement  ovale  ou  obovée,  subglobuleuse,  à  col 
petit,  à  S  stries.  Opercule  conique,  déprimé,  à  long  bec  oblique. 
Anneau  peu  apparent.  Péristome  à  dents  filiformes,  dressées  à 
l'état  sec,  incurvées  à  l'état  humide,  caduques,  souvent  impar- 
faites. Monoïque.  Fleurs  mâles  à  J  folioles  courtes,  lancéolées- 
subobtuscs,  dressées  ou  peu  tordues,  faiblement  nerviées.  Anthé- 
ridies  2 — 3,  courtes. 

Hab.  Anfractuosités  des  rochers  ombragés  siliceux  des  forêts.  MuUertbal  !  Ech- 
ternach. Rhd.  Ardennes; 
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Trildi  II.  —  MiJsri  ('leistorarpi.  '('.  Mull.  SynopJt.) 


Capsule  (lépoun-ue  d'opercule    et    ne  s'ouvrant    que   par   la 
destruction  do  ses  parois,  à  la  ?uite  de  déchirures  irrégulières. 


01«  (105)  ^vsto^^iuiu.  (Schpr.  Synop.  Mme.  Eur.  p.  50.) 

Tige  courte,  simple  ou  rameuse.  Feuilles  crispées,  en- 
tières, les  inférieures  petites,  espacées,  les  supérieures 
lancéolées-linéaires,  nen-urc  épaisse.  Cellules  petites,  chlo- 
ropliylleuses.  Fleurs  monoïques.  Fruit  solitaire  ou  nom- 
breux. Pédicelle  très-court.  Capsule  cachée  entre  les  feuilles 
ou  à  peine  exserte,  ovale,  à  bec  rostellc.  Coiffe  en  capuchon. 
Opercule  rèfjuHirernent  formé  mais  persistant,  de  sorte  que 
la  capsule  finit  par  se  déchirer  et  à  émettre  des  spores. 
Péristome  nul . 
335.  (374)  SysteglQDi  t-rispaoï.  {Schpr.  Synop.p.  31.) 

Syo.     Phsscuui  crisf.um.  (Hedw.  Stirf.  Musc.  fironcL  I,  p.  25,  l.  9.) 

Astomum  crL-piun.  (Hp.  Liuiisa  1833.) 

Weisia  crispa.  (Linob.  Bidr.  417.) 

Sernophyllam  crispum.  iLeuih.) 
Exs.     Gravet,  Bryoth.  bel^-.  n.  2. 

Touffe  peu  étendue,  d'un  vert-foncé  ou  olivâtre.  Tige 
courte,  simple  ou  munie  d'innovations,  rarement  2—3,  divisées. 
Feuilles  inférieures  presque  planes,  très-lortement  crispées  à 
l'état  sec,  les  supérieures  dcnticulées  à  la  base,  fortement  invo- 
lutées,  linéaires-acuminées,  nerviées  jusqu'au  sommet.  Cellules 
basilaires  hyalines,  rectangulaires,  les  supérieures  carrées,  vertes. 
Capsule  5ubglobuleuse.  CoiÔ'e  cuculée.  Opercule  petit,  conique. 
Monoïque.  Fleurs  mâles  à  2  —  3  folioles  concaves,  ovales,  acu- 
minées,  un  peu  dcnticulées  aux  bords,  nerviées.  Anthéridies 
3 — 6,  oblongues.  Paraphyses  nombreuses. 

%  Fr.  Octobre- Avril. 
Hab.   Sur  la  ferre,  dans  les  champs  négligés  ou  en  jachères,  les  lieux  argileux, 
frais.  .\C.  dans  les  terrains  calcaires.  Echternach,  Rhd. 

92.  (106)  Plearidiam.  {Brid.  Bryol.  unit.) 

Tige  innovant  d'ordinaire  sous  le  fruit.  Feuilles  larrcolécs- 
linéaires,    subulées,    étalées,   brillantes,    nerviées.     Cellules 
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lâches,  larges,  hexagones  OU  rectangulaires.  Fleurs  monoïques, 
rarement  synoïques.  Fruit  acorcarpe  et  pleurocarpe.  Pédi- 
celle  extrêmement  court.  Capsule  ovale,  subglobuleuse,  très- 
brillante,  acuminée,  fermée,  sans  opercule.  Coiife  en  capuchon 
ou  mitriforme  non  lobée.  Columelle  apparente. 

Fleurs  monoïques,  lige  émettant  des  rejets  stériles  grêles  ... 

P.  alteruifolium  n  •  338 

Fleurs  dioïques,  pas  de  rejets  déprimés 2 

Nervure  de  la  feuille  au-dessous  du  sommet    .     .     P.  iiititlum  n"  33G 
Nervure  de  la  feuille  jusqu'au  sommet     ...     P.  subulatum  n"  337 

336.  (375)  Pleuridiiiin  nilidum.  {Brch.  ctSchpr.  Bryol.Eur./,  t.o.) 

Sjii.     PliaJciim  iiitiduni.  (Hcdw.  Sliip.  1,  p.  210i',  I.  3t.) 

—  axillare.  (Dicks.  Fasc.  I,  I.  1,  f.  3.) 

—  slricliini.  (Dicks.  Fasc.  IV,  p.  1,  t.  10,  f.   1  ) 

—  slagninum.  (Walb.  Linnoca,  1840,  p.  680.) 
Pleuridium  axillare.  (Lindb.  Biilrag.  1803.) 
Actomura  nitiduni.  (Hp.  Linn.Ta  1132.) 

E.xs.    Gravet,  Bryolli.  belg.  n.  352. 

Touffe  irrégulière  ou  assez  fournie,  d'un  vcit-jaunûtie.  Tige 
en  général  simple,  grêle.  Feuilles  successivement  plus  grandes, 
étroilemeiit  lancéolées,  puis  linéaires-acuminées,  étalées,  dressées,  légè- 
rement homotropes,  un  peu  concaves,  planes  aux  bords,  denti- 
culées  au  sommet,  nervure  courte  évanouissant  au-dessous  du  sommet. 
Cellules  basilaires  à  parois  minces,  rectangulaires,  les  supérieures 
rliombées-subliexagoncs.  Fruit  naissant  sur  des  innovations  suc- 
cessives. Capsule  ovale-oblongue,  terminée  par  une  pointe  droite  ou 
oblique.  Coiffe  assez  grande,  cucullée.  Synoïque.  Anthéridies 
petites.  Parapliyses  peu  nombreuses. 

O  Fr.  Octobre-Novembre-Décembre. 

flab.  Terre  argileuse  ou  sablonneuse,  nue,  humide,  le  long  des  haies,  des  fossés, 
des  mares,  des  étangs  desséchés,  etc.,  Ardennes,  K.  Echternach,  Rhd. 

337.  (376)  Pleuridium  sul)uIatuHi.  (Brch.ctSchpr.  Bn/ol.  Eur.I,  t.9.) 

Syn.     Phascimi  subulatum.  (Lin.  Spec.  pl.inl.  p.  15iO.) 

Bryuni  cricetdium.  (Ncek.  Mclh.  Musc.  p.  231.) 

Astoiiium  subulatum.  (Hp.) 

ricuridium  acumineluiu.  (I.iiidb.  liidrag.  18G3.) 
Exs.     Gravcl,  Bryolli.  bclg.  n.  302. 

Touffe  dense,  parfois  étendue.  Jaunâtre.  Tige  grêle  presque 
simple,  en  général  dressée,  à  innovations  naissant  au-dessous  des 
fleurs.  Feuilles  Ia.cliemcnt  dressées,  les  supérieures  légèrement 
homotropes,  oblongues,  lancéolées  à  la  base,  ensuite  longuement 
suhulées,  canaliculées,  denticulées  aux  bords  à  partir  du  quart  in- 
férieur, nerviées  jusqu'au  sommet.     Cellules  basilaires  liyalines,  rec- 
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tongulaircs,  à  parois  épaisses.  Capsule  subsessilc,  ovalc-gîobuleuse, 
lou^câlic,  brillante,  aciiiuinée.     Coifle  pâle,  tiès-obliquc,  ne  dé- 
passant pas  le  milieu  de  la  capsule,    l'édicelle  droit,  entièrement 
court.  Fleurs  synoïqucs.  Antliéridies  nues. 
O  Fr.  Mars-Avril. 

Hab.  Terre  liuniide,  sablonneuse,  aux  bords  des  fossés,  des  chemins  creux,  des 
bois.  Echlernacli,  Rlid. 

338.  (377)  Pleuridium  alleinM'olium.  (IJicks.  Fuse,  cn/pt.  1,  p.  2, 

l.  1,  f.  e.  c.  p.) 

Syi).     A>toiiiurn  .•illirnifoliiiiii.  (Hy.) 

Plcuriiliiiiri  siiliulaliini.  (I.imlli.  liijrag-.  1803.) 

Touffe  lucbe,  d'un  vert-sombre,  noiiâtre.  Tige  dressée  émet- 
tant la  deuxième  année  des  longs  jets  grêles.  Feuilles  lancéolées 
inférieures,  ovalcs-oblongues,  subulées,  arquées  en  dehors,  presque 
entières,  les  supérieures  longuement  subulées,  légèrement  denticulécs, 
nerviécs  au  sommet.  Cellules  basilaires  grandes,  rectangulaires. 
Pédicelle  très-court.  Capsule  immergée  avec  apiculc  petit,  ob- 
lique. Coiffe  grande,  cuculce.  Monoïque.  Fleuis  mâles  axillaircs, 
gemmiformes,  à  2 — 4  folioles  concaves,  acuminées.  Antliéi'idies 
petites,  peu  nombieuses.  Parapliyses  nulles. 

O  Fr.  Mars-Juin. 

Hab.  Revers  des  fossés,  talus  des  chemins,  forets  et  landes.  Mersch  !  Ettelbruck. 
K.  Echternach,  Rhd. 

93.  (107)  Ai'chîdiuiu.  (Brid.  Brgol  univ.  I,  747.) 

Tige  grêle,  rameuse,  radiculeuse  sur  toute  la  longueur 
iunovant  au-dessous  des  fleurs.  Feuilles  espacées,  lancéulces 
ou  lancèoli'c.s-suhulêes,  denticulées  au  sommet,  nervure  nulle. 
Cellules  larges  à  la  base  parenchymateuse^  hexagones,  celles 
du  miheu  et  du  sommet  rhomboïde-allongée,  hexagone. 
Fleurs  monoïques.  Fruits  acrocarpes  ou  pleurocarpes.  Pé- 
dicelle nul.  Capsule  scssile,  globuleuse.  Coiffe  petite,  laa'rèe 
à  la  hase.  Spores  relativement  grandes,  peu  nombreuses, 
8—20  dans  une  capsule  polj^édrique.  Coliimelle  nulle. 
339.  (378)  xircliidium  alternifolium.  (Schpr.  Corollor.  p.  5.) 

Syn.     Pliascum  alUrnifolium.   (Dicks.  Fasc.  crypi.  F,  3,  t.  1.) 

—  Bruchii.  (Sprcng.  Sysl.  vegel.  IV,  p.  142.) 

—  gloliiferum.  (Brch.  in  Flor.  1825,  p.  281,  t.  1.) 
Arcliidium  pliascoides.  (Brid.  Bryol.  iiniv.  I,  7i7.) 

Exs.    Gravel,  Bryulli.  Lelg.  ii.  101. 

Touff'e  peu  dense,  d'un  vert-sombre  ou  jaunâtre.  Tige  grêle. 
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dressée,  rameuse,  à,  1—2  innovations  grêles.  Feuilles  nerviées, 
légèrement  denticulëcs,  les  caulinaircs  lancéolées,  espacées,  les 
péricliétiales  lancéolées-linéaires,  nervure  épaisse,  disparaissant 
au-dessous  de  l'acumcn.  Cellules  basilaircs  peu  distinctes,  à  parois 
épaisses,  rectangulaires.  Pédicellc  tout-à-fait  nul.  Capsule  sessile, 
globuleuse,  obtuse,  spores  peu  nombreuses,  grosses,  polyédriques. 
Coiffe  très-petite,  déchirée  irrégulièrement.  Pas  do  columclle. 
Spores  renfermées  dans  une  membrane  spéciale,  hyaline.  Fleurs 
monoïques.  Fruit  acrocarpe. 

Qj.  Fr.  Avril-Juin. 

)lab.   Terre  nue,  bruyère  humide.   Ardennes,  hauteur  outre  lleiderscheid  et 
Esch-sur-l'Alzette.  (Mde.  p.  '131,  n"  152.) 

94.  (108)  Pliasciim.  (Linn.  Spcc.  Muscor.) 

Tige  dressée,  simple  ou  divisée  ne  dépassant  pas  un 
centimètre.  Feuilles  oblongues-lancéolées  ou  ovales,  larges 
et  courtes,  toutes  nerviées.  Cellules  du  sommet  courtes,  hexa- 
gones ou  carrées,  'pJus  ou  moins  papilleuses,  trh-"lilorophiil- 
leuses,  larges  et  souvent  hyalines  h  la  base.  Fleurs  mo- 
noïques, les  mâles  avec  paraphyses.  Pédicclle  plus  court  ou 
plus  long  que  la  capsule,  droit  ou  arqué.  Capsule  ovale- 
globuleuse,  acuminée.  Coifte  m  capuchon,  grande.  Opercule 
quelquefois  rudimentaire.  Columelle  apparente. 

Feuilles  étroites,  oblongues-lancéolées.  Ca[)sule  immergée. 

Ph.  cuspidatuiii  iv  340 
Feuilles  oblongues-lancéolées.  Capsule  émergée,  apiculée  .... 

Fleurs  monoïques.  Pédicelle  dressé Ph.  bryoïdcs  u"  341 

Fleurs  synoï(iues.  Pédicelle  géniculé  .     .     .     Ph.  cnrvicolluiii  u"  342 

340.  (379)  Phascum  cuspidatiim.  {Schrcb.  de,  Phasco  8,  i.  y.) 

Syn.    Pli.'iscuin  acauloii.  (Milt.  Musc.  Ausl.  Amer.  y.  lil.) 
E.\s.     Gravol,  liryolli.  belg.  n.  351. 

Touffe  disséminée  ou  formant  des  gazons  denses,  jaune-terne. 
Tige  très-courte,  variablement  simple,  ou  2 — 3  divisée,  quelque- 
fois il  rameaux  llagelliformes.  Feuilles  inférieures  ovales  lan- 
céolées, les  moyennes  allongées-lancéolées,  les  supérieures  lon- 
yuement  lancéolées  avec  nervure  cxcurrenle,  entières,  molles,  révolutées 
aux  bords  à  partir  du  milieu,  à  peine  papilleuscs.  Capsule  im- 
meryéc,  brièvement  apiculée,  ovale-globuleuse,  arrondie  à  la  base. 
Pédicellc  très-court.  Pas  de  trace  d'opercule.    Monoïque.    Fleurs 
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mâles  axillaircs  au-dessous  des  fleurs  femelles.  Antlicridies  3  —  10, 
nues.  Quelques  parapliyses  courtes,  légèrement  rcnllccs, 
O  Fr.  Hiver-printemps. 

Ilab.  Sur  la  terre,  cliamps,  jardins,  lieux  gramiiieux,  elc.  CC. 

Var.  /5.  pilifcrum. 

Syn.     Pliascurii  pilifuruin.  (Sclirch.  in  Phase,  p.  8,  I.  1,  f.  7.) 

Feuilles  surmontées  d'un  poil  roux,  pédicellc  souvent  arquée. 
AC.  Avec  l'espèce  dans  les  pentes  ensoleillées. 

341.  (380)  Phascum  bryoides.  {Dids.  crypt.  fasc.  4,  t.  io,  p.  2:j.) 

Syii.     l'iiascuni  granifciuni.  (VValileiil).  in  Vi't.  Altad.  Kanod.  1810.) 

—  clongaliirn.  (FIcjr.  Slargard,  p.  273.) 

—  piisillum.  (Scliluich,  lîriil.  liryot.  univ.  I,  p.  40.) 

—  gymnoslomoidos.  (liriil.  Hryol.  univ.  I,  p.  48.) 

Poltia  bryoides.  (Leudi).  Ocfvcrs.  o(  K.  Vel.  Akad.  F(r:hv.  1803,  p.  409.) 

Touffe  lâche,  parfois  étendue,  d'un  vert  un  peu  jaunâtre. 
Tige  peu  élevée,  dressée,  à  innovations  rjrêles  au-dessous  des  fleurs. 
Feuilles  inférieures  petites,  espacées,  ovales- lancéolées,  acuminées, 
les  supérieures  ovales-oblongues,  concaves,  étalées  à  l'état  humide, 
un  peu  crépues-contournées  h  l'état  sec,  étroitement  révolutées  aux 
bords  jusque  vers  le  milieu  ou  les  trois  quarts,  entières,  médiocre- 
ment acuminées  par  l'excurrence  de  la  nervure.  Cellules  Lasi- 
laircs  hyalines,  à  parois  minces  rectangulaires,  les  supérieures 
(îarrées  ou  subhexagones,  courtes,  lisses.  Capsule  cxscrte,  oblomjue. 
Coiff'e  recouvrant  à  peine  la  moitié  de  la  capsule.  Pédicelle 
brun  ou  rougeâtrc  au  sommet,  dressé,  rarement  arqué.  Monoïque. 
Fleurs  mfdes  gemmiformes,  axillaircs  au-dessous  des  fleurs  fe- 
melles, ovales,  aiguës,  nerviées.  Anthéridies  5  — G,  oblongues. 
Quelques  paraphyses  légèrement  renflées. 
O  Fr.  Mars-Mai. 
Hab.  Terre  argileuse,  calcaire.  Par  place.  Pulfermuhl! 

342.  (381)  Phascum  curvicolliim.  {Iledw.Musc.  [rond.  l,p.  52,  t.  il.) 

Syn.    Pysidium  pcndulum.  (Elirli.  fieilr.  IV,  p.  44.) 
Exs.    Gravet,  Dryotli.  belg.  n.  1. 

Plantes  vivant  isolées  ou  formant  de  petites  touffes  peu 
denses,  d'abord  vert  à  la  fin  brun.  Tige  très- courte,  s-imple,  rarement 
divisée.  Feuilles  inférieures  oblongues-lancéolées,  aiguës  ou  acu- 
minées, très-étalées,  les  supérieures  lancéolées,  finement  acuminées 
par  l'excurrence  de  la  nervure,  révolutées  aux  bords  à  partir  du  tiers 
inférieur,  légèrement  dcnticulées  à  la  base  de  l'acumen,  dressées, 
légèrement  étalées.     Cellules   basilaircs   en  partie  hyalines,  sub' 
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rectangulaires,  les  supérieures  carrées,  à  parois  épaisses,  forte- 
ment papilleuses.  Pédicelle  pâle,  géniculé.  Capsule  exserte  latérale- 
ment parsuite  de  la  courbure  du  pédicelle  ovale-globuleux.  Coitfo 
cuculée,  grande,  blanchâtre.  Fleurs  si/noïques. 
%  Fr.  Hiver-premier  printemps. 
Hab.  Terre  nue,  chemins  creux,  champs  et  collines  calcaires.  Echternach,  Rlid. 
Vallée  de  la  Moselle.  (Sch.  n"  18,  p.  17.) 

95.  (109)  Pliyscouiiti'ella.  {Schpr.  Bryol.  eur.) 

Protlialle  fugace.  Tiges  simples,  atteignant  1 — 2  millim. 
Feuilles  ovales,  molles,  larges,  luisantes,  nervure  évanouissant 
sous  le  sommet.  Fleurs  monoïques  ou  synoïques.  Coiffe  cam- 
panulée,  renflée  à  la  base.  Capsule  presque  ronde,  à  peine 
apiculée,  immergée  ou  à  peine  exserte,  molle,  dépourvue 
de  col  ou  à  col  peu  distinct;  eolumelle  ('paisse,  à  la  fin 
résorbée.  Opercule  quelquefois  rwlimeutaire. 
343.  (382)  Physcomitrella  patens.  {Schpr.  Bryol.  eur.  7,  t.  3.) 

Syn.    Pliascum  patens.  (Hedw.  Slirp.  crypt.  1,  p.  28,  f.  10.) 
Ephemerum  patens.  (Hp.  c    m.  syn.  I,  p.  33.) 

Plante  vivant  en  société,  vert-pâle,  molle.  Tige  courte, 
dressée,  dénudée  à  la  base.  Feuilles  inférieures  trè.s-petites,  ovales- 
lancéolées,  étalées,  réfléchies,  les  supérieures  subspatulées,  acu- 
minées  en  rosette,  toutes  étalées,  à  dents  espacées,  obtuses, 
nervure  mince  évanouissant  près  du  sommet.  Cellules  basilaircs 
hyalines,  rectangulaires,  les  supérieures  hexagones.  Capsule  glo- 
buleuse, immergée  ou  émergée,  à  apicule  petit,  rouge,  membra- 
neux. Monoïque.  Fleurs  mâles  axillaires;  2  — Santhéridics  obovées, 
courtes;  paraphyses  nulles. 

O  Fr.  Septembre-Octobre. 
Hab.   Formant  une  couche  vert-pâle  sur  les  terres  limoneuses,  humides,  va- 
seuses, bords  des  eaux  du  calcaire  jurassique,  Rumelangc!  Dudelange! 

9G.  (110)  Dîscelium.  (Brid.  Bryol.  univ.) 

Prothalle  persifitaut.  Tiges  très-courtes,  simples.  Feuilles 
énerves.  Fleurs  dio'iqucs.  Coiffe  étroite,  fendue  sur  presque 
toute  sa  longueur.  Pédicelle  dressée,  flexueux.  Capsule 
ovale-subglobuleuse,  horizontale,  lisse,  à  parois  épaisses. 
Anneau  large.  Opercule  conique,  obtus.  Péristomo  simple, 
à  10  dents  lancéolées,  simples,  striées  plus  OU  moins  ouvertes 
le  long  de  la  ligne  dorsale. 


DISCELIUM.  —      283      — 

344.  (383)  Discelium  uudiim.  {C.  Mail.  bot.  Zeii.  1845,  p.  5.) 

Syn.     liryiiiii  uikIumi.  (Dicks.  Fasi .  IV,  plant,  crypl.  p.  7,   t.   10,  f.  15.) 
CoscirioJon  nudiis.  (Uriil.  Mant.  Musc.  p.  48.) 
Weisin  niula.  (Hook  ut  Tayl.  Musc.  Brit.  p.  43,  t.  14.) 

—  incarnala.  (Pchw^r.  siippl.  I,  I,  p.  6(5,  t.  18.) 

—  rosca.  (Wlilh.  Klor.  Lapp.  p.  32.').) 
Griiiiniia  nu'a.  (Tiirn.  Musc.  Ileb.  p.  25.) 

Tige  simple,  très-courte.  Feuilles  peu  nombreuses,  dressées, 
htchement  imbriquées,  oblongues-lancéolées,  énerves,  entières  ou 
superficiellement  sinuée.s.  Cellules  à  tissu  large,  rhomboïdes, 
molles,  uniformes.  Capsule  longuement  pédicellée,  ovale-globu- 
leuse, horizontale.  Opercule  conique,  obtus.  Dioïquc. 

O  Fr.  Avril-Mai. 
Hab.   Terrains  gramineiix,  argilo-sablonncux  de  la  vallée  de  l'Alzetle  près  de 
Pulvermuhl.  (Mde.  p.  188,  n"  2GI.) 

07,  (111)  !§»i>liaM*aii^iuiu.  {Schpr.  Si/nops.  p.  15.) 

Plante  bulbiforme.  Prothalle  tïès-fvgnce.  Tige  presque 
nulle.  Feuilles  tristiques,  ovales,  larges  et  courtes,  à  peine 
papilleuses.  Cellules  du  sommet  des  feuilles  courtes,  hexa- 
gones et  rhombées,  rudes,  à  pcim  papilleuses,  vers  le  bas 
hyalines,  très-allongées,  hexagones.  Fleurs  monoïques.  An- 
théridies  sans  paraphyses.  Coiffe  corrodée,  excessivement  pe- 
tite et  fugace,  mitri forme.  Capsule  exactement  ronde,  sans 
apicule.  Columelle  épaisse. 

345.  (384)  Splijfrangium.  muticum.  {Sdipr.  Sijn.  p.  15.) 

Syn.     l'hascum  miilicuni.  (Schreb.  do  l'Iiasc.  p.  8,  t.  1,  f.  11,  1-2.) 
—        acaulon  à.  minus.  (Lin.) 
Acaulon  muiicuin.  (G,  Mull.  Syn.  I,  p    22.) 
Exs.    Gravet,  Bryolli.  bel^.  n.  201. 

Plante  solitaire  ou  formant  de  très-petits  groupes  d'un  vcrt- 
brun-jaunâtre.  Tige  très-courte.  Feuilles  supérieures  larges,  ovales, 
dressées,  imbriquées,  formant  un  petit  bourgeon,  très-concaves  et 
conniventes,  mucronnées,  les  moyennes  ovales-aiguc.*!,  nerviées,  les 
inférieures  très-petites,  obtuses,  énerves.  Capsule  globuleuse,  soli- 
taire, dressée.  Pédicelle  très-court  à  droite.  Monoïque.  Fleurs  mides 
gemmiformes,  extrêmement  petites;  folioles  ovales,  aiguës,  énerves. 
Anthéridies  2 — 3,  petites. 

O  Arrière  Automne-Mai. 

Hab.  Lieux  sablonneux,  argileux,  calcareux,  (erre  nue  des  champs  et  des 
bruyères,  clairières  des  bois,  terre  des  murs,  Eich  !  Vallée  de  la  Si\re,  Rhd. 
Vallée  de  la  Moselle.  (Sch.  p.  16.) 


—    284 


EPIIEMERUM, 


98.  (112)  EpliemeruiM.  (7/;j,  Linnœa  1832.) 

Prothalle  ronfervoïde  persistant.  Tige  toujours  simple, 
presque  sessile,  annuelle.  Feuilles  délicates,  molles,  assez 
étroites,  lisses.  Cellules  grandes,  uniformes,  plus  ou  moins 
hexagones,  d'ordinaire  parencliymateuses  au  sommet,  très- 
chloropliylleuses.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  Coiffe  pe- 
tite, entière,  laciniée  à  la  hase  ou  fendue  latéralement.  Cap- 
sule subglobuleuse,  immergée  dans  l'involucre,  subsessile. 
Columelle  nulle.  Spores  très- grosses. 

346.  (385)  Ephemerum  serra- 

lum.  ÇIlp.  Linnœa  1852.) 

Syii.    Pliaîcuni   fcrratiim.   (Sclireb.  de  Phase, 
p.  9,  t.  2.) 
—        sloloniferum.     (Dicks.  crypt 
Fasc.  p.  3,  t.  7,  f.  2.) 
Exs.     Gravol,  BryoUi.  belg.  n.  150. 

Prothalle  d'un  beau  vert 
émeraudc  et  soyeux. Tige  très- 
courte.  Feuilles  vert-clair,  peu 
nombreuses,  les  inférieures  ovales-lancéolées,  les  supérieures  beau- 
coup plus  grandes,  ovales-  lancéolées,  allongées,  lonfjiiemenl  acumi- 
nées,  énerves,  denticulées  au-dessous  du  milieu.  Cellules  grandes, 
molles,  hexagones,  subrhomboïdalcs.  Pédicellc  presque  nul.  Cap- 
sule oraie-g lobideiise,  à  bec  court,  rouge,  se  détachant  à  la  maturité 
comme  autant  de  petits  points  pourpre  sur  le  prothalle.  Coiffe 
campanulée.  Dioïque.  Fleurs  mâles  sur  des  plantes  gemmiformes, 
très-petites,  à  la  base  des  plantes  femelles.  Anthcridies  2 — 3,  très- 
petites.  Spores  tiiberculées. 

O  Arrière  Automne- Avril. 

Hab.  Terre  argileuse,  humide  des  près  et  des  champs,  mardelle  des  étangs,  des 
chemins  creux,  taupinières.  AC.  partout. 

347.  (386)  Ephemenim  tenerum.  (C.  31ull.  Sgn.  ],p.  5i.) 

Syii.     Pliascum  iL'iiunuii.  (Brcli.  in  litl.) 

Se  différencie  du  précédent  par:  Prothalle  moins  apparente. 
Feuilles  plus  pâles,  larges,  lancéolées,  dentées  au  sommet.  Cap- 
sule petite,  brune-jaunâtre.  Spores  lisses. 

O  Fr.  Hiver. 
Hab.  Vase  d'un  étang  près  d'Echlernach,  Rhd. 
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Trilui  m.  —  Musfi  Schizocarpi.  {lirtd.) 

Capsule  se  fendant  en  4—5  valves  conniventes  et  soucldcs 
à  la  partie  supdiicure. 

ANDRE/EACE.E.    (Schimp.) 

Tige  courte,  en  général  rigide,  olivâtre  ou  noir,  di- 
chotome.  Feuilles  serrées,  étalées  ou  liomotropes,  souvent 
falciformes.  Cellules  petites,  épaisses,  puncti formes  au  soni- 
nict,  rectangulaires  ou  sinueuses  vers  la  base,  parfois  ver- 
ruqucuses  et  papilleuses.  Fleurs  monoïques  ou  dioïqucs. 
Coiffe  en  général  campanulée,  conique,  lacérée  à  la  base, 
souvent  partiellement  adhérentes  à  la  capsule.  Capsule  ovale 
ou  cylindrique,  noirâtre  à  la  maturité,  se  divisant  alors 
en  4  valves  adhérentes  au  sommet,  béante  en  séchant.  Colu- 
melle  persistante. 

9».  (113)  Andrespa.  (Ehrh.  Ilanov.  Mugz.  1118.) 
Caractères  du  genre. 
348.  (387)  Andreica  petrophila.  {Ekr.  liciir.  7,  f.  192,  syn.  excl.) 

Syi).    AiLlrcoea  nipeslris.  (Hcchv.  Spcc.  Musc.  c.  pari.) 

—        alpiiia.   (Web.  et  Mhr.  But.  Tasclil).  I.  1t,  f.  3—4.) 
Jungcrmania  alpina.  (Lin.  Spec.  pi.  1601.) 
Exs.    Giavct,  Bryolh.  bclg.  ii.  300. 

Plante  polymorphe.  Touffe  arrondie,  a.sscz  dense,  brun-clul- 
taignc  ou  noirâtre.  Tige  courte,  allongée,  souvent  dénudée  à  la 
base,  presque  simple  ou  ])lusicurs  fois  dichotome.  Feuilles  ovalcs- 
oblongues  ou  oblongucs-lanccolées,  aiguës,  canaliculées,  concaves, 
en  général  étalées,  entières  ou  légèrement  sinuolées,  dentées  au 
sommet,  papilleuses  sur  le  dos,  énerves.  Cellules  inférieures  ob- 
longues,  allongées,  les  supérieures  arrondies  ou  un  peu  angu- 
leuses, disposées  en  séries  parallèles,  fortement  papilleuses.  Coiffe 
courte,  dilatée,  acuminée.  Capsule  à  la  fin  exsertc,  oblonguc, 
apiculée,  s'ouvrant  par  l'écartement  de  4  valves.  Monoïque.  Fleurs 
niitles  gemmiformes  à  3  folioles  ovales.  Antliéridles  3 — 6  avec 
paraphyses  plus  longues,  parfois  nulles. 

Qf  Fr.  Juin-Août. 
Hab.  Rochers  schisteux  des  AnJennes.  Predigstuhl  (450'")  !  Heiderscheid,  K. 
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(Schimp.) 
Plantes  aquatiques  vivaccs,  muscoïdcs,  molles,  f/asgties,  spon- 
gieuses, formant  de  larges  coussins.  Racines  n'existant  que  pen- 
dant le  premier  âge.  Tiges  relativement  très-développées,  dressées 
dans  les  tourbières  émergées,  flottantes  dans  les  marais,  se  dé- 
truisant par  la  base  et  remplacées  par  un  rameau  (innovation)  qui 
en  tient  lieu  Vannée  suivante,  composée  de  3  sytèmes  de  couches  cel- 
lulaires: 1°  un  cylindre  intérieur  plein  {axe  médullaire)^  formé  par 
des  cellules  larges,  polyédriques,  hyalines;  2°  extérieurement 
à  ce  cylindre  (couche  ligneuse)^  plusieurs  couches  (2  —  6),  de  cel- 
lules allongées,  brunâtres,  consistantes,  3'^  enfin,  tout-à-fait  à 
l'extérieur  (couche  corticale) y  2~5  couches  d'autres  cellules  moins 
allongées  que  les  précédentes,  délicates  et  transparentes  ;  à  rami- 
fications dichotomiques.  Rameaux  régulièrement  fasciculécs  (3 — 5) 
naissant  de  la  tige  latéralement  à  l'insertion  des  feuilles.  Feuilles 
imbriquées,  concaves,  énerves,  décolorées  et  presque  diaphanes,  les 
caulinaires  pentastiques,  très-entières,  les  raméales  assez  serrées. 
Inflorescence  en  général  monoïque,  rarement  dioïque.  Organes  re- 
producteurs constitués  par  des  anthéridies  et  des  archégones. 
Anthéridies  solitaires  situées  sur  des  ramuscules  amentiformes, 
longuement  pédicellées,  s'ouvrant  élasliquement  au  sommet  et  émettant 
des  anthérozoïdes.  Archégones  terminaux  naissant  d'involucres  gera- 
miformes.  Fruit  (urne)  solitaire,  capsulaire-globuleux  ou  ovoïde, 
sessile  sur  une  vaginule  hémisphérique  ou  subdiscoïde.  Coifl:"e  (calyptra) 
dont  la  majeure  partie  reste  attachée  à  la  vaginule  et  dont  le  reste  adhère 
au  sommet  de  la  capsule  et  forme  une  coifi^c  très-incomplète.  Cap- 
sule lisse  s'ouvrant  par  désarticulation  circulaire  de  son  couvercle 
(opercule)  et  offrant  un  orifice  nu.  Péristome  et  anneau  nuls. 
Sporange  hémisphérique,  assis  sur  une  columelle  très-courte, 
épaisse  et  s'éff"açant  à  la  maturité.  Spores  dimorphes,  les  unes 
plus  grosses,  pyamidales  (macrospores),  les  autres  polyédriques 
(microspores),  les  macrospores  seuls  sont  germéables.  Prothallc 
filamenteux,  noueux  ou  lobé,  se  transformant  en  granulations  vertes 
et  produisant  des  expensions  foliacées,  lobulées,  sur  lesquelles 
apparaît  bientôt  la  plante  définitive. 

Les  Spha ignés  habitent  de  préférence  les  régions  boréales,  les  pays  froids  et 
ïempérés.  Si  elles  ne  brillent  pas  par  le  grand  nombre  des  espèces,  elles  imposent 
par  l'immensité  de  leurs  colonies,  les  espaces  considérables  qu'elles  recouvrent 
surtout  dans  les  vastes  marais  de  l'Europe.  Chez  nous  elles  commencent  dans  les 
marécages  de  la  plaine  pour  devenir  d'une  abondance  relative  dans  les  terres 
paludéennes,  les  prés  tremblants  des  Ardeunes,  où  le  calcaire  fait  défaut.  Leur 
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débris,  acumulés  pendant  des  siècles,  transforment  les  marais  on  tourbière  et 
servant  de  première  étape  à  une  végétation  particulière  dont  les  Cypcracées, 
les  Graminées,  les  Droseracées,  les  Airelles,  etc.  forment  la  base. 

Les  Sphaignes  sont  employés  dans  les  serres  pour  la  culture  des  orchidées 
épiphytes.  Elles  servent  de  litière  au  bétail.  Dans  les  régions  polaires,  les  rennes 
en  font  leur  nourriture  et  les  hommes  des  matelas  et  des  coussins. 

1.  (100)  Sphagmim.  {Dill.  Ilist.  Musc.  p.  240  ) 

Caractères  de  la  famille. 

Feuilles  des  rameaux  ovales,  très-obtuses 2 

Feuilles  des  rameaux  acuminées 4 

Cellules  de  la  zone  corticale  munies  de  fibres  spirales 

2.  S.  cymbifoliiim  n"  8 
Cellules  de  la  zùne  corticale,  dépourvues  de  fibres  spirales  ...  .3 
Tige  grêle,  en  touffes  lâches,  un  seul  rameau  arqué;  Heurs  dioïques. 

S.  moluscum  n"  7 
Tiges  robustes  en  loutles  compactes;  fleurs  monoïques.  S.  rig"i(lnm  n"  5 
Feuilles  squarreuses,  les  raméales  moyennes.     .     S.  S(luarrosiiiu  n"  4- 

Feuilles  non  squarreuses 5 

Zone  corticale  formée  d'une  seule  couche  de  cellules;  pores  des  feuilles 
raméales,  très-nombreux  ;  fleurs  dioiques       ,     .     S.  snbsecuiulum  n"  6 

Zùne  corticale  formée  de  plusieurs  couches  de  cellules;  fleurs  mo- 
noïques   6 

Feuilles  raméales,  lancéolées,  acuminées;  pores  très-rares 
G.  S.  cuspitlatnm  n"  2 

Feuilles  ovales-lancéolées 7 

Plante  verte  ou  pâle  ;  feuilles  caulinaires  obovées,  spatulées,  frangées 

sur  le  contour  supérieur S.  flmbriatniu  n"  3 

Plante  souvent  colorée  de  rouge  ;  feuilles  ligulées,  les  caulinaires 
_  ovales,  légèrement  dcnficulées  au  sommet     ...     S.  acutifolium  r."  1 

I.    Spagna  cuspidata. 

Feuilles  raméales  étroites,  lancéolées  jusqu'à  ovales-oblongucs  avec 
sommet  p\u9.  ou  moins  obtus  ou  allongées  et  dentées, 
a)  Sphagna  dcntata. 
Feuilles  caulinaires  presque  toujours  dentées,  jamais  obtuses  dans 
la  partie  la  plus  étroite  de  leur  sommet. 
1.  (387)  Sphagimin  aculiroiium.  {DC.  crypt.  n»  7i!.) 

Syn.     Splingiiuni   arulifoliiuii  p'.   lapilifoliuiii.  (Nues,   et  Horscli.  Urjol.  Gcrni.  I,   t.  3.) 

—  iiilLTiiioiiuiiii.  (Eliih.  N.iiiov.  Magaz.  1780,  p.  35.) 

—  capillifolioiies.  (Brcul.  Bot.  Zeit.  1824,  p.  408.) 

—  Aschoibacliianuni.  (Brch.  1.  c.  p.  459.) 

—  siiijulalmii.  (Biid.  Biyol.  univ.  I,  p.  18.) 

—  gracile,  (r.ict).  h'ior.  Amer.  Misch.  II.  p.  285.) 

—  alpiniim.  (Rœll.) 

—  paluslre  /)'.  capillaccuni.  (Wcis.  cnpl.  GœUiiiç:.  p.  205.) 

—  iiuiiKirosuiii.  (Sccip.  Flor.  carii.  p.  101.) 
Hypniim  culiilc  ^.  (Ncck.  Mclii.  Mu.>;c.  p.  180.) 
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SPHAGNUM. 


Spharjnum 
aculifolium. 


TouiFe  niollc,  ordinairement  rosée  ou  rouge- 
foncé,  plus  rarement  vert-pure,  de  vert  à  rouge- 
noirâtre.  Tige  (0™04 — 0'"10),  dressée,  simple, 
de  couleur  variable.  Zone  corticale  blanche, 
formée  de  3 — 4  couches  de  grandes  cellules 
dépourvues  le  plus  souvent  de  pores  et  de 
fibres  ;  cellules  de  la  zone  médiane,  paies,  rou- 
geâtres  ou  violacées.  Rameaux  3 — 5,  1 — 2 
grêles,  atténués,  pendants  ;  les  2 — 3  autres 
arqués,  légèrement  renflés,  puis  atténués. 
Feuilles  caulinaires  ordinairement  dressées,  plus 
rarement  renversées,  ovales- ohlongues  ou  ohlongues- 
ligulées,  arrondies,  légèrement  denticulées,  parfois 
laciniécs  à  la  fin  du  sommet,  les  raméales 
ovales  et  oblongues-lancéolées  paraissant  aiguës  à  cause  de  l'in- 
flexion des  bords,  lâchement  imbriquées.  Cellules  hyalines  supé- 
rieures asses  courtes,  ordinairement  garnies  de  fibres  et  percées 
de  quelques  pores.  Capsule  exserte,  brièvement  oblongue,  uréolée, 
dilatée  à  l'orifice  après  la  sporose  à  l'état  sec,  les  basilaires 
toujours  sans  fibre.  Feuilles  périgonales  rougeâtre  ou  jaune- 
paille,  engainantes,  entières  ou  légèrement  denticulées  au  sommet; 
toutes  leurs  cellules  dépourvues  de  pores  et  de  fibres.  Spores 
rouilles.  Monoïque.  Chatons  mâles  ordinairement  rougeâtres,  5 
gônes. 

Q[  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.   Terrains  tourbeux  de  la  plaine  et  du  bois.  La  plus  commune  et  la  plus 
polymorphe  des  espèces. 

Var.  /5.  purpureum.  (Schp,  Synop.  p.  673.) 

Touffe  trapue,  formant   des    coussins    serrés,    bombés,   ordi- 
nairement rouge  pourpre.     Tige 
culeuse.     Rameaux    du    sommet 
munies  de  fibres  dentées. 
Hab.  Avec  l'espèce  en  Ardennes. 
Var.  y.  deflexum.  (Schpr.  1.  c.  p.  673.) 
Plante     courte,    à    coussins 
Ramuscules  longues,  grêles,  arquées.  Feuilles  raméales  très-serrées, 
longues  et  étroites,  rarement  toutes  blanc  pur. 
Hab.  Marais  de  Basbellain. 
Var.  ô.  tenelhm.  (Schpr.  1.  c.  p.  673.) 

Plante  longue  et  élancée,  grêle,  en  toufi'cs  peu  serrées.  Ra- 


grêle,  courte,  fortement  ramus- 
très-scrrés.     Feuilles   raméales 


serrés,    à    rameaux    nombreux. 
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Rameau  portant  des  jeunes  liuils     mcaux  arques  liorizontalcmcnt,  assez 
et  (les  cliulons  niàles.  m.)  ^         •     ,  ,      1^      •,,  • 

rares,  souvent  isoles.  1  euilles  petites, 

courtes,    étalées,    en    partie    verte, 

partie  pourpre;   les   caulinaires  lar- 

(jcrncnt  mar(jinccs. 
Ilab.  AR.  BolTeidangsmoor. 

Var.  e.  latifolium.  (Nob.) 

Plante  vigoureuse,  touffes  très- 
fournies,  élancées.  Rameaux  arqués- 
pendants,  nombreux.  Feuilles  </ra?j(/M, 
allongées,  étalées,  verte  et  jaunc- 
paillc,  à  marge  très-large. 

Ilab.  EKersmoor,  Reisdorf. 

2.    (388)   Sphagnuin    cuspidatum. 

(Ehr.  crypt.  n°  231.) 

Syii.     Sjihagnuni  Mougeotii.   (Schp.   in   Mong'.  nal. 
Slirp.  V.  R.  f.  XII,  40.) 

—  flexuosum.    (l)zy.   e.   Mlkb.   Flor. 
bot.  p.  '6.) 

—  recurvum.    (Pal.  de  Beauv.  Prod. 
p.  38.) 

?pliagniim  riparium.  (Angst.  Mss.) 

—  lariciiium.  (Aiigst.  Rabeiih.  Brjol.  eur.  XV,  n.  713.) 

—  cuspidalifornie.  (Prent.  Regcnsb.  bot.  Zeit.  18^4,  407.) 

Touffes  souvent  inondées,  flottantes,  (var.  submercum,  Schpr.) 
verte  a  la  surface,  jaunâtre  ou  brunâtre  à  l'intérieur.  Tige  allongée 
(0,10 — 0,30),  grêle,  mais  tenace,  d'un  vert-pâle  passant  au  brun. 
Zone  corticale  non  poreuse,  pâle,  jaunâtre  formée  de  2  — 3  couches 
de  cellules  assez  distinctes,  comprimées  d'avant  en  arrière,  allongées, 
dépourvues  de  fibres  et  de  pores;  zone  médiane  formée  de  4 — 5 
couches  de  cellules  vertes,  jaunâtres  ou  brunes,  médiocrement 
épaissies;  cellules  de  la  zone  centrale  plus  grandes,  hyalines. 
Rameaux  groupés  3  —  5,  ordinairement  4;  2  grêles,  très-allongées; 
2 — 3  arqués,  retombants,  également  atténués,  les  fertiles  allongés  ; 
15 — 20  folioles,  les  supérieures  très- grandes,  engainantes  à  la 
base,  souvent  bifides  au  sommet,  entourées  d'une  marge  très- 
élargie.  Feuilles  caulinaires  petites,  réfléchies,  OYales- triangulaires, 
sans  pore  ni  fibre,  infléchies  aux  bords  vers  le  sommet,  2 — 4 
dentées,  faiblement  auriculées.  Feuilles  raméales  moyennes, 
dressées,  étalées  à  l'état  humide,  plus  étalées  encore  à  l'état  sec, 
étroitement  lancéolées,  rétrécies  et  longuement  linéaires-acuminées  a 
cause  de  l'inflexion  des  bords,  denticulées  (4  dents)   au  sommet. 

19 


Sphagnum  acuiifolium.  (var.) 
Syn. 
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Capsule  Gxs'crte,  dilatde  à  l'orifice,  in fundihull forme   après  la  spo- 
rose.    Fleurs  monoïques.     Chatons    mâles  jaunâtre   et  brunâtre,  à 
feuilles  périchëtiales  très-larges,  très-concaves,  sans  fibres  ni  pores. 
Q[  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  Tourbières  profondes  sous  bois.  Plus  rare  que  le  précédeat. 
Var.  /?,  plumosum.  (Ehr.) 

Tiges  entièrement  submergées,  rameaux  très-longs,  feuilles 
très-étroites  et  très-longues. 

Hab.  Bofferdangsmoor.  Frombellerkreuz.  Deisburgerhof,  Rhd. 

b)  Sphagna  ftmbriata. 

Feuilles  caullnaires  fîmbriées  et  obtuses  dans  la  partie  non-ré- 
trécie  de  leur  sommet. 

3.  (389)  Sphagnuin  fimbriatum.  {^Wils.  Bryol.  britt.  2f,  t.  60.) 
Touffes  lâches,  xci't-pdle,  bleuâtre,  jamais  rouge.  Tige  al- 
longée jusqu'à  0.20,  dressée.  Ecorce  très-poreuse,  non  colorée.  Zone 
corticale  formée  de  2 — 3  couches  de  cellules  très-distinctes,  al- 
longées, dépourvues  de  fibres  et  de  pores,  Rameaux  groupés 
3 — 5;  1 — 2  atténués,  grêles,  pendants;  2 — 4  arqués,  retombants, 
les  fertiles  allongés.  Feuilles  caulinaires  grandes,  spatule'es-obovées, 
concaves  au  sommet,  puis  bientôt  irrégulièrement  déchirées,  fîmbriées 
aux  bords  et  sur  les  côtés,  sans  fibres  ni  poires;  les  raméales  ovales-lan- 
céolées, infléchies  aux  bords,  légèrement  denticulées  au  sommet. 
Capsule  oblongue.  Fleurs  monoïques.     Chaton  mâle  vert-jaunâtre. 

9J.  Fr.  Juillet-Août, 

Hab.  Marais  tourbeux,  R.  Spelzbiisch  (Echternach).  Exploilalion  de  (erre  glaise 
abandonnée  à  Frehn  (Ilosingen;. 

4.  (390)  Spliaguum  squarrosum.  {Pers.  in  liit.  ad  Pal.  Beauv.) 

Syn.    Spagnum  aconiense.  (De  Not,  Mss.) 

Touffe  lâche,  vert-glaucescent,  blanchissant  par  la  dessicatîon. 
Tige  simple  ou  bifurquée  (0.10  —  0.20),  robuste,  raide,  ascendante, 
rougcâtre.  Zone  corticale  rouge  formée  de  2-3  couches  de 
cellules  rectangulaires,  grandes,  sans  pores;  zone  médiane  formée 
de  8 — 10  couches  de  cellules  épaissies,  dont  les  externes  sont 
d'un  roug e~îoQcé.  Rameaux  groupés  3  —  6;  2 — 3  grêles,  très-al- 
longés, pendants;  1 — 2  renflés  au  milieu,  puis  atténués,  arqués, 
divergents.  Feuilles  caulinaires  très  grandes,  réfléchies,  largement 
ligulées,  arrondies,  légèrement  corrodées  au  sommet,  un  peu  con- 
caves,   les    raméales   longuement   ovales-lancéolées,    concaves,    «m- 
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briquées  à  la  base,  puis  rapidement  contractées,  acuminées,  très- 
élalées  en  tous  sens,  involutccs  aux  bords,  3 — 4  petites  dents  au 
sommet,  sans  fibres  ni  pores.  Capsule  exserte  tronque'e,  légèrement 
infundibuliformc  après  la  sporose.  Fleurs  monoïques.  Chatons 
mâles  vert-jaunutre. 

Q[  Fr.  Juillet- Août. 

Ilab.  Lieux  très-humides,  bords  des  marécages  et  des  sources  en  forêt.   Spei- 
cherwald,  Rhd.  Grumclsclieid  !  Ripsmoor  (Kobenbour). 

2.  Sphagna  rigida. 

Feuilles  raméales  lancéolées,  presqn'acuminées,  obtuses,  denlicu- 
lées  au  sommet,  très-étroilcment  marginées. 

5.  (391)  Sphaguum  rigidum.  {Brid.  Spcc.  Musc.  I,  p.  1S.) 

Syn.     Sphagnura  compactum  V.  rigidum.  fBrid.  loc.  c.) 

—  compactum.  (C.  Mull.  Synop.  I,  p.  <J8,  H,  539.) 

—  humile.  (Brcli.  et  Sclipr.  in  llerb.  Hampcauv.) 

—  praemorsum.  (Zenk.  Dictr.  Musc.  Thuring.  Fasc.  I,  n    15.) 

—  tristiclium.  (Schltz.  Bot.  Zcit.  1826.) 

—  immcrsum.  (Nées,  et  Horsch.  Bryol.  Gerra.  I,  p.  2,  t.  11,  ftg.  4.) 

—  ainLiguum.  (Hub.  Musc.  Germ.  p.  25.) 

—  Hclvcticuni.  (Schk.  Deulscli.  Moos.  p.  12,  t.  5.) 

—  condensatum.  (Schl.  Car.  II,  3.) 

—  striclum.  (Sulliv.  Musc.  Allegli.  p.  49.) 

Touffes  denses,  compactes,  plus  ou  moins  étendues,  vert-pâle, 
parfois  Jaunâtre.  Tige  dressée  ou  ascendante  dépassant  rarement 
0.10,  raide,  noirâtre,  parfois  divisée.  Zone  corticale  sans  porcs 
1 — 3  couches  de  cellules;  zone  médiane  6 — 8  couches  de  cel- 
lules à  parois  très-épaisses  et  dont  les  externes  sont  noirâtre  ou 
brunâtre.  Rameaux  2—3  dont  un  seul  pendant,  un  ascendant,  le 
3  très-court  ou  nul.  Feuilles  caulinaires  petites,  demi-circulaires, 
dilatées  à  la  base,  arrondies,  légèrement  frangées  au  sommet, 
concaves,  renversées,  formées  de  cellules  hyalines  sans  pores  ni 
fibres,  les  raméales  imbriquées  par  une  base  ovale,  très-concaves, 
puis  contractées,  lancéolées,  obtuses,  étalées,  raides,  très-fortement 
infléchies  aux  bords,  ohtusément  denticulées  au  sommet,  très-étroi- 
tement  marginées.  Capsule  oblongue,  sur  pédicellc  très-court, 
tronquée  après  la  sporose.  Fleurs  monoïques.  Chatons  mâles 
pendants. 

Qf  Fr.  Juillet-Août. 

Hab.  Bruyères  humides,  tourbières.  AC.  par  place.  Thaï  Josaphat  (Bech),  Ar- 
dennes. 
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6.  (392)  Sphaglium  subsecuilduin.    (Nées  ah  Esenh.   Bnjol.  Germ. 

1,  p.  a,  lab.  m,  f.  IL) 

Syn.    Sphagnum  compaclum  ^,  ambigimm.  (Hook  et  Wils.  Flor.  New  Zel.  II,  p.  57.) 

ToiifFcs  d'ordinaire  peu  étendues,  vertes,  en  gazon  profond, 
nageant,  ou  bien  court,  jaunâtre  à  brun-verdâtre.  Tige  dressée, 
1 — 3  décim.,  en  général  simple,  assez  ferme,  jaune-foncé.  Zone 
corticale  formée  d'une  seule  couche  de  cellules  sans  pores.  Rameaux 
6;  3 — 4  grêles,  pendants;  2 — 3  arqués  en  dehors  et  un  dressé 
et  contourné.  Feuilles  caulinaires,  ordinairement  petites,  avales- 
triangulaires,  arrondies,  un  peu  corrodées  au  sommet,  largement 
marginées,  dressées-étalées,  entières;  les  raméales  plus  grandes, 
ovales-concaves,  puis  contractées  et  brièvement  lancéolées,  in- 
flécliies  aux  bords,  denliculées  au  sommet,  arquées,  liomotropes, 
marginées.  Capsule  subglobuleuse,  légèrement  infundibuliforme  à 
l'état  sec  après  la  sporose.  Fleurs  dioïques. 
%  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  Fossés,  marécages,  lieux  humides,  bois.  AG.  Ardennes  surtout. 

Var.  /?.  contortum.  (Schltz.  Suppl.  FI.  plant.  G4.) 

Touffes  molles,  rougeâtres.  Rameaux  renflés  au  sommet. 
Feuilles  à  7 — 8  dents,  grandes.  Pores  très-nombreux. 

Hab.  Marais  de  Troine. 

7.  (393)  Sphagnum  molluscum.  [Brch.  Bot.  Zeit.  1823,  653.) 

Syn.    Sphagnum  spuarrcscens.  (Fk.  in  sched.) 

—  8.  tenelluni.  (Hub.  Musc.  Ccrm.  p.  25.) 

—  tenelluni.  (Nées,  cl  Hrcli.  Bryol.  Germ.  I,  p.  8,  t.  1,  fig.  2.) 

Touffe  petite,  trcs-moUc,  fragile,  vert-pâle,  glaucescente  ou  jau- 
nâtre. Tige  ascendante  dépassant  rarement  0.10,  simple,  grêle, 
assez  rigide.  Zone  corticale  sans  pore,  formée  de  2  couches  de  ccU 
Iules  assez  grandes;  zone  médiane  formée  de  5 — 6  couches  de 
cellules  jaunâtre  h.  parois  épaisses,  cellules  de  la  zone  centrale 
finissent  par  s'oblitérer.  Rameaux  2 — 3;  1 — 2  pendants,  grêles, 
souvent  un  peu  arqués,  un  obtus,  court,  arqué.  Feuilles  cauli- 
naires grandes,  très-étalées  ou  renversées,  ovales,  obtuses,  infléchies 
aux  bords,  marginées,  finement  denticulées  au  sommet;  les  cauli- 
naires lâchement  imbriquées,  largement  ovales,  fortement  infléchies 
aux  bords,  denticulées  au  sommet.  Capsule  petite,  à  la  fin  légè- 
rement infundibuliforme.  Fleurs  dioïques. 

%  Fr.  Juin- Juillet. 
llab.  Prés  tourbeux,  lieux  inondées,  bruyères  humides  des  Ardennes,  AR. 
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4.  Spagna  cymbifolia. 

Feuilles  raiiicîilcs  longuement  ovales,  obtuses,  incurvées  aux 
bords  vers  le  sommet  qui  est  corrodé  et  obtus,  étroitement  marfjinées. 
Zone  corticale  des  rameaux  toujours  7niinies  ele  pores  et  elc  fibres  m 
spirale. 

8.  (394)  Spliapum  cymhifolium.  (Ehrh.lIannov.Moej.  ilSO.p.S.")').) 

Syn.     Ppliagiuiiii  ll:^hl^tlV.  (l.iii.   Spec.  phiiil.) 

—  cyniliifnliiiii'  8.   M.igcllaniciim.  (Biid.  I,  p.  4.) 

—  cyinbifuliimi  y.   païens.  (BriJ.  I,  p.  4.) 

—  ol'lonsiiiii.  (F^il.  lioaiiv.  Prod.  p.  15.) 

—  cynibifolimii  fj.  Bourbonum.  (Pal.  Beauv.  Prod.  p.  88.) 

—  lalifoliuin.  (Hedw.  Spce.  Mufc.  p.  27  ) 

Touffe  molle,  très-étendue,  bombée,  vert-pâle  ou  glaucescent, 
passant  parfois  au  roux-brun  et  au  violet-pâle,  jamais  brune. 
Tige  robuste  de  0.10  —  0  30,  ascendante,  rougeûfre.  Zone  corti- 
cale rouge,  cà  o — 4  couches  de  cellules  très-grandes,  rectangulaires, 
tuunies  de  pores  et  de  fibres  spirales  entrenerviées;  zone  médiane 
formée  de  5—6  couches  de  cellules  linéaires,  à  parois  épaisses, 
brunes  et  arquées.  Rameaux  espacés  ou  plus  souvent  rapprochés, 
3-5  en  général  A.  dont  2  atténués,  pendants;  les  autres  cylin- 
driques, épais,  brièvement  atténués,  arqués,  divergents  ou  dressés. 
Feuilles  raméales  imbriquées,  très-légèrement  étalées  par  la 
pointe,  largement  ovales,  obtuses,  très-concaves,  incurvées  aux  bords 
vers  le  sommet,  étroitement  marginées.  Capsule  à  la  fin  exserte, 
brièvement  elliptique-globuleuse.  Fleurs  dioïques.  Chaton  mille, 
vert-olive  ou  rouge.  Spores  brunes. 

Q[  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  Marais,  (ourbiùies  de  la  plaine  et  des  montagnes.  C. 

Var.  /?.  purpurascens.  (Auct.  pi.) 

riante  vigoureuse  d'un  rouge  intense  ou    violet.     Hameaux 

courts  et  épais. 

Avec  l'espèce.  AK. 
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(Adans.  Tarn.  (.  2,  p.  i  'i). 

riantes  petites,  annuelles  ou  vivaces,  terrestres  ou  aqua- 
tiques, pourvues  les  unes  de  tiges  et  de  feuilles  (hépatiques  foliacées), 
les  autres  acaules,  consistant  en  expensions  foliacées  plus  ou  moins  planes 
ou  lobées  (hépatiques  fradiformes),  à  frondes  rampantes,  souvent  dicho- 
tomes,  munies  ou  dépourvues  de  nervure,  composées  d'un  tissu 
cellulaire  en  général    assez  délicat,   ordinairement   couchées,  ra- 
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dicantes  et  vivant  dans  les  lieux  ombrages  et  Immides.  — 
Frondes  vertes  ou  violâtres,  ou  brunes,  tantôt  étalées  en  lames 
membraneuses,  foliacées,  lobées,  stomatifères,  sans  nervure  ou 
parcourues  par  une  nervure  formée  de  cellules  allongées,  tantôt 
pourvues  d'un  axe  simple  ou  ramcux,  chargé  de  feuilles  mem- 
braneuses, généralement  distiques,  souvent  entières,  lobées  ou 
dentées,  quelquefois  profondément  divisées,  assez  souvent  accom- 
pagnées de  feuilles  accessoires,  slipulaires  nommées  amphigastres.  — 
Racines  à  fibrilles  simples,  tubuleuses,  blanches,  brunes  ou  pur- 
purines, transparentes,  éparses  ou  réunies  en  petites  houppes  et  naissant  à 
la  face  inférieure  des  frondes,  quelquefois  à  la  base  des  ampliigastres. 
—  Fleurs  monoïques  ou  dioïques,  constituées  par  des  antliéridies 
et  des  arcliégones  ou  pistilidées;  celles-ci  ordinairement  terminales, 
les  autres  plus  généralement  axillaircs.  —  Antliéridies  souvent 
nues  à  l'aisselle  des  rameaux,  souvent  solitaires  ou  géminées  à  l'aisselle  des 
feuilles  périgonales,  imbriquées,  en  un  rameau  court,  obtus,  oblongues  ou 
sphériques,  formées  d'une  substance  mucilagineuse  qui  s'organise 
en  cellules  discoïdes,  très-petites  et  très-délicates  ;  ces  antliéridies 
se  rompent  ou  se  disloquent  à  la  maturité  et  projettent  une 
grande  quantité  de  cellules  discoïdes,  d'où  sortent  au  bout  de 
quelques  instants  des  anthérozoïdes  filiformes,  roulés  en  spirale 
et  portant  à  leur  extrémité  antérieure  deux  cils  très-tenus.  — Ar- 
cliégones à  1  ou  2  jusqu'à  40  et  plus  réunis;  à  involucre  polyphyllc 
à  feuilles  peu  distinctes  des  feuilles  caulinaires  et  en  périgone 
monophylle  (Périanthe  ou  Colésule),  tubuleux,  ovoïdes,  prismatique 
ou  trigone,  à  ouverture  rarement,  le  plus  souvent  dentée  ou  ciliée, 
se  trouvant  réunies  au  sommet  de  la  tige  principale  ou  des  ra- 
meaux latéraux  ou  à  l'aisselle  des  amphigastres.  —  Paraphyses 
rares. —  Fruit  (Capsule)  plus  souvent  déhisant  par  des  valves,  des 
dents,  des  déchirures.  Enveloppe  du  fruit  (Cahjptra)  se  rompant  au 
sommet  et  persistant  à  la  base  du  pédicelle.  —  Pcdicelle  souvent 
allongé,  hyalin,  très-délicate.  —  Capsule  globuleuse,  noir  à  la 
maturité,  assez  molle,  s'ouvrant  généralement  par  4  valves.  — 
Columelle  et  col  ordinairement  nuls.  —  Spores  très-nombreuses, 
globuleuses,  petites,  entremêlées  de  filaments  simples  ou  doubles,  con- 
tournées en  spire  (Elatcres),  trcs-hygroscopiques ;  ces  spores  émettant 
par  leur  germination  une  petite  masse  cellulaire,  le  prothalle, 
qui  reproduit  la  plante,') 


')  Nos  Hépatiques  on!  été  revues  et  déterminées  par  MM.  Delogne  et  Gravet, 
les  auteurs  autorisés  des  Hépatiques  de  l'Ardenne. 
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Les  Ildpatîqucs  (Musci  Jlepalici)  de  notre  rdglon  se  divisent 
en  (jualrc  tribus: 

1"  Junoermaniacées, 

2"  Marohiantiaoées, 

3"  AntHoceracées, 

•4"  RicciacéeB, 


Tableau  dichotomique  des  ordres. 


Planlos  à  liges  o(  rameaux  foliacées Jung'CrmaniaceaB  I 

i.         Plan(es  sans  feuilles,  fiondacées,  à  lobes  ou  divisions  plus  ou  moins 

profondes 2 

Capsule  solitaire  dans  le  même  involucre  plus  ou  moins  pédicellé. 

Déiiiscence  valvaire Jungermaniaceae  I 

Capsules  agrégées,  souvent  nombreuses  dans  le  même  involucre,  tan- 
tôt situées  sur  un  réceptacle  pédoncule,  tantôt  sessiles  ou  immergées 

dans  la  fronde.  Déhiscence  variable,  souvent  irrégulière 3 

Réceptacle  commun,  longuement  pédoncule,  plissé,  lobé  ou  muni 
de  rayons.  Involucre  s'ouvrant  ])ar  une  fente  longitudinale  ou  circu- 
laire.  Élatères Marchautiacese  II 

Réceptacle  commun  en  forme  de  colonne,  s'ouvrant  en  deux  valves. 
I<:iatères.    .    .    .    .    .    .    .    .    ....    .    .    Antlioceraceae  III 

Fruits  presque  sessiles,  sessiles  ou  enfoncés  dans  la  fronde.  Indéhis- 
cent ou  déhiscent,  irrégulier.  Élatères  nuls Kicciace»  IV 

Les  Hépatiques  sont  représentées  en  Europe  par  plus  de  300  espèces;  elles 
habitent  de  préférence  les  régions  tempérées  ou  froides  et  recherchent  avant  tout 
l'ombre  et  la  fraîcheur;  les  pentes  boisées  exposées  au  Nord  des  montagnes,  les 
parois  humides  des  rochers,  la  terre  et  les  pierres  au  bord  des  petits  cours  d'eau 
et  surtout  le  voisinage  des  cascades  sont  leurs  stations  de  prédilection.  On  en  ren- 
contre toutefois  aussi  à  découvei  t  dans  les  champs,  dans  les  tourbières,  les  fossés 
d'irrigation;  mais  ici  l'humidité  de  leur  support  devra  les  armer  contre  l'ardeur 
des  rayons  scolaires. 

L'utilité  des  llépati(|ues  paraît  être  très-resfreint.  Comme  les  mousses  elles 
contribuent  à  augmenter  la  couche  de  terre  végétale.  Le  Marchantia  polymorpha 
était  autrefois  préconisé  contre  les  maladies  du  foie,  comme  résolutif,  et  n'est  plus 
employé  aujourd'hui. 

Tribu  I.  —  Jungernianiacea'.  (Dmir.  Anal.  fam.  pi.  p.  69.) 

Ti<^'c  d'ordinaire  jiUforme  à  deux  ou  trois  rangs  de  feuilles,  rarement 
à  tlialc  vrai  ou  à  tige  en  forme  de  thaïe.  Capsule  solitaire,  longue- 
ment pedicellée,  s'ouvrant  à  la  maturité  par  4  valves,  plus  rarement 
irrégulicre  (Fossombronia).  Spores  accompagnées  d'élatères  fixés  à 
la  face  interne  de  la  capsule. 
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Tableau  dichotomique  des  tribus. 


]0. 


\\ 


\1. 


13. 


U. 


Tige  subcylindrique,  garnie  de  feuilles  distincles  {Foliosœ)  ...  2 
Tige  laminaire,  membraneuse  ou  divisée  en  lanières  larges  ou  étroites, 

dépourvue  de  feuilles  distinctes.  [Fossombronia  except.)  (Fromlosœ)     .  12 

Feuilles  décombantes 3 

Feuilles  incombantes 8 

Feuilles  non  lobées,  entières  ou  simplement  dentées 4 

Feuilles  à  lobes  plus  ou  moins  profonds,  souvent  laciniées.     ...  5 

Ampliygastres  à  la  fois  sur  la  lige  et  sur  les  racines 5 

Amphygastres  de  formes  diverses  ou  nuls  ou  sur  les  racines  seule- 
ment  Juiigermanuicîe  II 

Amphygastres  nuls  ou  triangulaires.    Feuilles  arrondies.   Périanlhe 
nul  ou  adhérent  par  la  base  à  l'involucre     ....     Gymnomitrieae  I 

Amphygastres  entiers  ou  faiblement  dentés.   Réceptacle  charnu  te- 
nant lieu  de  périanthe.  Fruit  souvent  renfermé  dans  un  appareil  sacci- 

forme CicocîilyceaB  III 

Amphygastres  subulés  ou  bifides.  Feuilles  arrondies  ou  quadrangulaires. 
Périanthe  herbacé,  libre,  entier  ou  fendu  à  l'orifice.  Juugermaunieîe  II 

Amphgyastrcs  de  formes  diverses Juug'erinaunîeae  II 

Amphygastres  nuls 7 

Périanthe  libre,  ordinairement  exserte.  .  .  ,  Juiig^ermannie»  II 
Périanthe  nul  ou  adhérent  par  la  base  à  l'involucre.  Gymiiomitrieae  I 
Feuilles  entières  ou  faiblement  2  dentées.  Amphygastre  bifide     .     . 

Lepidozeae  IV 
Feuilles  bilobées  ou  ciliées-dentées,  ainsi  que  les  amphygastres  .     .      9 

Feuilles  à  deux  lobes  inégaux 10 

Feuilles  frangées-laciniées  ou  profondément  2 — 3fides,  à  divisions 

subulées PtelidieaB  V 

Lobe  inférieur  accolé  au  lobe  supérieur,  plan  ou  concave  ....  11 
Lobe  inférieur  roulé.  Élatères  à  deux  spires  ....  JnlbuIesB  VII 
Périanthe  tronqué  ou  bilobé.  Élatères  à  2  spires  .  Platyphylleae  VI 
Périanthe  anguleux,  presque  ailé,  mucroné.  Élatères  à  t  spire    .     . 

Jubuleae  VII 
Divisions  latérales  des  lobes  de  la  fronde  représentant  des  feuilles 
plus  ou  moins  distinctes.  Périanthe  soudé  en  partie  à  l'involucre  poly- 

phylle Codouieae  VIII 

Divisions  non  foliacées 13 

Lobe  de  la  fronde  à  nervure  apparente 14 

Lobe  de  la  fronde  énerve.    Fruit  inséré  sans  repli  au  bord  des 

frondes Aneureae  XI 

Fruits  insérés  sur  la  face  supérieure  au  moins  à  la  maturité   ...     15 
Fruits  insérés  sur  la  face  inférieure  et  sur  la  nervure.   Frondes  en 
lanières  étroites,  très-divisées,  à  nervure,  périanlhe  nul.  Metzg"erieae  XII 
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Périanthc  liibuloux,  iavolucrc  mononliylle  .     .     .     Diplomitrîcac  IV 
Pi'iianHio  nul,  involucrc  monoi)liylle  naissant  sur  lo  dos  des  frondes. 
P'ruit  parfois  immergé Haplolacnac  X 

Tribu  I.  —  GymnoniitriCfP.  (Nccs  ah  Esenbcck.) 

PInntcs  à  tiges  dressées  ou  radicantcs.  Feuilles  distiques  ou 
tristiqucs.  Fleurs  femelles  au  sommet  des  tiges  et  des  innova- 
tions. Périardhe  nul  ou  incomplet  et  soudé  à  l'involucre.  Capsule  à  4 
A'alves,  à  parois  mince.  Elatcres  à  2  spires. 


^Tableau  dichotomique  des  genres. 


P('rian(hc  adhérent  à  l'involucre,  libre  au  sommet.  Tiges  plus  ou 
moins  sloloiiiformcs,  dépourvues  de  radicules.  Ampbygastres  nuls. 
Feuilles  bilobées,  fermes Sarcoscyplios  n"  1 

Périanthe  soudé  par  la  base  seulement.  Tiges  dicbotomes,  radicu- 
leuses.  Amphygastres  lancéolés-subulés,  petites,  parfois  nuls.  Feuilles 
entières  ou  à  peine  émarginées Alicularia  n"  2 

1.  (101)  Sarcoscyplios.  (Corda  in  Opiz,  Naturalientausch.  p.  6o2.) 

Plantes  raides,  vigoureuses,  quelquefois  de  petites  tailles, 
toujours  en  gazon  touffu.  Tiges  plus  ou  moins  stoloniformes. 
Feuilles  bilobées,  distiques,  ascendantes,  d'un  tissu  ferme. 
Amphj'gastrcs  nuls.  Périantlie  adhèrent  aux  folioles  de  l'in- 
volucre et  plus  court,  représenté  par  5 — 7  lobules  libres 
au  sommet  seulement.  Coiffe  incluse.  Capsule  presque  ronde, 
à  4  valves  nues.  Elatères  à  2  fibres  spirales,  caduques. 

Feuilles  quadrangulaires,  arrondies,  les  2  supérieures  de  l'involucre 
soudées  jusqu'au  mdieu S.  Elirhardi  n"  1 

Feuilles  ovales-arrondies,  les  2  supérieures  de  l'involucre  soudées  à 
la  base  seulement S.  Fuukii  n"  2 

1.  (395)  Sarcoscyplios  Ehrharti.  (Coda  Le) 

Syii.    Jungeriiiannia  oiiiarginala.  (Elirli.  Heilr.  3,  p.  80.) 

—  niacrorriliza.  (Dicks.  crypi.  fasc.  2,  p.  IG,  t.  5,  f.  10  ) 

Marsupclla  emarginala.  (Dnilr.  Conini.  bol.  p.  114.) 

Marsupia  emarginala.  (Diiilr.  Syll.  Jung-,  p.  78.) 

Sarcoscyplius  emargiiiatiis.  (M.  Bcul.  Musc,  p.  763.) 

Nardia  eniargiiiata.  (Gray.  Brill.  Hep.  p.  08.) 
Exs.     Dclognc  et  Gravcl,  Hép.  Ard.  n.  21. 

Touffe  assez  lâche,  brune  ou  noirâtre.  Tige  de  0.05 — 010 
de'mule'e,  assez  allonrjce,  raide  et  radiculeuse  à  la  base,  à  stolons 
blanchâtres   partant   de   la    base,    dressée   au    sommet,    ramifiée. 
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Feuilles  abcordées,  émarginécs,  engainante  à  la  base,  lobée,  ovale, 
à  sinuosités  un  peu  obtuses.  Cellules  assez  grandes,  arrondies,  à 
contours  sinueux.  Capsule  brièvement  oblongue ,  à  pédicelle 
court.  Coiffe  déchirée  au  sommet,  incluse.  Fleurs  dioïques.  An- 
théridies  au  sommet  de  la  tige,  à  l'aisselle  d'un  petit  nombre  do 
folioles  plus  grandes,  lobulées,  sinuolées. 
9-1  Fr.  Mai-Juin. 

Hab.  Lieux  ombragés,  sur  sol  argilo-sablonneux,  rocliers,  endroits  marécageux. 
AC.  par  place.  Mullerthal!  Echternach,  Rhd.  CC.  Ardennes. 

Var.  /?.  major.  (Carr.  1.  c.) 

Touffe  compacte.  Tige  raide,  très  allongées.  Feuilles  plus 
grandes,  moins  concaves,  à  bords  plus  réfléchis. 

AG.  Ardennes. 

2.  (396)  S.ircoscyplioS  Funckii.  {Nées  Europ.  Lebrm.  1,  p.  135.) 

Sjii.     Jiiiiycniinnnia  excisa.  (Fun(;k.  Saniml.  crypt.  Gevv.  n.   118.) 

—  Funr.kii.  (Web.  et  Mhr.  Deuisch.  Kriiil.  p.  422.) 

Marsupia  Funckii.  (Dinlr.  Syll.  Jung.  p.  70.) 

Wursuiiclla  Funckii.  (Diiilr.  llcc.  Jung.   p.  2i.) 

Nardia  Funckii.  (Carr.  Britl.  Hép.) 
Exs.    Ueiognc  et  Gravct,  Hép.  Ard.  n.  22. 

Touffe  dense,  plus  ou  moins  étendue,  vert-olivâtre  à  l'ombre, 
noirâtre  au  soleil.  Tige  de  0.005—0.015,  courte,  effilée,  dressée 
ou  décombante,  privée  de  stolons,  peu  ou  pas  dénudée,  simple  ou 
peu  rameuse.  Feuilles  petites,  dressées-étalécs,  presque  carrées, 
suborbiculaires,  très-émarginées;  les  supérieures  lâchement  imbriquées, 
ovalcs-arrondies,  divisées  jusqu'au  tiers  en  2  lobes  aigus.  Cel- 
lules subarrondies,  petites,  à  parois  épaisses.  Périanthe  court, 
libre.  Capsule  trcs-pctîte.  Pédicelle  court.  Coilfe  petite.  Fleurs 
dioïques,  les  mâles  en  épis  comprimés.  Anthéridies  globuleuses, 
petites,  brièvement  pédicellées. 

%  Fr.  Mai-Juin. 

Hab.  Sur  la  lerre,  au  bord  des  chemins  et  des  sentiers  dans  les  bois,  les  bruy- 
ères et  sur  les  rochers  siliceux.  AC.  partout.  G  Mullerthal,  Ardennes. 

18.  (102)  Aliciilaria.  {Corda  in  Opiz  Naturalientausch.  p.  652.) 

Plantes  terrestres  ou  aquatiques  formant  des  gazons 
étendues,  peu  denses,  clair-vert,  jaunâtre  ou  brunâtre. 
Tiges  dichotomes,  radiculeuses.  Feuilles  entières  ou  à  imnc 
('moryinèrs.      AmpllJ^gastres    hni'rolrs-suhulês,    petits,    parfois 

Utils.    Fructification  terminale.     Folioles  iuvolucrales  2—4, 
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soudées,  adhérentes  au  périantlic.  Périanthe  un  peu  plus 
court,  divisé  au  sommet,  en  plusieurs  lobules  ou  grandes 
dents  libres.  Coiffe  ovale,  incluse.  Pédicelle  long,  épais. 
Capsule  à  4  valves,  coriace,  nue.  Élatères  décidus.  Anthé- 
ridies  ovales,  brièvement  pédicules.  Spores  ponctués. 

j      Plante  teirostre,  tige  courte,  feuilles  orbiculaires.     .     A.  scalaris  n"  3 
I      Plante  aquatique,  lige  allongée,  feuilles  réniformes.  A.  compressa  n"! 

3.  (397)  Alicularia  scalaris.  {Corda  l.  c.  p.  655.) 

Syii.     Jiiiiij'onn.iiiiiia  scalniij.  (Sclii'al.  Saiiiiiil.  '•2,  p.  4.) 
Mcsophylln  —       (Dintr.  Cos.  bot,  p.    llïî.) 

Narilia  scalaris.  (Gray.  Brill.  pi.) 

Plante  terrestre.  Toufi'e  étendue,  lâcbe  ou  dense,  vert  à  la 
surface.  Tige  de  0.010—0.020,  à  radicelle  hi/aline  à  la  base, 
dcprlnice  ou  ascendante.  Feuilles  dressces-imbriquéc.«,  orbiculaires, 
non  décuirentcs,  entières  ou  émarginées  au  sommet.  Cellules  ar- 
rondies, délicates.  Anipliygastres  ovales,  triangulaires,  subulés,  assez 
nombreux  dans  la  partie  supérieure  des  tiges.  Capsule  noire, 
subglobuleuse.  Pédicelle  hyalin.  Périanthe  adhérent  à  rinvolucrc, 
excepté  au  sommet  qui  présente  cinq  lobes  oblongs  et  libres.  Fleurs 
dioïques,  mâles  en  épi  long,  serré.  Spores  petites,  brunes. 

Qj.  Arrière  automne  et  printemps. 
Hab.  Sur  la  terre,  la  niardelle  des  chemins  et  dans  les  rochers  siliceux.  AC.  par 
place.  Echternach,  Rhd.  C.  Ardennes. 

Var.  /?.  repanda.  (Hlibn.  Hep.  Germ.) 

Touffe  vert-pâle  ou  rougeâtre;  feuilles   imbriquées,   serrées, 
ondulées,  quelquefois  lobées-sinuolées  sur  les  bords  supérieurs. 
Qj.  Fructification  abondante  en  Juin. 
Ilab.  AC.  Rochers  du  Schnellert  (Berdorf,  ! 

4.  (398)    Alicularia  compressa.     {Gottsche  Lindkj.    et   Nées   Syn. 

Itppat.  p.  12.) 

Syn.     Jungcrmaiinia  coiiiprc-ssa.  (Hook.  Britt.  Jung.  I.  58.) 

Mcsopliylla  t-oiiiprcssa.  (LMnIr.  Connu.  IjoI.  p.  112.) 

Nardia  compressa.  (Gray.  lirill.  Ilep.  pl.  1,  p.  C94.) 
Exs.    Pologne  et  Gravet,  Hép.  Aril.  n.  11. 

Plante  aquatique.  Touffe  plus  robuste.  Tige  de  0.04—0.08 
allongée,  non  radiculeusc,  comprimée  par  la  disposition  des  feuilles. 
Feuilles  dressées,  verticalement  réniformes,  entières  ou  sinuées, 
semi-circulaires.  Amphygastres  rares,  tiiangulaires,  aigus,  émar- 
ginés.  Capsule  elliptique.  Périanthe  denticulé  au  sommet,  qua- 
drilobée.  Fleurs  dioïques. 
%  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  R.  Pierres  des  ruisseaux  et  ravins  humides  de  l'Ardenne.  (E.  M.  II,  p.  76, 
n.  276.) 
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Tribu  II.  —  Juiigermanniea;.  (iV.  Eur.  Lebcm.  1,  p.  Si.) 

Plantes  terrestres  ou  muscicoles,  irrégulièrement  ramulées. 
Feuilles  entières,  dentées  ou  laciniées,  munies  souvent  de  bulbilles. 
Ampliygaslres  petits  ou  nuls.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques,  les 
femelles  terminant  la  tige  ou  les  rameaux.  Capsule  dressée,  fendue 
jusqu'à  la  ba.'o  à  4  valves.  Périanthe  libre,  dépassant  en  général 
l'involiicre,  terminal  sur  la  tige  ou  les  racines,  plus  rarement 
sur  les  racines,  très-court,  latéral,  herbacé  ou  membraneux. 
Élatcres  à  deux  brandies,  caducs. 


Tableau  dichotomique  des  genres. 


2. 


7. 


Périanthe  comprimé,  verdâtre 2 

Périanthe  non  comprimé,  hyalin 3 

Feuilles  entières  ou  ciliées Plagriochila  n"  3 

Feuilles  bilobées 4 

Lobes  égaux  ou  feuilles  profondément  2 — i-  fides 2 

Lobes  inégaux Scapaiiia  n"  é' 

Coiffe  libre 5 

Coifie  adhérente  au  périanthe,  amphygastres  grands,  nombreux.     . 

Hiirpantlius  n"  9 
Périanthe  terminal  sur  la  tige  ou  sur  un  rameau  latéral  long  ...       6 

Périanthe  naissant  sur  un  rameau  latéral,  court 8 

Périanthe  rétréci  à  l'orifice 7 

^'  I      Périanthe  non  rétréci,  trilobé,  lacinié LopllOColea  n"  8 

Périanthe  plissé,  droit Jung-ermaimia  n"  5 

Périanthe  lisse,  arqué,  déprimé Llochlaciia  n"  7 

Périanthe  court,  obovale,  plus  court  que  la  coifïe  où  l'égalant.     .     . 

Chiloscyphus  n»  10 
Périanthe  cylindriijue,  plus  long  que  la  coiffe  .     .     Sphagnocetis  n"  6 

3.  (103)  l*lsi|S^i<>cliila.  (Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  14.) 

Plantes  terrestres  des  bois  et  des  rochers,  assez 
grandes,  vertes  ou  jaunâtres.  Tige  primaire  stoloniforme,  peu 
radiculeuse  ;  branches  ou  innovations  dressées,  ascendantes 
ou  procorabantes.  Feuilles  ovales  ou  obovées,  entières  ou 
dentées,  courbées,  déjetées  en  dessous,  convexes  en  dessus, 
décurrcntes  par  le  bord  dorsal.  Amphygastres  nuls.  Fruc- 
tification monoïque  ou  diuïque.  Involucre  composé  de  2— 4 


2. 
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feuilles  semblables  aux  feuilles  caulinaires,  mais  plus 
grandes,  Périanthe  IH're,  lisse,  comprimé,  tronqué  oblique- 
ment ou  bilabié,  nu  ou  cilié,  non  rrin-ci  à  l'orifice.  Coiffe  in- 
cluse. Capsule  ferme.  Élatères  à  2  fibres  spirales.  Anthé- 
ridies  axillaires.  Archégones  nombreux. 

I      Feuilles  munies  Je  3 — 12  dénis  grandes  et  espacées.   P.  spiinilosa  n"  5 
Feuilles  entières  ou  à  dents  nombreuses 2 

Tige  feuiUée  jusqu'à  la  base,  périanthe  ordinairement  sinué    .     . 

P.  interrupta  n"  G 
Partie  inférieure  de  la  lige  formant  un  rhizome  garni  d'écaillés, 
périanthe  cilié P.  aspleuoides  n»  7 

5.  (399)  Plaglochila  aspleuoides.  {J)»ur.  l.  c) 

Sjn.     Jungcrnumnia  asplcnoi'les.  (Lin.  Spec.  1597.) 

HaJula  asiilenoiiles.  (Diiilr.  Comin.  bol.  p.  112.) 
Exs.    Dclogne  et  Gravot,  Hép.  Ard.  n.  13. 

Touffe  lâche,  de'prlmée,  raide,  vert-foncé  ou  jaunâtre.  Tige 
de  0'"015  à  0'"0I0  à  jets  filiformes  et  dressés,  ordinairement 
rameuse,  à  rameaux  dressés.  Feuilles  imbriguées,  étalées,  décur- 
rentes-arrondies,  entières  ou  grossièrement  denticulées,  planes  ou 
à  bords  réfléchis.  Cellules  arrondies,  5 — 8  gones  égales.  Péri- 
anthe oblong  ou  ohconique.  Capsule  elliptique  d'un  beau  noir,  ob- 
tuse. Coiffe  obovée  atteignant  le  milieu  du  périanthe.  Fleurs 
dioïques,  les  mâles  en  épis  terminales.  Anthéridies  1 — 3.  Spores 
de  grandeur  moyenne,  sphérique,  d'un  jaune-brun. 

%  Fr.  Mai. 
Hab.  Terrains  ombragés  et  frais  des  forêts,  rochers,  entre  les  mousses,  etc.  AG. 
partout.  Ardennes,  CC. 

Var.  /?.  integrifolia.  (Lind.) 
Feuilles  entières. 

Avec  l'espèce.  Teufelschàrt  (Kchternach). 

Var.  y.  pumila.  (Dmtr.) 
Tiges  courtes  et  grêles. 

Avec  l'espèce,  collines  sèches. 

Var.  ô.  repens.  (Dmtr.) 
Tige  rampante. 

Avec  l'espèce,  collines  sèches. 

6.  (400)  Plagiochila  interrupla.  (Dmtr.  lîev.  Jung.  p.  i5.) 

Syn.     Juiigerniaiinia  iiilcniipla.  (Noos  Km'.  Lob.  I,  p.  105.) 

—  Duraortiuri.  (Lib.  PL  crypt.  Ard.  IV,  n.  311.) 

Exs.     Delugne  et  Gravet,  Hôp.  Ard.  n.  12. 

Touffe  étendue,  fournie,  plate,  vert-foncé  ou  jaunâtre.    Tige 
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déprimée,  peu  radicante,  à  innovations  décomhanlcs,  étalées  ou  fas- 
cioulées.  Feuilles  rapprochées,  lâchement  imbriquées,  subhorizon- 
tales, aplanies,  décurrentes.  Cellules  hexagones,  arrondies.  Pé- 
rianthe  drosse,  tronqué,  obové,  sinué  à  Vorifîce.  CoifFe  obovée,  assez 
grande.  Pédicelle  long.  Fleurs  monoïques,  les  mâles  souvent  en 
épi  sur  des  rameaux  de  la  môme  plante.  Anthéridies  brièvement 
pédiculées,  ohox éQ^-solilair es . 
%  Fr.  Mai- Juin. 
Hah.  Rochers  calcaires  des  bois  sombres.  R.  MuUerthal!  Echternach,  Rhd. 

7.  (401)  Plagiochila  spinulosa.  (Dmir.  Rev.  Jung.  p.  io.) 

Syn.     Juntjei'maiiiiia  spinulosa.  (Dicks.  Crjpt.  fasc  2,  p.  W.) 

Railula  —  (Dmtr.  Comiii.  bot.  p.  112.) 

Pla^'iocliila  piiticta'a.  (Tayl.) 
Exs.     Delogiie  et  Gravcl,  lli'p.  Ard.  n.  1. 

Touffe  dense,  vert-jaunâtre  à  la  surface.  Tige  de  0.020 — 
0.040  couchée,  non  radicante,  rameuse.  Feuilles  étalées,  décur- 
rentes, ovales,  denticulées,  ciliées  au  sommet  et  sur  le  bord  su- 
périeur qui  est  en  général  révoluté.  Cellules  subarrondies-ob- 
longues.  Périanthe  placé  latéralement  ou  à  la  bifurcation  des 
rameaux,  court,  à  ouverture  dentée-ciliée.  Fleurs  dioïques.  Ar- 
chégoncs  très-nombreux  20 — 60.  Anthéridies  solitaires,  mâles 
formant  des  petits  épis. 

%  Fr.  Mai-Juin. 

Hab.   Pied  d'un  rocher  au  Schnellert  de  Berdorf  en  compagnie  de  l'Hymeno- 
phyllum  tunbrigense  et  du  Slicla  herbacea!.  RR. 

4.  (104)  Scapaiiia.  (Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  H.) 

Plantes  terrestres,  saxicoles  ou  croissant  au  bord  des 
ruisseaux,  formant  des  touffes  raides,  d'un  vert- foncé  ou 
passant  au  pourpre.  Tige  raide,  dichotome,  peu  rameuse. 
Rameaux  dressées,  simples  à  la  base,  puis  dichotomes. 
Feuilles  hilohées;  lobe  inférieur  notahlRincnt  plus  grand,  lobe 
supérieur  Incomhant.  Ampliygastres  nuls.  Involucre  composé 
de  deux  feuilles  libres,  peu  distinctes.  Périanthe  plus  grand 
que  l'involucre  lisse,  comprimé  et  courbé  au-dessous,  tronqué, 
entier  ou  cilié  à  l'orifice.  Fructification  terminale,  monoïque 
ou  dioïque.  Coiffe  incluse.  Capsule  exscrle,  épaisse,  ovale. 
Élatères  à  2  fibres  spirales.  Anthéridies  souvent  agrégées, 
grouppées  ou  axillaires.  Archégones  peu  nombreux  en  épis. 


3. 
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Lobes  (les  feuilles  égaux  ou  subéf^aux 2 

Lobes  très-inégaux  dans  les  feuilles  inférieures  et  moyennes  ...       4 

Lobes  orbiculaires-obtus S.  compacta  n"  13 

Lobes  ovales-aigus S.  aequiloba  n"  11 

Lobes  entiers 4 

Lobes  dentés 7 

Lobes  supérieurs  convexes-réniformes  n'égalant  que   le  quart  de 

inférieur S.  nliginosa  n°  10 

Lobe  supérieur  égalant  au  moins  la  moitié  de  l'inférieur    ....       5 

Lobe  inférieur  orbiculaire-arrondi S.  undulata  n"  9 

Lobe  inférieur  aigu  ou  sub-aigu G 

Lobe  supérieur  2  fois  plus  long  que  large    ...     S.  aequîloba  n"  12 
Lobe  supérieur  presque  aussi  large  que  long  ...     S.  irrigua  n"  16 

Plante  aquatique S,  Ulldnlata  n»  9 

Plante  non  aquatique 8 

Dents  des  feuilles  très-nombreuses,  rapprochées    .     S.  nemerosa  n"  8 

Dents  peu  nombreuses,  espacées 9 

Périanthe  cilié S.  curta  n°  14 

Périanthe  entier  ou  sinué 10 

Lobes  très-distinctement  dentés S.  umbrosa  n»  15 

Lobes  sinués  ou  superficiellement  dentés  ....     S.  undulata  n"  9 

8.  (402)  Scapania  neiuorosa.  (Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  a.) 

Syii.     JiingcrniaMiiia  ncrnoiosa.  (Lin.  Spcc.  éd.  3,  p.  1598.) 
Radiila  ncniorosa.  (Dmlr.  Coriiin.  bot.  p.  112.) 
Plagiochila  ncniorosa.  (iVont.  in  Nces  Europ.  Leb.  3,  p.  52 i.) 

Exs.     Dciognc  et  Gravet,  Hep.  Ard    n.  29. 

Touffe  compacte,  large,  raidc,  vcrt-brunûtrc  ou  violacé. 
Tige  de  0.030 — 0.060  robuste,  dressée,  dénudée  à  la  base,  peu 
ramifiée.  Feuilles  raidcs,  rapprochées,  souvent  imbriquées  surtout 
dans  la  partie  supérieure,  divisées  en  deux  lobes;  lobes  supé- 
rieurs obliques,  2  fois  plus  petit  et  réplié  sur  l'inférieur.  Cellules 
épaisses,  grandes,  arrondies.  Capsule  brune-noire,  allongée.  Pé- 
rianthe comprimé  dépassant  longuement  l'involucre  à  orifice 
cilié.  Fleurs  dioïques  dans  la  même  touffe. 

2|  Fr.  Mai-Juin. 

Hab.  Terres,  pierres  et  rochers  dans  les  bois  des  coteaux  et  des  montagnes  sili- 
ceuses. AC.  en  plaine.  R.  Echternach,  Rhd. 

9.  (403)  Seapaiila  undulata.  (Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  14.) 

Syn.    Jungcrmannia  undulata.  (lin.  Ppec.  1598.) 

Radula  undulata.  (Dmlr    Comni.  Lot.  p.  112.) 

Plagiochila  undulata  (pro  parle).  (Mont,  in  Nées  Eur.  Lcb.  3,  p.  520.) 
Exs.     Delogne  et  Gravet,  llép.  Ard.  n.  5  et  27. 

Touff"es  vigoureuses  ou  étalées,  quelquefois  nageantes,  vert- 
foncé   ou   viohltrc.     Tige   de   0.020—0.100    raide,   allongée,   dé- 
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nudéc  à  la  base,  noir.  Feuilles  molles,  les  supérieures  denticulées 
ou  denliculées-ciliécs,  rarement  entières,  ctalëes,  à  lobes  inégaux, 
entiers  ou  denticulés,  l'inférieur  obové,  le  supérieur  plus  arrondi 
et  moitié  plus  petit.  Cellules  hexagones,  minces,  chloropliylleuses. 
Capsule  obtuse,  noire.  Coiffe  pyriforme.  Périantlie  dressé,  2  fois 
plus  long  que  Finvolucre  à  orifice  entier  ou  sinué.  Fleurs  dioïques. 
Archégones  plus  ou  moins  nombreux.  Spores  brunes,  médiocres. 
9|  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Pierres  dans  les  ruiseaux  et  sur  les  rochers  siliceux,  humides.  AC.  dans 
les  coteaux  et  collines  des  Ardennes;  plus  rare  en  plaine. 

Var.  /?,  purpurascens.  (Nées  Ilep.  G.  n°  62.) 

Feuilles  entières,  feuilles  plus  ou  moins  foncées. 

10.  (404)  Scapaiiia  uliglnosa.  (Dmtr.  Bev.  Jung.  p.  14.) 

Syn.    Jnngermannia  uliginosa.  (S\v.  ex.  Liiideiib.  Syn.  hep.  p.  51*.) 

—  uiKliilata  ^.  uliginosa.  (LinJb.  1.  c.  p.  58.) 

Radiila  uliginosa.  (Dinlr.  Syll.  Jung.  p.  40.) 

Piagiochila  uliginosa.  (Mont,  in  Nées  Eur.  Leb.  3,  p.  52à.) 

Touffe  raide,  vert-sombre  ou  rougeâtre,  vernisé.  Tige  de 
0.030  à  0.080  très-allongée,  souvent  flottante,  peu  ou  pas  dé- 
nudée à  la  base,  rameuse.  Feuilles  espacée.^,  entières,  fermes,  à 
2  lobes  très-inégaux,  entiers,  le  supérieur  n'égalant  que  le  quart 
de  l'inférieur.  Cellules  arrondies.  Périantlie  dépassant  Finvolucre 
entier,  un  peu  plissé,  lobule  ou  denticulé.  Fleurs  dioïques.  Anthé- 
ridies  1 — 5  munies  de  quelques  paraphyses  soyeuses,  souvent 
rougeâtres. 

Q|  Fr.  Mai-Juillet. 
Hab.  R.  Bords  humides  des  cours  d'eau.  Lauterbour.  Echfernach,  Rhd. 

11.  (405)  Scapania  irrigua.  {Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  lo.) 

Syn.    Jungcrmannia  irrigua.  (Necs  Eur.  Leb.  i,  p.  193.) 

l'iagiocliila  irrigua.  (Moût,  in  Nées  Eur.  Leb.  3,  p.  521.) 

Jungermaiinia  irrigua.  (Hub.  Hep.  Germ.  p.  233.) 
Exs.    Delognc  et  Gravet,  Hep.  Ard.  n.  28. 

Touffe  molle,  en  coussinet,  vert-pûle  ou  hvnn-luisant.  Tige 
de  0.020—0.060  assez  courte,  rampante,  dicholome,  pourvu  jus- 
qu'au sommet  de  radicules  hyalines.  Feuilles  espacés  ou  rapprochées, 
molles,  en  deux  lobes  inégaux,  entiers;  lobe  inférieur  arrondi, 
obtus-acuminé,  le  supérieur  plus  petit,  entier,  à  pointe  obtuse, 
étalée  ou  môme  renversée.  Cellules  très-hyalines,  subhexagones. 
Périanthe  oval,  deux  fois  plus  long  que  Finvolucre  plissée,  dentée, 
ciliée  h  l'orifice.  Fleurs  dioïques.  Anthéridies  2 — 4. 
Q|  Fr.  Mai-Juillet. 
Ilab.  R.  Parois  des  fossés,  rigoles  des  prairies  parmi  les  mousses  entre  Grosbous 
et  Pratz  !  Bofferdangsmoor  ! 
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12.  (406)  Scapania  a'quiloba.  {Bmtr.  Rev.  Jung.  p.  14.) 

Syii.     Juiigormaiinia  a-quiloba.  (Scliw^T.  ProJ.  IIcp.  p.  24.) 

—  inonhina   (Mart.  FI.  crypl.  Erlan;,'.  p.  155.) 
Hadula  squilolia.  (Dmtr.  Syll.  Jung    p.  3!i.) 

IMagicpcliila  ;pi|iiiloba.  (Mont,  in  Nces  Eiirop.  Lcb.  3,  p.  5"20.) 
Exs.     Dologne  et  Gravcl,  IIcp.  Ard.  n.  21.) 

Touffe  plus  ou  moins  développée,  vert-brun  à  jaune-brun- 
ûtre.  Tige  de  20 — 50  mm.,  assez  allongée,  dressée,  dénudée  à 
la  base,  plusieurs  fois  dichotome.  Feuilles  étalées,  les  supéi*ieures 
denticulées,  les  inférieures  souvent  entières,  à  deux  lobes  inégaux; 
lobe  supérieur  ovale-rectangulaire,  à  oreillettes  embrassantes  très-étale'es, 
lobe  inférieur  obové,  aigu.  Cellules  carrées-arrondies,  papilleuses. 
Coiffe  obovée.  Périantlie  allongé,  dépassant  longuement  Tinvolucre 
lobulé-denticulé,  cilié  à  l'orifice.  Fleurs  dioïques,  les  mâles  sou- 
vent sur  une  touffe  séparée. 

%  Fr.  Mai. 
Hab.  R.  Pierres  calcaires,  rochers  du  Schnellerl  (BerdorfJ  ! 

13.  (407)  Scapania  compacta.  {Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  4i.) 

Syn.    Jungermannia  compacta.  (Holh.  Gcrm.  3,  p.  375.) 

—  resupinata.  (Web.  cl  Mohr.  crypt.  Germ.  p.  427.) 
Radula  —  (Dmtr.  Conim.  bot.  p.  H2.) 
Plagiocliila  compacta.  (Mont,  in  Necs  Eiirop.  Leb.  3,  p.  519  ) 

E.\s.    Delogne  et  Gravet,  Hép.  Ard.  n.  23. 

Touffe  déprimée,  raide,  vert  jaunâtre-clair.  Tige  de  15—30 
mm.,  couchée,  redressée  au  sommet,  dénudée,  très-noire  à  la 
base,  radiculeuse,  peu  ramifiée.  Feuilles  étalées-o«c?u/ee>y  au  bord, 
bilobées,  à  lobes  presque  égaux,  orbiculaires,  obtus,  entiers,  arrondis 
au  sommet  et  à  la  base.  Cellules  épaisses.  Capsule  petite,  ovale- 
oblongue,  brièvement  exserte.  Coiffe  pédicellée,  subglobuleuse. 
Périantlie  obové,  deux  fois  plus  long  que  l'involucre,  orifice  nu 
ou  finement  cilié.  Fleurs  monoïques.  Antliéridies  2—4  axillaires. 

Qf  Fr.  Mai  Juin. 
Hab.  Sur  la  terre  argileuse  humide  des  bruyères  et  des  anfractuosilés  des  ro- 
chers, au  bord  des  chemins  et  dans  les  bois.  R.  Schneliert  (Beaufort)  ! 

14.  (408)  Scapania  ciirta.  (Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  1-i.) 

Syn.    Jungermannia  nemorosa  d.  dunudala.  (Hook.  Brilt.  Jung.  t.  21,  fig.  17,  18,  19.) 
—  curla.  (Mart.  FI.  crypt.  Erlang.  148.) 

Radula  curta.  (Dmtr.  Syll.  Jung.  p.  40.) 
Plagiocliila  curta.  (Mont,  in  Nées  Eur.  Leb.  3,  p.  525.) 

Touffe  fournie,  peu  élevée,  vert-pâle.  Tige  de  8—20  mm., 
courte,  ascendante,  peu  radiculeuse,  simple  ou  peu  rameuse.  Feuilles 
rapprochées,  uniformes,  divisées  en  deux  lobes  inégaux,  ovales, 
aigus,  garnis  dans  la  feuille  moyenne  et  supérieure  de  quelques 

20 
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(lents  cspacdcs,  le  supérieur  moitié  plus  petit  que  l'inférieur. 
Cellules  arrondies,  molles.  Périanthc  oblong,  plus  ou  moins  com- 
primé un  peu  plissé  vers  le  sommet,  tronqué,  cilié  h,  l'orifice. 
Fleurs  monoïques.  Fleurs  mâles  en- dessous  des  fleurs  femelles 
ou  sur  des  rameaux  distincts.  Anthéridies  2 — 4,  nues. 
%  Fr.  Premier  printemps. 
Hab.  Terre  argileuse  du  bord  des  chemins,  rochers  schisteux  dans  les  bois. 
Echternach,  Rhd.  Bords  de  l'Our  (Dasbourg)! 

15.  (409)  Scapania  uinbrosa.  (Dmir.  Rcv.  Jung.  p.  H.) 

Syn.    Jungcnnannia  unibrosa.  (Sclirad.  Saraml.  2,  p.  5.) 
Radula  unibrosa.  (Diutr.  Comm.  bol.  p.  112.) 
Plagiolliila  uiiibros.i.  (Mont,  in  Nées  Europ.  Lub.  3,  p.  525.) 

Touffe  compacte,  étendue,  vert  ou  pourpre.  Tiges  de 
8 — 15  mm.  courtes,  grêles,  coucliées  ou  procomhantcs,  radiculeuses, 
rameuses.  Feuilles  rapprochées,  imbriquées,  supérieurement  dcn- 
ticulées  en  scie,  divisées  en  deux  lobes  inégaux,  ovales,  aigus, 
le  supérieur  oval,  fortement  courbé  en  dessous,  l'inférieur  oblong. 
Cellules  carrées,  petites.  Capsule  très-petite,  exscrte.  Périantlic 
allongé,  étroit,  comprimé,  entier,  orifice  nu.  Fleurs  dioïques.  An- 
théridies 1 — 2  axillaires. 

%  Fr.  Avril-Juin. 
Hab.  Troncs  d'arbres  dans  les  bois,  plus  rarement  sur  les  rochers  siliceux.  R. 
Echternach,  Rhd. 

5,  (105)  Jiing'eriiiaiiiiia.  (Bupp.  L.  cmcnd.) 

Plantes  terrestres  ou  muscicoles,  gazonnantes,  de  cou- 
leurs multiples  et  de  tailles  variées,  formant  divers  groupes 
naturels.  Tige  souvent  radiculeuse,  plus  rarement  stoloni- 
fère.  Feuilles  de  formes  diirrsr.s,  à  2 — 3  rangées,  parfois 
entières,  parfois  à  deux  ou  plusieurs  lobes,  rarement  multifides, 
à  divisions  sétacées.  Amphygastres  nuls  ou  tantôt  subulés 
et  entiers,  tantôt  allongés  et  grossièrement  dentés,  tantôt 
bifides  avec  et  sans  dents.  Fructification  dioïque  ou  mo- 
noïque. Archégones  nombreux.  Anthéridies  axillaires.  In- 
volucrc  composé  de  feuilles  ordinairement  plus  grandes  et 
plus  dentées  que  les  feuilles  caulinaires.  Périanthe  terminal 
plus  long  que  l'involucre,  tubuleux,  libre,  plissé  et  con- 
tracté à  l'orifice  qui  est  lobé  et  denté.  Coifte  incluse.  Cap- 
sule ferme,  divisée  jusqu'à  la  base  en  4  valves  régulières. 
Élatères  à  2  fibres  spirales,  vagues,  nus,  décidus. 
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Feuilles  à  2  lobes  inégaux,  lobe  supérieur  ou  dorsal  plus  pelif.  Pas 
ou  peu  d'ampiiygastres 2 

Feuilles  entières  ou  à  plusieurs  dents  ou  lobules  égaux,  subhorizon- 
tales ou   dressés.    Aniphygaslres  nuls  ou   diversement  développés.       5 

Feuilles  bilobées,  lobes  cuspidés.  Périanihe  terminant  un  rameau 
prescjue  triangulaire-prismatique.  Plantes  grtMes 31 

Feuilles  et  am[)hygastres  semblables,  de  sorte  (jue  la  tige  est  garnie 
de  trois  rangs  de  feuilles 30 

Feuilles  bilobées,  à  lobes  inégaux.  Amphygastres  nuls 3 

Feuilles  canaliculées,  ordinairement  à  lobes  égaux.  Amphygastres 
peu  nombreux 4 

Lobes  oblongs,  arrondis  ou  apiculés J.  albicaiis  n"  16 

Lobes  inégaux,  obtus J,  obtlisifolia  n»  17 

Lobes  très-inégaux,  aigus J.  exsecta  n"  18 

Lobes  presque  égaux,  aigus  ou  suboblus J,  minuta  n»  19 

Feuilles  entières,  orbiculaires  ou  oblongues 0 

Feuilles  caulinaires  bidentées  ou  bilobulées  au  sommet,  feuilles  de 

l'involucre  présentant  souvent  plus  de  deux  lobes 19 

Feuilles  caulinaires  plissées-ondulées,  multilobulées 26 

Des  amphygastres 7 

Amphygastres  nuls 9 

Périanthe  à  orifice  légèrement  comprimé  et  bilobié  .     J.  Taylori  n"  20 

Périanthe  à  orifice  plus  ou  moins  obtus 8 

Feuilles  supérieures  de  l'involucre  laciniées  .  .  J.  Scliraderi  n"  21 
Feuilles  de  l'involucre  entières  ou  sinuées     .     .     J,  snbapicalis  n»  22 

Feuilles  larges,  allongées  ou  obovées 10 

Feuilles  rondes -12 

Périanthe  allongé-cylindrique,  atténué  au  sommet  .     J,  Zeyheri  n»  23 

Périanthe  pyriforme  ou  oblong 10 

Tige  rameuse,  périanthe  pyriforme J.  riparia  n°  25 

Tige  simple,  périanthe  oblong J.  pumila  n"  24 

Radicules  hyalines 13 

Radicules  plus  ou  moins  rouge  jusqu'à  pourpre 19 

I      Feuilles  orbiculaires  ou  môme  dilatées  transversalement     ....     1 4 
Feuilles  ovales,  dilatées  à  la  base,  rétrécies  vers  le  sommet     .     .     . 
J.  hyaliua  n<>  32 

Espaces  intercellulaires  opaques 15 

Pas  d'espaces  intercellulaires  distincts     .     .     .     .     J.  caespititia  n"  26 

Feuilles  marginées KJ 

Feuilles  non  marginées iS 

Tige  dressée J,  uaua  n»  29 

Tige  couchée 17 

Feuilles  très-marginées,  périanthe  lobé-lacinié  .  J.  creuulata  n»  27 
Feuilles  peu  marginées,  périanthe  quadrilobé.  .  J,  CTentliiaua  n»  28 
Périanthe  dépassant  les  deux  tiers  de  l'involucre  .  .  J.  tersa  n»  31 
Périanthe  dépassant  de  moitié  l'involucre  .     .     J,  splijerocarpa  n"  30 


<9. 


20. 


22. 


24. 

25. 

26. 
27. 
28. 

29. 1 

30.' 
31. 
32. 
33. 

3t.- 
35. 
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Folioles  supérieures  de  l'involucre  bilobées  ou  i)iLlenlL'es  ....  20 
Faliole.s  supérieures  de  rinvohicre  pyant  plus  de  deux  dents  ou  de 

deux  lobes 24 

Ampliygastres  manquant  rarement 21 

Amphygastres  nuls,  visibles  dans  les  inflorescences 22 

Feuilles 'dressées J.  acnta  n"  33 

Feuilles  étalées J.  Mulleri  n»  84 

Lobes  obtus J.  inflata  n»  35 

Lobes  aigus  ou  subaigus 23 

I  Plantes  rouge-brun,  périanthe  blanchâtre  .  .  .  J.  alpestris  n"  36 
Plantes  vert-foncé,  périanthe  vert-rose  .  .  .  J.  veiitricosa  n»  37 
Feuilles  des  involucres  supérieurs  plus  larges  que  longues      .     . 

J.  iutei'media  n"  40 
Feuilles  des  involucres  supérieurs  plus  longues  que  larges.  ...  25 
Sinus  dépassant  un  tiers  de  la  feuille,  lobes  sinués  .  J.  excisa  n"  39 
Sinus  atteignant  à  peine  un  tiers  de  la  feuille,  lobes  entiers    .     .     . 

J.  bicrenata  n"  38 

Amphygastres  nuls J.  iucisa  n"  41 

Amphygastres  d'ordinaire  visibles,  souvent  bipartites 27 

Rameaux  cylindriques J.  atteuuata  n"  45 

Pas  de  rameaux  cylindriques 28 

Amphygastres  grands J.  lycopodioides  n"  42 

Amphygastres. ordinairement  nuls 29 

Feuilles  rapprochées,  plissées,  ondulées     .     .     .     .     J.  barbata  n°  43 

Feuilles  rapprochées,  très-étalées,  fortement  plissées 

J.  quinquedeiitata  n"  44 
.  Lobes  formés  d'une  série  de  cellules  .     .     .  .  .     J.  tricliopliylla  n"  46 

Lobes  formés  de  deux  séries  de  cellules J.  setacea  n"  47 

Afiiphygastres  visibles 32 

Amphygastres  nuls,  seulement  visibles  dans  l'inflorescence  ...  33 
Feuilles  carrées-obovées,  lobes  divergents  .  .  .  .  J.  Starkii  a°  48 
Feuilles  arrondies  jusqu'à  ovales-arrondies     .     .     .     J.  deutata  n»  49 

Monoïque 34 

Dioique J.  cnrvifolia  n"  53 

Feuilles  divisées  par  un  sinus  aigu,  profond,   (issu  cellulaire  serré, 

arrondi-carré J.  diyaricata  n"  50 

Feuilles  divisées  par  un  sinus  obtus  en  deux  lobes  aigus  ....  35 
Feuilles  ovoïdes,  concaves,  à  tissu  cellulaire  arrondi,  assez  large 

J.  bîcuspidata  n"  51 
Feuilles  presque  rudes,  à  lobes  connivenfs,  très-pelites      .... 

J.  conniyeus  n»  52 


Sectio  1.  —  COUJPUCA  TJE,  Necs.  (Diplophyllum  DnUr.) 

Feuilles  bi lobées,  à  lohcs  inéfjmix,  lobe  supérieur  ou  dorsal 
plus  petit,  infléchi  sur  le  lobe  inférieur.  Amphygastres  pou  ou  nuls. 
Périanthe  ovale  ou  oblong,  plisse. 
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16.  (410)  Jungermnnnia  alblcans.  {Lin.  Spec.  p.  1599.) 

Syn.    Jiiiigermannia  falcaUi.  (Piaildi,  Jung'.  Etr.,  iii  Mciii.  Mml.  20,  p.  '3;î.) 
—  fissidciituiiica.  (Ilnlin.   llcp.  Gcnii.) 

Dipliopliyllum  alljicans.  (I)jnlr.  liov.  Jung.  p.  10.) 

Scapania  alliicans.  (Pialiciili.  Hrp.  Eur.   ii.  \2.) 
Exs.     Dolo^'iie  et  (jravel,  Hôp.  Aid.  n.  14. 

Toufte  serrée,  souvent  trcs-étenduc,  vert  ou  jauniUrc.  Tige 
de  1  —4  mm.  stoloniformc  à  la  base  grcle,  dressée  dans  la  partie 
supérieure,  simple  ou  bifurquce.  Feuilles  rapprocLces,  divisées 
pres(]ue  jusqu'à  la  base  en  deux  lobes  inégaux,  oblongs,  arrondis 
ou  apiculés,  dentés  au  sommet;  lobes  supérieurs  oblongs-acuti- 
formes  ;  lobe  inférieur  subuvé  2  fois  plus  grand.  Fausse  nervure 
composée  de  cellules  linéaires.  Périanthe  oblonij,  plissé,  lobule, 
dépassant  longuement  l'involucre.  Capsule  ovale,  brun-cannelle. 
]\ronoïque.  Fleurs  mrdcs  en  épis  court.^,  terminales.  2  —  4  anthé- 
ridies  grandes,  oblongues. 

%  Fr.  Mai-Juin. 
Uah.  Rochers  sablonneux  dans  les  Iiois.  CC.  Beaufort  et  Ardennes.  C.  ailleurs. 

Var.  /S.  taxifolia.  (Nées,  Europ.  Leberm.  I,  p.  228.) 

Syn.    Jiuifrcriiiaiiiiia  laxifolia.  (Waliloiiba;.  FI.  lapp.  p.  382,  lob.  -20,  flg.  AC.) 
Diplinpliylliim  laxifolium.  (Diiitr.  1.  c.  p.  10.) 

R.  Ardennes.  Rambrouch. 

17.  (411)  Jungermannia  obluslfolia.  {Ilook  Brin.  .Junrj.  I,  26.) 

Syn.    Difliopliylliim  olilii^ifoliiini.  (Dinlr.  Hev.  Jung.  p.  10.) 

Touffe  petite,  vert,  souvent  pourpre.  Tige  de  3  —  6  mm., 
très-courte,  rameuse  à  la  base,  coucliée,  redressée  au  sommet. 
Feuilles  étroites,  repliées,  rapprocliées,  à  2  lobes  inégaux,  le 
supérieur  petit,  oval,  l'inférieur  UguUforme,  obtus,  toutes  très-fine- 
ment denticule'es  au  sommet.  Périanthe  ovale,  plissé,  lobule.  Cap- 
sule subfjlobuleuse.  Pédicelle  court.  Monoïque. 

%  Fr.  iMai-Juin. 

Hab.  Terrain  rocailleux-argileux  sur  la  niardelle  des  bois  et  des  chemins  creux. 
R.  en  plaine,  Mullerthall  AC.  en  Ardennes. 

18.  (412)  JuugermanDia  exsecta.  (Schmid  Je.  et  Anal.  p.  2H,  t.  62, 

fig.  2,  exch.  fructif.  t.  19,  20.) 

Exs.     Dolngiie  cl  Gravcl,  Hqi.  .VrJ.  n.  21'. 

Touffe  très-lâche,  d'un  vert-brunâtre.  Tige  de  8 — 15  mm., 
couchée,  à  peine  ramifiée.  Feuilles  rapprochées,  faiblement  re- 
pliées, à  2  lobes  très-ùmjaux,  aigus,  le  supérieur  oval,  entier,  l'in- 
férieur aigu  ou  bidenté.  Cellules  à  parois  très-épaisses.  Périanthe 
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pâle,  oblong,   plissé  au  sommet.    Dioïque.    Fleurs   mâles   en  épis 
courts. 

'4  Fr.  Avril-Mai. 
Ilab.  Rochers  et  ferre  dans  les  clairières  des  bois.  R.  Beaufort.  AR.  Ardennes, 
Ranibrouch. 

19.  (413)  Jungeriiiaunia  minuta.  (Vrantz  in  Dicks.  PL  cri/pt.  fasc. 

2,  p.  53.) 

Syn.    Jiingermannia  Licornis.  (Web.  et  Mhr,  ciypl.  Germ.  p.  423.) 

—  Wcbcri.  (Mari.  FI.  crypt.  Erlang.  p.  157,  t.  5,  p.  33.) 

—  Trevirani.  (Hùb.  Hep.  Germ.  p.  127.) 
Diphopliylhim  minulum.  (Dmtr.  Rcv.  Jung.  p.  16.) 

Exs.     Dclogne  et  Gravet,  Hép.  Ard.  n.  i. 

Tige  de  10 — 50  mm.,  grêle,  longue,  non  dénudée,  dicliotomc 
ou  à  innovations  fasciculécs.  Feuilles  étalées  ou  légèrement 
dressées,  peu  serrées,  rakles,  concaves,  largement  ovales,  divisées 
jusqu'au  tiers,  à  2  lobes  presqu'égaux,  aigus  ou  subobtus.  Pé- 
rianthe  oblong,  obtus,  fortement  plissé,  lobulé-cilié.  Dioïque. 
Fleurs  mâles  ne  formant  pas  d'épis  bien  nets. 

Qj.  Fr.  Août-Septembre. 

Ilab.   Parmi  les  mousses  sur  les  rochers  du  grès  luxembourgeois.  Echternach, 
Rhd.  Mullerthal.  AC.  Ardennes. 

Sectio  IL  —  COMMUNES,  Nées. 

Feuilles  entières  ou  à  plusieurs  dents  ou  lobules  égaux,  sub- 
horizontales ou  dressés.  Amphygastres  nuls  ou  diversement  dé- 
veloppés. 

Subsectio  1.  —  Integrifoliœ,  Nées. 
Coleochila  et  Aplozia,  Dmtr. 

Feuilles  entières,  orbiculaires  ou  oblongues. 

20.  (414)  JuiigeriiiaDuia  Taylori.  (Ilook  Britt.  Jung.  p.  57.) 

Syn.     Junjîcrmannia  aimmala  (pro  parte.)  (Ebrh.  Syn,  Jung.  p.  38,  t.  9,  lig.  70.) 
Leplozipbus  Taylori.   (Milt.  in  Hool;  Journ.  of  lîot.  111,  p.  358.) 
Coleochila  Taylori.  (Dmtr.  Jung.  Eur.  p.  105,  t.  III,  fig.  26.) 

Touffe  étendue,  vert-sdlc,  rougedtre  ou  isolé.  Tige  de  20—60 
mm.,  couchée,  en  général  simple,  émettant,  surtout  de  la  base,  des 
jets  grêles,  allongés,  à  radicelles  hyalines  très-abondantes.  Feuilles 
imbriquées,  orbiculaires,  convexes,  entières.  Périanthe  ovale,  bi- 
labié,  irrégulièrement  lacinié  à  l'orifice.  Cellules  allongées  sur 
une  large  bande  médiane.  Fleurs  dioïques  sur  la  même  touffe, 

%  Fr.  Juillet-Août. 

Ilab.  Lieux  ombragés  sur  tronc  en  décomposition  parmi  les  Sphaignes  des  ma- 
rais tourbeux.  Ardennes,  Dmtr.  E.  M.  299. 
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Xar.  /9.  anomalu.  (Nccs,  Eiirop.  Lcbr.  II,  p.  435.) 

Syn.    Jiingcrinannia  anomala.  (llook  Syn.  Britt.  Jung.  ii.  3i.) 
Col(!ocliila  anomala.  (Dinir.  1.  c.) 

Marais  o(  [)niyèrc  humide,  (.\nlcnno.s  Lili.) 

21.  (415)  Jungerinaniiia  Scliraderi.   {iMart.  FI.  crijpi.  Erlunrj.  p. 

180,  t.  6,  f.  -io.) 

Syii.     Juiii^fniiniiiiia  aiicliiiiiiialis.  (Df,,  FI.   fr.  snp|i.  y.  202.) 
Apldzia  Silirailcii.  (Diiitr.  Syll.  Jung.  p.  M.) 

Touffe  isolée  au  milieu  des  mousses,  vert-foncc  ou  rougcfitre. 
Tige  de  10—80  mm.,  couchée,  garnie  de  nombreuses  radicules  hya- 
lines, flexucuscs,  simple  ou  rameuse.  Feuilles  imbriquces-dressécs 
ou  étalées,  suhorhiculaircs,  entières.  Ampliygastres  subulés.  Cel- 
lules assez  grandes,  hexagones,  subarrondics.  Pcrianthe  cylindrique, 
fortement  plisse.  Capsule  ovale,  brune.  Dioïque.  Fleurs  mâles 
formant  de  petits  épis  serrés,  bruns. 

Q[  Fr.  Septembre-Octobre. 

flab.  Parmi  les  mousses  aquatiques,  (roncs  pourris,  terre  humide.  E.  M,  300. 
Spelzbilsch  (Echternach)  ! 

22.  (416)  JuDgermanuia  subapicalis.  (Nées,  Europ.  Lcbm.  i,  p.  oio.) 

.■^yii.     Jiiiigcrmannia  rrcnulala.  (M.nr.  FI.  crypt.  Erlanjc.  p.  170,  t.  G,  f.  5i.) 
Aplozia  subapicalis.  (Dmlr.  1.  c.) 

Touffe  déprimée,  vert-foncé  ou  noirâtre.  Tige  de  10 — 30  mm., 
couchée,  flcxueuse ,  assez  grêle,  radiculeuse.  Feuilles  espacées 
à  la  base,  clulées ,  en  général  concaves,  suborbiculaires ,  un 
peu  décurrentes,  entières  et  obtuses.  Amphygastres  triangulaires. 
PériantlîC  subcglindrique,  plissé  au-dessous  de  l'onfice,  lacinié. 
Fleurs  dioïques,  sur  la  même  touffe,  les  mâles  en  épi  court, 
jaunâtre. 

%  Fr.  Juin-Juillet. 
Hab.  Forêts  ombragés  sur  les  pierres  et  les  rochers  humides,  sur  la  terre,  le 
long  des  cours  d'eau  des  terrains  siliceux.  Friedbiisch  (Diekirch)  ! 

23.  (417)  Jungermaiinia  Zeyheri.  {Mb.  Hep.  Germ.  p.  89,  p.  parte.) 

Syn.     Jungermannia  luslillata.  (llub.  1.  c.  ji.  05.) 

—  lanccolata.  (Coid.i  in  Stiirm,   Dculscli.  Krypt.  fasc.   IS),   t.  C.) 

Aplozia  roslellala.  (Dmtr.  I.  c.) 
Jungcrmannia  puniila.  (Auet.  plur.) 

Touffe  lâche,  passant  du  vert-foncé  au  brunâtre.  Tige  de 
10 — 15  mm.,  rampante,  ascendante  au  sommet,  rameuse,  longue. 
Feuilles  inférieures  et  moyennes  étalées,  planes,  les  supérieures 
concaves-amplexicaulcs,  les  unes  et  les  autres  oblongues.  Périanthe 
dépassant    longuement    l'involucre,    penché,   subcylindrique,    at- 
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ténue  au  sommet,   le'gcremcnt   plissé.     Capsule   ovale,  brun-rou- 
geâtre.  Monoïque, 
2].  Fr.  Avril. 
Hab.  Cailloux  immergés,  rochers  humides.  RR.  Ardennes.  (Dmtr.  p.  58.) 

24.  (418)  Jungermannia  pumlla.  (Wthr.  Briti.  III,  p.  866.) 

Syn.     Aplozia  puniila.  (Dmtr.  1.  c.) 

Touffe  vert-olive  ou  brun.  Tige  de  5 — 15  mm.,  couchée, 
presque  simple,  garnie  de  radicules  hyalines.  Feuilles  rapprochées, 
subvcriicales,  concaves,  obtuses,  à  larges  oreilles,  entières.  Cellules 
subarrondies.  Périanthe  oblong,  lancéolé,  plissé,  à  ouverture  irré- 
gulièrement denticulée.  Capsule  oblongue,  très-petite.  Fleurs 
dioïques  sur  la  même  touife. 

Qj.  Fr.  Printemps. 
Hab.  Parois  humides  des  rochers,  lieux  ombragés  et  frais.  RR.  Echternach,  Rhd. 

25.  (419)  JuDgermaDiiia  riparia.  {Tayl.  in  Trans.  soc.  bot.  Edinbg. 

Il,  y.  43.) 

Sjn.    Jungermannia  Iristis  var.  major.  (Nées  Europ.  Lcb.  II,  1461.) 

Aplozia  riparia.  (Dmtr.  1.  c.) 
Exs.    Delogne  et  Gravct,  Hép.  Ard.  n.  33. 

Touffe  déprimée,  étendue,  roussâtre,  émettant  des  jets  nom- 
breux et  grêles.  Tige  de  8 — 25  mm.,  couchée,  trcs-divise'e,  radi- 
culeuse  à  la  base.  Feuilles  peu  serrées,  ovales,  concaves,  obliques, 
obtuses,  étalées.  Cellules  hexagones.  Périanthe  piriforme,  plissé 
au  sommet,  à  4  lobes  ovales  et  denticulés.  Capsule  globuleuse, 
petite,  brune.  Dioïque. 

9[  Fr.  Mai. 
Hab.  Bords  des  eaux,  rochers  humides  de  l'Our.  R.  Bivels! 

26.  (420)  Jungerniaimia  CTespilitia.    {Lindenb.  Syn.  Hep.  p    67, 

tab.  1,  fig.  A.) 

Syn.     Jungermannia  puniila.  (I.ind.) 

Aplozia  csespitilia.  (Dmir.  I.  c.) 
Exs.    Delogne  et  Gravet,  Hép.  Ard.  n.  32. 

Touffe  en  gazon  serré  toujours  vert-clair.  Tige  de  1  —  3 
mm.,  très-courte,  à  nombreuses  radicules  hyalines,  simple  ou 
innovant  sur  le  sommet.  Feuilles  imbriquées,  principalement  celles 
des  tiges  fertiles,  serrées,  orbiculaires,  entières,  épaisses,  concaves. 
Cellules  larges  et  presque  d'égale  grandeur.  Périanthe  obové  présen- 
tant 5  plis  profonds,  ce  qui  le  rend  très-distinctement  penta- 
gonal.  Capsule  subglobuleuse.  Fleurs  dioïques,  ordinairement  sur 
la  même  touffe;  les  femelles  à  archégones  peu  nombreux. 
O  Fr.  Septembre. 
Hab.  Bords  des  chemins  creux,  (errain  (ourbeux  des  bois  humides.  R.  Ardennes, 
Rambrouch. 
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27.  (421)  Jimgermaunla  iTenuIata,  (Sm.  Ewjl.  bot.  t.  ne.l.) 

Syn.     Aplozia  crcimlala.  (Diiilr.  1.  c.) 

Toufte  peu  dense,  plus  ou  moins  ycrt-rougedtre.  Tige  de 
10-30  mm.,  rampante,  à  rameaux  filiformes,  à  radicules  liya- 
lince.  Feuilles  molles,  suhorhicuhires,  très-petites,  très-cspacces  sur 
les  jets  grêles,  imbriquées  sur  les  tiges  petites.  Cellules  margi- 
nales plus  grandes,  allongées,  jaunâtres,  à  parois  épaisses.  Périantlie 
obovale,  comprimé,  rouge,  quadrangulcux,  lacinié  à  rorifice. 
Capsule  subglobuleuse  ou  brièvement  ob longue.  Fleurs  dioïques 
sur  la  même  touffe  ou  sur  des  touffes  séparées. 

Q[  Fr.  Mars-Avril. 

Hab.  Sol  argilo-graveleux,  non  calcaire  de  l'Ardenne,  niardelle  des  chemins 
creux.  R.  Ardennes. 

28.  (422)  Jungermannia  Genthiaua.  (Hûb.  Hep.  Germ.  p.  107.) 

Sjn.    Jungermannia  gracillina.  (S\v.  Eur.  bol.  2338.) 

—  crcnulata  var.  8,  (Hook  Britt.  Jung.  p.  37.) 

—  tennerima.  (Raddi,  Jung.  Elr.  in  Mem.  Mod.  18,  \k  27.) 
Aplozia  gracillina.  (Dmtr.  I.  c.) 

Plante  très-voisine  du  précédent,  mais  plus  petite  et  à  toufte 
plus  rougeâtre.  Tige  de  5 — 20  mm.,  rameuse,  les  rameaux 
fructifères  dressés,  les  stériles  couchés,  à  innovations  nombreuses. 
Feuilles  suborbiculaires ,  entières,  concaves,  à  peine  marginées, 
espacées  sur  les  tiges  stériles,  dressées,  imbriquées  sur  les  rameaux 
fertiles.  Périanthe  rouge,  oval,  non  comprimé,  plissé,  quadrilobé 
à  l'orifice.  Capsule  ovale. 

%  Fr.  Avril-Mai. 
Hah.  Bords  des  chemins  boisés  des  Ardennes.  R.  Bivels. 

29.  (423)  Jungermannia  nana.  {Nées,  Eur.  Lcb.  i,p.3n.) 

Syn.    Jungermannia  scalaris.  (Web.  et  Mhr.  Deutsch.  Crypl.  p.  419.) 

—  pumila.  (Liiidb.  Syn.  llép.  p.  GO,  lob.  2.) 

—  lurida.  (Dnilr.  Syll.  Jung.  p.  50.) 
Aplozia  lurida.  (Dmtr.  1.  c.) 

Touffe  épaisse,  vert-foncé  à  vert-brunâtre.  Tige  de  4 — 10 
mm.,  courte,  ascendante,  h.  radicules  hyalines  abondantes.  Feuilles 
imbriquées,  orbiculaires,  entières.  Cellules  marginales  plus  grandes 
et  formant  une  marge  peu  distincte.  Périanthe  dépassant  l'invo- 
lucre  ovale,  muni  de  4  plis  au  sommet.  Fleurs  monoïques,  les 
mâles  au-dessous  de  femelles. 

Q[  Fr.  Avril-Juin. 
Hab,  Chemins  creux,  terrains  argileux  des  Ardennes.  RR.  Heiderscheid  ! 
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30.  (424)  Juiigeriiiannia  spliœrocarpa.  (Ilook,  Br'at.  Jung,  n"  H.) 

Syii.    Aplozia  spliacrocarpa.  (Dnitr.  I.  c.) 

Touffo  dense,  vert-foncé.  Tige  de  5 — 15  mm.,  rampante, 
presque  simple,  faiblement  radiculeuse.  Feuilles  d'ordinaire  rap- 
prochées, étalces-dressées,  lâchement  imhrujuées,  concaves,  orbiculaires, 
entières.  Cellules  à  parois  minces,  carrées,  subarrondies  ou  hexa* 
gones.  Périanthe  dépassant  l'involucre  oblong,  court,  plissé, 
5  fides  et  cà  lobe  entier.  Capsule  noire,  sphe'rirjuc.  Fleurs  monoïques, 
fleurs  milles,  ordinairement  sur  des  rameaux  en-dessous  de  calice. 

%  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Rochers  et  clairières  humides  et  tourbeuses  des  bois.  R.  Troinc. 

31.  (425)  Jungenihiiinia  tersa.  {Nées,  Europ.  Lcberm.  I,  p.  329.) 

Syii.     Jiingcrmaniiia  am|ilexicaulis.    (Dmtr.  Syll.  Jung.  p.  5.) 

—  cordifolia.  (Mart.  FI.  crypt.  Ed.  p.  183,  f.  G,  fig.  50.) 

Aplozia  ainplexicaulis.  (Dmlr.  1.  c.  p.  60.) 

Touffe  dense,  vert-foncé  ou  brun.  Tige  de  10—30  mm.,  ascen- 
dante, peu  divisée,  très-radiculeuse  à  la  base.  Feuilles  uniformes, 
amplexicaules,  concaves,  un  peu  sinuolées,  très-étalées.  Cellules  ar- 
rondies, trcs-chlorophijlleuses.  Périanthe  vert,  3  fois  plus  long  que 
l'involucre.  Capsule  noire,  sphérique.  Fleurs  dioïques.  Plante 
mâle  plus  petite  dans  la  même  toufl:e. 

%  Fr.  Juin. 

Hab.  Tourbières,  rochers  humides,  bords  des  ruisseaux.  R.  Echternach,  Rhd. 
Ardeanes.  (Dmtr.  1.  c.  60.) 

32.  (426)  Jungermaimia  hyalina.  {Lcyell  inllook,  Britt.Jung.n'>6o.) 

Syn.     Jungcrniannia  Scliiiikleliana.  (Hiil).  Hep.  Germ.  p.  104.) 

Aplozia  liyaliiia.  (Dmtr.  1.  c.) 
Exs.     Delogiie  et  Gravet,  Hop.  Ard    n.  51. 

Touffe  dense,  vert-pâle.  Tige  de  5 — 20  mm.,  rampante,  or- 
dinairement rameuse,  garnie  de  radicules  hyalines,  abondantes. 
Feuilles  espacées  et  étalées  sur  les  jets  grêles,  colles  des  tiges 
fertiles,  rapprochées,  dressées-imbriquées,  concaves,  orbiculaires. 
Cellules  grandes,  subarrondies  ou  hexagones,  hyalines.  Périanthe 
pâle,  obove',  dépassant  l'involucre,  très-plissé,  à  lobe  presque  en- 
tier. Capsule  subglobuleuse.  Fleurs  dioïques,  les  mâles  souvent 
dans  la  même  touffe. 

0|  Fr.  Mars -Mai. 

flab.  Terrains  argilo-sablonneux  des  rochers  boisés,  bordés  par  des  cours  d'eaux 
et  les  chemins  creux.  AR.  MuUerthal,  T.  Echternach,  R. 
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Subsectio  II.  —  Bidcntcs,  Nées. 

Feuilles  caulinaires  bidentées  ou  bilobulées  au  sommet.  Feuilles 
do  l'involucre  présentant  souvent  plus  do  deux  lobes. 

33.  (427)  Juiigeniiiiiinia  acuta.  (Lindbg.  Sijn.  Jlepat.  p.  88.) 

Syn.    Jimgcrniannia  iiillala.  Mart.  FI.  crypt.  Eilaiip.  p.  160,  t.  5,  f.  57.) 
Lophozia  acula.  (Dnitr.  Rcv.  Jung.  p.  17.) 
Jungcrmannia  corcyroea.  (Née?.) 

—  Willsoniana.  (Nées.) 

—  badcnsis.  (Gottsche.) 

Touffe  assez  dense,  plate,  de  vert-foncé  au  brun.  Tige  de 
10  —  40  mm.,  couchée,  radiculeusc,  hyaline.  Feuilles  aplanies, 
dressées,  subverticales,  quadrangulaires-arrondies,  divisées  jusqu'au 
quart  ou  au  tiers  en  deux  lobes  ovales,  aigus.  Cellules  sub- 
arrondies, très-larges.  Périanthe  cylindrique,  plissé  au  sommet. 
Fleurs  dioïques,  mâles  et  femelles  en  société. 

Qf  Fr.  Mai. 
Hab.  Rochers  oalcareo-sablonneux.  R.  MuUerlhal  ! 

34.  (428)  Jungermannia  Hlfilleri.  {Nées  in  Lindb.  Syn.  Ihp.  p.  39.) 

Syn.     Lophozia  JluUori.  (Dmir.  P.ev.  Jung.  p.  17.) 

Jungcnnan  lia  bantricnsis.  (Hoock,  Britsch.  Jung.  n.  41.) 

Touffe  étendue  et  lâche,  plus  grande  que  J.  acuta,  vert-brun. 
Tige  de  10 — 25  mm.,  couchée,  radicante  ou  redressée  à  l'extrémité 
bifide,  non  hyaline.  Feuilles  étalées  ou  peu  dressées,  quadrangu- 
laires,  arrondies,  à  2  lobes  aigus.  Cellules  rudes,  assez  petites. 
Amphygastres  lancéolés,  bi-  ou  trifides.  Périanthe  subcylindrique, 
lisse,  denté  à  l'orifice.  Fleurs  dioïques,  mâles  et  femelles  sou- 
vent sur  touffe  séparée. 

%  Fr.  Avril-Juin. 
Hab.  Rochers  calcareiix  et  sol  cah^aire,  humide.  Ecbternach,  Rhd.  Mullerthal. 

Var.  /S.  Liber tœ.  (Husnot,  Hép.  Gall.  p.  34.) 

Syn.    Jungermannia  Liberlœ.  (Hûb.  Hep.  Geini.  p.  17ô.) 

Amphygastres  pinnatifides,  ciliés  à  la  base. 
Hab.  Rochers  secs.  MuUerlhal  ! 

35.  (429)  JuiigermanDia  inflata.  {Iluds.  angl.p.  541.) 

Syn.     Jungermannia  turbin3ta.  (Uad.  Jung.  Etr.  in  Muse.  Motlen.  10,  p.  20,  t.  3,  fig.  2.) 

Gyninocolea  inllala.  (Dnilr.  Rev.  Jung.  p.  17.) 
E.\s.     Delogne  et  Gravet,  Hép.  Ard.  n.  3. 

Touffe  molle,  large  et  profonde,  vert  ou  brun-noirâtre,  tou- 
jours luisante.  Tige  de  10 — 30  mm.,  couchée,  redressée  dans  la 
partie  supérieure,  rameuse,  sans  radicules.  Feuilles  espacées,  éta- 
lées, rapprochées  ou  lâchement  imbriquées,  obovécs,  celles  du  milieu 
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planes,  celle  du  sommet  concaves,  divisées  jusqu'au  tiers  en  deux 
lobes  obtus,  un  peu  ine'gaux.  Cellules  larges,  ordinairement 
d'e'gales  dimensions.  Périanthe  piriforme,  lisse,  dépassant  très- 
longuement  l'involucre.  Capsule  petite,  oblongue,  jaune-brun. 
Fleurs  dioïques,  les  mâles  ordinairement  en  touflfes  séparées. 
94  Fr.  Avril-Mai. 
Hab.  Marécages  et  tourbières  à  Sphaignes  des  Ardennes.  R.  Troine! 

36.  (430)  Jun^ermaiinia  alpestris.  (ScJil.  Exs.  cent.  2,  n"  59.) 

Syn.    Jungcrmannia  siuletica.  (Nées  in  Hiib.  Hep.  Gcrm.  p.  1  i2.) 

—  Goopperliana.  (Hiib.  Hep.  Goriii.  254.) 

—  vogesiica.  (Nées,  Europ.  Lob.  II,  p.  318.) 
curvula.  (Nées  1.  c.  H,  117.) 

—  sicca.  (Nées  I.  c.  II,  118.) 
Ceplialozia  alpeslris.  (Cog.  Hep.  belg.  p.  35.) 

Touffe  en  tapis  dense,  d'un  brun-rougeâtre  ou  noirâtre.  Tige 
de  10 — 25  mm.,  (jrêle,  peu  radiculeuse,  divisée  flexible,  à  inno- 
vations fasciculées  et  divergentes.  Feuilles  rapprochées  et  étalées 
à  la  base,  dressées  au  sommet,  concaves,  ovales-subquadrangulaircs, 
2  —  3  lobes  peu  profonds.  Cellules  subhexagones.  Périanthe  blan- 
châtre, allongé,  plissé,  denticulé.  Capsule  ovalc-oblongue.  Fleurs 
dioïques,  les  mâles  en  épis  rouge  vif. 

9f  Fr.  Mai-Juin. 
Rochers  des  Ardennes.  (E.  M.  279.) 

37.  (431)  JungerniauDia  veotrlcosa.  {Dicks  PL  crypt.  2,  p.  M.) 

Syn.     Jungermaiitiia  bidentata.  (Schinid.  Jung.  106,  f.  14  et  15.) 

—  bicornis.  (Hoirm.  Gerni.  2,  p.  89.) 

—  globulifcia.  (Poil.  Palal.  3,  p.  182.) 

—  Ebrbartiana.  (Web.  Prod.  Siippl.  p.  80.) 

—  brevicaulis.  (Piad.  Jung.  Etr.  in  Musc.  Mod.  19,  p.  30,  t.  3,  f.  1.) 
I.opbozia  vcntricosa.  (Dnilr.  Rev.  Jung.  p.  17.) 

Exs.     Delogne  et  Gravel,  Hep.  Ard.  n.  35. 

Espèce  très-polymorplie.  Touftc  peu  compacte,  vert- foncé  ou 
rougeâtre.  Tige  de  10 — 30  mm.,  entrelacée,  épaisse,  couchée,  ra- 
mifiée, très-radiculeuse.  Feuilles  de  la  partie  couchée  de  la  tige 
très-étalées,  celles  du  sommet  souvent  dressées,  ovales-quadran- 
gulaires,  bilobées,  souvent  pâles  et  tendres.  Cellules  grandes,  épaisses, 
arrondies.  Périanthe  ovale-renflé,  resserrée  à  l'ouverture  dépas- 
sant l'involucre.  Capsule  elliptique,  brune.  Fleurs  dioïques,  les 
mâles  en  touffe  séparée  et  épis  ramassé. 

%  Fr.  Octobre. 
Hab.  Lieux  ombragés.  Rochers,  terrains  argilo-sablonneux,  bois  pourris,  entre 
les  mousses.  G.  par  place.  Plus  rare  en  Ardennes. 
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38.  (432)  Juugermaimia  iMcrenata.  {Sclmid.  Anal.  p.  247,  t.  Gi,  f.  /.) 

Syii.     Jungcriiiaimia  iiilirmeilia.    (I.iiulb.   llep    Eur.  n.  85.) 

—  cDiiimiila.  (Ilùl).  Hep.  Gerni.) 

—  inleniiedia  var.  niiiior.  (Nccs.) 
Lopliozia  bicroiiata.  (Dmlr.  Rcv.  Juiijj.  p.  17.) 

Touffe  un  peu  lâche,  /aunc-verdutre,  paie  à  hrun-omngc.  Tige 
(le  2—8  mm.,  très-courte,  prolifère,  enlièrement  couchée  et  fixée 
au  sol  par  d'abondantes  radicules  hyalines.  Feuilles  obliquement 
dressées,  très-imbriguccs,  conniventes,  ovales-arrondics  ou  carrées- 
subovccs,  bilobdes  jusqu'au  quart;  lobes  un  peu  connivcnls,  con- 
caves, courts,  ohlus.  Cellules  subarrondies,  assez  grandes,  chloro- 
pliylleuscs.  Pe'rianthe  blanchâtre  ou  orangé,  saillant,  aval,  à  ouver- 
ture dentée,  ciliée,  conniventc.  Capsule  brièvement  oblongue, 
noirâtre.  Fleurs  monoïques.  Antlicridies  se  rencontrant  isolées  à 
l'aisselle  des  feuilles  supérieui'es. 

2j.  Fr.  Mars-Avril.  Septembre-Octobre. 

Hab.   Terre  dans  les  bois  saI)lonneux  et  la  bruyère,  bords  des  chemins,  rem- 
blais, C. 

39.  (433)  Jungermaiinia  excisa.  {Dicks  Crypt.  5,  p.  n,  t.  8,  f.  7.) 

Syn.    Jungcniianiiia  iiilcrniedia  /9.  major.  (Nocs  in  Eur.  v.  F.  Hcb.) 
—  bicrenala.  (Hiib.  p.  parle.) 

Lopliozia  excisa.  (Diiitr.  Tlev.  Jung,  p    17.) 

Touffe  irbs-densc,  peu  étendue,  molle,  vert-prde,  souvent  lavé 
de  pourpre.  Tige  de  2—5  mm.,  très-courte,  très-rampante, 
presque  simple,  chargée  de  radicules  hyalines,  abondantes.  Feuilles 
dressées,  imbriquées,  Irès-rapprochées,  quadrangulaires-arrondies, 
divisées  jusqu'au-dessous  du  tiers  en  deux  lobes  un  peu  inégaux, 
sinués.  Amphygastres  nuls.  Cellules  assez  larges  de  môme  gran- 
deur. Périantlie  oblong,  pâle,  plissé,  rougeâtre  au  sommet,  tronqué 
et  denticulé.  Capsule  ovale,  arrondie,  noire.  Fleurs  monoïques, 
les  mâles  au-dessous  des  femelles. 

Qj.  Fr.  Mars-Avril.  Octobre-Novembre. 

Hab.  Terres  pierreuses,  recouvertes  de  bruyère.  Troncs  pourris  en  forôt.  Irrelt- 
gen  (Echternach),  Rhd. 

40.  (434)  Juiigerinauiiia  intermedia.  {Nées,  Eur.  Leb.  p.  25,  exparte.) 
Touffe  lâchement  feutrée  jusqu'à  forme  de  coussin,  de  vert- 
clair  à  vert-noirâtre,  quelquefois  lavé  de  pourpre-violacé.  Tige 
de  5 — 15  mm.,  couchée,  redressée,  radiculeuse.  Feuilles  molles, 
dressées,  imbriquées,  carrées,  suborbiculaires ,  sinuolées,  2—3 
lobes  irréguliers.  Cellules  minces,  subhcxagoncs,  très-chlorophyl- 
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leusGs.  Périanthe  vert,  ohové,  légèrement  plissé,    denticulé  à  l'ori- 
fice.   Fleurs  monoïques,  les  mâles  sous  les  femelles. 
3[  Fr.  Mars-Avril. 

Hab.  Terrain  siliceux,  chemin  creux,  mardelle  des  bois  de  sapin,  sous  les  haies, 
AC.  par  place.  Irreltgen  (Echternach). 

Subsectio  111.  —  Barba  ta.  Nées. 
Feuilles  caulinaires  plissées-ondulces,  multilobulés. 

41.  (435)  Jungerniannia  incisa.  (Schrad.  Samml.  2,  p.  5.) 

Syii.    Jungermannia  viridissima.  (Neos,  Eur.  Leb.  II,  p.  134.) 

Lopliozia  incisa.  (Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  17.) 

Atlielia  viridissima.  (Dmlr.  1.  c.  100.) 
Exs.     Delogiie  et  Gravol,  Hf'p.  Ard.  n.  3(5. 

Touffe  dense,  peu  étendue,  molle,  \ert-fonce'.  Tige  de  5 — 15 
mm.,  trcs-couchée,  à  nombreuses  radicules  hyalines,  dicliotome, 
redressée  ])ar  l'extrémito  supérieure.  Feuilles  étalées,  serrées, 
concaves,  carrées-obovales,  3 — 5  lobées,  lobes  inégaux,  ovales-lan- 
céolées, entiers.  Cellules  grandes,  obovales,  à  parois  minces.  Am- 
pbygastres  nuls.  Périanthe  court,  obové,  obtus,  plissé  au  sommet 
seulement.  Capsule  assez  grande,  globuleuse,  noirâtre.  Fleurs 
dioïques,  mâles  et  femelles  en  société. 

%  Fr.  Mai. 

Hab.   Endroits  humides.  Vieilles  souches,  troncs  pourris  en  forôt,  tourbières. 
C.  Ardennes.  AR.  ailleurs. 

Var.  jS.  elongata.  (Lindbg.  Syn.  Sup.  p.  93.) 
Feuilles  inférieures,   plus  simplement  émarginées,  les  supé- 
rieures 2 — 3  dentées. 

Avec  l'espèce.  R. 

42.  (436)  Jungeniiannia   lycopodloides.    (Wall.    Crypt.    Germ. 

111,  p.  76.) 

Syn.     Lopliozia  lycopodioidcs.  (Cog.  Hep.  belg,  p.  31.) 

Très-polymorphe.  Touffe  dense,  vert-obscur  ou  jaunâtre-vif. 
Tige  de  20—40  mm.,  robuste,  épaisse,  couchée  ou  ascendante, 
radiculeuse,  à  innovations  renflées  au  sommet.  Feuilles  très-rap- 
prochées,  imbriquées,  étalées,  fortement  plissées-ondulées,  plus  larges 
que  longues,  4  lobes  mucronés.  Cellules  épaisses.  Amphygastres 
simples  ou  bifides,  ciliés.  Périanthe  ovale,  comprimé.  Capsule 
oblongue.  Fleurs  dioïques,  mâles  et  femelles  rares  et  séparées. 
Qf  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  Terre,  rochers  humides  et  ombragés  des  forêls.  RR.  Ardennes.  (Dmlr.  73.) 
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43.  (437)  Jiingernianiiiii  harhata.  {Schreb.  Spicil.  Lips.  p.  loi.) 

Syn.     Juiigcrmainiia  i|uiiiquL'dLUtala.  fllud.  Angl.  p.  511.) 
Lophozia  barbata.  (Dmlr.  I\ov,  Jung',  p.  17.) 

Touffe  dense,  raide,  vert-obscur  ou  jannc-olive.  Tige  de 
15—80  mm.,  robuste,  épaisse,  brune,  couclicc  ou  ascendante,  chargée 
de  grosses  radicules.  Feuilles  rapprochées,  subhorizontales,  aplanies, 
plissées -ondulées,  3—4  lobées;  lobes  obtus,  aig-us  ou  mucronés, 
couvertes  de  tuchcs  petites  et  serrées.  Amphygastres  très-déli- 
cats, appliquées  sur  la  tige.  Cellules  très-régulières  épaisses,  an- 
guleuses. Périantiic  ovale,  comprimé,  très-plissé.  Capsule  ovalc- 
arrondie.    Fleurs  dioïques,  les  mâles  en  épis  étroit. 

Qj.  Fr.  Juin-Juillet. 
Ifab.  Terre,  manielle  de  bois,  chemins  creux,  racines  des  arbres  et  rochers  de 
la  plaine.  C.  plus.  R.  Ardennes. 

44.  (438)  Juiigermannia  quinquedentata.    {Web.  et  Mhr.  Crypt. 

Germ.  p.  400.) 

Syn.    Jujigermannia  Lyoïii.  (Taylor,  Traiis.  bot.  soc.  Edinb.  I,  p.  116,  t.  1.) 

Touffe  étendue,  plate,  vert-foncé  ou  jaunâtre.  Tige  de 
10 — 20  mm.,  couchée,  dichotome,  radicules  longues  et  épaisses  à  la 
base,  redressée  par  le  sommet.  Feuilles  rapprochées,  serrées,  trcs- 
étalées,  obliques,  très-plissées,  tronquées,  3,  rarement  4  lobées  ;  l'an- 
térieur aigu,  droit,  le  second  ordinairement  aigu  ou  arrondi,  le 
troisième  large  et  court.  Cellules  égales,  à  parois  minces.  Péri- 
anthe  obové-oblong,  fortement  plissé.  Capsule  oblongue,  rouge- 
brun.  Fleurs  dioïques,  les  mâles  spiciformes.  Paraphyses  rwlimen- 
t  air  es. 

%  Fr.  Mai-Juillet. 
Hab.  Lieux  humides  sur  la  terre  et  les  rochers  non  calcaires.  R.  en  plaine.  C. 
Ardennes. 

45.  (439)  Juiigerinaniiia  attenuata.  {Lindg.  Syn.  Sup.  p.  4S.) 

Syn.     Jungeiiiuiiinia  quinqucJenlata  () ,  atleiiuata.  (Mart.  FI,  crypt.  Erl.  p.  177,  t.  G,  f.  50.) 
—  barbala  var.  attenuata.  (Nées  Eur.  Leb.  I,  n.  156.) 

Lopliozia  allenuala.  (Dnilr.  Hcv.  Jung.  p.  17.) 

Touffe  grêle,  vert-olivâtre.  Tige  de  20—50  mm,,  couchée  à 
la  base,  à  innovations  grêles,  julacées,  fasciculées,  à  rameaux  cylin- 
driques. Feuilles  des  tiges  couchées,  trcs-étalées,  subhorizonlales 
ou  ascendantes,  légèrement  infléchies  aux  bords,  carrées,  2—4 
lobées,  celles  des  jets  cylindriques,  appliquées,  obovées,  3  lobées. 
Cellules  assez  petites  et  rudes.  Amphygastres  nuls.  Capsule 
rouge-brunâtre.  Fleurs  dioïques,  mâles  et  femelles  rarement  sur 
la  même  touffe.  Anthéridies  1  ou  2  avec  paraphyses  rares. 

9[  Fr.  Juillet-Août. 
Hab.  Pieds  des  rochers  ombragés,  sur  des  souches  en  décomposition.  Heider- 
scheid!  Ardeniius.  Dmtr.  71.  MuUerthal  ! 
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46.  (440)  Juiigermaimia  triehophylla.  [L.  Spec.  pi.  160  L) 

Syii.     Blepliarostoma  Iricliophylla.  (Dnilr.  Rev.  Jung.  p.  18.) 

Chaclopsis  Iricliophylla.  (Mill.) 
Exs.     Delogne  et  Gravel,  Hdp.  Ard.  ii.  17. 

Touffe  très-fine,  dense,  d'un  vert-clair  à  l'ombre,  jaunâtre 
dans  les  lieux  éclairés.  Tige  de  15 — 30  mm.,  filiforme,  couchée 
ou  dressée  au  milieu  des  mousses,  très-grêle,  garnie  de  quelques 
radicules  hyalines.  Feuilles  étalécs-dressées,  divisées  jusqu'à  la 
base  en  3—4  lobes  linéaires,  filiformes,  formées  d'une  seule  série  de 
cellules.  Périanthe  blanchâtre,  oblong,  longuement  cilié  à  l'orifice. 
Capsule  subglobuleuse,  petite,  brune.  Fleurs  monoïques,  les  maies 
sous  les  femelles. 

%  Fr.  Mai. 

Hab.  En  forôts  sur  la  terre,  le  bois  pourris,  les  pierres  dans  les  lieux  ombragés 
et  siliceux. 

47.  (441)  Jungermannia  setacea.  (Web.  Spic  FI.  Gôu.  p.  145.) 

Syn.    Jungemiannia  pauciflora.  (Uick,  PI.  crypt.  2,  p.  15,  t.  5,  f.  9.) 

Blephorostoma  setacea.  (Dmlr.  Rev.  Jung.  p.  18.) 

Lepidozia  selacea.  (Mitt.) 
Exs.    Delogne  el  Gravât,  Hép.  Ard.  n.  5. 

Touffe  feutrée  ou  isolée  au  milieu  des  mousses,  principalement 
de  sphaignes,  lâche,  d'un  vert-jaunâtre  à  brun-sale.  Tige  de  10-30 
mm.,  courte,  couchée  ou  dressée,  radicules  à  la  base  et  stoloni- 
fère.  Rameaux  nombreux,  pennés  ou  bipennes,  étalés,  dressés, 
obtus,  rapprochés.  Feuilles  étalées,  dressées,  recourbées  à  l'ex- 
trémité, divisées  jusque  près  de  la  base  h  2 — 3  lobes  lancéolés- 
linéaires,  formées  de  deux  séries  de  cellules.  Cellules  épaisses, 
courtes.  Capsule  courte,  ovale,  brun-foncé.  Périanthe  subcylin- 
drique, cilié  à  l'orifice.  Fleurs  dioïques,  mâles  et  femelles  sur 
des  rameaux  séparés  plus  courts. 

Q[  Fr.  Juillet-Août. 
Uab.  Terrains  tourbeux,  boisés.  R.  BolTerdangsmoor. 

48.  (442)  Jungermannia  Starkil.  (Nées  Eur.  Leb.  2,  p.  22o.) 

Syn.    Jungermannia  divaricala.  (Sm.  Eng.  bol.  t.  719.) 

—  confervoides.  (Rad.  Jung.  Elr    in  Musc.  Mod.  19,  p.  29,  t.  4,  f.  1.) 

—  bissacea  /?,  limosa.  (Hiib.  Hep.  Germ.  p.  137.) 
Cephalogia  Starkii.  (Dmlr.  in  Cog.  Hép.  belg.  p.  35.) 

—         divaricata.  (Dmtr.  1.  c.) 

Trigonantlius  divaricatus.  (Spruce.) 

Exs.  Delogne  et  Gravet,  Hép.  Ard.  n.  16. 

Touffe  petite,  très-fine,  ou  plante  isolée  au  miheu  des  mousses, 
de  vert  à  brun-sale.  Tige  de  5 — 10  mm.,  très-grêle,  flexueuse, 
molle,  garnie  de  radicules  nombreuses.    Feuilles   espacées,  étalées. 
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concaves,  carrées- obovées,  h  insertion  transversale,  bilobées.  Cellules 
petites,  rudes,  à  parois  minces.  Amphygasti'es  petits,  lancéolés  ou 
linéaires,  toujours  visibles.  Périanthe  oblong,  fortement  plissé, 
presque  dès  la  base,  blanchTitrc  vers  le  sommet,  lacinié,  denté 
à  rorificc.  Capsule  ohlomjuc,  très-petite.  Fleurs  dioïques,  mûlcs  et 
femelles  le  plus  souvent  sur  gazons  séparés.  R.  en  fruit. 
%  Fr.  Novembre. 
Hab.  Lieux  sablonneux,  niardelles  des  bois,  (erres  des  senliers  peuplement 
clairit's,  vieux  murs.  C.  Ardcnnes,  Mullerthal.  R.  ailleurs. 

49.  (443)  Juiigernianniii  denta(.i.  (liaddi,  Jimcj.  Etr.  in  Muse.  Mod. 

IS—Ô2,  lab.  /,o,  4.) 

Syn.     Cqili.iluzi.i  ilciitala.  (Liiidl).  in  Jouni.  Lin.  suc.  XIII.) 
Andielia  donlata.  (Dmtr.  1.  c.) 

Touffe  très-petite  et  extrêmement  fine,  ordinairement  jaune-brun- 
âtre, rarement  lavé  rougcatre.  Tige  à  peine  de  5  mm.,  radicante, 
pâle  et  presque  hijaline,  simple  ou  divisée,  à  radicules  courtes. 
Feuilles  lâches,  un  peu  divariquées,  plus  larges  que  le  diamètre 
de  la  tige,  arrondies,  concaves.  Cellules  assez  grandes,  carrées, 
hyalines,  à  parois  minces.  Amphygastres  visibles.  Capsule  noire- 
brune.  Fleurs  monoïques,  les  mfdcs  en  forme  de  clultons  sur 
les  rameaux  principaux. 

Q|  Fr.  Mai. 
Hab.  Terrains  argilo-sablonneux.  RRR.  Echternach,  Rhd. 

SuhsectîO  IV.  —  Bicuspides,  Nées. 

Feuilles  bilobées,  lobes  cuspidés.  Périantlie  terminant  un 
rameau  presque  rectangulaires-prismatiques. 

50.  (444)  Jungermannia  divaricata.  (Sw.  Eng.  bot.  t.  119.) 

Syn.    Cephalocea  byssacca.  (Dnilr.  I.  c.) 

Jungcrinannia  byssacca.  (Rolh.  Germ.  3,  p.  387.) 

—  divaricata.  (Nées,  Eur.  Leb.  2,  p.  241.) 

Touffe  petite,  olivâtre,  vert  à  l'ombre.  Tige  de  5 — 10 
mm.,  molle,  couchée,  filiformes,  flexueuse,  rameuse.  Feuilles  es- 
pacées, étalées  ou  un  peu  dressées,  carrécs-arrondies,  divisées 
jusqu'au  milieu  en  deux  lobes  subobtus,  divergents,  les  inférieures 
plus  étroites  que  la  tige,  les  supérieures  plus  larges.  Amphy- 
gastres ordinairement  nuls.  Périanthe  oblong,  fortement  plissé, 
anguleux-lacinié  à  l'orifice,  blanchâtre  au  sommet.  Capsule  pourpre, 
petite.  Fleurs  monoïques,  les  mâles  partie  au-dessous  des  A  rchégones, 
partie  à  l'extrémité  des  rameaux  principaux. 
9f  Fr.  Avril-Mai. 
Hab.  Fossés  des  bois,  chemins  creux,  chemins  peu  fravés.  AC. 

21 
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51.  (445)  Jungermannla  bicuspidata.  {L.  Sj).  pi.  io89.) 

Syn.    Ceplialozia  bicuspidata.  (Umtr.  Rev.  Jung.  p.  18.) 

Arigonantlium  bicuspidatum.  (Spruce  in  Irans.  soc.  bot.  EJinb.  III,  p.  207.) 
Exs.    Delogne  et  Gravel,  Hôp.  Ard.  n.  30. 

Touffe  très-molle,  le  plus  souvent  en  gazon  mince,  vert-pfile. 
Tige  de  5 — 10  mm,  couchée,  rampante,  à  innovations  nom- 
breuses, plus  ou  moins  ascendantes,  parfois  garnie  de  radicules 
hyalines,  plus  ou  moins  nombreuses.  Feuilles  espacées,  imbriquées, 
étale'eS'dresse'eSj  concaves,  ovales,  divisées  jusqu'au  milieu  en  deux  lobes 
lancéolés,  aigus.  Cellules  grandes,  délicates,  subrectangulaires, 
hexagones,  à  parois  minces.  Périanthe  cylindrique,  hyalin,  plissé, 
cilié  à  l'orifice.  Capsule  petite,  obtuse,  jaune-brunâtre.  Fleurs 
monoïques,  les  mâles  au  sommet  des  rameaux  principaux. 

%  Fr.  Avril-]Mai. 

Hab.  Sur  la  terre  humide,  les  cheiuins  creux  des  bois,  les  souches  pourries,  dans 
les  fissures  humides  des  rochers,  dans  les  tourbières,  de  la  plaine  et  des  mon- 
tagnes, ce.  partout  et  très-polymorphe. 

52.  (446)  Jungermaunia  conniveiis.  (Vichs.  Cnjpi.  fasc.  4,  p.  19, 

t.   //,  f.   1o.) 

Syn.    Blepharostoma  conniveiis.  (Diiitr.  Rov.  Jung.  p.  18.) 

Cephalozia  connivens.  (Limib.  en  Journ.  Irans.  soc.  Xllf.) 
Trigoiianthus  connivens.  (Spruce,  I.  c.) 

Touffe  lâche  ou  plante  isolée  parmi  les  mousses  d'un  vert- 
pâle,  glaucescente.  Tige  de  5 — 15  mm.,  couchée,  très-gréle,  ra- 
meuse, très-radiculeuse.  Feuilles  espacées,  quelquefois  imbi'iquées, 
subhorizontales,  orbiculaires,  décurrentes,  divisées  jusqu'au  tiers  en 
deux  lobes  ovales,  aigus,  connivents.  Cellules  molles,  carrées-hexa- 
gones, médiocres,  à  parois  assez  épais,  hyalins.  Périanthe  oblong, 
subcylindrique,  plissé,  trigone  dans  la  partie  supérieure.  Fleurs 
monoïques,  les  mâles  en  chatons  sur  des  rameaux  principaux, 

%  Fr.  Avril-Mai. 

Hab.  Forêts  sombres  sur  bois  en  décomposition  et  terre  tourbeuse,  anciennes 
tourbières.  CG.  rochers  humides  du  grès  luxembourgeois,  souvent  en  compagnie 
du  Leucobryum  argentatum. 

53.  (447)  JmigennaHnia  curvifolia.   (Dicics.  PI.  crgpt.  2,  p.  15, 

t.  5,  f.  7.) 

Syn.    Jungermannia  Baueri.  (Mart.  FI.  crypt.  Erl.  p.  172,  t.  6,  f.  46.) 
Cephalozia  curvifolia.  (Dinlr.  licv.  Jung.  p.  18.) 
Trigonanthus  curvifoliura.  (Spruce  I.  c.) 

Touffe  molle,  exactement  appliquée,  vertpdle  passant  au 
brun.  Tige  de  10—20  mm.,  couchée,  grêle,  rameuse,  ronde,  ra- 
diculeuse  par  place.  Feuilles  imbriquées,  étalées  ascendantes,  sub- 
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orbiculaircs,  élargies  vers  le  milieu,  très-concaves,  divisées  jus- 
qu'au milieu  en  deux  lobes  lindaires-rccourbds.  Cellules  assez 
grandes,  hyalines,  arrondies.  Pcrianthe  cylindrique,  plissé,  tri- 
g'one.  Capsule  brune,  ovale.  Fleurs  dioïques. 

Q[  Fr.  Avril-Juin. 

Hab.  Troncs  d'arbres  en  décomposition  dans  des  forèls  sombres,  des  montagnes. 
RR.  Ardennes.  (Lib.) 

6.  (lOG)  ^i)liag;ii4BCcUs.  {Xees,  Sijn.  Jfep.  p.  US.) 

Plantes  iDarécageuses,  rampantes,  à  jets  flagelliformcs. 
Tiges  couchées  ou  dressées  avec  de  nombreux  stolons 
filiformes,  railiculaires.  Rameaux  fertiles  courts,  garnis  de 
feuilles  spéciales  plus  petites.  Feuilles  arrondies-orbiculaires, 
entières.  Amphygastres  bifides  placés  seulement  sur  les  ra- 
meaux fjenunifères  vers  le  sommet  des  tiges.  Feuilles  involu- 
crales  sur  un  rameau  propre,  court,  microphylleux.  Fleurs 
mâles  et  femelles  sur  de  petits  rameaux  particuliers.  An- 
théridies  isolées,  pâles,  rondes-ovales.  Paraphyses  nulles. 
Involucre  2  —  3  lobés.  Calice  dépassant  le  rameau  fructifère, 
cylindrique,  trigone  au  sommet,  à  orifice  denticulé  ou  frangé. 
Capsule  ovale-brune. 

1.  (448)  Sphagiiœcetis  coinmunis.  (Nces,  Syn.  Hep.  p.  H8.) 

Sjn.    Jungermannia  Sphagni.  (Dicks.  Civft.  Brilt.  fasc.  I,  p,  6,  t.  1,  f.  10.) 
Plfuroschisma  Sphagni.  (Dmir.  Sjll.  Jung.  p.  68.) 
Odontoschisma  Sphagni.  (Duilr.  Rev.  Jung.  p.  19.) 
Sphagnœcelis  Sphagni.  (Fries,  S.  FI.  suec.  p.  101.) 

Touffe  lâche,  d'un  vert-jaunâtre.  Tige  de  20 — 50  mm., 
couchée  ou  dressée  au  milieu  des  sphaignes,  flexueuse,  simple 
ou  peu  rameuse,  garnie  de  stolons.  Rameaux  fertiles  naissant  laté- 
ralement, redressés  au-dessus  de  la  tige,  courts,  garnis  de  petites 
folioles,  dont  les  inférieures  sont  émarginées  et  les  supérieures 
un  peu  plus  grandes  et  bilobées.  Feuilles  ascendantes,  imbriquées, 
épaisses,  orbiculaires,  entières.  Cellules  égales,  rondes.  Périanthe 
subcylindrique,  trigone  au  sommet,  denticulé  a  l'orifice.  Capsule 
ovale,  brune.  Fleurs  dioïques,  les  mâles  et  femelles  souvent  en 
société. 

Qf  Fr.  Juin-Juillet. 
Hab.  Marais  et  tourbières  à  Sphaignes.  R.  Spelzbiiscli  (Ecliternach),  Rhd. 
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Vcar.  /?.  macrior.  (Nccs  in  G.  L.  et  N.  Syn.  IIcp.  149.) 

Syn.     Oiloiitoscliisma  doimd.iliiin.  (Dmtr.  Rcv.  Jiinf,'.  p.  lO.) 

.Iiiiigeniiannia  dcniulala.  (Nc(!s  iii  Mail.  Crypt.  Erlang.  p.  XIV.) 
IMeiiroschisma  donudala.  (Uiiili'.  Syll.  Jung-,  p.  09.) 
Spliagiioccclis  lluLncriana.  (HabcMli.  Ilandb.  II,  3,  p.  33S.) 
Jui)i,'cniianiiia  Sdiradcri.  (Ilailm.  Skaiid    I''l.  Il,  p.  134.) 

Touffe  compacte.  Tige  ascendante,  gcnicuice,  munie  dans  la 
partie  supérieure  de  feuilles  plus  petites.  Hameaux  presque 
plats.  Ampliygastres  lancéolds,  terminés  par  des  granulations. 
Cellules  anguleuses,  à  parois  très-épaisses. 

Hab.  Tourbières,  troncs  pourris  des  forùls.  R.  Kcliternacli,  H. 

7.  (107)  Lioclilwiia.  (Nées  ah  Es.  Si/n.  Ilep.  p.  HiO.) 

Plante  gazonnantc,  déprimée,  vert-foncé,  très-rampante, 
ramitiée.  Tige  rampante,  irrégulière.  Feuilles  planes,  ob- 
tuses ou  allongées,  assez  serrées.  Cellules  un  peu  allongées, 
espaces  intercellulaires  très-développées.  Aniphygastres  nuls. 
Feuilles  involucrales,  imbriquées  à  la  base,  puis  très- étalées. 
Fleurs  momuques.  Antliéridies  1 — 3,  axillaires  aux  feuilles 
supérieures.  Périanthe  terminal,  longuement  saillant,  lisso, 
déprimé  et  apiculè  ait  sommet,  qui  est  perse  d'un  petit  tronc 
central.  Coiffe  libre.  Capsule  ovale.  Spores  jaune-brunâtres. 
1.  (449)  LlochliTiia  laiiceolata.  [Nées,  L  c  p.  i:io.) 

Syn.     Jiingcniiaiiiiia  lanccohila.  (Lin.  S|iO('.  (il.  1507  ) 
Aplozia  lanccolala.  (Uiiitr.  Jung.  591.) 

Touffe  déprimée,  compacte,  d'un  vert-foncé  ou  jaunâtre. 
Tige  de  5 — 15  mm.,  couchée,  étroitement  appliquée,  redressée 
au  sommet,  garnie  de  nombreuses  radicules  hyalines.  Feuilles 
étalées,  imbriquées,  obliques,  ovales-entières.  Cellules  de  même 
grandeurs.  Amphygastres  nuls.  Périanthe  terminal,  longuement 
libre,  ascendant,  cylindrique,  lisse,  déprimé,  tronqué  au  sommet. 
Capsule  ovale.  Fleurs  monoïques. 

%  Fr.  Mars-Mai. 
Ilah.  Ravins  des  forèls,  rochers  humides,  pierres  près  des  cours  d'eau,  (roncs 
pourris.  AC.  Ardennes.  R.  ailleurs,  Echternach,  R. 

8.  (108)  Lopliocolea.  {Dmtr-  Rcv.  Jung.  p.  11.) 

Plante  gazonnante,  croissant  sur  la  terre  et  les  troncs 
d'arbres,  à  odeur  dèsacjrèahle  par  l'humidité.  Tige  déprimée, 
couchée,  ramifiée.  Feuilles  molles,  bidentées  au  sommet  ou 
émarginécs.  Amphygastres  délicats,  hilohés.  Fleurs  monoïques 
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ou  dioïqucs.  Antliéridies  à  longs  jmloncules .  Périantlie  ter- 
minal, très-rarement  latéral,  tubuleux  à  la  base,  subcy- 
lindrique, trigonc  avec  angles  aigus  en  haut,  ouvciiure  en 
crête,  dentre.  Feuilles  de  l'involucre  et  ampliygastres  plus 
développées  sur  les  feuilles  caulinaires,  plus  ou  moins  co- 
liérentes  ou  libres.  Coiffe  incluse,  courte,  libre.  Capsule 
ovale  ou  oblongue. 

I      Feuilles  moyennes  ontiùrcs,  émargin^îes  .     .     .     L.  heterophylla  n"  2 
Toutes  les  feuilles  dislincfement  bilobées 2 

IAmphygastres  à  2  lobes  entiers L.  iniiior  n"  3 
Lobes  des  amphygasircs  lobules,  dentés  .     .     .     .     L.  bidcutata  w  1 

1.  (450)  lophocolea  bidcntiita.  (Necs-,  Fur.  Lé.  11,  p.  r>2~.) 

Syn.    Jungermannia  IjiJciitala.  (I.in.  Spoc.  pi.  \WM.) 
Exs.    Dclogne  et  Gravet,  Hep.  Ar<l.  n.  0. 

Touffe  déprimée,  vcrt-pâlc  ou  jaiinûtrc.  Tige  de  20 — 40 
mm.,  j)cu  rami/iee,  couclice,  flexueuse,  simple.  Feuilles  étalées, 
espacées  sur  les  tiges  grêles,  entières,  ovales,  planes  à  2  lobes 
aifjns  ou  obliques,  acuminés,  courts,  souvent  inégaux.  Cellules 
hyalines,  subhexagones,  à  parois  minces.  Amphygastres  nombreux, 
beaucoup  plus  pelils,  bifides,  ù  divisions  profondes  très-entières 
ou  incisées  dentées.  Périantlie  presque  sessile,  lobule,  frangé, 
trigone.  Capsule  grosse,  ovale,  brun-foncé.  Fleurs  dioïques,  les 
mâles  en  forme  d'épi  sur  les  jets  dressés. 
Qj.  Fr.  Automne. 
Hab.  Endroits  humides  à  l'ombre  sur  la  terre,  les  souches  mortes,  les  prés 
marécageux.  C.  partout.  R.  dans  la  Ilaute-Ardenne. 

2.  (451)  Lophocolea  lieleiophylia.  {Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  il.) 

Syii.     Juiigcrmannia  l;iciispiilala.  (Kng.  Loi.  t    281.) 

Touffes  assez  compactes,  peu  étendues,  verl- foncé  ou  pâle. 
Tige  de  10 — 25  mm,,  courte,  très-radiculeuse,  couchée,  très-ad- 
hcrente  au  sol,  rameuse.  Rameaux  épais.  Feuilles  serrées,  im- 
briquées, ovales,  subcarrées,  arrondies  au  sommet  qui  est  entier 
ou  émarginées,  les  supérieures  bilobées  ou  bidcntées.  Amphy- 
gastres presqu' égaux,  profondément  lobules,  à  lobes  lancéolés-acu- 
minés.  Périantlie  terminal,  faiblement  lobé,  lobe  denté.  Capsule 
ovale,  petite.  Fleurs  monoïques.  Anthéridies  ordinairement  au- 
dessous  des  archégones. 
Of  Fr.  M  ai- Juillet. 
Hab.  Souches  pourries,  bois  en  décomposition,  sol  boisé.  Rochers  siliceux  de 
toute  la  région.  AC. 
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3.  (452)  Lopliocolca  minor.  {Nées,  Ew.  Leb.  11,  p.  5,30.) 

Syii.    Jungcnnaiiiiia  bidentata  var.  minor.  (Piaddi,  iuna;.  Etr.  p.  38.) 

—  bidentata  var.  cuspidala.  (Hiib.  Hep.  Gcrni.  n.  145.) 

Touffe  assez  serrée,  vert-pâle  et  jaunâtre.  Tige  de  5 — 15 
mm.,  très  grêle,  flexible,  étalée,  ovale-rectangulaire,  à  innovations 
nombreuses,  procombantes,  peu  racliculeuses.  Feuilles  peu  denses, 
un  peu  aplanies,  rectangulaires,  à  lobes  courts,  acuminés,  assez 
dressés.  Cellules  hexagones,  hyalines.  Amphygastres  petits,  étalés, 
2  lobes  entiers,  profonds,  subulés,  entiers.  Périanthe  trigone  au 
sommet.  Fleurs  dioïques. 

Qj  Fr.  ? 

Hab.  A  l'ombre,  sur  la  (erre  calcaire,  les  chemins  creux,  plus  rarement  sur  le 
bois  en  décomposition  et  les  rochers  ombragés.  Ruines  d'Ansembourg! 

9.  (109)  llai'paiillïus.  (Nées,  Eur.  Leb.  Il,  03 1.) 

Plaute  terrestre,  très-petite.  Tige  courte  à  innovatiom 
nombreuses.  Rameau  fructifère  spécial  très-court.  Feuilles  dé- 
currentes,  étalées,  bilobées.  Amphygastres  nombreux,  grands, 
ovales-acuminés,  entiers  ou  faiblement  dentés.  Cellules  ar- 
rondies, à  parois  molles,  à  espaces  intercellulaires  cUstinctes. 
Fructification  dioïque.  Archégones  peu  nombreux.  Folioles 
de  l'involucre  peu  nomhreuses  et  peu  développées.  Périanthe 
obové  ou  oblong-subcylindrique,  lobule  à  l'orifice,  lobule 
entier.  Coifte  incluse  adhérent  jjresque  entièrement  au  périanthe 
et  donnant  à  ce  dernier  un  aspect  charnu  caractéristique. 
Capsule  ovale-brune. 

1.  (453)  IlarpanlIiUS  SCUtatus.    (R.  Spruce  in  Trans.  Bot.  Edinb. 

soc.  111,  219.) 

Syn.     .Imigcrmannia  scutata.  (Web.  cl  Mlir.  Dcutsctil.  Kript.  p.   i08.) 
—  stifiiilacca.  (Ilook,  Brit.  Jung.   t.  41.) 

Lophozin  scutala.  (Dmlr.  Rev.  Jung.  p.  17.) 

Touffe  très-petite,  d'un  vert-pâle  ou  rougeâtre.  Tige  de 
5 — 15  mm.,  couchée,  dressée  au  sommet,  au  milieu  des  touffes 
de  mousses,  simple  ou  rameuse,  garnie  de  radicules.  Rameau 
fertile  spécial  très-court.  Feuilles  dressées  ou  étalées,  imbriquées, 
plus  rarement  espacées,  suborbiculaires  à  deux  lobes  entiers, 
aigus  ou  subobtus.  Amphygastres  nombreux,  grands,  ovales- 
triangulaires,  aigus,  entiers  ou  munis  de  1  ou  2  dents.  Périanthe 
ovale,  plissé   dans  la  partie  supérieure,  lobule,  denté  à  l'orifice. 
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Fleurs  dioïqiies,   les  mules   et   femelles   rarement    sur  la   même 
plante. 

9[  Fr.  Mai-Juin. 
IJab.   Bois  en  décomposition,  rochers  ombragés  du  grès  luxeml)Ourgeois.   R. 
Mullerihal!  Ardennes  (Dmlr.) 

fO.  (110)  Cliciloscyplios.  [Corda  in  Opiz.  Naluralient.p.Goi.) 
Plante  rampante,  assez  grande.  Tige  ordinairement 
couchée  ou  /luttante,  ramifiée.  Rameau  fructifère  très-court. 
Feuilles  entières  ou  rêtuses,  ordinairement  aplanies,  hori- 
zontales, décurrentes.  Ampliygastres  nombreux,  grands,  bi- 
fides, entiers  ou  dentés,  souvent  fugaces.  Cellules  larges, 
hyalines,  5—6  gones.  Fructification  monoïque.  Anthéridies 
le  long  des  jets  principaux,  le  plus  souvent  isolées  dans 
des  pochettes  dorsales.  Archégones  moins  nombreuses. 
Périanthe  profondément  trifide  ou  bilabié,  souvent  très- 
court  et  même  dépassé  par  la  coiffe.  Feuilles  de  l'involucre 
et  des  amphygastres  distincts,  peu  nombreux,  plus  petits. 
Coiffe  ordinairement  exserte,  se  déchirant  au  sommet.  Cap- 
sule brune. 

i.    (451)    Cheiloscyphos  polyaillllOS.     (Corda   in  Sturm.   Dcutsch. 

Crypt.  i9,  p.  53.) 

Syn.     Jiingermannia  polyanllios.  (Lin.  Spec.  pi.  1597.) 

Marsupilla  polvaiilhos.  (Dmlr.  Comm.  bot.  p.  114.) 
Clieiloscyphns  polyanllius.  (Dmtr.  Syll.  Jung.  p.  67,  f.  1,  f.  9.) 

Touffe  déprimée,  lâche,  vert-pâle,  noircissant  dans  l'eau.  Tige 
de  20—40  mm.,  couchée,  molle,  radiculeuse,  simple  ou  diclio- 
tome.  Feuilles  étalées,  légèrement  imbriquées,  ovales-subcarrew, 
tronquées,  légèrement  rétuses.  Amphygastres  libres  écartés, 
OM/M-oblongs,  souvent  détruits,  profondément  hilohés,  lobes  lan- 
céolés-linéaires, détruits.  Périanthe  court,  profondément  fendu,  à 
divisions  presque  entières.  Coiffe  dépassant  de  moitié  le  périanthe 
irrégulièrement  lobée  à  rorifice.  Fleurs  monoïques. 
%  Fr.  Avril-Mai. 
Hab.  Sol  humide  et  fossés  bordiers  des  bois  feuillus,  prairies  fraîches,  pierres 
dans  les  rigoles  et  petits  ruisseaux,  bois  en  décomposition,  C. 

Yar.  (i.  rivularis.  (Schratl.) 

Syn.    Jungermannia  aiiualica.  (Sclirank,  Bar.  2,  p.  49.) 

—  pallescens  3  rivularis.  (Web.  et  Mhr.  Deutscbl.  Kripl.  p.  404.) 

—  polyanllios  var.  rivularis.  (Lindenb.  Syn.  Hép.  30.) 
Cheiloscyphos  polyanllios  S  rivularis.  (G.  L.  cl  N.  Syn.  Hep.  p.  188.) 

Toufïe    plus    large,    \ert-foncé  ou  brunâtre,    luisante.     Tige 
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longue,  ordinairement  f/oltante  à  rameaux  nombreux.  Amphygastres 
plus  larges  et  denticulcs,  manquant  souvent.  Cellules  trcs-clilo- 
rophylleuses  et  à  parois  épaisses. 

Hab.  Lieux  vaseux  et  inondés.  R.  Ardennes. 

Var.  )'.  pallescens.  (Sclirad.) 

Syii.     Cliciloscyphos  pallescens.  (Dnilr.  Syll.  p.  07.) 

Touffe  jaune-pâle  ou  jaune-vcrdâtre.  Périanthc  à  trois  lobes 
lacinics-dcnlés.  Coiffe  ordinairement  exsertc,  quelquefois  dépassant 
le  périanthe. 

Avec  l'espèce.  AC. 

Tribu  III.  —  Geocalyce.ï. 

Plantes  terrestres.  Hameaux  vagues.  Tiges  ordinairement  à 
trois  rangs  de  feuilles.  Fructification  tanlôl  lalérah  cl  pendante,  tantôt 
terminale,  tantôt  immergée  formant  un  réceptacle  charnu  (Périgyne). 
Périanthc  nul.  Capsule  dressée. 


Tableau  dicliotomique  des  genres. 


Irérigyne  charnu,  glabre,  saccifornie Saccogyna  n»  11 
—           —      velue,  sacciforme 2 

(Feuilles  bilobées,  coiffe  incluse Geocalyx  n»  12 
Feuilles  incubes,  coiffe  libre Calypogeia  u"  13 

11.  (111)  Saccog;yna.  [Dmtr.  Comm.  bot.  p.  Uo.) 

Tige  couchée.  Feuilles  entières,  succubes.  Amphygastres 
entiers,  décurrents,  dentés  au  sommet.  Fructification  dioïque. 
Anthéridies  axillaires  naissant  à  l'aisselle  des  amphygastres 
sur  des  rameaux  spéciaux,  microphylles.  Périanthe  remplacé 
par  un  involucre  ou  jiérigjjne  charnu,  glabre.  Coiffe  incluse 
adhérent  au  périgyne,  libre  seulement  dans  le  quart  supérieur. 
1.  (455)  Saccogyiia  vitlculosa.  (Dmtr.  Comm.  bot.  p.  U5.) 

Syn.     Jungcrmaiinia  viticulosa.  (Lin.  Spcc.  15fl".) 

Syckorca  viliculosa.  (Corda  in  Opiz.  Naluralicntau>cli.  653.) 

Toufte  large,  vert-jaunâtre.  Tige  de  20—40  mm.,  couchée, 
radiculeuse,  rameuse.  Feuilles  étalées,  planes  à  l'état  humide, 
bords  recourbes  en  dessous  par  la  sécheresse,  imbriquées,  ovales, 
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entières.  Anij)hyg-àstres  ovales-lancéolés,  dentés  au  sommet.   Pé- 
rigyne    charnu,    sacciforme,    glabre,    pendant    au-dessous    de    la 
tige,  irrégulièrement  lobé  au  sommet.  Fleurs  dioïques. 
%  Fr.  Juillet. 
Hab.  ForiMs  huniidos  et  niontueuses.  Echternach,  RhJ.  Ardennos,  Dnilr. 

1*.  (112)  Gcocalix.  {Nccs,  Eur.  Leberm.  1,p.  .97.) 

Plante  croissant  sur  la  terre  ou  les  parois  humides 
des  rochers  dans  les  forêts.  Tige  rampante,  très-adhérente 
au  sol.  Feuilles  insérées,  très-obliquement  hidentées.  Am- 
phygastres  hi fuies.  Fructification  monoïque.  Périanthe  nul 
remplacé  par  un  involucre  ou  périgyne  charnu,  sacciforme, 
velu  au-dessous  de  son  point  d'attache.  Coifï'e  incluse, 
libre  au  sommet. 

1.  (456)  Geocalyx  graveolens.  {Necs,  Eur.  Lé.  2,  p.  492.) 

Syn.    Juiigcrnianiiia  graveolens.  (ScIiraJ.  Saniml.  ii.  106.) 

Calypogia  graveolens.  (Necs,  Europ.  Leborni.  2,  p.  492.) 

Touffe  très-lâche,  vert-clair  ou  vert-blanchritre,  à  odeur  de 
térébenthine  à  Tétat  frais.  Tige  de  10—25  mm.,  couchée,  ra- 
meuse, garnie  de  nombreuses  radicules  hyalines.  Feuilles  assez 
rapprochées,  étalées,  légèrement  imbriquées,  ovalcs-quadrangu- 
laires,  divisées  jusqu'au  5''  en  deux  lobes  aigus.  Cellules  égales 
5 — 6  gones.  Amphygastres  nombreux,  ovales- lancéolés,  divisés 
jusqu'au  dessous  du  milieu  en  deux  lobes  lancéolés-linéaires. 
Périgyne  charnu,  sacciforme,  velu  au-dessous  du  point  d'attache, 
pendant  au-dessous  de  la  tige,  irrégulièrement  lobé  au  sommet. 
Capsule  presque  cylindrique.  Fleurs  monoïques,  les  milles  tou- 
jours dans  le  voisinage  des  femelles. 
Of  Fr.  Juin-Juillet. 
Hab.  Bords  humides  des  ruisseaux,  rochers  oniijragés.  RR.  JluUerlhal! 

13.  (113)  CaI,ypogeîa.  (Rculdi,  Jwuj.  Etrus.  in  Muse.  Moden. 

Mil,  p.  42.) 
Plante  isolée  parmi  les  mousses  ou  formant  des  tapis 
applatis.  Tige  couchée,  peu  ou  pas  divisée,  sans  stolons. 
Feuilles  incombantes,  an'ondies,  entières  ou  brièvement  hi- 
dentées. Amphygastres  nombreux,  bilobés.  Fructifications 
dioïques.  Périanthe  nul  remplacé  par  un  involucre  ou  pé- 
rigyne sacciforme,  velu  tout  autour,  suspendu  à  la  tige  par 
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un  des  côtés  du  sommet  enfoncé  dans  la  terre.  Coiffe  libre 
dans  le  quart  supérieur.  Capsule  allongée,  tordue,  contournée, 
ainsi  que  les  valves.  Élatères  allongées. 

1.  (457)  Calypogeia  Trichomanis.    {Corda  in  Opiz. 
Naturalientausch.  p.  633.) 

Sjn.    Jiingcrmannia  Trichomanis.   (Diiks,   Plant,  crypt.  fasc.  3,  t.  8,  f.  5.) 
—  fissa.  (Scop.  FI.  carn.  2,  p.  348.) 

Calypogeia  fissa.  (Raddi,  hiug.  Etr.  in  Muse.  Mod.  XVIII,  p.  44.) 
Cincinnulus  Trichomanis.  (Dmtr.  Corn.  bot.  p.  113.) 
Mnium  Trichomanis.  (Lin.  Spec.  p.  1579.) 
—      fissum.  (Lin.  Spec.  p.  1597.) 

Touffe  étendue,  plate,  pâle  et  glaucescent  ou 
vert-foncé.  Tige  de  15 — 30  mm.,  peu  divisée,  couchée, 
très-radiculeuse,  simple  ou  peu  rameuse.  Rameaux 
lâches,  flagelliformes.  Feuilles  rapprochées,  imbri- 
quées, convexes,  entières  ou  bidentées,  ovales,  ar- 
rondies, obtuses,  auriculées.  Cellules  égales,  déli- 
cates, hexagones,  les  basilaires  allongées.  Amphy- 
gastrcs  nombreux,  larges,  brièvement  bilobé  et  or- 
biculaires.  Capsule  cylindrique,  noire,  tordue.  Pé- 
rigyne  droit,  plus  haut.  Fleurs  dioïques,  les  mâles 
et  femelles  en  société. 

%  Fr.  Avril-Mai. 

Hab.  Chemin  frais  et  fossés  bordiers  des  forêts,  troncs  pourris,  terre  tourbeuse. 
AC.  par  place.  Echternach,  Rhd.  ! 

Tribu  IV.  —  Lepidoziea?. 

Tiges  irrégulièrement  ramuleuses  ou  2 — 3  pennées.  Rameaux 
souvent  flagelliformes,  les  fertiles  courts,  naissant  en  dessous  de  la 
tige,  garnis  de  folioles  involucrales  imbriquées.  Feuilles  incubes, 
divisées,  2 — 4  dentées.  Amphygastres  toujours  visibles.  Pcrianthe 
allongé,  cylindrique.  Coiffe  iucluse,  libre.  Valves  de  la  capsule 
droites. 


Calypogeia 
Trichomanis. 


Tableau  dichotomique  des  genres. 


Feuilles  incubes,  carrées;  tige  pennée Lepidozia  n»  14 

Feuilles  ovales;  tige  dichotome Mastigobryuui  q"  15 
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14.  (114)  Lcpidozia.  {Dmlr.  Rev.  Jung.  p.  19.) 

Plante  étendue  en  tapis  lâches.  Tige  élégamment  pennée, 
émettant  des  jets  stoloniformes.  Feuilles  incombantes,  3 — 4 
dentées,  rarement  ciliées.  Amplivgastres  ovales,  imbriqués, 
larges,  également  2 — 3  incisés.  Fructification  monoique. 
Rameaux  fructifères,  pâles,  courts  en  épis.  Folioles  de 
l'involucre  distinctes.  Périantlie  allongé,  plissé,  hyalin.  Coiffe 
mince,  libre,  incluse.  Valves  de  la  capsule  droites. 

1.  (458)  Lepidozla  reptailS.  {Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  19.) 

Syn.    Jungcrmannia  reptans.  (Lin.  Spcc.  15'J9.) 

Pleui'ocliisma  replans.  (Dniir.  Syll.  Jung.  p.  60.) 

Masiigopliora  rcplans.  (Nées,  Eur.  Leb.  I,  p.  101.) 

Herpetiura  reptans.  (Nées,  Eur.  Leb.  III,  p.  31.) 
Exs.    Dclogne  et  Gravet,  Hép.  Ard.  n.  42. 

Touffe  étendue,  assez  lâche,  vert-jaunâtre.  Tige  de  15 — 30 
mm.,  couchée,  molle,  pennée  ou  bipennée,  à  racine  très-étalée. 
Rameaux  étalés,  stoloniformes.  Feuilles  imbriquées,  subcarrées, 
incurvées,  à  3 — 4  lobes  lancéolés,  aiguës.  Cellules  carrées,  sub- 
hexagones, à  parois  épaisses.  Amphygastres  carres,  suborbicu- 
laires,  3—4  fides.  Périanthc  papyracé,  hyahn,  incurvé,  plissé, 
3  lobés  à  l'orifice.  Coiffe  libre.  Capsule  oblongue,  jaune,  brunâtre. 
Fleurs  monoïques. 

%  Fr.  Mai-Juillet. 
Hab.  Partout  dans  les  forêts,  sur  les  souches  mortes,  le  bois  pourri,  les  terrains 
et  rochers  siliceux.  C. 

15.  (115)  Hlastîg'obpyiiiii.  {Nées,  Sgn.  Uep.  p.  214.) 

Plante  en  touffe  pâle  ou  isolée.  Tige  dichotome,  émet- 
tant de  Vaisselle  des  amphygastres  de  nombreux  coulants  fili- 
formes. Rameau  fructifère  court,  naissant  à  l'aisselle  d'un 
ampliygastre.  Feuilles  2—3  dentées,  ovales,  asytnêtriques, 
auriculées  par  le  bord  supérieur,  déjetées  latéralement.  Cel- 
lules médiocres,  subarrondies,  à  parois  épaisses.  Ampli}-- 
gastres  laryes,  nombreux,  dilatés,  incisés,  3 — 5  dentés. 
Fructification  dioïque,  le  mâle  sur  un  rameau  en  épis  court. 
Périanthe  allongé,  plissé,  trigone,  divisé  au  sommet  en  3 
lobes,  plus  profondément  fendu  d'un  côté.  Coiffe  libre,  incluse. 
Capsule  ovale-allongée,  brune. 
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Tige  (rès-robusto,  feuilles  larges  de  0  002  ...     M.  ti'ilol)atuiii  n"  1 
Tige  moyenne,  feuilles  larges  de  0.001      ....     M.  deflexum  n"  2 

1.  (459)  Mastigobryum  trilobatuin.  (Nées,  Sys.  Hep.  p.  23 i.) 

Syn.    Jiingermannia  Irilobatura.  (Lin.  Spcc.  1599.) 

—  railicans.  (Hoff.  Gcrtn.  \,  p.  87.) 
Plcurocliifnria  trilobalum.  (Dmir.  .Syll.  Jung.  ]i.  71.) 
Hcrpetiuiii  ti-ilobatuiii.  (Nées,  Eur.  Leb.  III,  p.  49.) 

Touffe  raide,  très-grosse,  très-stolonifère,  d'un  beau  vert-foncé 
à  la  surface.  Tige  de  40 — 100  mm.,  robuste,  dressée,  ascendante, 
émettant  des  stolons  nombreux,  bifurques,  arqués  à  l'extrémité, 
obtuse.  Rameau  fertile  court,  radicant.  Feuilles  imbriquées,  con- 
vexes, ovales,  gibbeuses  à  la  base,  largement  auriculées,  à  3 
dents  aiguës,  entières.  Ampbygaslres  4 — 6  dentés,  arrondis- 
quadrangulaires,  plus  larges  que  la  tige.  Cellules  à  peu  près 
semblables,  arrondies  6-gones  à  parois  mince.  Périantlie  un  peu 
courbé,  incurvé,  cylindrique,  3-denté.  Capsule  oblongue,  à  pédi- 
celle  très-long.  Fleurs  dioïques. 

Of  Fr.  Août-Septembre. 
Hab.   Lieux  ombragés,  humides,  ravins,  chemins  creux,  bords  des  ruisseaux, 
sur  la  terre  et  les  rocheis  siliceux,  souches  pourries.  AC.  surtout  en  Ardennes. 

2.  (460)  Mastigobryum  deflexum.  (Nées,  Syn.  Hep.  251.) 

Syn.     Jungcrmaniiia  tiiangulaiis.   (Sclileicli,  Cent,  i,  n.  61.) 

—  dcllexa.  (Mail.  FI.  .-rypt.  Eilang.  p.  135.) 

—  tricreiialiini.  (Wahlbg.) 
rieurocliisnia  deflexum.  (Dnilr.  Syll.  Jung.  p.  71.) 
Hcipelium  deflexum.  (Nées,  Syst.  Hep.  p.  231.) 

Plus  grêle  dans  toutes  ces  parties  que  le  précédent  auquel 
il  ressemble.  Toutic  bien  fournie.  Jaunâtre  ou  brunâtre,  un  peu 
luisant.  Tige  de  10 — 80  mm.,  assez  grêle,  souvent  munie  de  stolons. 
Feuilles  parfaitement  convexes,  fortement  réflécliies,  ovales-cordées 
ou  oblongues-falci formes,  à  bord  supérieur  arqué,  denté,  très-en- 
tières. Tissus  cellulaires  très-rudes,  anguleux.  Ampliygastres 
suborbiculaires,  minces,  dentés.  Périantbe  arqué,  à  ouverture 
dcnticulé.  Fleurs  dioïques. 
Q[  Fr.  Août-Septembre. 
Hab.  Rochers  siliceux,  humides  du  grès  luxembourgeois.  R.  MuUerthal! 

Tribu  V.  —  PtilidieiT. 

Plantes  terrestres  ou  corticales  de  tailles  assez  grandes.  Tige 
pennée  ou  irrégulièrement  divisée  Feuilles  incubes,  profondé- 
ment lobées,  laciniées  ou  subulées.  Ampliygastres  ciliés,  laciniés. 
Périantlie  nul,  obconique  ou  subcylindrique.  Capsule  coi'iace,  à 
valves  incisées. 
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Tableau  dichotomique  des  genres. 


Périanthe  nul,  feuilles  laciniées.  Involucre  tubuleux,  velu      .     .     . 

Trichocolea  n"  16 
Périanthe  à  ouverture  resserrée  et  denliculée.    Feuilles  4-li<les, 
ciliées Ttilidinm  n»  17 

16,  (IIG)  Trichocolea.  (Nées,  Eur.  Lé.  111,  p.  10.-,.) 

Plante  terrestre  et  paludéenne,  pâle  ou  glaucescente. 
Tige  et  rameaux  pennés.  Feuilles  lavinices,  palmaii fuies,  à 
divisions  laciniées.  Amphygastres  axillaires.  Fructification 
dioïque.  Périanthe  terminal  ou  naissant  dans  une  dichotomie, 
hérissée  de  poils,  coriace,  obconique,  long  de  5  — 6  mm.,  dé- 
pourvu de  plis,  superficiellement  lobé  à  l'orifice.  Involucres 
lobules,  hérissés.  Coiffe  non  distincte  ou  développée  et 
libre,  nue.  Capsule  divisée  jusqu'à  la  base  en  4  valves. 
1.  (461)  Trichocolea  toineiitella.  (Nées,  Eur.  Leb.  III,  I0o7.) 

Syn.     Juiigcrniaiinia  ciliaris.  (Werf.  PI.  crypt.  p.  180.) 
—  lomenlella.  (Elirh.  Blr.  2,  p.  150.) 

Triiliolea  toinentella.  (Dmir.  Coinni.  bot.  p.  113.) 
Exs.    Delogne  et  Gravet,  Hùp.  AnI.  n.  8. 

Touffes  grosses,  étendues,  vert  ou  jaune-cuivreux.  Tige  de 
40 — 100  mm.,  dressée,  couchée  ou  3 — 4  pennées,  allongées,  se 
dénudant  à  la  base.  Feuilles  rapprochées,  lobulées,  à  divisions 
multifides,  imbriquées  sur  les  rameaux.  Amphygastres  à  4  lobes 
profonds,  multifides  et  sétacés.  Cellules  ordinairement  rectangu- 
laires, hyalines.  Capsule  allongée,  ovale,  violette,  rouge-brunâtre. 
Fleurs  dioïques. 

%  Fr.  Avril-Mai. 

Hab.   Forêts  ombragées,  marécages,  prairies  humides,  bords  des  ruisseaux  et 
des  sources  des  terrains  siliceux.  AG.  surtout  en  Ardennes. 

17.  (117)  Ptilicliiiiii.  (Nées,  Eur.  Leb.  I,  p.  95.) 

Plante  terrestre,  saxicole  ou  corticale,  gazonnante.  Tige 
moins  régulièrement  divisée,  quoique  très-rameuse,  couchée. 
Feuilles  incurvées,  repliées,  ciliées,  palmaiifides,  4-lobées. 
Amphygastres  ciliées,  2-lobées.  Fructification  dioïque.  Pé- 
rianthe cylindrique,  glabre,  libre,  à  ouverture  connivente, 
lobule  à  l'orifice.  Folioles  de  l'involucre  dressées.  Coifte 
libre,  incluse.  Capsule  divisée  jusqu'à  la  base  en  4  valves. 
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1.  (462)  Pniidium  ciliare.  {Nées,  Eur.  Lé.  III,  //7.) 

Syn.     Jiuij^crniaiinia  ciliaris.  (Lin.  Spcc.  |ilanl.  4G01.) 
—  pulclicrrima.  (Lin.  f.  Mcth.  p.  25.) 

Blcpliai'ozia  ciliaris.  (Dnitr.  Ucv.  Jung.  p.  16.) 
Ptilidium  pulclirum.  (Corda  in  Stunii,  D.  Crypt.  26,  p.  161,  t.  43.) 

Exs.     Delognc  et  Gravut,  Hép.  Ard.  n.  1. 

Touffe  étendue,  vert-obscur,  brun  ou  noir.  Tige  de  20—40 
mm.,  couchée  ou  redressée,  pennée  ou  bipennée.  Rameaux  courts, 
noduleux.  Feuilles  étalées,  sémi-amplexicaules,  imbriquées,  4  fides, 
les  2  lobes  supérieurs  ovales-lancéolés,  les  inférieurs  plus  courts, 
serrés,  ciliées.  Cellules  oblongues,  anguleuses.  Ampliygastres 
4 — 5  lobes,  ciliés,  à  cils  sétacés.  Périanthe  subcylindrique,  glabre, 
plissé,  lobule  à  l'orifice.  Coiffe  grande,  obovée,  à  parois  épaisse. 
Capsule  grande,  noire,  brièvement  elliptique  ou  subglobuleuse. 
Fleurs  dioïques. 

Q|  Fr.  Mai-Juin. 
Hab.  Bruyères,  parois  fraîches  des  rochers  sablonneux  sous  pineraie.  R.  Schnel- 
lerl  (Berdorf). 

Tribu  VI.  —  Platyphylleaî,  (Nées). 

Plantes  corticales  ou  plus  rarement  saxicoles.  Tige  irrégu- 
lièrement divisée.  Rameaux  fructifères,  courts.  Feuilles  divisées 
en  deux  lobes  très-inégaux.  Folioles  involucrales,  peu  distinctes. 
Amphygastres  mils  ou  nombreux.  Périanthe  vert-campanule'  ou  ovale, 
entier  ou  bilobé.  Capsule  coriace,  pédicelle  très-court,  4  valves  Jus- 
qu'à la  base  ou  4  dente's  jusqu'au  milieu. 


Tableau  dichotomique  des  genres. 


Amphygastres  nuls lladula  n°  18 

Amphygastres  nombreux Madotheca  n"  19 

18.  (118)  Radiila.  (Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  ii.) 

Tige  plus  ou  moins  irrégulièrement  pennée,  non  radi- 
culeuse.  Feuilles  inégalement  bilobées,  lobe  inférieur  plane, 
émettant  des  radicules.  Amphygastres  nuls.  Fructification 
monoïque.  Périanthe  vert,  campanule,  comprimé,  entier, 
pédicelle  plus  long  que  le  périanthe.  Coiffe  libre.  Capsule 
ovale,  divisée  jusqu'à  la  base  en  4  valves. 
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1.  (4G3)  Radula  complaiiata.  {Dmir.  Comm.  bot.  p.  n2.) 

Syii.    Jiingcrmaiinin  comiilaiiata.  (Lin.  Spec.  P.  1500.) 

CaiidoUia  coriiplannfa.  (Uaïkli,  Jun;,'.   Etr.  1.  c.  XI.) 

Lcjcuiiia  (lililala.  (Corda  in  Opiz.  I.  c,  p.  C52.) 
Exs.     Dflogno  cl  Gravet,  Hop.  Aid.  n.  43. 

Touffe  aplatie,  dense,  vert- foncé  ou  jaunâtre.  Tige  de  15 — 
40  mm.,  aplatie,  complètement  couchée,  pennée.  Rameaux  di- 
vergents, ù  ramules  courtes,  obtuses.  Feuilles  imbriquées,  planes 
ou  concaves,  bilobées,  le  supérieur  suborbiculairc,  lobes  inférieurs 
rectangulaires,  repliés,  4  fois  plus  petits.  Cellules  hexagones,  à 
parois  minces.  Périanthe  dressé  ou  oblique,  tronqué,  très-entier. 
Coiffe  pyriforme,  assez  persistante.  Capsule  à  valve  sinueuse  et 
striée,  oblongup,  brune.  Fleurs  monoïques.  Les  archégones  tou- 
jours dans  le  bourgeon  supérieur  d'un  rameau  mille. 

%  Fr.  Mai-Juin. 

Ilab.  Base  des  troncs  d'arbres  feuillus,  dans  les  haies,  les  bosquets,  les  bois,  CC. 
AR.  sur  les  pierres. 

19.  (119)  illailotlieca.  (Dmtr.  Comm.  bot.  p.  III.) 

Plantes  saxicoles  ou  arboricoles,  de  grande  taille  en 
touffe  étendue.  Tige  pluripennée.  Feuilles  profondément 
bilobées,  l'inférieur  à  bord  réfléchi,  le  supérieur  plus  petit. 
Cellules  hexagones-arrondies.  Amphygastres  nombreux,  dc- 
currents,  appliqués  sur  la  tige.  Fructifications  dioïques. 
Périanthe  vert-ora/e,  bilabié,  terminant  un  rameau  court. 
Pédicelle  ne  dépassant  pas  le  périanthe.  Coiffe  globuleuse, 
à  peine  exserte,  se  déchirant  au-dessous  du  sommet.  Cap- 
sule pâle,  divisée  jusque  sons  la  moitié  en  4  valves. 

I      Feuilles  et  amphygastres  dentés M.  laevigîlta  n"  1 
Feuilles  et  amphygastres  entiers 2 

Feuilles  lobées.  Lobe  inférieur  n'atteignant  que  le  tiers  de  supérieur. 

M.  rlvularis  n»  2 
Feuilles  lobées.  Lobe  inférieur  n'atteignant  convexe  que  la  moitié 
supérieure M,  platyphylla  n»  3 

i  (464)  Madotheca  Iffvigata,  {Dmtr.  Comm.  bot.  p.  ///.) 

Syn.     Jungermannia  laDvigata.  (Sci)rad.  Saniml.  n.  104.) 

—  vernicosa.  (Cap.  in  Mérat.  FI.  paris,  éd.  2,  221.) 

Exs.    Delogne  et  Gravet,  Hép.  Ard.  n.  4i,  52. 

Touffe  vert-jaunâtre  ou  brunâtre,  brillante.  Tige  de  50 — 100 
mm.,  allongée  non-radiculeuse,  fastigiée,  dichotome.  Piameaux 
un  peu  pennés.    Feuilles  étroites,  très-imbriquées,  bilobées,  lobe 


2. 
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supérieur  ovale-aigu,  auriculé,  incurvé,  suhdenlé,  l'inférieur  un 
tiers  plus  petit,  oblong,  ligule,  spitiodentés  à  la  base.  Cellules 
nombreuses,  inégalement  réparties.  Ampliygastres  non-décurrenls^ 
oblongs,  tronqués,  émarginés,  dentés,  ciliés  sous  les  rameaux. 
Périantlie  ovale,  renflé  à  l'ouverture.  Fleurs  dioïques. 
%  Fr.  Mai-Juillet. 
Hab.  Troncs  d'arbres,  souches  mortes,  rochers  calcaires,  ombragés.  AC. 

2.  (465)  Madotheca  rivularls.  {Nces,  Eur.  Leb.  111,  196.) 
Touffe    aplatie,    laclie,    verte    ou   vert-brunâtre,    brillante   à 

l'état  frais.  Tige  de  50 — 100  mm.,  rameuse,  irrcgulièrement  pennée 
ou  presque  fourchue.  Rameaux  d'égales  dimensions.  Feuilles  lé- 
gèrement imbriquées,  bilobées,  lobe  supérieur  om/<?-suborbiculaire, 
lobe  inférieur  n'atteignant  que  le  tiers  du  supérieur.  Cellules 
d'égales  grandeurs,  à  parois  minces.  Amphygastres  espacés,  décur- 
renls,  carrés,  suborbiculaircs.  Fleurs  dioïques. 
9].  Fr.  Juin-Août. 
Hab.  Parois  fraîches  des  rochers  de  l'Ardenne.  Dmlr.  R. 

3.  (466)  Madotheca  platyphylla.  (Dmtr.  Comm.  bot.  p.  m.) 

.Syii.     Jungerniannia  platypiiylla.  (Lin.  Spec.  4G0O.) 

Lejeunia  platypiiylla.  (Corda  in  Opiz.  1.  c.  n.  052.) 
Exs.     Dclogne  et  Gr.ivct,  Hep.  Ard.  n.  53  —  54. 

Touffe  déprimée,  étendue,  vert-jaunntre  ou  foncé  passant  au 
jaunâtre.  Tige  de  40 — 80  mm.,  garnie  de  rameaux  étalés-drcssés. 
Feuilles  imbriquées,  serrées,  obtuses,  arrondies,  bilobées,  lobe 
supérieur  ovale-arrondi,  obtus,  auriculé,  concave,  ondulé  et  parfois 
denticulé,  l'inférieur  oblique,  concave  ou  peu  révoluté,  atteignant 
environ  la  moitié  du  supérieur.  Cellules  arrondies.  Amphygastres 
trcs-rapprochés,  carrés-arrondis,  entiers,  à  bords  infléchis.  Pé- 
riantlie renflé,  ovale,  bilobé,  denté  à  l'orifice.  Capsule  grosse, 
globuleuse,  noire.  Pédicelle  aussi  long  que  le  périanthe.  Fleurs 
dioïques,  les  mâles  et  femelles  souvent  sur  toufte  séparée. 
Qj.  Fr.  Juin-Août. 
Hab.  Troncs  d'arbres  feuillus,  rochers  ombragés.  C.  sur  la  terre,  R. 

Tribu  VIL  —  Jubulea*.  (Dmtr.  SylL  Jung.  p.  45.) 

Plante  corticale,  saxicole,  rampante,  de  taille  variée.  Tige 
dénudée,  déprimée,  irrégulièrement  pennée  ou  vaguement  ra- 
mifiée. Feuilles  variées,  incombantes,  entières  ou  dentées,  bilobées, 
lobe  inférieur  rapproché  de  la  tige,  plus  petit.  Amphygastres  entiers 
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OU  Lifides.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques,  les  maies  au  sommet 
d'un  rameau  spécial,  nombreux.  Pdriantlic  anguleux  ou  ci/lindrique, 
4  —  5  gones  plus  ou  moins  mucronds.  Capsule  à  parois  minces, 
divisée  en  i  valves  Jusqu'au  milieu  seulement.  Elatères  à  spire  unique. 

I      Feuilles  presque  rudes,  vert-sombre  à  brun-foncé  .     Frullania  n»  20 
Feuilles  ovoïdes-arrondies,  vert-claire  ou  jaune-verdàtrc.     .     .     . 
Lejeunia  n"  21 

20.    (120)    Frullania.    {liaddi,   Jung.    Elr.    in   Muse.   Mod. 

XVJIl,  p.  20.) 

Plantes  corticales  et  saxicoles,  brunâtres.  Tige  irrégu- 
lièrement pennée.  Feuilles  divisées  en  deux  lobes  très- 
inégaux  présentant  souvent  une  dent  subulée  ou  lan- 
céolée entre  le  lobule  et  la  tige.  Ampliygastres  ovales, 
rarement  entiers.  Feuilles  de  l'involucre  2 — 4,  différentes 
des  feuilles  caulinaires.  Périanthe  obovale,  tronqué  ou  ar- 
rondi au  sommet  qui  est  mucronè,  caréné  en  dessous.  Pé- 
dicelle  plus  long  que  le  périanthe.  Coiffe  obovée,  libre, 
hrun-pâle.  Capsule  très-peu  exserte,  suhglohuleuse,  divisée 
jusque  iwès  de  la  hase  en  4  valves  portant  des  elatères 
persistantes. 

Lobe  inférieur  en  forme  de  capuchon.  Amphygastres  ovales-bilobées. 

F.  (lilatata  n"  1 

Lobe  inférieur  non  en  forme  de  capuchon.  Amphygastres  à  bords 
recourbés,  émarginés F.  Tamarisci  n"  3 

Lobe  inférieur  non  en  forme  de  capuchon.  Amphygastres  à  bords 
plans,  bilobés F.  fragilifolia  n"  2 

1.  (467)  Frullania  rtilatala,  {Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  13.) 

Syn.     Jiingerraannia  dilalnta.  (Lin.  Spec.  p.  ICOO.) 

—  Tamariscifolia.  (Schreb.  FI.  Lips.  p.  dC8.) 

Frullania  minor.  (P.adii,  Jung.  Etr.  1.  c.  18,  p.  21,  t.  2,  f.  3.) 

Jubula  dilatata.  (Dmir.  Comni.  bol.  p.  112.) 

Lejeunia  dilatala.  (Corda  in  Sturni,  Crypt.  19,  p.  ii,  t.  12.) 
Exs.    Delogne  et  Gravet,  Hép.  Ard.  n.  20. 

Plante  formant  sur  l'écorce  des  arbres  de  larges  plaques 
circulaires,  appliquées,  vert-sombre  ou  olivâtre,  terne.  Tige  de 
20 — 50  mm.,  grêle,  vaguement  pennée,  très-adhérente  au  sup- 
port, dichotome.  Feuilles  imbriquées^  orbiculaires,  obtuses,  très- 
entières,  bilobées,  lobes  supérieur  quelquefois  à  une  dent  in- 
curvée au  sommet,  l'inférieur  oval-arrondi,  très-convexe,  crénelé 
en  capuchon.     Amphygastres  ovales,  à  bords  plans,    crénelés  ou 

22 
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dentés,  bilobés.    Cellules  arrondies,  égales.    Périantlie  tuberculeux, 
obovale,  mucrond,  plissé  en  dessous.  Capsule  brièvement  exserte. 
Fleurs  dioïques,  les  mules  et  femelles  en  sociétés. 
Oj.  Fr.  Automne-printemps. 
Hab.  Troncs  des  arbres,  de  préférence  feuillus  et  fruitiers.    CC.   rochers, 
pierres,  AC. 

2.  (468)   Frullania  fragilifoli.i.    (Tayl.  in  Trans.  Bot.  soc.  of 

Edinb.  JI,  p.  43.) 
Plante   plus   petite  que  le   précédent,  pourpre,  terne.     Tige 
de  15—50  mm.,  très-grcle,  couchée,  pennée  ou  bipennéo.  Feuilles 
légèrement  imbriquées,  bilobées,    lobe    supérieur    de    la    plante 
fraîclie    très-fracjile,   orbiculairc,  marquée  d'une  ligne  moniliforme, 
l'inférieur    oblong.     Ampliygastres    ovales-arrondis,    bords    sinués, 
2)lans,  bilobés.    Cellules   inégales,  relativement  grandes.    Périantlie 
obovale,  caréné  en  dessous.  Fleurs  dioïques. 
Qj.  Fr.  Automne-printemps. 
Hab.  Tronc  de  bouleau  au  bois  de  Rambrouch  près  d'Arsdorf.  RRR  ! 

3.  (469)  Frullauia  Tamarisci.  (Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  y->.) 

Syn.    Jungermannia  Tamarisci.  (Lin.  Spec.  1000.) 

—  dilatata.  (Web.  et  Mlir.  Deutscli.  Kript.  p.  402.) 

Frullania  major,  (Raddi,  1.  c.  18,  p.  21,  t.  2,  f.  2.) 

Jubula  Tamarisci.  (Dmtr.  Conim.  bot.  p.  112.) 
Exs.    Delognc  et  Gravet,  Hep.  Ard.  n.  47. 

Toufte  étendue,  lâcbe,  vert-obscur,  lisse,  briin-rougeâtre.  Tige 
de  40 — 80  mm.,  grêle,  bipennée,  dénudée  à  la  base,  gui  seule 
adhère  au  support.  Feuilles  imbriquées,  orbiculaires,  mucronées, 
incurvées,  très-entières,  bilobées,  lobe  supérieur  orbiculairc,  re- 
courbé au  sommet,  l'inférieur  oblong.  Cellules  allongées,  rudes. 
Ampbygastres  grands,  ovales-carrés,  émarginés,  à  bords  recourbés. 
Périantbe  brun,  oblong,  sillonné  sur  une  face,  carénée  sur  l'autre. 
Coiffe  obovée.  Fleurs  dioïques. 

%  Fr.  Automne-printemps. 

Hab.  Forêts  ombragées,  sur  les  souches,  au  pied  des  arbres,  la  terre  en  pente, 
les  rochers  moussus,  CC. 

îîl.  (121)  Lejcuiiia.  {Libert  in  Ann.  Gen.  sc.phjs.  t.  V,p.372.) 

Plantes  saxicoles  et  corticales,  trcs-petites,  vert-pâle. 
Tige  très-grêle,  irrégulièrement  ramifiée,  étroitement  ap- 
pliquée sur  le  support.  Feuilles  divisées  en  deux  lobes 
inégaux.  Ampbygastres  entiers  ou  bifides.  Feuilles  de  l'in- 
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volucre  diftérentes  des  feuilles  caulinaires.  Fructification 
monoïque.  Anthéridies  1—2.  Arcliégones  isolées.  Périanthe 
subsessile,  arrondi  ou  anguleux,  tronqué  ou  mucroné  au 
sommet.  Coiffe  incluse,  libre.  Pédicelle  articulé,  géniculé  à 
l'état  sec.  Capsule  globuleuse,  pale,  très-petite,  à  parois 
membraneuses  et  k  valves  conniventes  après  la  sporose.  Éla- 
tères  persistant  au  sommet  des  valves  de  la  capsule. 
1.  (470)   Lejeunia   serpilllfolia.    (lib.  Ann.  Gcn.  sci.  fhjs.  VI, 

p.  374,  t.  96,  f.  2.) 

Syn.    Lejeunia  carvifolin.  (Klirli.) 

Jungeiinaiiiiia  scrpillifulia.  (Dicks,   PI.  crypt.  IV,  p.  l'J.) 
Exs.    Delognc  cl  Gravct,  Hop.  Anl.  n.  55. 

Touffe  parfois  très-dtendue,  très-lâche  ou  fournie,  lisse,  vert- 
tendre.  Tige  de  5 — 30  mm.,  robuste,  pâle,  couchée,  pennée, 
très-rameuse.  Rameaux  vagues  ou  peu  fascicules,  homotropes. 
Feuilles  étalées-dressées,  oblongues,  repliées  à  la  base,  lobe  su- 
périeur ovale-arrondi,  entier,  l'inférieur  ovale,  sacciforme,  très- 
petit.  Cellules  hexagones,  à  papilles  très-saillantes,  hyalines. 
Amphygastres  ovales-subcirculaires.  Périanthe  obovale  ou  ù 
massue,  anguleux.  Fleurs  monoïques. 
Qj.  Fr.  Juillet-Septembre. 
Hab.  Endroits  humides  à  l'ombre.  Rochers  siliceux,  moussus,  patte  des  arbres 
et  sur  leur  racine.  AG.  Ardennes. 

Triba  YIII.  —  Codonieff.  (Dmtr.  Syll.  Jung.  p.  29.) 

Plante  terrestre.  Tige  munie  d'une  nervure  et  découpée  laté- 
ralement en  lobes  qui  représentent  des  feuilles  plus  ou  moins  distinctes. 
Périanthe  campanule,  herbacé.    Capsule  globuleuse  se  déchirant 
en  4  valves  irrégulières. 
^^.  (122)  FossoiuB>roiiia.  (Raddi,  Jung,  Etr.  in  Muse.  Modon. 

XV ni,  p.  40.) 

Plantes  exiguës,  rampantes,  vertes,  peu  étalées,  plates 
en  dessus,  courtes  et  très-étroitement  fixées  au  col  par 
des  radicules  pourpres-violettes .  Feuilles  molles,  lobulées,  on- 
dulées. Fructification  monoïque  ou  dioïque.  Anthères  nues 
et  libres  sur  le  dos  de  la  plante.  Périanthe  terminal,  her- 
bacé, dilaté  à  l'ori/ice,  lobule  sur  le  contour.  Capsule  glo- 
buleuse se  divisant  en  4  valves  irrégulières,  minces,  cordées 
au  sommet.  Élatères  courtes,  renfermant  2 — 3  spires. 
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FOSSOMBROXIA. 


Fossombi'onia  pusilla  (mâles). 
a)  gr.  naturelle.       h)  grossi. 


1.  (471)  Fossonibronia  pusilla.  '{Vmir. 

Bev.  Jung.  p.  U.) 

Sjn.    Jungermannia  pusilla.  (Lin.  Spcc.  pi.  1603.) 
Codonia  pusilla.  (Dmir.  Gomm.  bol.  III.) 

riante  isolée  ou  en  petits  groupes, 
vert-tendre.  Tige  de  8  — 15  mm., 
molle ,  couchée ,  simple  ou  peu  al- 
longée. Feuilles  horizontales  ou  as- 
cendantes, molles,  carrées,  élargies  au 
sommet,  plissées,  ondulées,  lobulécs, 
se  recouvrant  par  les  bords.  Cellules 
hexagones.  Périanthe  mou,  campanule, 
plissé  et  lobule.  Coifte  hyaline,  à  parois 
minces.  Capsule  petite,  globuleuse, 
noire,  se  déchirant   en  4  valves  irré- 


gulières. Élatères  peu  nombreuses.  Fleurs  monoïques. 
%  Fr.  Juillet-Octobre. 

Uah,  Terre  fraîche  dans  les  champs,  les  sentiers  des  bois,  la  vase  des  étangs  et 
les  rigoles  desséchées,  les  mardelles  des  mares.  AC. 


Tribu  IX.  —  Diplomitrie*.  (Nées.) 

Plante  terrestre.  Tige  en  forme  cVexpansion  laminaire,  munie 
(Vune  nervure,  simple  ou  divisée.  Involucre  monophylle,  cyatiforme, 
terminant  d'abord  la  nervure  de  la  fronde.  Périanthe  cylindrique. 
Capsule  ovale-allongée,  à  pédicule  long. 

23.  (123)  Blyttia.  {Endl.  Gen.  plant,  p.  loo9.) 

Fronde  sessile  souvent  linéaire,  crénelée  ou  dentée  en 
scie.  Involucre  monophylle,  déchiré,  terminal  et  nu.  Faisceau 
de  cellules  allongées  au  centre  de  la  fronde,  depuis  la  hase 
jusqu'au  sommet,  très-distinct  dans  la  partie  inférieure.  Pé- 
rianthe tuhuleux.  Capsule  ovale.  Coiffe  aussi  longue  que  le 
calice. 

1.  (472)  Blyttia  Lyellii.  (Z.  G.  et  Nées,  Syn.  IIcp.  p.  475.) 

Sjn.     Jungerniannia  Lyellii.  (Iloock,  Britt.  Jung.  lab.  77.) 
Dilœna  Lyellii.  (Dmlr.  Comm.  bot.  p.   114.) 
Diplomitrion  Lyellii.  (Corda  in  Opiz.  Naturhdlg,  054.) 
r)eplola;na  Lyellii.  (Diiitr.  Syll.  Jung.  p.  8a.) 
(■yninoniilrion  Lyellii.  (Hub.  Hep.  Eur.  p.  4.').) 
Cordaca  Flolowiana.  (Nce?,  in  Bol.  Zcit.  1883,  400.) 
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Syn.     Sleelzia  Uellii    (Lclim.  Plant.  Prcissi,in:n  IF,  y.  120.) 

Flollia  Lvfllii.  (Sulivant,  Musci  Alleglianicnse,  p.  GG,  ii.  281.) 
Palavacinla  Lycllii.  (Gray.) 
Wùstiic'ia  Lycllii.  (Uroclion.) 

Fronde  de  25 — 50  mm.,  verte,  rameuse,  légèrement  ondulée 
sur  les  bords  qui  sont  entiers,  hyaline,  fragile  à  l'état  sec.  Cel- 
lules du  centre  de  la  fronde  petites,  arrondies.  Involucrc  court, 
lacinié.  Périanthe  pâle,  tubulcux,  lacinié  ù  l'orifice,  très-longue- 
ment saillant.  Capsule  ovale-allongce,  à  4  valves.  Coitlc  presque 
aussi  longue  que  le  périanthe.  Fleurs  dioïques.  Anthéridies 
placées  à  la  base  de  folioles  rapprochées  et  lacinices.  Arché- 
gones  12. 

2j.  Fr.  Printemps. 
Hab.  Endroits  marécageux  au  voisinage  des  tourbières,  bords  des  rigoles  et  des 
sources,  prés  saI)lonneux,  tourbeux.  RR.  Echlernach,  Rhd. 

Tribu  X.  —  IKiploIcTnecC.  (Nées  ah  E.) 

Plantes  terrestres.  Fronde  dichotome,  munie  d'une  nervure 
plus  ou  moins  distincte.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  Involucro 
monophylle,  lacinié,  naissant  sur  le  dos  des  frondes  près  de 
l'extrémité.  Périanthe  nul.  Capsule  globuleuse,  longuement  pé- 
dicellé,  4  valves.  Elatèrcs  caduques. 


Tableau  dichotomique  des  genres. 


Monoïque.  Plante  à  gazon  aplatie,  irrégulière  ....  Pellia  n"  24 
Dioïque.  Plante  en  rosettes  en  forme  de  rayons.     .     .     .     Blasia  n"  25 

24.  (124)  Pellîa.  {Raddi,  Jung.Etr.  in  Musc.  Mod.  XVlll,  p.  49.) 

Plantes  terrestres.  Fronde  large,   munie   d'une  nervure 

peu  (lislinrte  formant  un  (jazon  aplati,  irrècjnlier,  frais  <t  vert 
à  l'époque  de  la  fructification.  Involucre  monopliylle,  denté 
ou  lacinié.  Périanthe  nul.  Coiffe  membraneuse,  plus  longue 
ou  plus  courte  que  l'involucre,  exserte.  Capsule  <jhhukuse, 
divisée  jusqu'à  la  base  en  4  valves.  Elatères  persistant  à 
la  base  des  valves.  Anthéridies  placées  à  la  face  supérieure 
de  la  fi^onde  de  la  nervure. 

Coiffe  dépassant  longuement  rinvolucre  ....  P.  epipliylla  n°  1 
CoifTe  dépassant  plus  ou  moins  l'involucre  ...  P.  Neesiaua  n"  2 
Coiffe  ne  dépassant  pas  l'involucre P.  calyciua  n»  3 
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PELLIA. 


1.  (473)  Pellia  epiphylla.    {Corda  in  Opiz 
Naturtsch.  654,  ex  parte.) 

Syn.    Jungermaimia  epiphylla.  (Lin.  Spcc.  PI.  1602.) 
—  foliacca.  (Lmii.  FI.  f.  I,  p.  69.) 

PcUia  Fabroniana    fRaddi,  1.  c.  18,  p.  49.) 
Scopulina  epiphylla    (Dnitr.  Comm.  bot.  p.  115.) 
Blasia  epiphylla.  (Frics.  Slirp.  agri  Femsion.  cont.  2,  p.  51.) 
Gymnomitrion  cpiphyllum.  (Hiibn.  Hep.  Germ.  p.  42.) 

Frondes  de  40—70  mm.,  allongées,  cou- 
chées, fixées  au  sol  par  des  radicules  abon- 
dantes, naissant  d'une  ligne  médiane,  con- 
vexe, sinuolées,  lobulées;  lobes  arrondis, 
ondulés,  du  vert-clair  ou  vert-brunâtre,  ra- 
rement pourpré.  Involucre  représenté  par 
Pellia  epiphylla  (mâles),  «ne  lèvre  appli>ée,  laciniée.  Périanthe  nul. 
a)  grandeur  naturelle,  b)  grossi.  Coiffc  large,  pâle  OU  rougeâtro,  cylindriquc, 
dépassant  longuement  l'involucre.  Capsule  globuleuse,  longuement 
pédicellée,  divisée  en  4  valves.  Fleurs  monoïques. 
%  Fr.  Avril. 
Hab.  Chemins  humides,  ombragés  des  bois,  raardelle  des  fossés,  bords  des  eaux, 
rochers  frais  surtout  sablonneux.  C.  par  place. 

Var.  /5.  undulata.  (Nées.) 

Fronde  plus  étroite,  plus  rameuse,  dressée. 
Hab.  Dans  les  ruisseaux.  R.  Mullerthal! 

2.  (474)  Pellia  Neeslana.  {Goitschein  Hedw.  p.  69  (1867). 
Plante    moins   robuste    que   le   précédent,  brun-rouge  à  rose- 

rougedtre.     Fronde   de  la  plante  fructifère   très-adhérente   au    sol, 
rampante,  allongée    en   forme    de    coin,    à    contours  d'ordinaire 
plans    et   peu    relevés.     Coiffe  dépassant  plus  ou  moins  l'involucre. 
Fleurs  dioïques. 
Q[  Fr.  Avril. 
Hab.  Chemins  creux.  R.  Mullerthal  1 

3.  (475)  Pellia  calycina.  {Nées,  Eur.  Leb.  111,  386,  t.  47,  18.) 

Syn.    Jungermannia  cpi|iliylla  var.  y.  furcigcra.  (llook,  Brilt.  Jung.  t.  4,  p.  18.) 
—  calycina.  (Mak.  in  FI.  Hiibn.  II,  75.) 

Scopulina  cpii)liylla  jS.  furcigcra.  (Dnitr.  Syll.  Jung.  p.  87.) 
Gyninoniilrion  cpipliyllum  y.  pobylobuni.  (Hub.  Hep.  Gcrni.  p.  42.) 
Pellia  ipiphylla  var.  furcigera.  (Nées,  Eur.  Leb.  III,  366.) 

Fronde  dicbotome.  Lobes  des  frondes  plus  étroits,  plus  on- 
dulés aux  bords,  nervure  plus  distincte  que  dans  le  n°  473.  In- 
volucre oblong,  plissé,  dilaté  et  lacéré  à  l'orifice,  vert,   élargi  au 
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sommet,  plissd,  lobé,  lacinid.     Coiffe  incluse  ne  dépassant  pas  Tia- 
volucrc.  Fleurs  dioïques. 

%  Fr.  Printemps. 
Ilàb.  Lieux  humides,  marécageux,  calcarcux.  Echternach,  Rhd.  C.  MuUeithal! 

!85.  (125)  Bla«iiia.  {Michcli,  Nov.  yen.  p.  li.) 

Fronde  pennée,  succulente,  molle,  mince,  à  nervure  (ip~ 
farente,  dicliotome,  raisonnante,  émettant  des  granulations. 
Involucre  nul.  Périantlie  nul.  Fructification  naissant  dans 
un  renflement  de  la  nervure.  Capsule  ovale,  exserte,  divisée 
en  4,  5,  6  valves.  Antliéridies  sur  la  face  supérieure  im- 
mergée et  cache  sous  une  écaille  dentée.  Élatères  à  2 
spires. 

1.  (476)  Blasla  pusilla.  (Lin.  Spec.  I60o.) 

Sjn.    Jiingermannia  Blasia.  (Hook,  BriK.  Jung.  I.  83,  84.) 
Blasia  scniilibera.  (Dmir.  Syll.  Jung^.  p,  82.) 
—    Hookeri.  (Corda  iii  Sturni,  Deutsch.  Kript.  19,  t.  13.) 
Exs.    Dclognc  et  Grave!,  IIcp.  Ard.  n.  44. 

Fronde  de  16 — 30  mm.,  divisée  par  dichotomie  en  rosette 
rayonnante,  vert-bleuâtre,  lors  de  la  maturité  des  fruits,  jauno 
et  moitié  desséchée,  attachée  au  sol  par  des  radicelles  blanchâtres. 
Coiffe  ovale,  libre.  Capsule  ovale,  divisée  en  4  valves,  jaunâtre, 
longuement  pédicellée.  Élatères  à  2  spires.  Fleurs  dioïques. 
Plante  mâle  plus  petite  et  plus  rare. 

%  Fr.  Fin  printemps. 

Hah.  Terre  sablonneuse  et  argileuse,  humide  des  chemins  creux,  revers  des 
fossés,  bords  des  cours  d'eaux,  des  étangs.  AG.  par  place.  Echternach,  Rhd. 

Tribu  XI.  —  Aueurea'.  (Nées.) 

Frondes  charnues,  lobées  ou  pennées,  lacérées,  énerves,  garnies 
de  radicules  d'ordinaires  peu  nombreuses.  Cellules  toutes  con- 
formes. Involucre  court,  cupuliformc,  lobé  ou  lacéré.  Périantho 
nul.  Coiffe  charnue,  longuement  persistante  au  sommet  des  valves. 
Capsule  ovale  ou  oblongue,  divisée  jusqu'à  la  base  en  4  valves. 
Spores  globuleuses,  lisses.  Elatères  en  spire  conique,  persistant  au 
sommet  des  valves.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques,  Anthéridies 
naissant  sur  le  dos  des  frondes  près  des  bords  sous  un  pli. 
Fleurs  femelles  naissant  à  la  face  inférieure  des  frondes  vers  le 
bord. 


—      344     —  ANEURA. 

26.  (126)  Aneura.  (Dmtr.  Corn.  bot.  p.  i13,  t.  IV,  f.  46.) 

Caractères  de  la  tribu. 

I      Fronde  presque  simple,  à  peine  divisée A  piug^uis  il"  1 
Fronde  pennée  ou  bipennée 2 

I      Rameaux  non  atlénués  à  la  base A.  piunatifida  n"  2 
Rameaux  atténués  à  la  base A.  multifida  n»  3 

1.  (477)  Aiieura  piliguis.  {Dmtr.  Comm.  bot.  p.  U5.) 

Syn.     Jiingcrniannia  [linguis.  (Lin.  Spcc.  pi.  p.  1002.) 
Ronneria  pinguis.  (Raddi,  1.  c.  p.  48.) 
Blasia  pinguis.  (Pries.  Stirp.  agr.  Fenisioii.  p.  51.) 
Mclzgfria  pinguis.  (Corda  in  Slurni.  Crypt.  Germ.  p.  19.) 
Gjmnoniilriuin  pinguis.  (Hiibn.  Ilnp.  Germ.  p.  41.) 

Plante  grêle,  cassante  même  à  l'état  humide,  formant  des 
touffes  très  lâches  ou  denses.  Fronde  de  30—60  mm.,  linéaire, 
déprimée,  à  branches  divariquécs,  énerve,  luisante,  ondulée-lobulée 
sur  les  bords,  garnie  de  radicules  abondantes  le  long  de  la  ligne 
médiane.  Involucre  très-court,  lobule.  Coiffe  très-allongée,  subcy- 
lindrique,  dressée,  lisse  ou  très-légèrement  papilleuse,  bilobée  au 
sommet.  Capsule  elliptique,  brun-noire.  Fleurs  dioïques.  Anthé- 
ridies  3—8.  Archégones  3 — 5. 
%  Fr.  Avril-Mai. 
Hah.  Terre  humide,  bords  des  fossés,  des  rigoles,  des  ruisseaux,  mardelle  des 
bois,  prés  marécageux  et  parois  moussus  de  rochers.  C. 

Var,  /5.  denticulata. 

Bord  des  frondes  denti culées. 
Hab.  Avec  l'espèe.  Echternach. 

2.  (478)  Aneura  pinuatiflda.  (Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  26.) 

Sjn.    Jungermannia  pinnatifida.  (Scliwarlz,  FI.  ind.  occ.  1877.) 

—  nuillifida  \ar.  pinnalifida.  (Web.  Prod.  Hep.  p.  OS.) 

Aneura  multifida  var.  pinnalifida.  (Dmtr.  Syll.  Jung.  p.  10.) 

—       sinuata.  (DicUs.) 
Gymnomilriiim  pinnalifidum.  (Hiibn.  Hep.  Gcrni.  p.  38.) 

Plante  formant  des  expensions  orbiculaires,  vert-clair  ou 
vert-noirâtre.  Fronde  de  20—  30  nnn.,  dressée,  plane  sur  les  deux 
faces,  pennée  et  bipennée,  mince,  rayonnante.  Rameaux  non 
rétrécis  à  la  base,  portant  de  nombreux  ramuscules,  ordinaire- 
ment très-courts.  Involucre  lobule,  très-court,  latéral.  Coiffe  ci/lin- 
driquc,  squamuleuse,  cylindrique.  Capsule  oblongue,  bai-marron. 
Fleurs  dioïques. 

Q[  Fr.  Avril-Mai. 
Hab.  Pierres  et  bois  dans  les  sources  et  les  ruisseaux  claires,  d'abord  submergées, 
ensuite  nageante  à  la  surface.  R.  Ardennesl 
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3.  (479)  Alieur.!  multilida.  {Dmtr.  Comm.  bot.  p.  115.) 

Syii.    Jui'jermannia  mullilida.  (Lin.  Spcc.  IM.  p.  142.) 
Ronneria  mullilida.  (lîaddi,  I.  c.  |i.  47.) 
Blasia  mullilida.  (Frics.  Slirp.  agr.  F'cmsion.  p.  51.) 
Gymnouiili'ion  mulliliduiii.  (Hiibn.  Hep.  Gcrm.  p.  37.) 

Plantes  raides,  d'un  beau  vcrt-foncc  à  la  surface,  noirâtre 
à  l'intérieur.  Frondes  longues  de  20—50  mm.,  étroites,  raides, 
biconvexes,  dépourvues  de  radicules.  Rameaux  étroits,  rétrécis  à 
la  base,  pennés  ou  bipennes.  Involucrc  très-court,  représenté 
par  des  franges  courtes,  résultant  de  la  résorption  du  tliale.  Coiffe 
cylindrique,  squamulcusc.  Capsule  ovale-oblonguc,  noire.  Fleurs 
monoïques.  Anthéridies  5—6,  subglobuleuses,  naissant  latéralement 
sur  la  tige  principale. 

Qj.  Fr.  Printemps. 

Hab.  Terre  fraîche  en  forêts,  prés  humides,  revers  des  fossés,  rochers  siliceux. 
AC.  Echlernach,  Rhd. 

Tribu  XII.  —  Metzgerie«.  (Nées.) 

Plantes  saxicoles  et  corticales.  Frondes  en  forme  de  lanières 
étroites,  linéaires,  très-divisées,  munies  d'une  nervure  subcylindrique, 
très-nette,  glabres  et  velues.  Involucre  placé  sur  la  nervure  de  la 
face  inférieure  des  frondes,  hérissé,  bilobé.  Périantlic  Jiul.  Coiffe 
exserte,  épaisse,  liérissée  de  poils  raides.  Capsule  ovale,  divisée 
imparfaitement  en  4  valves.  Élatères  à  1  spire,  persistant  au  som- 
met des  valves.  Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  Anthéridies  glo- 
buleuses, naissant  dans  un  involucre  place  sur  la  nervure.  Arché- 
gones  3—8.  Paraphyses  nuls. 

27.  (127)  lle<zë;erîa.  (Raddi,  Jung.  Dtr.  inMusc.Mod.  18,43.) 
Caractères  de  la  tribu. 

I      Fronde  glabre  en  dessus M,  fnreata  n<»  1 
Fronde  couverte  de  poils  sur  les  deux  faces     .     .    M.  pubesceus  n»  2 

1.  (480)  Metzgerla  furcata.  (Dmtr.  Rev.  Jung.  p.  26.) 

Syn.    Jungcrmanilia  furcala.  (Lin.  Spcc.  PI.  1602.) 

Metzgeria  glabra.  (Raddi,  1.  c.  18,  45,  t.  7,  f.   1.) 

Fasciola  furcala.  (Dmir.  Com.  bot.  p.  lli.) 

Blasia  furcata.  (Frics,  Sp.  agr.  Fcmsion.  p.  31.) 

Echinogyna  furcata.  (DmIr.  Syll.  Jung.  p.  83,  t.  2,  f.  22.) 

Ecliinnmilrium  furcalum.  (Hiibii.  Htp.  Germ.  p.  46.) 
Exs.    Delogne  et  Gravet,  Hép.  Ard.  n.  58,  59. 

Plante  formant  des  tapis  souvent  étendus  et  denses,   vert- 


—     346      —  METZGERIA. 

jaunâtre,  rarement  brun-violet  ou  blanchâtre.  Fronde  de  20—40 
mm.,  couchée,  étroite,  plusieurs  fois  bifurquée,  nerviée,  glabre  en 
dessus,  munie  en  dessous  des  cils,  principalement  sur  la  nervure 
et  sur  les  bords.  Cellules  grandes,  irrégulières,  6  gones.  Invo- 
lucre  placé  sur  la  face  inférieure  des  frondes,  bilobé,  en  forme 
de  bourgeons  hérissés.  Coiffe  oblongue-piriforme,  hérissée  de  poils 
raides,  2 — 3  lobés.  Capsule  brièvement  ovale,  s'ouvrant  en  4 
valves.  Fleurs  monoïques.  Archégones  1 — 4. 
Qf  Fr.  Octobre. 
Hab.  Rochers,  écorces  et  racines  des  arbres  feuillus.  GG.  sur  la  terre.  R. 

Var.  /S.  lineare.  (Hiibn.) 

Frondes  à  lanières  très-étroites,  tout-à-fait  glabres. 
Hab.  R.  Tronc  de  hêtres.  Berdorf. 

Var.  y,  elongata. 

Lanières  très-allongées. 
Hab.  Echternach,  Rhd. 

2.  (481)  Metzgerla  piibescens.  {Raddi,  l.  c.  p.  46.) 

Syn.    Jungerraannia  pubescens.  (Sclirank,  Sales,  p.  221.) 

—  tomenlosa.  (Hoff.  FI.  Gt-rm.  III,  p.  91.) 

Fasciola  pubescens.  (Dnilr.  Com.  bot.  p.  114.) 

Echinogyna  pubescens.  (Dnitr.  Syn.  Jung.  p.  84.) 

Echinomitrium  pubescens.  (Hiibn.  Hep.  Germ.  p.  48.) 
E.xs.     Delogne  et  Gravet,  }\c[>.  Ard.  n.  9. 

Diffère  du  précédent  par:  touffe  déprimée,  enlacée,  étendue, 
d'un  vert-glaucescent  à  la  surface,  décolorée  à  l'intérieur,  cou- 
verte sur  les  deux  faces  de  poils  simples.  Fronde  flexueuse,  allongée, 
linéaire,  garnie  de  rameaux  alternes,  courts,  procombants  ou 
étalés-dressés.  Cellules  plus  petites.  Fleurs  dioïques. 

%  Fr.  ? 

Hab.   Rochers  calcareux,  ruines,  troncs  d'arbres  feuillus.   AC.  Ardennes.    R. 
ailleurs. 

Ordo  II.  —  MARCHANTIACE^.  (Dmtr.  Anal,  fam.pt.  69.) 

Plantes  sans  feuilles,  frondacées,  a  lobes  ou  divisions  plus  ou 
moins  profondes.  Frondes  ou  thaïe  irrégulier,  à  divisions  échan- 
crées,  sans  nervure  médiane.  Fruits  agrégés  au  sommet  d'une 
hampe  naissant  de  la  nervure.  Involucres  groupes,  cohérents  par 
la  base  seulement,  ou  fixés  à  la  face  inférieure  d'un  réceptacle  com- 
mun, lobé,  sinué  ou  muni  de  rayons.  Elatères  pourvues  de  spires. 
Capsule  s'ouvrant  par  6  —  8,  rarement  4  valves. 
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Tableau  dichotomique  des  tribus. 


2. 


Fronde  canaliculée.  Involucres  étalés  en  croix,  cohérents  à  la  base 
seulement  et  monocarpe Luuulariao  II 

Fronde  souvent  à  nervure.  Involucres  rapprochés  plus  ou  moins 
soudés  à  la  base,  non  étalés  en  croix,  en  général  polycarpe    .... 

Jecorariese  I 

Fronde  à  nervure.  Fruits  sessiles.  Involucres  bivalves  à  l'extrémité 
des  lobes Targiouiaceao  III 


Tribu.  I.  —  Jecorariea?.  (Nées.) 

Archégones  avec  leurs  enveloppes  à  la  face  supérieure  du  réceptacle 
pédoncule  commun. 


Tableau  dichotomique  des  genres. 


I      Réceptacle  femelle  garni  de  rayons  distincts  au  sommet.  Marchautia  n»  28 
Réceptacle  femelle  sinué  ou  lobé  à  la  base 2 

I      Réceptacle  femelle  conique Fegatella  n"  29 
Réceptacle  femelle  hémisphérique 3 

I      Fronde  épaisse,  lobée Reboulia  n»  31 
Fronde  entière  ou  sinuée Preissia  n»  30 

28.  (125)  Mareliaiitia.  (Raddi  in  Opus.  scient,  di  Bol.  II,  p.  558. ) 

Plante  dichotome,  à  nervure  large.  Fronde  aréolée,  en 
larges  losanges  avec  stomate  centrale  saillante.  Tissu  cel- 
lulaire lacinié  dans  les  couches  supérieures.  Fruit  agrège 
au  sommet  d\m  pédoncule.  Involucres  fixés  à  la  face  infé- 
rieure d'un  réceptacle  lobé,  sinué  ou  muni  de  rayons. 
Réceptacle  femelle  garni  de  ragons  libres  au  sommet,  cohé- 
rents à  la  hase,  réceptacle  mâle,  pédoncule,  pelté,  lobé. 
Périanthe  4 — 5  fides  membraneux.  Coiffe  persistante.  Cap- 
sule petite,  pédicellée,  ovale,  vert-jaunâtre,  à  ouverture 
dentée.  Fleurs  dioïques. 
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MARCHANTIA. 


Marchantia  polymorpha 
(femelle],  gr. 


1.  (482)  3Iarcliantia  polymorpha.  (Lin. 

Spec.  ])l.  iGOo.) 

Gazon    étendu    formant    des   rosettes 
vert-foncé  et  noir  sur  la  ligne  médiane. 
Fronde   de  40—100  mm.,   couchée,   di- 
chotome,  lobée,  ondulée,  canaliculée,  con- 
cave.   Epiderme  formé  de  cellules  tabu- 
laires, petites,  très-distinctes.    Réceptacle 
femelle  porté  sur  une  hampe  dépourvue 
de  gaîne,    glabre    ou    velu,    naissant  au 
fond  d'une  échancrure  de  la  fronde  con- 
vexe,  composée  de  8 — 10  rayons  conni- 
vents,   cylindriques,    libres    et   distants   à 
l'extrémité,    remplis  de  radicules.    Invo- 
lucres  fixés  à  la  partie  inféiieure  do  ces 
rayons,    laciniés    au    sommet,    contenant 
chacun  plusieurs  périanthes  mem- 
braneux, 4—5  lobés.    Coiffe   bi- 
lobée.   Capsule  brièvement  ])édi- 
cellée,  s'ouvrant  par  6  dents  re- 
courbées, spores  petites,   légère- 
ment   papilleusGs.     Elatères    al- 
longées, grêles.  Ildccptacle  mule 
pédoncule,  lobule,  crénelé  sur  le 
contour,  relevé  de   côtes   rayon- 
nantes   en    dessus.     Anthéridies 
oblongues.  Dioïques. 

Qj.  Fr.  Juin-Juillet. 

Hab.  C.  partout.  Sol  humide,  chemins, 
murs,  rochers  à  la  campagne  et  à  la  ville. 
Esi)èc»  très-polymorphe. 

Les  sujets  récoltés  dans  les  lieux  inon- 
dés présentent  des  modifications  anato- 
micjues  très-remarquables. 
Marchantia  polymorpha  (mâle),  gr.         Dans  les  lieux  secs  nous  avons  : 

Var.  /î.  minor.  (Bischoff.) 

Plante  plus  petite,   portant   sur   les  bords  des  écailles  scari- 
euses,  saillantes. 
Places  de  faulde,  lieux  secs. 
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2»,  (129)  Fe^atella.  (Raddi  in  Opus.  se.  di  Bol.  II,  556.) 

Plante  dichotome,  grande,  à  frondes  coriaces,  à  nervure 
médiane  très-étroite,  distincte.  Réceptacle  conique,  obtus,  dé- 
pourvu de  lobes  et  de  rayons,  sinué  à  sa  partie  supérieure. 
Périantlie  nul.  Involucres  4—8,  cohérents  entre  eux  et 
avec  la  paroi  du  réceptacle,  ne  renfermant  chacun  qu'une 
capsule  obovée.  Capsule  allongée,  pijrifornie,  brune,  s'ouvrant 
par  4—8  dents  révolutées.  Réceptacle  mâk,  sessiîe,  disci- 
forme.  Élatères  o — G  spires. 

1.  (488)  Fegalella  eonica.  (Corda 

in  Opiz.  l.  c.  p.  649.) 

Syii.     Marclianlia  eonica.  (Lin.  Sp.  1604.) 

FcgalcUa  officinalis.    (Raddi  in  Ojmis.  se. 

di  Bol.  U,  p.  35G.) 
Coneocephalus    coniciis.     (Dnitr.    Conim. 
bot.  p.  115.) 
—  vuliçarc.    (Risch.   in  Nov. 

act.  nat.  eur.  t.  VII,  p.  979.) 
Coneocephalus   memorosus.    (Hiib.    Hep. 
Germ.  p.  9.) 

Plante   d'un    beau   vert   uni- 
forme en  dessus,  pille  en  dessous. 
Frondes  de  40—80  mm.,  planes, 
nerviées,  relevées  et  ondulées  aux 
Fegalella  eonica  (mâle).  ijoi-j^g^    garnies   de   lamelle   hya- 

line en  dessous,  épiderme  de  la  face  supérieure  très-distinct,  di- 
visé en  losange  par  de  nombreuses  lignes  plus  claires.  Stomates 
très-saillants.  Vaisseaux  nuls.  Réceptacle  femelle  pyramial-obtus, 
sinué  à  la  partie  inférieure  contenant  6 — 8  involucres  subcylin- 
driques, s'ouvrant  par  une  fente  au  sommet  des  lobes,  entouré 
à  la  base  d'un  repli  de  la  fronde  crénelé  ou  denté.  Périanthe 
nul.  Coiffe  campanulée,  2 — 4  lobée,  persistante.  Capsule  dépas- 
sant l'involucre  de  même  forme,  divisée  jusque  vers  le  milieu  en 
4—8  dents  recourbées  en  dehors.  Plante  mâle  plus  grêle, 
disques  saillants  placés  au  sommet  des  lobes,  sessiles  dans  une 
échancrure.  Dioïquc. 

%  Fr.  Avril-Mai. 

Hab.  Dans  les  lieux  frais  et  ombragés,  sur  les  pierres,  les  parois  humides  des 
rochers,  les  bords  des  ruisseaux,  C. 
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30.  (130)  Preîssîa.  {Corda  in  Opiz.  Naluralientausch.  p.  647.) 

Fronde  moins  développée  que  dans  les  genres  précé- 
dents, peu  divisée,  à  nervure  inférieure  très-saillante.  Ré- 
ceptacle femelle  hémisphérique,  2 — 4  lobés,  garni  de  4 — 6 
rayons  courts,  en  forme  de  cotes  saillantes,  libres  seulement 
à  la  partie  inférieure.  Involucres  renfermant  i — 3  périanthes 
et  ces  derniers  chacun  une  capsule  qui  s'ouvre  très-avant 
par  l'écartement  de  4  —  8  lanières.  Capsule  obovée,  brun- 
foncé,  luisante.  Fleurs  mâles  comme  dans  le  genre  précé- 
dent. 
1.  (489)  Preissia  conimutata.  (Nées,  Eur.  Leb.  IV,  U7.) 

Syn.    Marclianlia  liemispluerica.  (Lin.  FI.  Suec.  n.  1032.) 

Conoiiphalus  liemispluerica.  (Dmlr.  Coin.  bot.  p.  115.) 
Marchiiilia  commutala.  (Lindbg;.  Hep.  Eur.  p.  101.) 
Preissia  elabta.  (Corda  in  Opiz.  1.  c.  p.  G47.) 
—       Iiemisjiliœrica.  (Coq.  Cal.  Hép.  b.  p.  49.) 

Gazon  plat,  cohérent.  Fronde  de  20 — 40  mm.,  couchée, 
dichotome,  verte  ou  rougeâtre,  dichotome,  sinuée,  nervicc,  à  la- 
melles longitudinales  violacées  en  dessous.  Stomates  saillants. 
Réceptacle  femelle  longuement  pédoncule,  subhémisphérique, 
vert-pâle,  4—6  rayons  cohérents  ou  côtes  saillantes,  obtuses, 
libres  seulement  à  la  partie  inférieure,  contour  sinueux.  Invo- 
lucre  membraneux,  sinué,  contenant  1—3  périanthes.  Périgone 
membraneux,  4 — 5  lobés.  Capsule  globuleuse  dépassant  un  peu 
le  périgone,  à  parois  minces,  se  déchirant  en  4 — 8  valves  irré- 
gulières. Spores  hérissées.  Monoïque,  quelquefois  dioïque. 

%  Er.  Juillet. 

Hab.   Parois  humides  dans  les  anfractuosités  fraîches  des  rochers  calcaires, 
mortiers  des  vieux  murs  ombragés.  Ecblernach,  Rhd.  Schedgesberg  (Luxembourg)! 

31»  (131)  Reboulia.  {Raddi  in  Opus.  se.  di  Bol.  II,  337.) 

Frondes  dépourvues  de  vaisseaux  et  de  compartiments 
losanges  en  dessus,  d'un  noir-\iolacé  en  dessous.  Nervure 
médiane  large  et  forte.  Réceptacle  hémisphérique,  garni  en 
dessous  de  longs  poils  blancs,  lobé,  divisé  jusque  vers  le 
milieu  en  4—8  lobes  profonds.  Involucre  répondant  à 
chaque  lobe  et  s'ouvrant  par  une  jhite  longitudinale.  Pé- 
rianthe  nul.  Capsule  presque  incluse,  à  parois  minces,  dé- 
pourvues de  fibres  annulaires,  s'ouvrant  par  des  déchirures. 
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Elatères  à  2  spires.    Monoïque  aussi  dioïque.    Anthéridies 
enfoncées  dans  des  disques  sessiles. 

1.  (490)  Reboiilia  liemis|)li<erica.  (Raddi  in  Ojms.  l.  c.  11,  337.) 

Syn.    Mai-cliiiiilia  lit'iiiis|ilucrica.  (Lin.  Spcc.  PI.  il.  IGOi.) 

Astarella  lieniisplu-crica.  (Bcauv.  Eiityl.  melli.  suiipl.  I,  502.) 
Fegalolla  liem^plucrica.  (Makay,  FI.  Ilib.  II,  p.  51.) 
Conoceplialus  hcinispIisDiica.  (Dmlr.  Conim.  bot.  p.  115.) 

—  quadratus.  (Hiilin,  llcp.  Grrm.  p.  H.) 

Achitoii  quadraliini.  (Corda  in  Stnrni,  Deutscli.  Kripl.  fasc.  22,  p.  70.) 

Fronde  de  10 — 25  mm.,  à  surface  lisse,  épaisse,  vert-pâle 
en  dessus,  violacée  ou  rougeâtre  en  dessous,  coucliée,  rameuse, 
ondulée,  lobée,  dépourvue  de  vaisseaux  et  de  compartiments 
losanges.  Stomates  très-petits,  à  peine  saillants.  Réceptacle  pé- 
doncule, liémispbérique,  divisé  jusque  vers  le  milieu  en  4 — 8 
lobes  très-distincts,  garni  en  dessous  de  longs  poils  blancs  qui 
descendent  le  long  du  pédoncule  entouré  également  à  la  base 
de  liouppes  laineuses.  Involucres  fixés  aux  lobes  du  réceptacle, 
s'ouvrant  du  côté  du  pédoncule  par  une  fente  longitudinale,  Pé- 
riantbe  nul.  Coiffe  ovale.  Capsule  incluse,  subscssile,  globuleuse, 
se  dccbirant  en  un  grand  nombre  de  dents  irrégulières.  Spores 
grandes,  tubuleuses.  Elatères  assez  courtes.  Monoïque  parfois 
dioïque.  Disque  mille,  sessile. 

Qj.  Fr.  Printemps. 

Hab.  Parois  des  rochers  frais  et  ombragés  du  grès  luxembourgeois.  Echternach, 
Rhd.  Biuzerolh  (Mersch)! 

Tribu  II.  —  Lunularieœ.  (Nées.) 

Quatre  involucres,  étalés  en  croix,  cohérents  par  la  base  seulement, 
au  sommet  d'une  hampe  entourée  d'une  gaine  à  la  base,  conte- 
nant chacune  une  capsule  s'ouvrant  par  4—8  valves, 

3^.  (132)  Lunularia.  {Micheli,  Nov.  gen.  p.  i,  t.  4.) 

Frondes  larges,  herbacées,  coriaces,  fourchues,  à  ner- 
vure assez  saillante,  souvent  garnies  en  dessus  de  cupules 
sémi-hmaires  renfermant  des  corps  lenticulaires.  Réceptacle 
sessile  dans  les  sinus  des  lobes  sur  la  face  supérieure  et 
entourés  d'un  rebord.  Involucres  tronqués,  horizontaux. 
Périanthe  nul.  Capsule  longuement  pédicellée,  brun-foncé, 
obovée,  divisée  jusqu'à  la  hase  en  4  valves.  Disques  mâles, 
sessiles.  Elatères  très-longues  à  2  spires. 
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LUNULARIA. 


Lunularia  vulgaris. 


i.  (491)  Lunularia  vulgaris.  (Mich.  l.  c. 

p.  4,  t.  4) 

Syii.     Marclianlia  crucia.  (Lin.  Sp.  1C04.) 

Lunularia  —         (Dmir.  Coni.  bot.  p.  H6.) 

—  Micholii.   (L.   Jol.  Mcni.  soc.  cliev.  1853, 

I,  p.  diil.) 

Fronde    de    20—40   mm.,    face   supé- 
rieure   verte  foncée    à    l'état    frais,   vert 
marin  ù  l'état  sec,  coucliée,   radiculeuse, 
fourchue,  lobée,  à  nervure  distincte,    les 
maies  pointant  souvent  des  cupules  sémi- 
lunaires    Hampe  naissant  à  la  face  supé- 
rieure de  la  fronde  très-velue,   rarement 
presque  glabre,    entourée   à   la    base  d'une  double  gaine,  l'exté- 
rieure   de   la   couleur    de   la   fronde,    dont  elle  n'est  qu'un  repli, 
divisée    en   5—6   lobes   dentés  au   sommet,   l'intérieur   blanche, 
membraneuse,  divisée  en  3 — 5   lobes  ciliés.     Involucres  ordinai- 
rement au  nombre   de   4,   subcylindriques,   membraneux,   sinués 
à  l'orifice,  disposés  en  croix  au  sommet  du  pédoncule,  cohérents 
par  la  base  seulement,  contenant  1  ou  2  coiffes,  incluses,  libres, 
et  dans  chacune  d'elles    1   ou   2    pédicelles   de   même  longueur, 
de  sorte  que  la  capsule  s'ouvre  au  sommet  de  l'involucre   en  4, 
rarement  plus.     Valves    tordues   portant   des   élatères   persistant 
longtemps  à  leur  sommet  surtout.  Dioïque. 

Qf  Fr.  Mai. 

Ilab.   Introduit  avec  des  plantes  étrangères,  serre  à  mulliplicalion  Backes  (Lu- 
xembourg) ! 

Tribu  III.  —  Targionie*.  (Necs.) 

Frondes  à  nervure,  canaliculées  en  dessus,  garnies  en  dessous 
de  lamelles  obliques,  imbriquées,  violettes,  à  stomates.  Fruit 
sessile.  Involucre  bivalve  à  l'extrcmilé  des  lobes  en  dessous,  noir, 
renflé,  s'ouvrant  par  une  fente  corticale  en  deux  valves  con- 
caves, coriaces,  monocarpe.  Périanthe  nul.  Capsule  solitaire,  briè- 
vement pédicellée,  à  parois  minces,  à  ouverture  irrégulière.  Ela- 
tères à  2 — 3  spires.  Spores  hérissées  de  crêtes. 

33.  (133)  Tar^ionia.  {Michel!,  Nov.  gen.  p.  5,  t.  5.) 
Caractères  de  la  tribu. 
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Targionia  hypophylla. 


1.  (492)  Targionia  hypophylla,  (Lin.  Spec. 

pi.  1604.) 

Syn.     Targionia  Micliolii.  (Corda  in  Opiz.  1.  c.  p.  649.) 

Fronde  de   5 — 10   mm.,    dpaissc,  dtroite, 
élargie  au  sommet,  simple  ou  peu  rameuse, 
à  nervure  dilatée,  verte  en  dessus,  lamellée- 
pourpre,   violacée   ou    noirâtre    en    dessous. 
Epidcrrae  très-épaisse,  à  cellules  petites,  ar- 
rondies.   Involucre  subglobulcux,   placé   au 
sommet   de  la  fronde  et  en  dessous,  sessile, 
coriace,  noir.    Périanthe  nul.    Coiffe  mince, 
a)  gr.  naturelle,  b)  grossie,    déchirée,  irrégulièrement  appliquée  contre 
Tinvolucre.  Capsule   subsessile,   globuleuse,   brun-terne.    Elatères 
jaune-brun,  à  2  spires.  Spores  grandes,  hérissées  de  crêtes. 
Qj.  Fr.  Printemps. 
Hab.  Terres  des  rochers  siliceux.  RR.  MuUerthal,  W. 

Ordo  IV.  —  ANTHOCEROTACE-aJ.  (Nées.) 

Plantes  terrestre.s,  annuelles.  Frondes  orbiculaires,  radiées, 
irrégulières,  dépourvues  de  stomates,  énerves.  Cellules  2 — 3  fois 
plus  longues  que  larges.  Périanthe  nul.  Capsule  solitaire  naissant 
à  la  face  supérieure  des  frondes,  linéaire,  subulée,  très-longue, 
s'ouvrant  en  deux  valves  tordues  à  l'état  sec,  munie  d'une  co- 
lumelle  linéaire  sur  laquelle  naissent  des  spores.  Elatères  ordi- 
nairement sans  spores.  Monoïque.  Antliéridies  2 — 3,  sessiles. 
Archégones  sans  style. 

34.  (134)  Aiitlioceros.  {Mich.  Nov.  gen.  p.  Il,  t.  7,  f.  /,  2.) 

Caractères  de  la  famille. 

Frondes  papilleuses  en  dessus,  spores  noirâtre  .     .     A.  puncatus  n"  1 
Frondes  lisses  en  dessus,  spores  jaunes A.  laevis  n<»  2 


1.  (493)  Anthoceros  puncatus.  {Lin.  Spec.  p.  i606.) 

Plante  d'un  vert- foncé-obscur.  Fronde  de  10 — 25  mm.,  couchée, 
circulaire,  laciniée,  énerve,  à  surface  supérieure  papilleuse. 
Involucre  formé  par  une  élévation  du  thaïe  en  forme  de 
tube  étroit,  cylindrique,  à  ouverture  scaricuse.  Coiffe  conique 
se  déchirant  au-dessus  de  la  base.  Capsule  linéaire,  subulée, 
gris-noir,  s'ouvrant  jusque  vers  le  milieu  en  deux  valves.    Colu- 
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melle  très-étroito.  Spores  d'un  hrua-noirâtre,  anguleuses,  couvertes 
de  pointes  larges.  ELatères  contournés ,  dépourvus  de  spires. 
Monoïque.  Anthéridies  naissant  groupées  dans  la  substance  des 
frondes,  non  loin  des  fleurs  femelles. 

O  I^'r.  Août- Octobre. 

Hab.  Dans  les  dérayures  des  champs  humides,  le  revers  des 
fossés  bordiers  des  bois,  elc.  Terrains  calcaires  et  argilo-cal- 
caires.  C.  plus  R.  dans  les  terrains  siliceux.  Rochers  humides 
près  d'Echternach  (Mullerthal)  ! 

2.  (494)  Anthoceros  lœvis.  {Lin.  Spec.  1606.) 

Diffère  de  l'espèce  précédente  par:  frondes 
vert-foncé,  presque  luisantes,  presque  lisses  en  dessous, 
crénelées.  Spores  qui  sont  jusqu'à  la  fin  jaunes, 
un  peu  allongées,  garnies  uniformément  de  papilles 
simples,  minces,  saillantes.  Capsule  brun-jaunâtre. 
Fleurs  monoïques. 

O  Fr.  Août-Septembre. 

Hab.  Même  habitation,  mais  plus  G.  que  VA.  puncatus. 
Antiioceros  Ixvis. 


Ordo  V.  —  RICCIACE.^.  (Endl.) 

Plantes  annuelles,  terrestres  ou  aquatiques.  Fronde  très-ram- 
pante, disposée  en  rosette,  souvent  caverneuse.  Radicules  rarement 
nulles,  souvent  abondantes  et  la  plupart  hérissées  intérieurement. 
Fruit  péilicellé,  sessile  ou  immergé.  Involucre  en  forme  d'utri- 
cule,  perforé  au  sommet  ou  nul.  Périanthe  nul.  Capsule  globu- 
leuse, libre  ou  soudée  à  la  coiffe,  s'ouvrant  par  des  déchirures 
irrégulières.  Élatères  nuls.  Spores  anguleuses.  Fleurs  monoïques 
ou  dioïques.  Anthéridies  immergées,  s'ouvrant  par  des  ouver- 
tures papillaires.  Sporules  fréquentes. 


Tableau  dichotomique  des  tribus. 


?>uit  sur  la  face  supérieure   .... 
Fruit  placé  dans  l'intérieur  de  la  fronde 


Corsiniaceae  I 
Bicciaceœ  II 
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Tribu  I.  —  Corsiniaceff. 

Plante  terrestre.  Fronde  couchde.  Fruits  -placés  à  la  face  su- 
périeure de  la  fronde.^  Un  involucre.  Capsule  globuleuse.  Coiffe 
lisse  ou  hérissée.  Elatères  nuls.  Spores  d'abord  quaternées,  al- 
véolées. Monoïque  ou  dioïque. 

35.  (135)  ISplisDrocarpus.  (Micheli,  Nov.  gen.  p.  4.) 

Fronde  petite,  orbimlaire,  rayonnante,  lobée,  dépourvue 
de  nervure  et  d'épiderrae.  Involucres  piri formes,  agglomérés 
et  sessiles  à  la  surface  des  frondes.  Coiffe  lisse.  Capsule 
globuleuse.  Elatères  nuls.  Anthères  la génif ormes,  groupées 
et  sessiles  sur  une  plante  distincte.  Monoïque,  dioïque  et 
synoïque. 

1.  (495)  Sphœrocarpus  tcrrestrls.   (Lin.  Eng.  loi.  n°  209.) 

Syn.    Sphoerocarpus  Michelii.  (Bell.  Acf,  Tur.  V,  246.) 
—  laqenarius.  (Dratr.  Coram.  bot.  78.) 

Plante  petite  en  tapis  vert-jaunâtre  à  l'état 
humide,  jaune-clair  à  l'état  sec.  Frondes  orbi- 
culaires,  lobées-ondulées,  rayonnantes,  molles, 
jaune-clair,  énerves,  dépourvues  de  stomates. 
Involucres  agglomérés  à  la  face  supérieure 
de  la  fronde  qu'ils  couvrent  presque  entière- 
ment, jaune-clair,  sessiles,  piriformes,  percés  au 
sommet.  Capsule  globuleuse ,  indéhiscente. 
Coiffe  globuleuse,  brièvement  pédicellée,  lisse. 
Snhœrocarnus  Anthères  éparses.  Spores  hérissées  de  saillies 
terrestris,  gr.  et  garnies  de  crêtes. 

O  Fr.  Hiver-printemps. 
Hab.  Sur  la  terre  dans  les  champs,  les  vignes  et  les  bruyères  des  terrains  cal- 
caires. Palmberg. 

Tribu  II.  —  Ricciea?. 

Plantes  terrestres  ou  aquatiques.  Frondes  disposées  en  ro- 
sette, très-rampantes,  souvent  caverneuses.  Fruit  enfoncé  dans  l'in- 
térieur de  la  fronde,  muni  d'un  épiderme  mais  privé  de  stomate. 
Involucre  nul.  Périanthe  nul.  Coiffe  soudée  avec  la  capsule. 
Elatères  nuls.  Spores  d'abord  quaternées,  puis  isolées,  tétrac- 
driques,  alvéolées. 
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36.  (136)  Rîccîa.  {Micheli,  Nov.  gen.  p.  107,  exs.  sp.) 

Plantes  annuelles,  aquatiques  et  terrestres.  Frondes 
divisées  en  lobes  rayonnants,  munies  d'un  épiderme,  mais 
privées  de  stomates.  Involucre  nul.  Capsule  petite,  soudée  à 
la  coiffe,  enfoncée  dans  la  substance  des  frondes.  Elatères 
nuls. 

Plante  terrestre,  fronde  sans  cavités  aériennes 2 

Plante  aquatique  ayant  des  cavités  aériennes 3 

Fronde  fortement  canaliculée,  fruits  agrégés    .     .     R.  soroearpa  n°  2 
Fronde  plane  ou  légèrement  canaliculée.  fruits  non  agrégés    .     .     . 

R.  glanca  n"  1 

Fronde  garnie  de  longues  lanières R.  nataus  n"  4 

Fronde  dépourvue  de  lanières 4 

Fronde  violette,  linéaire,  bifurquée R.  fluitans  n"  5 

Fronde  verte,  rayonnante,  large R.  crystallina  n"  3 

1.  (496)  Riccia  glauca.  (Lin.  Spec.  pi,  1605,) 

Plante  couchée  sur  la  terre,  d'un  vert-glauccscent  en  dessus, 
pâle  en  dessous,  formant  une  rosette  de  10—20  mm.  de  diamètre. 
Fronde  ponctuée  en  dessus,  à  bords  membraneux,  glabres,  di- 
visée en  6 — 8  lobes  rayonnants,  2 — 3  fois  bifurques,  émarginés. 
Lobes  obovés  ou  obcordés,  linéaires,  subbilobés  au  sommet,  à 
bords  minces,  plans  ou  légèrement  canaliculés  en  dessus  de  la 
partie  supérieure,  peu  renflés  en  dessous.  Capsule  disposée  sur 
une  ou  deux  lignes  formant  une  saillie  sous  l'épiderme  qui  se 
déchire  pour  laisser  sortir  les  spores.  Spores  brunes,  jaunes, 
transparentes.  Monoïque. 

O  Fr.  Septembre-Octobre. 

Hab.  Terres  humides,  aux  bords  des  chemins,  dans  les  champs  et  les  prés,  sur 
la  vase.  C. 

Var.  /5.  minor.  (Lindenberg.) 

Frondes  et  lobes  subtriangulaires. 
Var.  y.  minima.  (Lindb.) 

Lobes  linéaires,  bilobés,  plante  d'un  vert  plus  foncé. 
C.  avec  l'espèce. 

2.  (497)    Riccia    soroearpa.     (Bisckoff  in  Nov.  A  ci.   nal.  cur. 

XVII  p   1055.) 

Plante  en    rosette    de    1    mm.    de    diamètre,    vert-bleuâtre, 
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terne.  Fronde  une  ou  deux  fois  bifurqu(5e,  papilleuse.  Lobes  ob- 
longs,  épaissis  en  dessous,  fortement  canalicule's  en  dessus.  Capsules 
agrégées  sur  la  base  des  lobes.  Spores  noirs-bruns,  opaques.  Fleurs 
monoïques. 

O  Fi".  Automne  et  hiver. 
Hab.  Place  de  fauldes.  RR.  Goldberg  (Grunenwald)! 

3.  (498)  Riccla  crystallina.  (Lin.  Spec.  pi.  4603.) 

Plante  en  rosette  de  5 — 20  mm.  de  diamètre  d'un  vert-clair 
sur  les  deux  faces,  lisse  dans  la  jeunesse,  caverneuse  avec  Vtige. 
Frondes  dichotomes  ou  lobées,  rayonnantes,  munies  de  grandes 
cavités  aériennes,  d'abords  fermées,  courtes,  entièrement  ouvertes 
à  la  face  supérieure  et  alors  criblées  de  trous.  Lobes  larges,  sub- 
cunéiformes, à  bords  faiblement  relevés.  Capsule  disposée  irré- 
gulièrement, formant  de  légères  saillies  sous  l'épidcrmc  de  la 
face  supérieure.  Spores  brun-foncé,  un  peu  transparent.  Fleurs 
monoïques. 

O  Fr.  Août-Septembre. 
Hab.   Terres  grasses,  notamment  la  vase  des  bords  des  cours  d'eaux,   des 
étangs.  AC. 

4.  (499)  Riccia  natans.  (Lin.  syst.  veget.  p.  956.) 

Syn.    Ricciocarpus  natans.  (Corda  in  Opiz.  1.  c.  p.  651.) 

Plante  flottante  à  la  manière  des  Lemna.  Frondes  obcordées, 
munies  de  cavités  aériennes,  sillonnées,  verte  en  dessus,  pourpre-vio- 
lette en  dessous  et  garnies  d'un  grand  nombre  de  lanières  de 
même  couleur,  dentées  et  très-longues,  profondément  sillonnées. 
Capsule  cachée  dans  l'intérieur  de  la  fronde.  Spores  noir-brun, 
assez  gros.  Fleurs  monoïques. 

Q[  Fr.  Septembre-Octobre. 
Eaux  dormantes.  AC. 

Var.  y.  terrestris.  (Lndb.) 

Après  le  retrait  des  eaux,  l'espèce  s'attache  à  la  vase  par 
quelques  poils  radiculeux  et  y  forme  des  rosettes  de  feuilles  ru- 
dimentaires. 

Hab.  Étangs  de  Kockelscheuer.  R. 

5.  (500)  Riccia  fluitans.  {lin.  Spec.  pi.  46 16.) 

Syn.    Riccielia  tluilans.  (Al.  Braun,  Bot.  Zeit.  1821,  757.) 

Fronde  large  de  20 — 50  mm.,  flottante,  dépourvue  de  radi- 
cules linéaires,  plusieurs  fois  bifurquées,  assez  distinctement  ner- 
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viée,  verte  sur  les  deux  faces,  obtuse,  plane  en  dessus,  munie  de 
cavités  aériennes  vers  le  sommet,  lobe  submembraneux,  allongé, 
très-ramifié,  lobule,  obtus,  linéaire,  entier,  presque  plan.  Capsule 
formant  des  saillies  très-apparentes  à  la  face  inférieure  des  frondes. 
Spores  brunes,  hyalines.  Fleurs  monoïques. 

O  Fr.  Septembre-Octobre. 

Hab.  Eaux  stagnantes,  mares,  étangs,  fossés,  AG.  Aux  mêmes  endroits;  croit  sur 
la  vase  après  le  retrait  des  eaux. 

Var    /S.  canaliculata.  (Hoffm  ) 

Plante  plus  courte,  munie  de  radicules,  lobes  des  bords  re- 
dressés, canaliculés. 
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articulatum,  155. 
atropurpureum,  153. 
aurcum,  100. 
barbatum.  232. 
bicolor,  152,  153. 
binium,  151 . 
brevicaule,  182. 
bipartitum,  252. 
ca?spililium,  154. 
canescons,  187. 
canescens,  164. 
capillaceum,  210. 
capillare,  156. 
carneum,  153. 
Celsii,  252. 
cernuum.  149. 
cerviculatum,  263. 
viliatum,  185. 
cinclidoides,  172. 
cirrhatum,  275. 
coarclatum,  164. 
compaclum,  164. 
conoideum,  21 1 . 
controversum,  275. 
convolutum,  230. 
crispum,  210. 
crudum,  163. 
cubitale,  157. 
cuspidalum,  170. 
cyltndricum,  1 61 . 
decipiens,  164. 
deliculatulum,  164. 
dendroides,  168. 
diaphanum,  217. 
didymodon,  221 . 
Duvalii.  158. 
elongatum,  187. 
elongatum,  161 . 
ericetorum,  278. 
ericoides,  181. 
erytrocarpum,  152. 
erytrocarpum,  153. 
exlinclorium,  215. 
fallax,  233. 
fasciculare,  186. 
flagellare,  256. 
fontanum,  478. 
Funkii,  155. 
glaucum,  250. 
Hallerianum,  140. 
lieleromallum,  266. 
heleroslichum,  188. 
hornum,  168. 
hygromelrium,  180. 
hybridum,  151. 
hypnoides,  187,  188. 
imberbe,  233. 
inclinatum,  150. 
intermedium,  150. 


inferruptuni,  178. 
julaceum,  156. 
lanatum,  156. 
lanceolalum,  242. 
lanuginosum,  188. 
lapponicum,  213. 
lalerale,  176. 
laxiflorum,  252. 
ligulatum,  168. 
longisetum,  170,  163. 
lulescens,  186. 
li/c'jpodiforme,  178. 
inargiiiatum,  169. 
melanodon,  164. 
Mildeanum,  154. 
médium,  269. 
microstomum,  272. 
microcarpum,  169. 
miniatum,  241 . 
mnioides,  160. 
mucronatum,  232. 
murale,  227. 
nigrescens,  190. 
nigricans,  158. 
Noriuegicum,  1 76. 
nudum,  183. 
nuians,  181 . 
Oederii,  177. 
oua/e,  192. 
ovatum,  239. 
pallens,  157. 
pallescens,  151. 
pallescens,  150. 
pallidiselum,  1 64. 
pallidum,  223. 
paludosum.  243,  275. 
palustre,  173. 
palustre,  264. 
païens,  191. 
papillosum,  253. 
pellucidum,  217,  267. 
pendulum,  149. 
pendulum,  176,  160. 
phascoides,  140. 
polycarpum,  269. 
polymorphum,  170. 
pseudotriquetrum,  1 51 . 
pseudofriquelrum,  157. 
pulchellum,  154. 
punctatum,  167. 
purpureum,  252. 
radiculosum,  152. 
recurvum,  176. 
recu/Tatum,  244. 
ritJu/are,  190. 
rigidulum,  219. 
roseum,  159. 
rostratum,  170. 
rubellum,  164,  219. 
rufescens,  265. 
rugosum,  260. 


rurale,  236. 
sanguinum,  152. 
scoparium,  257. 
secundum,  188. 
semivacuum,  213. 
serpyllifohum ,  167, 170. 
serratum,  169. 
setaceum.  230. 
silvativum,  210. 
Spliagni.  158. 
spliagnoides,  185. 
spinosum,  169. 
squalidum,  156. 
Starkeanum,  242. 
stellare,  172. 
stellatum,  172. 
striatum,  216. 
strichum,  252. 
subdenliculalum,  162. 
subobliquum,  157. 
iewMC,  252. 
torluosum,  228. 
triclioides,  162. 
Iruncatum,  240. 
turbinatum,  158,  150. 
turbinatum,  157. 
undulatum,  1 41 ,  1 68. 
verticillatum,  273. 
virens,  275. 
viridulum,  275. 
TFaiber^it,  165. 
Zierii,  166. 
Buxbaumîa,  139. 
aphylla,  139. 
caulescens,  139. 
foliosa,  140. 
sessi7ts,  140" 
vulgaris,  137. 

Callibryon. 

polylriclwides,  141. 
Callibryum. 

undulatum,  141 . 
Calypageia,  329. 

^ssa,  330. 

graveolens,  329. 

Trichomanis.  330. 
Campylodontiam,  75. 

hypnoides,  76. 
Campylopns,  270. 

Arduennea,  270. 

fragilis,  270. 

flexuosus,  270. 

flexuosus,  271 . 

oiîatMS,  192. 

pennicilatus,  270. 

pulvmatus,  195. 

pyriformis,  271 . 

turfaceus,  271. 
Camptothecinm,  96. 

lutescens,  96. 

24 
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nitens,  97. 
Candollea. 

complanata,  ;i35. 
Catharinea. 
angustata,  \k\ . 
CaUibnjon,  1 41 . 
nana,  143. 
pulvirulenta,  144. 
tenella,  1 41 . 
undulata,  141 . 
nrnifjera,  144. 
Cecaciyplium. 
longirostrum,  259. 
mullifJorum,  269. 
sciuroides,  77. 
scoparimn,  257. 
Ceplialog'ia. 
alpeslris,  316. 
bicuspidata,  322. 
bysiacea,  321 . 
connivens,  322. 
curvifolia,  311 . 
dénia  la,  321. 
divaricata,  320. 
StarA-(/',  320. 
Ceratodon, 251 . 
cylindricus,  253. 
purpureus,  251 . 
Ceterach. 

offioinarum,  12. 
Chactopsis. 

triclwphylla.  320. 
Chara. 
flexilis,  44. 
fœtida,  42. 
fragilis,  43. 
funicularis,  42. 
gracilis,  44. 
hispida,  42. 
pulchella,  43. 
spinosa,  42. 
vulgaris,  43. 
vulgaris,  42. 
CHARACEiE. 
Cheiloscyplios,  327. 
pallescens,  328. 
polyanthos,  227. 
Cincinulus. 

Trichomanis,  330. 
Cinclidotus,  183. 
fonthtaloides,  184. 
minor.  184. 
riparius,  231 . 
Cladoclinin. 

incUnatum,  150. 
Cliniacinm,  79. 

dendroides,  SO. 
Codonia. 

pusilla.  340. 
Coleochila. 
anomale,  311 . 


Taylori.  310. 
Conciiiodoii. 

aiyphyllus,  242. 
connalus,  242. 
elonyatus,  273. 

lanceolalus,  242. 

niidus,  283 

verlicellatus,  273. 
Coneoeephalus. 

conictis.  349. 

hemisphericus,  350,  351 . 

nemorosus,  349. 

quadralus,  350. 

vulgare,  349. 
Conoinitrîum,  249. 

Julianum,  249. 
Crypliœa,  71. 

arborea,  71 . 

heleromalla,  71 . 
Cryptopodia. 

pennata,  67. 
Cyathea. 

aniriscifolia,  24. 

cynapifolia,  24. 

fragilis,  24. 
Cylindrotliecium,  74. 

Concinum,  74. 

Montagnei,  74. 
Cyliocarpus. 

lapponicus,  213. 

Mouqeotii,  213. 
Cynodon. 

cernuuni,  149. 
Cynodontium,  268. 

Bruloni,  268. 

capillaceum,  219. 

cernuum,  149. 

flexicatile,  222. 

longirostre,  261 . 

polycarpum,  269. 
Cyrtopus. 

curtipendulus,  78. 
Cystopteris. 

frasilis,  24. 


Daltonia. 

heleromalla,  71 . 

pennata,  67. 
Dela;iia. 

Lj/c//((',  340. 
Deplolœna. 

Lyellii,  340. 
Desiiiatodon. 

dichotimius,  231. 

lancrot/itus,  242. 

murronifolius,  238. 

rigidus,  226. 

rupesiris  221. 

Starkii,  242. 
Dibellou. 


squarrosus,  i6't. 
Dicliodoiitiiiiii,  267. 
pellucidum,  267. 
squarromm,  264. 
Dicrauella. 
cerviculata,  263. 
longirostris,  261 . 
rufescens,  265. 
Schreberi,  263. 
squarrosa,  264. 
subulata,  265. 
varia,  264. 
Dicranodontînm,  26 1 . 

longirostre,  261 . 
Dicranui»,  253. 
aciculare,  189,  190. 
ambiguum,  250. 
aqitalirum,  267. 
arennluni,  191 . 
biparlilum,  152. 
Bonjeani,  259. 
Bruloni,  269. 
Bryoides,  146,  247. 
caducnm,  267. 
carneurn,  205. 
campylopus,  256. 
Ce/su,  252. 
cerviculatuni.  263. 
cirrliaium,  274. 
condensatum,  257,  259. 
congestutn.  251 . 
cwri-atMOT.  265,  266. 
cylcndricum,  252. 
Dellenii,  257. 
denudatum,  261 . 
densum,  270. 

durum,  192. 

tlagellare,  250. 

{lavidum,  263. 

flexicaule,  256. 

flexuosum,  270,  271. 

fragilis,  259. 

fuscescens,  258. 

Funkii.  270. 

fulviim.  265. 

glaucum,  250. 

Gœpperlianum,  253. 

heleromalluin ,  266. 

inciirvnm,  24(). 

inlerwedinm,  247. 

inlerruptum.  255,  267. 

laxifolium.  244. 

laxum,  232. 

longirostrum,  258. 

longiselum,  252. 

majus,  260. 

nionlanuni,  255. 

osmnndioides,  243. 

ova/e,  192. 

oraffjHi,  193. 

pallidiini,  223. 
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paluslre,  239. 

palustre,  ''îo2. 

patens,  190. 

peUucidum,  267. 

phaxcoideiim,  197. 

pinclonon,  271. 

polycarpum .  269. 

polysetum,  161 . 

ptilvtnatum,  195. 

purpurcscens .  252. 

purpureum,  252. 

reco(jmlum,  26;i. 

recnrvatum   257. 

rcfJeclens,  257. 

rigidum,  26 1. 

rufescens,  265. 

rugosum,  260. 

rupestre,  258. 

Schreberi.  263. 

sciuroides,  77. 

scoparium,  257. 

Scctlianitm,  235. 

seciindum,  261 . 

spurium,  259. 

squarrosuni;  264. 

strictum,  252. 

subulatum,  190,  265. 

Sudelicum,  266. 

tamarindifolium,  267. 

taxifoUum,  248. 

<or/»7e,  222. 

traustum,  236. 

Iraustohpyllum,  236. 

turfaceum,  271. 

undulatum,  260. 

nncinattim,  263. 

varians,  264,  265. 

viride,  236. 

viridissimum ,  212. 

viridulum,  246. 

xanthodon,  271. 
Dicranoweisia. 

cirrhata,  275. 
Didymodon,  217. 
Bruloni,  268. 
calyptralus,  218. 
capillaceus  219. 
cernuum,  149. 
cinclidolus,  231. 
curtis.  222. 
cylindricus,  217. 
Daldianidf,  218. 
flexicauUs.  222. 
heteromallus,  223. 
homomallus,  223. 
longirostris,  261 . 
lur'idus,  218. 
obscurus,  268. 
purpwus,  232. 
pitsillus,  222. 
rigidulus,  221. 


rubellus,  219. 

subulatus,  219. 

<o?7(7(.'?,  222. 

Irifarius,  218. 
])ipIio]»]iyIIiiiii. 

alhicans,  309. 

miniihon,  3 Ht. 

laxifoliion,  309. 
Uiphyscium,  139. 

folinsurn,  140. 
Diplocoinium. 

l()n,t;i.s(;(iini,  179. 
Diploinitriou. 

L//('//((,  340. 
Disceliiiiii,  282. 

iiudiiin,  282. 
Bistichiuni;  219. 

capillaceiim,  219. 
Dltrichain. 

pusilium,  222. 
Uolichotlieca. 

Silesiara,  108. 
Dryptodon. 

carnosus,  188. 

leucophu'us.  192. 

obtusus,  193. 

ovatus,  192. 

patens,  190. 

pulvinatus,  193. 

Schultzii,  194. 

trichophyllus,  194. 


Echiuogyna. 

furcuta,  3i5. 

pubescens,  346. 
Echiuomitrinm. 

piimaliim,  345. 

pubescens,  346. 
Encalypta,  214. 

ciliata,  216. 

cirrhata,  273. 

clausa,  216. 

contorta,  215. 

extinctoria,  213. 

fimbriata,  216. 

grandis,  215. 

laciniata,  216- 

lœvigata,  215- 

lanceolata,  24-- 

leptodon,  215. 

obtusifolia,  21 3. 

Onsm/,  215. 

pilifera,  215. 

sfreptocarpa.  215- 

vulgaris,  215. 
Entodon. 

insidiostis,  74. 

Montngnei,  74. 
Eutostliodon. 

fasciculare,  180. 


Ëplicmerum,  284. 

païens,  282. 

serratum,  284. 

tencrum,  284. 
Eqnisetuiii,  34. 

arvense,  35. 

capillaie,  38. 

eburneum,  36. 

fluviatile,  36. 

Iluvialile,  38. 

Heleocliaris,  38. 

liyemale,  40. 

limosum,  38. 

maximum,  36. 

palustre,  38. 

silvalicum,  36. 

Telmateia,  36. 
EQUISETACEJ-:,  34. 
Eucladiuin,  273. 

vcrlicillatum,  273. 
Euryuchium,  88. 

conferlum,  85. 

crassinerviura,  91. 

depressum,  86. 

illecebrum,  93. 

megopolitanian,  95. 

murale,  84. 

myosuroides,  88. 

piiiferum,  91. 

praelongum,   93. 

prœlongum,  /5  94. 

pumilum,  94. 

romndifolium,  84. 

rusciforme,  86. 

Schleicheri,  93. 

Stockesii,  92. 

striatum,  90. 

striatulum.  90. 

strigosum,  89. 

teneUum,  84. 

Teesdalei,  87. 

Vaucheri,  91. 

velulinoides,  92. 


Fabronia,  76. 

splachnoides,  76 
Fasciola. 

fiircala,  345. 

pubescens,  346. 
Fe^atella,  349. 

conica,  349. 
FILICES,  10. 
Fissideus,  245. 

adiantoides,  249. 

Bloxami,  246. 

bryoides,  246. 

crassipes.  246. 

de6(7/s,  230. 

decipiens,  248. 

denticulalus,  106 
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discarpos,  2i7. 

exilis,  246. 

incurvus,  242. 

Juliana,  250. 

osmundioides,  242. 

païens,  190. 

polycarpos,  269. 

pulvinalus,  l9o. 

rupestris,  248. 

sardous,  247. 

sciuroides,  77. 

taxifolius,  248. 

tamarmdifolius,  247. 

virkhdus,  246,  247. 
Foutinalis,  6o. 

albicans,  185. 

alpeslris,  66. 

antipyretica,  65. 

apocarpa,  497. 

gracilis,  66. 

Juliana,  249. 

laxa,  66. 

minor  L.,  183. 

minor,  66. 

pennata,  67. 

squamosa,  66. 

Ir  if  aria,  65. 
Fossombronia,  339. 

pusilla,  340. 
Frullania,  337. 

dilatata   337. 

fragilifolia,  338. 

major,  338. 

minor,  337. 

Tamarisci,  338. 
Fanaria,  179. 

androgyna,  180. 

angustifolia,  180. 

campijlosum,  180. 

fascicularis,  180. 

hygrometrica,  180. 

ramificans,  180. 
Fusciconia. 

androgyna,  174. 
Fuscina. 

bryoides,  246. 

glauca,  250. 

heteronialla,  266. 

purpurea,  252. 

sciuroides,  77. 

scoparia,  257. 

simplex,  264. 
taxifoUa,  248. 


Oeocalya,  329. 

graveolens,  329. 
Georgia. 

Mnemocynum,  217. 
Grain  initis. 

Ceterach,  12. 


Griiumia^  191. 
acicularis,  198. 
acyphylla,  242. 
afjricana,  195. 
arcuata,  190. 
apocarpa,  197. 
apocaulon,  197. 
apicola,  197. 
arborea,  71 . 
aquatica,  190. 
campestris,  192. 
cawescetts,  187. 
capillata,  210. 
cirrhala,  275. 
commutala,  192. 
crassa,  228. 
crinita,  196. 
curvirostra,  219. 
decipiens,  194. 
elliptica,  192. 
ericoides,  189. 
fascicularis,  186. 
fasciculata,  197. 
fîliformis.  63. 
funalis,  194. 
fontinaloides,  186. 
fusca,  197. 
gracilis,  197. 
Hartmannii,  193. 
heteromalla,  223. 
heteroslicha,  188. 
helveiica,  197. 
homomala,  223. 
incurva,  193. 
lanceolala,  142. 
lanuginosa,  188. 
leucophaca,  192. 
mamillaris,  195. 
microcarpa,  189. 
mulabilis,  79. 
nwrfa,  283. 
Oertzeniana,  192. 
ornilhopodioides,  64. 
orbicularis,  195. 
ovala,  193. 
omto,  200. 
parasitica,  244. 
pa(e«s,  103,  190. 
polyodon,  197. 
pulvinata,  199. 
recurvirosiris,  219. 
rivularis,  197. 
rubella,  219. 
robusta,  197. 
Schleicheri,  197. 
Schullzii,  194. 
sciuroides,  103. 
Seligeri,  243. 
silvatica,  210. 
Starkeana,  242. 
sirjato,  206,  276. 


slricla,  197. 

slrigosa,  197. 

trichodon,  297. 

trichophylla,  294, 

trifjaria,  244. 

tristicha,  244. 

Torreyana,  197. 

verticilata,  273. 
Gueiiibelia. 

crinita,  196. 

elliptica,  192. 

orbicularis,  195. 

ovalis,  192. 
Gymuocarpînm. 

Dryopteris,  14. 
Gynmocephalus. 

androgyna,  174. 

conideus,  211. 

palustris,  173. 
Gynmocolea. 

inflala,  315. 
Gyinnocybe. 

palustre,  173. 
Gyiimogramme. 

Celerach,  12. 
Gymnomitriou. 

epiphyllum,  342. 

Lyellii,  340. 

mullifidum,  344. 

pinguis,  344. 

pinnatifidum,  344. 
Gymnostomum  271 , 

œruginosmn,  271. 

a//iHe.  240. 

atrovoride,  272. 

ciliatum,  185. 

circumcissum,  240. 

cirrhatum,  275. 

cuspidatum,  240. 

curvirostre,  272. 

decipiens,  296. 

dilatalum,  182. 

fasciculare,  180. 

Uedwigii,  185. 

Heiiuii,  240. 

iniermedinm,  241 . 

microslomum,  252. 

minitulum,  241. 

obtusum,  240. 

oi'ffitMW,  239. 

pennatuni,  214. 

phascoides,  272. 

pisciforme,  182. 

pusillum,  239. 

rufescens,  241. 

serpens,  100. 

splachoides,  182. 

spha>ricum,  181 . 

strialuni,  185. 
{      tomentosum.  240. 
I      tortipes,  182. 
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truticaUini,  210. 
Iiahiiiatum,  182. 
riridissimuin,  212. 


Hari>aiithus,  32('>. 

sculalus,  32(3. 
Hedwigia,  I8i. 

nnodvn,  185. 

(ipocarixt,  185. 

ciliala,   185. 

(liapJiana,  185. 

intcqrifolia,  -185. 

iiki\Vtu;k.'K.  203. 
Herpetiuiu. 

dellexum,  332. 

replans,  33 1 . 

Irilobalum,  332. 
Heterocladium,  (J2. 

lielero[))crum,  02. 
Hippopodium. 

apliyUn,  139. 
Hollia. 

/./ye//(/,  311 . 
Hoinalia,  (i'J. 

eoinplanala,  09. 

trichonianoicics,  70. 
Hoiuiilotheciuiii,  81 . 

sericeum,  81. 
Hookeria. 

lucens,  71 . 

convolula,  72. 
Hylocoinium. 

Sdu-eberi,  132. 

puruni,  i32. 
Hymenopogon. 

ht'terophyllum,  140. 
Hymenostoinum. 

curvirostre,  272. 

rnicrostomum,  272. 
Hymenostylimn. 

cuniroatre,  272. 
HYiMENOPHVLL.^,  31. 
Hyinenopliyllam,  31 . 

Tunbrigense,  31 . 
Hyocomium,  1 34. 

brevirostrum,  136. 

flagellare,  95. 

fîmbrialum,  136. 

loreum,  137. 

Oakesii,  130. 

parielinum,  133. 

splendens,  135. 

squarrosum,  137. 

triquetrum,  138. 

umbratum,  133. 
Hypunui,  117. 

abietinum.,  01. 
—  rar.  paludosum,62. 

ariculare,  190. 

aduncum,  222. 


aduncum,  122. 
a//('/(c,  110. 
albicans,  99. 
al(/iri(niiini,  84. 
alopccurinn,  82. 
alpinnm,  100. 
ainœnum,  128. 
androgijnium,  174. 
anitotumm,  104. 
anlipj/rcliciDii,  05,  184. 
arciplijjllum,  171 . 
anuium,  128. 
armorie um,  95. 
atrovirens,  93.  59. 
altenuaium,  58. 
Blandowti,  62. 
blandiim,  95. 
brevirostrum,  130. 
brijoides,  246 
cœspiticum,  154. 
callichroum,  128. 
campe  s  Ire,  100. 
canescens,  188. 
capillare,  136. 
cargiiœrazewn,  188. 
cartieum.  104. 
carvifolium,  128. 
caidescens,  133. 
chrysophyllum,  117. 
chrysostonmm,  100. 
cincinatum,  04. 
cirrliatum,  275. 
clavellalum,  84. 
compressum,  132. 
concinum,  74. 
conferlum,  85. 
confervoides  B.,  109. 
confervoides  Scli.,  109. 
compressum,  124. 
commulatum,  123. 
contiguum,  118. 
cordifoliiim,  130. 
Cossoni.  122. 
crassinervium,  91 . 
crispum,  68. 
Crista  caslrensis,  129. 
crudum,  163. 
oublie,  287. 
cupressiforme,  126. 
cupressiforme,  127. 
cuspidalum,  131 . 
ciispidalum,  171 . 
curtipendulum,  78. 
curvatum,  73. 
delicatulum,  Hd.,  61. 
deliraiulum  L.,  61 . 
demissum,  87. 
dendroides,  80. 
denticulatum  Dill.,  106. 
denliculatumC.M.,  105. 
depressum,  86. 


Diclisoni,  80. 
elastirum.  90. 
elodos,  110. 
elodes,  172. 
enlricalum,   I2i. 
exanulatuin,  120. 
cxiguutn,  84. 
fakalum,  113. 
lai  cal  uni,  124. 
fallax,  113. 
filesccns,  90. 
lilicimiin,  12t. 
filiforme,  63,  92. 
flagellare,  100,  93. 
flagelliformc,  113. 
Flotoivianum,  92. 
lluilans,  119. 
fluvialile,  112,  113. 
fonlanum,  130,  178. 
fonlmaloides,  184. 
giganteum,  130. 
glareosmn,  99. 
glaucum,  250. 
gracile,  Ot. 
heleromallum ,  71. 
heteropteruin,  02. 
hornum,  108. 
illecebrum,  132,  93. 
incurva  tum,  123. 
incurvatum,  59. 
interniedium,  1  22. 
intermedium,  150. 
intricatum,  102. 
irriguum,  112. 
Kneiffîi,  \  21 . 
laricinum,  62. 
Leskeoides,  125. 
ligulatum,  168. 
Lindenbergii,  128. 
longifolium,  37. 
longisclum,  121. 
loreum,  137. 
lucens,  71. 
Ludwigii,  85. 
lulescens,  96. 
Lycopodioides,  120. 
médium,  56. 
megapolitanum,  83. 
minidunense,  99. 
Mildeanum,  98. 
molle,  133. 
moUuscum,  129. 
multiflorum,  127. 
murale.  84. 
mulabile,  79. 
myurum,  73. 
myuroides,  88,  73. 
nitens,  97. 
nilidulum,  107. 
nodiflorum,  108. 
nutans,  162. 

25 
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Hypuuin,  117. 
Oahesii,  136. 
ochraceum,  133. 
ornilhopodioides.  09. 
orlhocarpum,  74. 
orthocladon,  112. 
palaiinum.  64. 
paJidireslrum ,  94. 
palidum,  111 . 
paludosiim,  .57. 
palustre,  137. 
paradoxum,  74. 
parielinum,  135,  132. 
Patientice,  128. 
pelilrochroum,  126. 
pellucidum,  122. 
pennatum,  67. 
perichœtiale,  120. 
phyllorrhiznns,  130. 
piliferum,  91 . 
piriforme,  100. 
plumosum,  98,  100. 
polyanlhum,  127,  75. 
poîyanthos,  75. 
polycarpon,  56. 
polygamum,  118. 
polyophalum,  71 . 
polymorph  u  m   116. 
popiilum,  101 . 
prœrox,  89. 

prœlonrfum ,  90,  92,  93. 
pratense,  127. 
pratenfe,  128. 
proliferum,  61,  135. 
proluherum,  126. 
pseudocomniutatum,  95. 
pseudoplumosum,  1 01 . 
pseudoslellatum,  118. 
pulchellum,  89. 
pumillum,  94. 
punctatum,  167. 
purum,  132. 
pyrenaicum,  136. 
radicale  St.,  112. 
radicale  P.,  112. 
refîexum,  102. 
reptile,  125. 
resupinatum.  127. 
revolvens,  123. 
riparoides,  80. 
riparium,  111 . 
rivulare,  104. 
i?œse/,  133. 
roseum,  159. 
rostralum,  170. 
rotundifolium,  84. 
rufescens,  120. 
rugosum,  125. 
rugulosum,  125. 
rwra/e,  131,  236. 
rusciforme,  86. 


ruscifolium,  80. 
rutabulum,  103. 
salebrosum.  98. 
saxirole,  101. 
Schimperi.  87,  108. 
Schimperianum,  133. 
Scliraderi,  110. 
Schreberi,  132. 
Scinvartzii.  93,  125. 
sciuroides,  77. 
scorpioides,  120. 
Sendtneri,  121. 
serpens.  110,  112. 
sericeum,  81 . 
selaoeum,  230. 
silesiacum,  108. 
silvaticum,  105. 
Smithii,  72. 
Sommerfeltii,  116. 
splendens,  135. 
squamarium,  120. 
squarrosum   65,  137. 
stellatutn,  116,  172. 
sfellalum.  117. 
slercophyllum,  119. 
stramineum,  131. 
slriatum,  90. 
strialidum.  90. 
siriçjosttm.  89. 
Stochcsii,  92. 
Slarkii,  103. 
subpinnatum,  137. 
s«6((7e,  110. 
tamariscinum  Se,  61. 
taxifolium   240,  248. 
Teesdalii,  87. 
lennellum,  81. 
Thurinqicum,  89. 
Timonii,  1  29. 
Tommasinii.  98. 
Touretti,  85. 
torlHosum,  228. 
triclioniauoides.  70. 
irichopodium   111. 
triquetrum,  130,  138. 
turbinalum,  158. 
umhratum,  135. 
uncinatuni,  118. 
undulatum.  105,  168. 
varium,  112. 
velutinoides,  92. 
velulinum,  102. 
vernicosum,  122. 
viliiulosum,  58. 
vilifellinum,  123. 
Wahlberqii,  105. 
Zierii.  100. 
Hyssopns. 
Salomonis,  180. 


Isoptering-ium. 

depressitm,  80. 
Isothecium,  73. 

alopecurum,  82. 
homomallum,  81. 
insidiosum,  74. 
myosuroides,  88. 
Myurum,  73. 
sericeum,  81 . 
striaium,  79. 

Jnbula. 

dilalata.  337. 
tanun'isci,  338. 
Juug'erinauuia)  306. 
acula,  315. 
œquUoba,  305. 
albicans,  309. 
alpina,  315. 
alpeslris,  310. 
amplexicaulis,  314. 
anomala,  312. 
aqiiadca,  327. 
asplenoides,  301 . 
attenuafa,  319. 
auctumnalis,  311 . 
badensis,  315. 
banlrievsis,  315. 
barbala,  319. 
barbala,  319. 
Bauerii,  322. 
bicornis,  310,  310. 
bicrenala,  317. 
bicuspidafa,  322. 
bicuspidaia,  325. 
b«rfe«mm,  311,325,320. 
bissacea,  320,  321. 
Blasia,  342. 
brevicaulis,  316. 
csspililia,  311 . 
calycma,  342. 
ciliuris,  333,  334. 
comrnutala,  317. 
compacta,  305. 
complanala.  335. 
compresm,  299. 
confervoides.  320. 
connivens,  322. 
cordifolius,  314. 
corijrœ.  215. 
cre«M/a/fl,3i1,3l2,313. 
crenulala,  312. 
curla.  305. 
curvifolia,  322. 
curvula,  316. 
f/e//eirn.,  338. 
dentata,  321. 
denudata,  324. 
dilntala,  337.  358. 
divaricata,  320. 
divaricafa,  321. 
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Jungennaiinia,  300. 
Dumorik'ri,  301 . 
Ehrartiana,  310. 
emarginnta,  297. 
epiplujlla,  342. 
excisa,  317. 
excisa,  298. 
falcnta,  309. 
fissa.  330. 
fissidentoitles,  319. 
foUacca,  342. 
FMnA-ii,  298. 
furcata,  345. 
Genthiana,  312. 
globulifera,  310. 
Gœppertiana.  310. 
grarilina.  313. 
qraveolens,  329. 
liyalina,  314. 
incisa,  312. 
intlala.  31.5. 
intermedia,  317. 
intermedia,  317. 
inlerrupta.  301 . 
iriigua,  304. 
Iwvhjnla,  33o. 
lanceolata,  311,  324. 
Libertœ,  315. 
lurida,  313. 
Lye//J/,  340. 
Lyoni,  319. 
lycopodioides,  318. 
macrorhiza,  287. 
niinufa.  310. 
motitana.  305. 
Mulleri,  315. 
niullifida,  344,  345. 
nana,  313. 
nemorosa,  303. 
nemornsa,  305. 
obtusifolia,  .309. 
pallescrns,  325. 
paucipora,  320. 
platyphylla.  330. 
polyanlha.  327. 
pinrjuh,  344. 
pinnalipda,  344. 
pubef'cens,  340. 
pulcherima,  334. 
pumiln,  311,  313. 
pumila,  312. 
ptisilla.  340. 
qidquedentnta,  319. 
radicans,  332. 
reptana.  331 . 
resupinnln,  305. 
riparia.  311. 
rostellala.  301 . 
scalaris,  299,  313. 
Schmideliana,  314. 
Schraderi,  311. 


Schraderi,  324. 
sculala.  325. 
serpillifolia,  339. 
se(ai:ea,  320. 
S(ccrt,  310. 
spliaM'ocarpa,  314. 
Sphaç/ni,  313. 
spinulosa,  302. 
Slarkii,  320. 
slipuliKCd,  i}20. 
su[)apicalis,  311. 
tamarici,  328. 
tamarkifcUa ,  337. 
Taylori.  310. 
laxifnlia,  309. 
tennerinia,  313. 
teisa,  314. 
tomenlilla,  333. 
iomentosa,  310. 
Trevirani,  310. 
triangularis,  333. 
trichophijUa,  320. 
trichomanis,  330. 
tricrenatum,  332. 
trilobatum,  332. 
rrisii.9,  31 1 . 
turbinata,  315. 
ulighiosa,  304. 
nndulala,  304,  303. 
umbrosa,  300. 
ventricosa,  310. 
vernicosa,  335. 
riridissima.  308. 
viticulosa,  328. 
Vogesiaca,  310. 
Willsoniana,  315. 
Zeylieri,  311 . 
JUNGERMANIACE.E,295. 


Kœlreutera,  180. 
hygrometrica,  180. 


Lamprophyllniii. 

carneum,  104. 
Lasia. 

Smithii,  72. 
Lastrea. 

calcarea,  14. 
crislata,  20. 
Fi7(a;  ma.9,  20. 
Oreopleris,  25. 
phegopteris,  14. 
si)inuIosa,  27. 
Thclypteris,  25. 
Leersia. 
ciliata,  210. 
cirrhata,  275. 
fimbriata,  210. 
i      laciniala,  210. 


lanceolata  242. 

pulvinala,  194. 

vulgaris,  215. 
Lcjeiiiiia,  338. 

carvifolta,  339. 

ddataUi,  335,  337. 

platiiphijHa,  330. 

scrii/llijolia,  339. 
Lepidozia,  331 . 

iL'plaiis,  331 . 

setarea,  320. 
Leptobryum,  159. 

piril'iirme,  159. 
Leptoliymenium,  02. 

(ilifornie,  02. 

gracile,  04. 

heieroplerum,  02. 

strialiim,  79. 
Leptodon,  72. 

Smithii,  72. 
Leptotrichniii,  221. 

capillaceum,  219. 

flexicauie,  222. 

Iieteromallum,  260. 

homomallum,  223. 

pallidum,  223. 

tortile,  222. 
Leptoziphus. 

Taylori.  310. 
Lescurea,  78. 

striata,  78. 
Leskea,  50. 

atrovirens,  59. 

attenuata,  58. 

bulbifera,  79. 

complanatn,  09. 

confervcides,  109. 

crispa,  08. 

CMrt'afa,  73. 

cylindrica,  03. 

dendroides,  80. 

denliculala,  100. 

elongaia,  101 . 

iriclinata,  150. 

incurvata,  59. 

intricala,  81 . 

irrorala,  81 . 

longifolia,  57. 

latebrirola,  107. 

lucens,  7 1 . 

Ludicigii,  84. 

mutabilis,  79. 

myura,  73. 

myosuroides,  88. 

paludosa,  57. 

polycarpa,  50. 

polyanlha,  75. 

Schimperi,  108. 

sericea,  81 . 

subrufa,  81 .  ' 

subtilis,  ilO. 
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Irichomanoides,  70. 

varia,  112. 

velutina,  102. 
Lesquereusia,  79. 

mulaltilis,  79. 
Leucobryiim,  230. 

glaucum,  250. 

vulgare,  260. 
Leucodon,  76. 

sciuroides,  77. 
Linuobium. 

ochraceum,  -133. 
Liochlseua,  321-. 

lanceolata,  324. 
Lopliocolea,  32i. 

bidentala,  32.5. 

heterophylla,  325. 

minor,  326. 
Lomaria. 

spicant,  17. 
Lopliozîa. 

acula,  315. 

attenuala,  319. 

barbala,  319. 

bicrenala,  317. 

excisa,  317. 

incisa.  318. 

lycopodioides,  318. 

Mulleri,  315. 

sculata,  32G. 

ventricosa,  316. 
Luuularia,  351 . 

crucia,  352. 

vulgaris,  352. 
LYCOPODIACE.E,  31, 
Lycopodium,  32. 

annotinum,  32. 

Chamaecyparissus,  3i. 

clavatum,  33. 

complanatum,  33. 

elalum,  32. 

inundatum,  33. 

juniperinum,  32. 

Selago,  32. 


Blarcliantia,  347. 

hcmisphcrica,  330,  331. 

commutata,  350. 

comca,  349. 

crucia,  352. 

polymorpha,  348. 
MARCHANTIAGE^,  310. 
Madotlieca,  335. 

lievigata,  335. 

platyphylla,  336. 

rivularis,  336. 
Marsupilla. 

emavqinata,  297. 

Funkii,  298. 

polyantha,  327. 


Marsupia. 

emarginata,  297. 

FMnAt/.  298. 
Masclialocarpus. 

filiforniis,  63. 

slrialus,  79. 
MasclialantlinS;  63. 

filiformis,  63. 
Mastigobryum,  331 . 

dellexum.  332. 

Irilobalum,  332. 
Mastig'ophora. 

replans,  331. 
Matlieucia. 

Struptiopleris,  17. 
Meesia,  179. 

longisela,  179. 
Mesopliylla. 

compressa,  299. 

scalaris,  299. 
Metzgeria,  345. 

furcala,  345. 

glabra,  345. 

pinguis,  344. 

pubescens,  346. 
Muium,  168. 

atline,  171, 

alpinum,  153. 

androgijnum,  174, 

angustifolium,  174. 

argenteum,  155. 

bicotor,  153. 

cœspHium,  154. 

capUlaceum,  219. 

capiUare,  156. 

cinclidoides,  172. 

cirrlialum,  275. 

crudum,  169. 

cuspidatum,  170. 

cuspidalum,  169,  171, 

cylindricum,  170. 

Duvalii,  158. 

ereclum,  163. 

extinclorium,  215. 

fissum,  330. 

gracUentum,  133. 

hornum,  168. 

hygromelricum,  180. 

inordinalum,  173. 

insigne,  171. 

inlegrifolium,  168. 

intermedium,  130. 

lanatum,  156. 

latérale,  176. 

marginatum,  169. 

monlanum,  178. 

murale,  227. 

nigricans,  158. 

nutans,  162. 

orthorynchium,  142. 

pahisire,  173. 


pellucidum,  217. 

piriforme,  160. 

polycephallum,  174. 

polylrichioides,  143. 

proliferum,  159. 

pseudolriquelrum.  1 37. 

punclafum,  167. 

purpureum,  252. 

ramoseum,  171,  174. 

roseum,  159. 

roslratum,  170. 

rurale,  236. 

Seligeri,  271. 

serpillifolium,  167,.  169. 

serratum,  169. 

setaceum,  230,  231 . 

silvalicum,  170. 

spinosum,  169. 

stellare,  172. 

subulalum,  236. 

torluosum,  228. 

Trichomatiis,  330. 

turbinatum,  158. 

undulatum,  188. 

Zierii,  166. 
Mollîa. 

^aZ/acc,  233. 

muralis,  227. 

ruralis,  236 

subulala,  236. 

legularis,  228. 

torluosa,  228. 

unguiculata,  232. 
MUSCINE.E,  46. 
MUSCI,  46. 

acrocarpi,  138. 

Cleistocarpi,  277. 

plearocarpi,  55. 

ischizocarpi,  283. 

Stegocarpi,  36. 


Nardia. 

compressa,  299. 
emarginata,  297. 
Fwn/iM,  298. 
Neckera,  67. 
Besseri,  69. 
bipennata,  72. 
cilophylla,  210- 
coniplanala,  69. 
crispa,  68. 
curtipcndula,  78. 
decipiens,  63. 
distichia,  67. 
distichia  pumila,  68. 
gracilis,  64. 
hamittosa,  78. 
Iwteromalla,  71 . 
orthocarpa,  74. 
pennata,  67. 
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Philippeana,  G8. 

puniila,  G8. 

sciuroides,  77. 

seiicea,  81 . 

serpens,  1 1  G. 

Smithii,  72. 

striala,  7',». 

subtile,  110. 

trichomanoidcs,  70. 

viticulosa,  38. 
Nephrodiuiii. 

ciistatum,  2G. 

F/7(X'  «irts,  2G. 

Oreopteris,  25. 

spinulosum,  27. 

Thelijplcris,  23. 
îfitella,  13. 

Broçjmartiana,  44-. 

tlexilis,  44-. 

gracilis,  44. 


Octodiceras. 

Julianum,  230. 
Odoutoscliisma. 

denndatiim,  324. 

Spitagni,  323. 
Oligotriclium. 

undulatum,  141. 
Ouoclea. 

crispa,  IG. 

nodulosa,  17. 

Spicant,  \1. 

Strulhiopteris,  17. 
OPHIOGLOSSE^,  30. 
Ophiog-lossum,  30. 

vulgalum,  30. 
Oncopliorus. 

cerviculalus,  2G3. 

conglomeralus,  239. 

flavidus,  2G3. 

fragilis,  239. 

glaucus,  230. 

longiroslris,  259. 

polijcarpus,  269. 
Oreoweisia. 

Brutoni,  269. 
Ortliopyxis. 

androgijna,  174. 

paîustris,  173. 

ramosa,  174. 
Orthothecium,  80. 

intricatum,  81 . 
Orthotrichum,  198. 

a  tu  ne,  203. 

a//t«e,  201. 

americaniim,  210. 

anomalum,  200. 

appendiculalum,  204. 

aristalum,  205. 

aureum,  200. 


Bruchii,  209. 

cirrhalttm.  210. 

ClauseuDi,  209. 

coaretalum,  209. 

commuta',  um,   199. 

confertum,  199. 

crifipulum,  210. 

crispuin,  210. 

cupuladuii,  199. 

cupulatum,  199. 

curvalum,  190. 

diaphannm,  203. 

dilatalum,  209. 

elegans,  204. 

/a/7acr,  201. 

fallax,  202. 

fasliqiatuni,  204. 

Fœr'kei,  200. 

Gininostomum,  201. 

helerophyllum,  213. 

humile,  200. 

Ilutschinsia,  210. 

leiorcarpon,  20G. 

Ludwigii,  209. 

Lî/e;/i(,  206. 

nigritum,  220. 

nudum,  199. 

obtusifcilium,  201. 

octoblepharum,  213. 

paUens,  208. 

pilosum,  213. 

plicatum,  209. 

patens,  201 . 

pumilum,  201. 

pumilum,  202. 

HudoIpJiianum,  200. 

rupestre,  203 

saxatile,  201 . 

Schimperi,  202. 

Smithii,  72. 

splachnoides,  76. 

slramineum,  203. 

slramineura,  207. 

strialum,  206,  210. 

Sturmii,  200. 

lenellum,  202. 

ulmicola,  203. 

ximbonaturn,  207. 

uiubrosum,  203. 

iirceolatuni,  199. 
Osuinuda,  28. 

crispa,  16. 

Lunaria,  30. 

regalis,  30. 

Spicant,  17. 

Strupliopteris ,  17. 
OSMUND.\CE^,  28. 
Osmnndala. 

fissidendoides,  247. 


Palaviiicia. 

/.(/e//((,  3 il. 
Pancovia. 

albicans,  99. 

denticulata,  1  ÛG. 

glareosa,  99. 

pilifera,  !)  I . 

undulala,  103. 

velutina,  102. 
Pellia,  341. 

calycina,  342. 

epiphylla,  342. 

epiphylla,  342. 

Fabroniana,  342. 

Neesiana,  342. 
Phascum. 

acaulon,    280. 

acaulon  ^,  283. 

alternifolium,  279. 

axillare,  278. 

Bruchii,  279. 

bryoides,  281. 

curvicollum,  281 . 

cuspidaluni,  280. 

elongalum,  281 . 

globiferu7)t,  279. 

graniferum,  281. 

gijmnostomoides,  281 . 

Hallerianum,  140. 

maximum,  140. 

montanum,  140. 

muticum,  283. 

nilidum,  278. 

patens,  282. 

pedunculatum,  183. 

piliferum,  281 . 

piriforme,  182. 

pusillum,  281. 

7'epens,  71 . 

serratum,  284. 

stagninuni,  278. 

stoloniferum,  284. 

strictum.,  278. 

subulatum,  278. 

tenerum,  284. 
Pliegopteris,  1 4. 

calcarea,  14. 

Dryopteris,  14. 

polypodioides,  14. 
Philouotis,  177. 

cœspitosa,  178. 

calcarea,  178. 

fontana,  178. 
Phyllitis. 

rotundifolia,  20. 

/?M/a  Mururia,  20. 
Pilotriclmm. 

anlipyreticum,  65. 

pennatum,  67. 

pumilum,  68. 

26 


—    370    — 


Smilhii,  72. 

squamosum,  GG. 
Pliyscomitrella,  282. 

païens,  282. 
Physcoinitrium,  ISI. 

fasciculare,  180. 

piriforme,  182. 

sphœricum,  181. 
Pla^iolbryum. 

Zierii,  iG6. 
Plagiocliila,  300. 

œquiloba,  305. 

aspleiioides,  301 . 

compacta,  305. 

curta,  305. 

irrigua,  314- 

nemorosa,  303. 

punctata,  302. 

spinulosa,  302. 

uliginosa,  304. 

umhrosa,  306. 

undulala,  303. 
Plagîotliecium,  105. 

denticulatum,  lOo. 

denticulatum,  106. 

densum,  -108. 

elegans,  108. 

incurvatum,  125. 

Gravelii,  107. 

nitidiilum,  107. 

repens,  108. 

Bœseannm,  107. 

/Josei,  lOG. 

Schimperi,  108. 

silesiaoum,  108. 

silvalicum,  105. 

untlulatum,  105. 
Plenridium,  277. 

acuminatmn,  278. 

alternifolium,  279. 

axillarc,  278. 

nitidum,  278. 

subulalum,  278. 

subiilatum,  279. 
Pleurocliate, 

squarrosa,  229. 
Pleul'ocliisiiia. 

deflexum,  332. 

denudata.  32 k 

reptans,  331 . 

sphagni,  323. 

trilobatum,  332. 
Pleurozium. 

Schreheri,  132. 
Pog^onatum. 

aloides,  143. 

Dicksoni,  143. 

fasciculatum,  144. 

iniertexlum,  144. 

nanum,  142. 

nanum,  143. 


pulveruleiHum,  144. 

pumilum,  143. 

urnigei'um,  144. 
Pohlia. 

cylindrlca,  1G1 . 

elongala,  161. 

inclina  ta,  150. 

intermedia,  150. 

paradona,  150. 

Zierii,  16G. 
Polla. 

affinis,  171 . 

cuspidata,  170. 

elliptica,  167. 

horna,  168. 

ligulata,  168. 

oi'tliorhyncha,  142. 

piriforviis,  182. 

punctata,  167. 

rosea,  159. 

rostrata,  170. 

serrata,  169. 

spinosa,  169. 

stellaris,  172. 
POLYPODIE.E,  12. 
Polypodiiim,  13. 

aculeatum,  27. 

arislatum,    27. 

calcareum,  14. 

Calypteris,  26. 

Dryopteris,  14. 

Fi/ja?  femina,  22. 

Fi/ja;  »nas,  26. 

fragile,  24. 

fragrans,  25. 

Or  copier  is,  25. 

Phegopteris,  14. 

polyinorj)hum,  24. 

plerioides,  25. 

Roberfianum,  14. 

spinulosum,  27. 

Telypleris,  25. 

vulgare,  13. 
Polysticlium,  25. 

aculeatum,  27. 

Calypteris,  26. 

crislalum,  27. 

dilataluni,  27. 

Filix  mas,  26. 

montanum,  25. 

Oreopteris,  25. 

Telypleiis,  25. 
Polytriclninu 

affine,  147. 

aloëfolium,  143. 

aloides,  143. 

alpestre,  147. 

angustatum,  141 . 

attenuatum,  145. 

aurianliacum,  145. 

axillare,  144. 


bryoides,  210. 

Commersianum,  146. 

commune,  145. 

commune,  146. 

controversum,  141. 

coronalum,  145. 

cubicum,  146. 

Dicksoni,  143. 

cricoides,  146. 

fasciculatum,  144. 

formosum,  145 

gracile.  145. 

intermedium,  142. 

juccœfoUum,  146. 

juniiierinum,  147. 

juniperinum,  147. 

longiselum,  145. 

mnioides,  143. 

nanum,  142. 

nigrescens,  145. 

paUidisetum.  145. 

piliferum,  146. 

pilosum,  1  46. 

jirop'nKjHiim ,  146. 

pulrerulenlum,  1  44. 

pumilum,  142. 

ruhellum.,  143. 

semidiaphanum,  142. 

serralum  S.,  145. 

serratum  S.,  146. 

strict  um,  147. 

slriatum,  210. 

subpilosum,  146. 

subrotundum,  143. 

undulatum ,    1 68,    1 41 , 

urnigerum,  144.     [142. 
Pottia,  239. 

bryoides.  28 1 . 

carvifolia,  239. 

curvirosira,  272. 

eustoma,  240. 

//rt»7>Ti,  240. 

Heimii,  240. 

lanceolata,  242. 

minutula,  241 . 

miitica,  242. 

Starkeana,  2i-2. 

truncata,  240. 

truncala.  240. 
Preissia,  3.ï0. 

commulala,  350. 

elabta.  360. 

hemispherica,  350. 
Ptilidinni,  333. 

ciliare,  334. 

pulchrum.  334. 
Pseudoleskea,  50. 

atrovirens   50. 
Pterignaiidrnin,  57. 

heleropterum,  62. 

longifolium,  57. 
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sciurokles,  77. 

S^nithii,  7  2. 
Pterig-niiiin. 

sciuroiiles,  77. 
Pterig-ynamlriiiii,  79. 

algirinnum,  81-. 

miitabile,  7'.). 

strialuin.  79. 
Pterogoiiium,  (îi. 

cœspitosum,  G3. 

i^racile,  (iV. 

heleroptcrum.  02. 

ornilhop'.HHoides,  O'i-. 

Smithii,  72. 

sdiafum,  79. 
Pteris. 

aquilina,  IG. 

criapa.  16. 
Ptiliuin. 

Cristn-Casircnsis,  \  '29. 
Pylasia,  75. 

polyanlha,  75. 

sericea,  81 . 
Pysidium. 

pendulum,  281 . 


Racoinitriiiiii,  185. 

aciculare,  189. 

alopecurum,  ISQ. 

aquaticum,  190. 

borbotiicum,  188. 

canadum,  188. 

canescens,  187. 

caiarractarurn,  190. 

fasciculare,  18G. 

flavipes,  231. 

fontinaioides,  1 84-. 

helerostichum,  188. 

hypnoides,  188. 

lanuginosuni,  188. 

microcarpum,  189. 

païens,  190. 

prolensiini,  190. 
Eaduln,  331. 

œquiloba,  305. 

asplenoides,  301 . 

complanala,  335. 

curta,  305. 

nemorosa,  303. 

resupinala,  305. 

spinulosa,  302. 

uliginosa,  304. 

umbro?a,  306. 

undulala,  303. 
Reboulia,  350. 

hemisplicrira,  351. 
Rliabdoweisia. 

furjax.  276. 
Rliyiichosteffiuiii,  83. 

conferluiu,  85. 


crnssinerviitm,  91 . 

Delognei,  8G. 

demissuni,  87. 

•lepressum,  86. 

elegans,  108. 

locarnense,  92. 

in(!,ï!apnlitaaum,  85. 

miiialc,  8i-. 

piliferum,  91 . 

prwcox.  89. 

pnvlonqum,  93. 

Prot/lii,  8!). 

puntHuiu,  94-. 

rotiindiroliuiii,  81-. 

ru.scifi)iiiic,  SG. 

Slockcsii,  92. 

striatuium,  90. 

striatuin,  90. 

Teesdalei,  87. 

fenellum,  84. 
Riccia,  356. 

crysfallina.  357. 

glauca,  356. 

Iluitans,  357. 

nafans,  357. 

sorocarpa,  356. 
RICCIACE.E,  354. 
Ricciella. 

/lui tans,  357. 
Ricciocarpiis. 

nalans,  357. 
Rouiieria. 

pinrjuis,  344. 

Saccogyna,  328. 
viticulosa,  318. 
Saccophoruiii. 

apinjllnin,  139. 
Sarcocypiios. 

Ehrharti,  297. 

Funkii,  298. 
Sarcocyphus. 

emarginalufi,  297. 
Scapaiiia,  202. 

a^quiloba.  305. 

albicam,  309. 

compacta,  305. 

curfa,  305. 

irrigua,  304. 

nemorosa,  303. 

uHginosa,  304. 

umbrosa,  316. 

undulala,  303. 
Scliîstosteg^a,  213. 

osmundacea,  213. 
Scliistidiiim,  196. 

apocarpum,  197. 

ciliahtm,  185. 

slrialum,  213. 
Scolopendrium,  18. 

Celerach,  1  2. 


ofjicinale,  18. 

ojjichiaruin,  18. 

vuigare,  18. 
Scopulina. 

epipliylla,  342. 
Seligeria,  [243. 

pu.silla,  243. 

recurvala,  244. 

setacea,  244. 

Irifaria,  244. 

trislicha,  244. 
Seriiopliyllniii. 

cris|)um,  277. 
Spluerocarpus,  355. 

Lacjeuarius,  355. 

Michelii,  355. 

lerrestris,  355. 
Spliag-iiocetis,  323. 

communis,  323. 

Hûbncriana,  324. 

Sphagni,  323. 
SPHAGNACE.'E,  286. 
Sphaguuin,  287. 

aconiense,  290. 

acutifolium,  287. 

alpinum,  287. 

ambiguum,  291 . 

ambiguum,  292. 

arboreum,  71. 

Ascherbachianum^  281 

Bourbonense,  293. 

capillifolioides,  287. 

condensatum,  291 . 

compactum,  291. 

cuspidatum,  289. 

cuspidiforme,  289. 

cymbifolium,  293. 

flmbriatum,  290. 

fîexuosum,  219. 

gracile,  287. 

Helvelicum,  291. 

humile,  29 1 . 

immensum,  291 . 

inter médium,  387. 

laricinum,  289. 

latifoliu77i,  293. 

Magellanicum,  293. 

molluscuni.  292. 

MougeoUi,  289. 

nemorosum,  287. 

oblongum,  293. 

palustre,  293. 

paluslre,  287. 

patens,  393. 

prœmorsum,  291 . 

recurvum,  289. 

rigidum,  291. 

riparium,  289. 

subulatum,  287. 

squarrosum,  290. 

squar7'osum,  292. 
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stricium,  291 . 

subescundum,  292. 

lenelhtm,  292. 

trislichum,  291 . 
Splachiium,  182. 

ampulaceum,  -182. 

(iracile,  183. 

intermedium,  183. 

longiselum,  183. 

ovatum.  183. 

pusillum,  '183. 

refractum,  183. 

sagUtœfolium,  182. 

semwacuum,  203. 

sphoericum,  183. 

viride,  183. 
Steetzia. 

LyellH,  34-5. 
Stereodou. 

carvifolium,  105. 

denliculatum,  106. 

silvalicum.  105. 

stellatus,  116. 
Stilophyllum. 

adiandoides,  249. 

bryoides,  246. 

fonlamim,  249. 

osmundioides,  247. 

taxi  forme,  245. 
Streblotrichum. 

convnluliim,  230. 
Struthiopteris,  17. 

crispa,  16. 

germanica,  17. 

Spicant,  17. 
Syckorea. 

viliculosa,  326. 
Syntricliia,  235. 

alpina,  275. 

Intermedia,  237. 

lahfolia,  237. 

mucronifuUa,  238. 

3Iulleri,  238. 

ruralis,  236. 

subulata,  235. 
Systegriaiii,  277. 

crispum,  277. 
Swartzia. 

capillavea,  219. 

cernita,  149. 

pusilla,  243. 

radiculusa,  149. 

tr  if  aria,  218. 

Targionia,  352. 

hvpophvlla,  353. 

Michel'u,  353. 
Tetraphis,  216. 

cylindrica,  217. 

oblongua,  217. 

pellucida,  217. 


TLamiuiu,  82. 

alopecurum,  82. 
THUID[OSEI.  .56. 
Thuidium,  60. 

abietinum,  61 . 

delicatulum.  61. 

tamarisciaum,  61 . 
Tortella. 

tenuirosiris,  218. 
Tortula,  225. 

aloides,  226. 

ambigua,  226. 

brevirostris.  226. 

Brebissoni,  231 . 

bifrons,  226. 

canescens,  228. 

convolula,  230. 

curta,  222 

curvala,  229. 

cylindrica,  217. 

/a/;aa?,  233. 

fallax  slriata,  233. 

Gœtlingensis,  227. 

gracilis,  233. 

Hornchuchiana,  232. 

Hyercynica,  136. 

imberbis,  233. 

inclinata,  229. 

insulana,  234. 

intermedia,  237. 

Itzigsolinii,  227. 

lacuslris,  219. 

mucronala,  231 . 

mucronifolia,  238. 

muralis.  227. 

omia,  239. 

papillosa,  235. 

princeps,  238. 

reflexa,  235. 

revoluta,  230. 

rigida  //.,  226. 

ri(/if/a  TV'.,  226. 

rigidula.  221. 

ruralis,  236. 

Saussurcana.  252. 

squarrosa,  229. 

slellata,  226. 

tortiiosa,  228. 

innealis,  234. 
Trematodou,  251. 

ambiguus,  251 . 

fontinaloides,  184. 

vulgaris,  25 1 . 
Trentepolilia. 

erecta,  164. 
Trieliocolea,  333. 

tomeiilella,  333. 
Triclioinaues,  31 . 

Tunbridgcnse,  31 . 
Tricliostoiiium,  220. 

acicularc,  188,  190. 


aloides,  226. 

alopecurum.  188. 

aqualicum,  190. 

cattescen.s,  187. 

capillaceum,  119. 

cylindricum,  217. 

cylindricum,  253. 

ericoides,  187. 

fasciculare,  186. 

flavipes,  231 . 

flexicaule,  222. 

fontinaloides,  184. 

Homomallum,  222. 

heteroslichum,  188. 

hypnoides,  188. 

lanuginosum,  188. 

lineare,  220. 

linoides,  218. 

microcarpum,  188. 

obscurum,  269. 

ovatum,  492. 

pallidum,  233. 

païens,  190. 

pulvinatum,  195. 

pusillum,  222. 

ranigerum,  188. 

recurvirostre,  219. 

rigidulum,  221. 

rubellum,  219. 

saxilale,  186. 

sciuroides,  77. 

serratum,  188. 

striatum,  213. 

tenuiroslre,  217. 

tophaceum,  220. 

<or«(7e,  222. 

trifarium,  218. 
Trigonanthus. 

conniiens,  322. 

curvifolium,  322. 

divaricatus,  320. 
Trimautiuiii. 

tophaceum,  273. 

Ulota, 208. 
Bruchii,  209. 
crispa,  210. 
crispula,  210. 
Hutschinsiœ,  210. 
Ludwigii,  209. 

Webera. 

affinis,  loi. 
albicans,  165. 
annolina,  164. 
carnea,  164. 
claudestina,  176. 
cruda, 163. 
diphyscium,  1  40. 
eloagafa,  161. 
Halleriana,  176. 
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inlermeiUa,  150,  IG3. 
mutabilis,  '102. 
nutans,  l(J2. 
pirifonnis,  100. 
pomiformis,  175. 
sessilis,  140. 
tricltoides.  102. 
Weisia,  374. 
aHjijjihila,  '242. 
a//î?i(,s,  203. 
ambUjodon,  27i5, 
anoniala,  200. 
Bruchiana,  209. 
Brutoni,  209. 
calcarea,  243. 
cirrhata,  'il 'à. 
conlroversa.  275. 
crispa,  210,  274,  277. 
curikauîis,  274. 
curvirostra,  272. 
cylindrica,  217. 
cyrniea,  274. 
diaphana,  205. 
Dkksonii,  274,  275. 


fugax,  270. 
gymnostomoides,  275. 
gypsacca,  273. 
huniilis  fallax,  274. 
ichloplujlla,  200,  210. 
ilcophylla  major,  210. 
incarnata,  283. 
lanceolata,  242. 
leplodon,  270. 
mkrodonla,  274. 
microsloma,  272,  275. 
monoclados,  234. 
mulabilis,  274. 
«M(/rt,  283. 
oblusifolia.  201 . 
oclablepharia,  203. 
parasitica,  244. 
paludosn,  243. 
pennata,  07. 
poUjtrkhioides,  200. 
pusilla,  243. 
pumila,  270. 
rccurvirostris,  219. 
recurvata,  244. 


rosea,  283. 

Seligcri,  243. 
Starkeana,  242. 
slriala,  200,  276. 
lenuirosiris.  218. 
tristicha,  244. 
iruncicua,  255. 
(ordiis,  274. 
verticillala,  273. 
viridula,  274. 
viretia,  274. 
Wusteuia. 
Lyellii,  341. 

Ziera, 165. 

julacea,  106. 
Zygodon,  211. 

Brebissoni,  211 . 

conoideus,  211 . 

lapponicus,  213. 

rupestris,  212. 

viridissinius,  212. 
Zygotrichia. 

cylindrica,  234. 
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